L'expérience cumulée de garde en centre de la petite enfance depuis la première année de vie de l'enfant affecte-t-elle ses comportements d'adaptation à 15 et 18 mois? by Lemay, Lise
UNIVERSITÉ DU QUÉBEC À MONTRÉAL
 
L'EXPÉRIENCE CUMULÉE DE GARDE EN CENTRE DE LA PETITE ENFANCE
 
DEPUIS LA PREMIÈRE ANNÉE DE VIE DE L'ENFANT AFFECTE-T-ELLE SES
 





















La diffusion de ce mémoire se fait dans le respect des droits de son auteur, qui a signé 
le formulaire Autorisation de reproduire et de diffuser un travail de recherche de cycles 
supérieurs (SDU-522 - Rév.01-2006). Cette autorisation stipule que «conformément à 
l'article 11 du Règlement no 8 des études de cycles supérieurs, [l'auteur] concède à 
l'Université du Québec à Montréal une licence non exclusive d'utilisation et de 
publication de la totalité ou d'une partie importante de [son] travail de recherche pour 
des fins pédagogiques et non commerciales. Plus précisément, [l'auteur] autorise 
l'Université du Québec à Montréal à reproduire, diffuser, prêter, distribuer ou vendre des 
copies de [son] travail de recherche à des fins non commerciales sur quelque support 
que ce soit, y compris l'Internet. Cette licence et cette autorisation n'entraînent pas une 
renonciation de [la] part [de l'auteur] à [ses] droits moraux ni à [ses] droits de propriété 
intellectuelle. Sauf entente contraire, [l'auteur] conserve la liberté de diffuser et de 
commercialiser ou non ce travail dont [il] possède un exemplaire.» 
REMERCIEMENTS 
Dans un premier temps, je me dois de remercici' MadéllllC Nalhalie Big,ras, directrice de 
recherche dans le cadre de cc mémoire, d'avoir su m'encadrer si adéquatement tout au long 
de ce processus de recherche. Des remerciements particuliers pour Ill'éwoir permis d'utiliser 
les données du projet de recherche « Jeune enjànl el ses milieux de vie» (JEMVIE). 
J'exprime ma reconnaissance aux professeurs Caroline Bouchard et Christa Japel qui ont 
accepté d'être membres du comité de lecture de mon projet de mémoire. Leurs commentaires 
toujours appropriés m'ont permis d'en arriver à ce produit final. 
Je souhaite aussi remercier les assistantes de recherche du projet JEMVIE, les directions 
de CPE et les responsables de bureau coordonnateur, les éducatrices en installation et les 
responsables de service de garde en milieu familial, ainsi que les enfants et parents qui onl 
tous contribué à rendre cette recl1el"Clle possible. Mes remerciements vonl également à Jean 
Bégin pour les consultations d'Ol-cire statistique, ilinsi qU'élU Conseil de la Recherche en 
Sciences Humaines du Canada (CRSH) et à la fondation de l'UQÀM (Dre SU/Llnlle 
Vén1I1nc'au-lroutl11é1l1) pour l'aide financière accordée. 
Je désire exprimer ma gratitude à une collègue, Mélissa Tremblay, pour le temps qu'elle a 
pris afin de 1ire, corriger et critiquer constructivement ce mémoi re. Des remerciements 
également à d'ilutres collègues et professeurs qui m'ont éclairée tout au long cies étapes de 
rédaction (Gilles Cantin, Ginette Hébert. Évelyne Gendron, etc.). 
Mes derniers l'emerciements, mais non les moindrcs. vont il ma tàmille. Un infini 
« merci» à mes rart'nts, Victoria et Bruno, de mème qu';) ma sœur Hélène pour m'inciter à 
me dépasser un peu plus chaque jour. Ma plus sincère gratitude il mon conjoint. Yannick, 
pour sa compréhension, son soutien moral et ses consei Is inl'ormatique et statistique. 
TABLE DES MATIÈRES 
REMERCIEMENTS ii
 
LISTE DES FIGURES VI
 
LISTE DES TABLEAUX VII
 










1.1 L'évolution des services de garde au Québec 3
 
1.2 Le développement socioaffecti f et 1" adaptation psychosociale 6
 
1.3 Les risques reliés au statut socioéconomique 8
 
1.4 L'adaptation : l"importance d'intervenir rapidement 9
 
1.5 Les services de garde comme facteur de protection II
 
1.5.1 La qU<1lité de "cnvir0nnement de garde............ Il
 
1.5.2 L'expàience cumulée de fréquentation.............................. 13
 










2.1 Cadre théorique 19
 
2.2 Définition des concepts et recension des écrits _ 23
 
2.2.1 Le tempérament 23
 
2.2.2 L'adaptation à l'environnement 26
 
2.2.3 Le statut socioéconol11ique , 28
 
2.2.4 La qualité éducative 30
 
2.2.5 L'expérience cumulée de garde 32
 
IV 
2.3	 Recherches perlinl:ntes sur le sujet.... 34
 
2.3.1 Aux L~lats-Unis	 . .. 34
 
2.3.2 Au Canilda	 .. .................................. 35
 
















RtSULTATS . .. 50
 
4.1	 Les relations entre l'adaptation et le lype de garde: b variables médiatrices
 
de ces relat ions.. .. . 51
 
4.2	 Les variables prédictives des compol·tements ,ï,lliaptation lié l'enfant qui 





5.1	 Différence entre les groupes 57
 
5.2	 Variables associées aux comportements d'adaptation de l'enfant 62
 
5.3	 Limites de l'étude 67
 










CRITÈRES DE SÉLECTION 87
 
B.I	 FORMULI\IRES DE CONSENTEMENT PI\RfNT (MI\ISON) 89
 
B.2	 FORMULAIRES DE CONSENTEMENT PARENT (CPE) 93
 
B.3	 FORMULAIRES DE CONSENTEMENT ÉDUCATRICE EN
 
INSTA LLATIaN DE CPE 97
 
BA	 FORMULAIRE DE CONSENTEMENT RESPONSABLE DE SERVICE 
DE GARDE EN MILIEU FAMILIAL \02 
v 
APPENDICE C 
C.I	 ÉCHELLE COMPORTEMENTALE DU BSIO-I1 lOS 
C.2	 TEMPÉRAMENT (ICQ) 109
 








C.5	 ÉCHELLE D'OBSERVATION DE LA QUALITÉ ÉDUCATIVE (VERSION
 
MILIEU FAMILIAL).......... .. 152
 
C.6	 PROFIL SOCIODÉMOGRAPHIQUE DE LA FAMILLE ln 
C.7	 SANTÉ DE L'ENFANT A LA NAISSANCE 173
 




D.I	 STATISTIQUES DESCRIPTIVES DONNÉES NON TRANSFORMÉES
 
DE L'ÉCHELLE COMPORTEMENTALE 176
 
D.2	 STATISTIQUES DESCRIPTIVES TEMPÉRAMENT 177
 
D.3 STATISTIQUES DESCRIPTIVES CUMUL DE RISQUE 178
 
DA STATISTIQUES DESCRIPTIVES QUALITÉ 179
 
LISTE DES FIGURES 
Figure Page 
2.1 Le modèle écologique 20
 
4.1 Scores moyens d'adaptation selon le groupe 52
 
LISTE DES TABLEAUX 
Tableau	 Page 
3.1	 Âge et moyenne des années de scolarité complétées des mères 
et des pères des trois groupes 42 
3.2	 Fréquence des facteurs de risque revenu, scolarité et 
structure familiale par groupe 43 
3.3	 Instruments de mesure et calendrier des rencontres 44 
3.4	 Âge moyen en mois des groupes aux visites de 10, 15 
et 18 mois 44 
3.5	 Données sur la santé à la naissance des participants par 
groupe 48 
3.6	 Intensité hebdomadaire de fréquentation par groupe 48 
4.1	 Moyennes et écart-type du score d'adaptation par âges 
et groupe 51 
4.2	 Coefficients de corrélation entre les scores à l'échelle 
comportementale et les variables de l'enfant, de la famille 
et du service de garde aux trois temps de la mesure. 53 
4.3	 Moyennes, écarts-types et corrélations entre le score 
d'adaptation à 18 mois et les variables prédictives pour les 
enfants en service de garde 54 
4.4	 Sommaire du modèle de régression hiérarchique pour les 
variables prédictives du score d'adaptation à 18 mois des 
enfants en service de garde depuis leur 1re année de vie 54 
LISTE DES ABRÉVIATIONS, SIGLES ET ACRONYMES 
BRS Behavior Rating Scale (traduction: échelle comportementale) 
BSIO-II Bayley Seales ofInfant Development-Il (1993) 
CPE Centre de la petite enfance 
ECERS-R Early Childhood Environment Rating Scale- Revised Edition 
EEEP-R L'échelle d'évaluation de l'environnement préscolaire-révisée 
ELDEQ Étude longitudinale du développement des enfants du Québec 
ELNEJ Enquête longitudinale nationale sur les enfants et les jeunes 
EOQÉ Échelles d'observation de la qualité éducative 
ITERS-R Infant/Toddler Environment Rating Scale, Revised Edition 
NICHD National institute of Child Health and Human DeveJopment 
RSG Responsables de service de garde en milieu familial 
SECCYD Study ofEarly Child Care and Youth Development menée par le NrCHD 
SGÉ Service de garde éducatif 
RÉSUMÉ 
La présente étude examine 1(1 rel(ltion entre le cumul cie l'expérience de gmcle en CPE 
depuis la première année cie vie de l'enfant et ses comportements d'aclaptation à 15 et 18 
mois. En outre, elle cherche à savoir si le tempérament cie l'entànt. le statut socioéconomique 
de la famille, le type de service de garde fréquenté et la qualité de ce service sont des 
médiateurs de la relation. De plus, la recherche e:\[lminc [,1 contribution différentielle des 
variables tem pél'ament. st(lt ut soc ioéconom ique et qU,li i té c![lns l' e:\p 1icat ion du 
comportement d'(ldaptalion de l'enfant qui fréquente un centre de la petite enfance depuis sa 
première année de vie. Les 157 participants (77 tïlles) ont été distribués dans 3 groupes 
inégaux en fonction du type d'expérience de garde expérimenté (groupe 1 : CPE installation: 
groupe 2 : CPE milieu familial; groupe 3 : maison). Les comportements d'adaptation de 
l'enfant ont été mesurés au domicile familial à 3 moments à l'aide de l'échelfe 
comportementale du Bayley Scales of Infant Deve{opment II (Bayley, J (93). soit à l'entrée en 
service de garde (entre 5 et 12 mois) et aux âges de 15 et 18 mois. A ux mêmes moments, des 
questionnaires permettent de recueillir des informations sur le tempérament de J'enfant, le 
statut socioéconomique de la famille et J'expérience de garde de l'enfant. Une visite 
d'observation [lU service de garde lorsque l'enfant est âgé de 18 mois permet de mesurer la 
qualité de l'environnement de garde. 
Les résultats indiquent que le score d'adaptation ne diffère pas longitudinalement entl'e 
les groupes. Cependant. toutes visites confondues, les cnl~lIlts qui fréquentent un centre de la 
petite enfance en installation obtiennent un score indiquant des comporteme.nts mieux adaptés 
que celui des entànts gardés à l<l maison par leur pment. L(1 vérilïcalion du potentiel 
médiateur du tempérament. du statut socioéconoillique el de 1(1 qualité dans I·a relation entre le 
groupe et le score d'adaptation n'(1 pas été possible en raison de l'absence de relation entre 
ces deux variables, Finalement. les résultats indiquent que 1(1 qualité de l'environnement de 
garde s'avère être le princip(11 prédicteur du score de comportement d'adaptation de l'enfant à 
18 Illois, Comme les groupes sont différents au niveau de la moyenne du score des trois 
moments de mesure, il se peut que ce score global s'avère être un portrait plus fidèle de 
l'adaptation de l'enfant de cet âge, De plus, puisque la variable de l'expérience de garde 
(qualité) s'est révélée être un prédicteur plus important du score d'adaptation de l'enfant que 
les caractéristiques de l'environnement familial, l'importance à accorder à cette variable dans 
le quotidien de milliers d'enfants est soulignée, Cependant, il se peut que les effets de 
l'environnement familial aient été sous-estimés en raison de la surreprésen~ation de familles 
bien nanties dans notre écilantillon. Également. nous ne pouvons omettre de considérer les 
biais de sélection comllle explication possible des résultats obtenus, Il se peut donc que 
certaines valeurs ou attitucles aient conduits les parents à préférer pour leur enfant une 
modalité de garde plutôt qu'une <lutre. Cette constatation incite à considérer des variables 
plus proximales de l'écologie de l'enfant dans le cadre de prochaines études, 
x 
Mots-clés: Développement de J'enfant, Petite enfance, Éducation préscolaire, Québec 
(province), Garderie, QuaI ité 
INTRODUCTION 
Les enseignants sont de pl us en pl us nom breux à rapporter des probl èmes de 
comportement chez leurs élèves (Conseil supérieur de l'Éducation, 2001) et ces conduites 
problématiques sont bien souvent le résultat d'une inadaptation de l'enfant à son 
environnement ou de l'environnement à l'enf<'lnt. Or, un enfant présentant des problèmes de 
comportement a plus de chance de se retrouver en situation d'~chec scolaire et d'exclusion 
sociale, ce qui engendre des coüts importants pour la société (Malecki et E!liott, 2002; Manz 
et McWayne, 2005). En outre, il semble que les enfants issus de familles défavorisées soient 
plus enclins à développer des problèmes de comporlemcnl. C(If ils cumulent un plus grand 
nombre de facteurs de risque (faible revenu, I~lible scolarité des parents, monoparentalité, 
stress parental élevé, etc.) dans leur environnement familial (I<nitzer, 2003; Van Zeijl el al, 
2006). En effet, ces facteurs de risque seraient associés élU.\ difficultés d'adaptation à 
l'environnement particulièrement chez les enfants au tempérament difficile, Une intervention 
précoce auprès des enfants les plus susceptibles de connaître des difficultés d'adaptation 
permettrait de réduire la probabilité d'apparition des problèmes de comportement et la 
fréquentation d'un service de garde de qualité pourrait devenir une stratégie d'intervention 
efficace afin d'optimiser le développement. En réponse à la réforme de la politique familiale 
québécoise, les services de garde éducatifs à la petite en fance ont connu une expansion rapide 
entre 1997 et 2006, Lorsque évalu~s par l'enquête Grandir en Ijl/ali/I!, les centres de la petite 
enfance (CPE) se sont révélés ol!'ril' une qualité d'ensemble se situilnl légèrement sous le 
seuil de bonne qualité (DI'ouin el uf, 2004). cc qui devl,li! l'avoriser J'adaptation chez les 
enfants vulnérables. Brer. comme les CrE sont utilisés par un très gl'ancl nombre de famille, 
nous souhaitons examiner la relation enlre la fréquentéltion d'un CPE el le développement 
socioaffectif de l'enfant, pl us spéci fiquement son adaptation psychosociale, À notre 
connaissance, peu d'études longitudinales ont été menées au Québec afin de mesurer les 
effets de la fréquentation d'un CPE (volet installation ou milieu familial) sur l'adaptation de 
l'enfant à l'environnement. Certains chercheurs ont étudié l'expérience de garde des enfants 
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québécois, maIs en examinant ces variables séparément sans tenir compte de leurs 
interactions. Dix ans après leur création, il apparaît essentiel d'évaluer les effets de la 
fréquentat ion d'un C PE sur l' adaptat ion de l'enfant. 
L'échantillon de la présente étude comporte 157 enfants répartis en trois groupes selon le 
type de service de garde expérimenté (I.CPE en installation; 2.CPE en milieu familial; 3. 
domicile avec l'un des parents), Le recrutement des enfants a eu lieu entre 2004 et 2006 et les 
sujets ont été évalués à trois moments: entre les âges de 5 et 12 mois et aux âges de 15, et 18 
mois. Les mesures concernent les enfants (adaptation, tempérament, expérience cumulée de 
fréquentation, type de service de garde fréquenté), leur famille (revenu, scolarité, 
monoparentalité) et le service de garde qu'ils fréquentent (qualité pour les groupes 1 et 2). 
Ce mémoire se divise en cinq chapitres. Le premier présente la problématique de 
recherche et situe la pertinence sociale et scientifique d'une telle étude. Le second chapitre 
précise le cadre conceptuel de l'étude en exposant la théorie sous-jacente au sujet, c'est-à-dire 
le modèle écologique de Bronfenbrenner, ainsi qu'en définissant les principaux concepts 
impliqués, soit l'adilptation, le tempérament. le statut socioéconomique. la qualité de 
l'environnement de garde et l'expérience cumulée de fréquentation. Le troisième chapitre 
traite de la méthodologie employée dans le cadre de cette recherche et décrit l'échantillon, 
Les résultats obtenus à la suite de diverses analyses statistiques sont présentés au chapitre 4 et 
sont, par la suite, interprétés à la lumière de ce qui a déjà été souligné par les recherches 
précédentes au chapitre 5, Finalement, une conclusion clôture la présente recherche en 
déterminant les implications théoriques et pratiques découlant des constatations évoquées. 
CHAPITRE 1 
PRüBLÉMATIQUE 
Ce chapitre établit la pertinence sociale et scientifïCJue de cette recherche. En premier lieu, 
nous dressons un portrait de l'évolution des services de garde au Québec et de leur utilisation. 
Puis, certains constats quant au développement socioaffectif des enfants sont présentés. Par la 
suite, nous faisons état de l'ampleur de la pauvreté économique chez les enfants et des 
conséquences d'un tel phénomène. Ensuite, nous examinons J' uti 1isation des services de 
garde en tant quïntervention précoce visant à favoriser un développement socioaffectif 
optimal chez ces enfants, de même que l'importance de la qualité de ces services pour que 
l'enfant en retire un maximum de bénéfices. Nous considérons également le type de service 
de garde fréquenté, la qualité de ces services ainsi que l'expérience cumulée de garde comme 
variables pouvant affecter la relation entre la qualité de l'adaptation de j'enfant à son 
environnement et la fréquentation d'un service de g<lrde. Nous terminons en formulant nos 
questions spécifiques de recherche. 
1.1 L'évolution des services de garde au Québec 
Les trente dernières années ont été marquées par une augmentation considérable du 
nombre de femmes travaillant à l'extérieur du domicile familial. La proportion de mères 
d'enfant de moins de 6 ans occupant un emploi est passée de 31,5% en J 976 à 67,2% en 2005 
(Statistique Canada, 2006). En raison de cette arrivée massive des femmes sur le marché du 
travail, diverses modalités de services de garde éducatifs (SGÉ) des enfants voient le jour, 
telles que des garderies populaires ou des garderies en milieu familial. Toutefois, à la fin des 
années 70 et au début des années 80. plusieurs rapportent CJue les services de garde CJuébécois 
4 
sont problématiques. En efrer. il semble que les l'alios éducatrice-enfants soient trop élevés, 
que la salubrité des lieux laisse à désil'er et que les l'alllilles favorisées soient les seules à 
pouvoir utiliser ces services coCiteux. De plus, le nombre de places disponibles en garderie est 
considérablement inférieur à celui nécessaire pour répondre à la demande des familles et 
l'État fait très peu pour les soutenir financièrement (Lalonde-Graton, 2002). En outre, il 
semble que les services de garde à but lucratif sont alors les plus préoccupants quant à la 
qualité de l'environnement qu'ils offrent aux enfants. 
En parallèle, soit dans les années SO, plusieurs associations familiales, dont le 
Regroupement inter-organismes pour une politique familiale au Québec. font du lobbying 
afin que le gouvernement adopte une politique familiale. Au même moment, les groupes de 
femmes souhaitent plutôt "adoption de mesures concrètes facilitant la conciliation travail ­
famille, telles que ICl mise en pince llun réseClu de gllrderies subventionnées. En effet, ces 
dernières craignent qu'une politique familiale vienne amoindrir l'indépendance des femmes 
et l'égalité des sexes en misant sur des mesures natCllistes, puisque la natalité est, déjà à cette 
époque, en déclin. En 1987, le gouvernement adopte une politique familiale et en 1988, le 
premier énoncé politique intitulé « Pour un nouvel équilibre» est publié (Bernard, 1989). Cet 
énoncé amène ICl mise en place d'un régi me d'aide à la fam iIle qui prend la forme 
d'allégement d'impôt. Une des dispositions de ce plan d'action, soit le financement des 
services de garde à l'enfance, ne peut cependant être totalement réal isée, car le 
gouvernement fédéral ne poursuit pas son projet de subventionner ceux-ci. Par conséquent, le 
dossier des garderies et de leur financement, demeure au cœur des débats à la fin des années 
80. 
Les annàs 90 ~'aJ))orcèllt par de nombreuses intervcntions d'experts québécois du 
domaine de la famille. Ainsi, les psychoéducateurs et les psychologues soulignent la 
nécessité d'accorder une grande importance à la petite enfance pour le bien-être ultérieur des 
individus et de la société. En 1991, le groupe de travail pour les jeunes, mené par le 
psychologue Camil Bouchard, dépose le rapport « Un Québec/ou de ses enfanls» dans lequel 
il dresse un portrait des problèmes auxquels font face les jeunes (abus sexuel, suicide, 
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violence, décrochage scolail·e. toxicomanie, itinérance) et émet des recommandations afin 
d'en réduire l'incidence. Ce l<lpporl recommélnde de: 1) diminuer lél péluvreté; 2) appuyer les 
parents et concerter les eflorts des autres élclultes de l'cntollrage de l'enfélnt: 3) apporter du 
soutien ,i l'enfant clans son cleveloppellll:nt. [n Cl: Clui a tl',lil ,i l'appui élUX parents, le g.roupe 
de travail propose aussi la mise en place cie haltes-gmderies et de géHderies qui, tout en 
soutenélnt les parents, pourraient contri buer à un mei lieur développement de l' en fant dès son 
jeune âge (Ouellet, 1992). En 1995, la commission sur l'avenir du Québec révèle que les 
Québécois croient que le gouvernement fait très peu pour les familles, alors que cette 
question est très importante pour eux. Ces documents font parti des évènements qui amènent 
le gouvernement à annoncer en 1996, dans le cadre du Sommet socio-économ ique, les 
nouvelles dispositions de la politique familiale qu'il mettra de l'avant. Finalement, en 1997, 
Pauline Marois, alors ministre de l'Éducation, dépose le livre blanc intitulé « Familles en 
tête. Nouvelles dijj7ositions de la politique jamiliu!e. Ll!s I!njànts 01/ cœur de nos chuix» qui 
présente ces trois nouvelles dispositions, soit 1)Ia création du l'éseau des Centres de la petite 
enfance (CPE) avec 23,5 heures gratuites par semaine pour les familles défavorisées; 2) la 
mise en place de l'allocation unifiée pour enfilnls; 3) l'instéwriition cI'un régime d'élssurance 
parentale pour maintenir le revenu des parents lors de la naissance d'un nouvel enfant. 
En 1997, le gouvernement du Québec revoit donc en profondeur la politique familiale en 
vigueur et y apporte des modifications majeures. L'une d' elles consi ste à créer le réseau des 
CPE. soit des services de garde à but non lucratif financés par l'état pour les enfants âgés de 5 
ans et moins. Dès lors. les familles québécoises ont accès à des services de garde offrant un 
programme éducatif. et ce, moyennant une contribution réduite (7$ par jour à partir de janvier 
2004). Les CPE ont alors comme mission de ; «favoriser le dévelOppement des enjèll1ts el 
l'égalité des chances. En outre, ils doivent accentuer le caractère éducati(de leurs activités 
en /11cttont ! 'occent sur la prél'cntion. .l'ur le dépistuge ct .l'III' 1'interl'cntion précoce ouprès 
des enfànts» (Vérificateur général du Québec. 1999). Les cr)[ deviennent éllors un moyen 
pour le gouvernement de favoriser le développement opti III a1cles enfants. surtout ceux issus 
de milieux défavorisés, et ce, pour promouvoir I"égalité des challces (Trudel, J 998). La 
ministre Marois déclare à cet effet: 
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Toutes les recherches nous démontrent qu'il y a une relation directe entre une intervention 
précoce auprès des enfants et leurs chances de succès par la suite. Les apprentissages faits 
au cours de la petite enfance sont déterminants pour le cheminement futur de l'enfant et 
sont un moyen de prévenir l'échec. le redouolemenl et l'abandon scolaire. C'est en 
agissant auprès de la petite enfance que l'égalité des chances prend son véritable sens 
(Gouvernement du Québec, 1996). 
En 1997. les garderies à but non lucratif financées par l'État et les agences de service de 
garde en milieu failliliai sont donc modifiées pOUl' devenir des C[)E el près de 70 000 
nouvelles places sont ainsi créé~s. Lil demande étant plus grande que I·offre. le gouvernell1~nt 
en crée davantage et. par conséquent, celles-ci sont au nomore de 163434 en 2003 et passent 
à plus de 203 998 en 2008 (CSMO-ESAC et RlSQ, 2002; Ministère de fa Famille et des 
Aînés, 2008), Compte tenu du grand nombre d'enfants âgés de moins de 5 ans au Québec 
(389661 de 0 à 4 ans en 2007) (Institut de la statistique du Québec, 2008), il apparaît 
pertinent que la recherche s'intéresse aux effets des services de garde régis fréquentés par 
plus de la moitié des enfants du Québec, notamment à "égard de leur développement 
socioaffectif et de leur adaptation psychosociale, 
1.2 Le développement socioaffectifetl'ad(lptation psychosoci(lie 
Plusieurs rapponent que les enfants présentent davantage de difficulté d'adaptation 
psychosociale qu'auparavant (Conseil supérieur de l'Éducation. 2001). Ces difficultés se 
traduisent par des comportements inappropriés en situation d'interactions sociales. Au 
Québec, les enseignants du primaire rapportent plus fréquemment que dans le passé des 
problèmes de comportement chez leurs élèves. Alors qu'en 1984-1985,0,78% des élèves 
présentaient un trouble de comportement, cette proportion atteint 2,50% en 1999-2000 
(Conseil supérieur de l'Éducation. 2001). Cette tendance ne cesse de croître (Massé. Desbiens 
et Lanaris. 2006). ce qui est préoccupant en raison des nombreuses conséquences entraînées 
par des diffïcultés au niveau du développement socioaffectif. La littérature rapporte en effet 
que des compOl1ements sociaux appropriés seraient associés à l'adaptation à la maternelle, à 
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la réussite scolaire de l'élève et <1 une socialisation positive, tant au primaire qu'au secondaire 
(Manz et McWayne, 2005). D'un autre côté, un enfant présentant lin problème de 
comportement. résultant d'une inadaptation à son environnement sociaL aurait moins de 
chance de bien réussir à l'école (Arnold, 1997; Campbell el al., 2006; Malecki et Elliolt, 
2002; Manz et Mc Wayne, 2005; Peth-Pierce, 2000). Arnold (1997) exp! ique cette relation par 
le temps d'enseignement dont disposera l'enfant ayant des problèmes de comportement. 
Ainsi, si celui-ci dérange par ses conduites, il sera parfois retiré de la classe il des fins 
disciplinaires, Par conséquent, il manquera l'enseignement cie certains concepts qui, 
lorsqu'ils seront réinvestis, l'entraîneront probablement il déranger le groupe. En effet. il lui 
serait difficile de s'engager à la tàche lorsque celle-ci comprend des connaissances qu'il ne 
possède pas. Par ai lieurs, l'enfant présentant un trouble de com portement persiste parfois 
moins à la tâche et peut disposer également d'une concentration èI d'une capacité d'attention 
moindre (Ministère de l'Éducation, :2007). De plus, l'eni'ant démontrant des problèmes de 
comportement en bas âge est plus enclin à développer des comportements antisociaux à 
l'adolescence (Campbell el al., 2006; Peth-Pierce, 2000), à abuser des drogues (Webster­
Stratton, 2003), à manifester des comportements violents et délinquants (Brame, Nagin et 
Tremblay, 2001; Knitzer, 2003; Nagin et Tremblay, 2005), à abandonner l'école (Peth­
Pierce, 2000; Webster-Stratton, 2003). De surcroît, les problèmes de comportement sont 
reliés à des difficultés d'insertion professionnelle (Conseil supérieur de l'Éducation, 2001). 
Bref. les chercheurs s'entendent pour dire que la maturité scolaire ne se mesul'e plus 
seulement en termes de compétences cognitives, mais également au niveau socioaffectif 
(Direction de santé publique, 2008; Ryan. Fauth et Brooks-Gunn, 2006). 
Les mécanismes sous-jacents aux problèmes de comportement ne son! pas encore bien 
connus des chercheurs, mais plusieurs estiment qu'ils seraient le résultat d'une inadaptation 
de l'enfant à son environnement (famille, service de garde. etc.) qui se traduirait par 
J'adoption de comportements inappl"Opriés dans une situation donnée (Ministère de 
l'Éducation, 2007; Poliquin-Yerville et Royer, 1992; Tremblay et Royer, 1992). En outre, 
cel1aines variables semblent augmenter la probabilité de les développer en rendant 
J'adaptation de l'enfant à son environnement plus difficile. Certains facteurs de risque se 
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retrouvent au niveau des caractéristiques de l'enfant, tels que le tempérament difficile et le 
genre de ce dernier (Campbell cl uf, 2006: Conseil canadien sur l'aprrenlissage, 2007; Côté 
cl af, 2006; Gevers Deynoot-Schaub et Riksen-W'1Iravell. ~(06), L'enfant présentant un 
tempérament difficile réagit plus intensément et négativement lace à la nouveauté, aux 
stresseurs, aux contraintes, etc, présents dans ses milieu:\ de vie (van Zeijl cf uf.. 2007; Vitaro 
el al., 2006). Ce genre de réactions entraîne certaines réponses de l'environnement social 
pouvant modérer ou exacerber les comportements diftïci les de l'enfant (Tarabulsy el al., 
2000; Thomas et Chess, 1977). D'autres facteurs se retrouvent dans l'environnement 
familial: faible revenu familial (Côté el al., 2006; Knitzer, 2003), faible scolarité des parents 
(Côté el al., 2006; Van Zeijl et al., 2006), monoparentalité (Webster-Stratton, 2003), niveau 
de stress parental élevé (Goldstein, Harvey et Friedman-Weieneth, 2007; Webster-Stratton, 
2003), pratiques éducatives parentales (Côté el al, 2006; Scaramella et Leve, 2004; Vitaro el 
al., 2006), etc. En som me, le cumul de ces facteurs de risque augmenterait considérablement 
les probabilités de voir l'enfant développer des probl0mcs d'adaptation (Gassman-Pines et 
Yoshikawa, 2006: Peth-Piet'ce, 2000: Webstet'-StratlOn. 2003), Plusieurs des facteurs de 
risq ue de l'environnement fam i1ial sont plus prononcés au sei n des fam il les défavorisées, 
puisque la défavorisation se caractérise par la combinaison J'éléments tels que la 
monoparental ité, la sous-scolarité et le faible revenu. Par conséquent. les enfants issus de 
celles-ci cumulent plus de risques que les ilutres, Il nous parait donc essentiel de considérer 
l'étal de la pauvreté ainsi que les effets qu'elle entraîne pour le comportement de l'enfant. 
1,3 Les risques reliés au statut socioéconomique 
Au Québec, 10% des familles ayant un enfant de moins de 18 ans dispose d'un revenu 
annuel se trouvant sous le seuil de faible revenu. Cette proportion est nettement supérieure 
pour la région de Montréal Ol! elle atteint 17,1% (Institul de la statistique du Québec, 2006), 
La pauvreté en soi est liée à plusieurs facteurs pouvant affecter le développement de l'enfant. 
Tout d'abord, un revenu plus faible est associé à un niveau de stress plus élevé chez les 
parents (Dodge, Pettit et Bates, 1994; Jacob, 2007) pouvant affecter la sens-ibilité du parent à 
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son enfant. La monoparentalité (Duncan et Magnuson, 2003; Weitzman, 2003) est aussi plus 
fréquente dans les familles à faible revenu, ce qui est parfois liée au jeune âge de la mère à la 
naissance de l'enfant (Peth-Pierce, 2000) ou encore au divorce (Weitzman, 2003) entraîné par 
des confl its conj ugaux plus fréquents (Jacob, 2007). La rai ble scolarisat ion des parents est 
aussi un élément important de la pauvreté économique (Bigras el ul, 2008; Weitzman, 2003). 
Plusieurs des facteurs de risque de la pauvreté recoupent ccu.\ de l'inCidaptation à 
"environnement et des problèmes de comportement qui en résultent. Par conséquent, les 
enfants issus de familles défavorisées cumulent un plus grand nombre de facteurs de risque et 
sont plus encl ins à développer de tels problèmes avec toutes les conséquences déjà énoncées, 
dont celle de moins bien réussir à l'école. Le cheminement difficile à l'école peut même se 
traduire par un décrochage précoce du système scolaire, ce qui contribue à perpétuer le cercle 
de la pauvreté. Notons qu'une pauvreté chronique entraîne plus de conséquences néfastes 
pour l'enfant qu'une pauvreté de courte durée (Ryan, Fauth et Brooks-Gunn, 2006). De la 
même façon, la pauvreté vécue en bas âge (0-5 ans) aura davantage d'impact sur le 
développement de l'enfant que celle vécue à un âge plus avancé (Ryan, Fauth et Brooks­
Gunn, 2006), d'où l'importance d'intervenir précocement. 
1.4 L'adaptation: l'importance d'intervenir rapidement 
Des coüts sociaux importants sont engendrés par une inadaptation à l'environnement 
social (famille, le service de garde, l'école, elc.). Tel que mentionné précédemment, celle-ci 
est associée à l'abus de drogues, à la criminalité, au décrochage scolaire, à lïnemploi, etc. à 
l'adolescence el <1 l'âge adulte (Campbell el al., 2006; Knitzer, 2003: Peth-Pierce, 2000; 
Webster-SlI'atton, 2003). Ces conséquences, non seulement nocives pour le bien-être d'un 
individu, entraînent des coûts considérables pour la société, que ce soit en capital social, en 
programmes sociaux, en santé, en système carcéral. etc. Il importe donc d'intervenir le plus 
tôt possible auprès des enfants à risque atin d'optimiser leur développement socioaffecti f. Les 
écrits soulignent que certains problèmes de comportements. associés à un déficit de capacité 
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d'adaptation, sem blent se cristall iser vers l'âge de 8 (\ns (Webster-Stratton, 2003). Pourtant, 
plusieurs interventions visant à les réduire se font dans le milieu scolaire lorsque les 
comportements des enfants sont plus stables. Puisque ces conduites se développent en bas 
âge, certains suggèrent d'intervenir à ce moment afin de favoriser l'adaptation de l'enfant 
pour prévenir l'apparition de tels problèmes (Campbell, Lamb et Hwang, 2000; Côté el al., 
2007; Mathiesen et Sanson, 2000) et plusieurs confirment l'efficacité d'une telle élpproche 
(Melhuish. 2004; Stacks. 2005). Il semble quil soit primordial d'intervenir au cours de la 
petite enfance, sans quoi les problèmes d'adaptation se stabilisent et persistent pendant 
l'enfance (Stacks. 2005). Brel'. les chercheurs rapportent que les programmes dïntervention 
précoce peuvent modifier lél trajectoire comportementale de '·enfélnl. 
En effet. la petite enfance est une période au COurs de laquelle les enfants sont amenés à 
se développer suivant une certaine trajectoire qui est par la suite modifiable, m8is de plus en 
plus difficile à changer avec le temps (Ryan, Fauth et Brooks-Gunn, 2006). Les premiers 
mois de vie d'un enfant seraient alors déterminants, car le cerveau se développe à un rythme 
très rapide qui ne se reproduit plus par la suite (Bigras. Pomerleau et Malcuit. 2004). En 
outres, l'organisation des structures cérébrales de l'enfant s'avère être particulièrement 
malléable à cette étape du développement (Conseil canadien sur l'apprentissage, 2007). 
Effectivement. à la naissance. l'enfant possèderait des neurones en surnombre dans son 
cerveau. Par la suite. les neurones qui sont stimulées créent des connexions nerveuses alors 
que les autres sont progressivement éliminées (Olds, Pap81ia et Sève, 2005). Il s'agit donc 
d'une période déterm inante cl' apprent issage pOUl' l'en fant et des stim ulat ions ·appropl·iées 
doivent lui être offertes par son environnement afin de fnvOl'iser son développement optimal. 
Par ailleurs. McCain et Mustard (1999) rapparient que les enfants qui auraient été stimulés 
insuffisamment ou inadéquatement au cours de celte période importante du développement 
neurofonctionnel auraient plus de chance de développer des difficultés d'apprentissage, des 
problèmes de comportement ou des troubles affectifs. Une fois plus âgé. l'enfant pourrait 
surmonter certains de ses problèmes, mais il aurait plus de difficulté à réaliser son plein 
potentiel (McCain et Mustard, 1999). 
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1.5 Les services de garde comme facteur de protection 
Les interventions précoces ciblilnt les enl';:lnlS is~us de ramilles défavorisées onl fait leurs 
preuves quant à leurs bienfaits pour le développement social. Notons que la majorité de ces 
programmes d'intervention précoces incluent une composante « service de garde ». Melhuish 
(2004) rapporte que les enfants ayant pal1icipé au programme de l 'Abecederian Projecf, qui 
visait à promouvoir le développement de l'enfant par le biais de garde en installation en plus 
des services déjà reçus par le groupe contrôle, démontrent une tendance de diminution de la 
criminalité à l'âge adulte. Dans le mème ordre d'idées, les participants au programme Early 
Head Start présentent une baisse au niveau de la fréquence de comportements agressifs et ils 
interagissent plus positivement avec leur parent. Pour ce qui est du Perry Pi-eschool Projecf, 
les enfants y ayant pal1icipé montrent une diminution du taux de la criminalité lorsqu'ils sont 
adolescents et abandonnent moins leurs études (Melhuish, 2004). Or. pour en al-river à ces 
bénéfices, le contexte éducatif offert par le « service de garde» d;:lns le céldre du programme 
d'intervention doit être de bonne qualité. 
J .5. J La qualité de l'environnement de garde 
La qualité éducative est, sans contredit, la variable la plus étudiée dans le domaine de la 
recherche sur les services de garde. Pour cause, parmi les différentes variables composant 
l'expérience de garde, la qualité explique la plus grande proportion de variance du 
développement de l'enf;:lIlt (Love et al, 2003; NICHD Early Child Care Research Network, 
1998; Pierrehulllbert ef al, 2002; Vélndell, 2004). En effet, la littérature rapporte que le 
niveau de qualitÉ du service de garde serait primordial pOUl' le développement de l'enfant de 
milieu défavorisé, puisqu'elle permettrait de modérer ou (ïeXélCerber les effets d'un 
environnement familial peu stimulant (Bigras, Pomerleau et MalcuÎL 2008; Bigras et al., 
2008; Melhuish, 2004; Vandell, 2004). En outre, "environnement de garde pourrait 
constituer polir ces enfants une certaine protection face aux difficultés de l'environnement 
familial, mais pourrait également agir à titre de risque supplémentaire. À cet égard, Melhuish 
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(2004) rapporte que lorsque l'environnement familial et le service de garde sont d'un bon 
niveau de qualité, la fréquentation du service aura peu ou pas d'effet sur l'enfant. Par contre, 
lorsque l'enfant fréquente un service de garde qui présente un niveau de qualité supérie'ur il 
celui retrouvé dans l'environnement familial de l'enfant. cette fréquentation est alors 
considérée comme un facteur de protection ayant le potentiel de favoriser le développement 
optimal de /"enfant. À l'opposé, la fréquentation d'un service de gilrde où le niveau de qualité 
est inférieur il celui de l'environnement familial pourrait constituer un facteur de risque 
supplémentaire pour le cléve loppement de l'enfant. En som me, lous ad mettent l"i mportance 
de la qualité de l'environnement de garde pour le développement de l'enfant (Goelman el al.. 
2006; Love el al, 2003; Melhuish, 2001; NICHD Early Child Care Research Network, 2002; 
Pierrehumbert el al., 2002; Vandell, 2004). 
Cependant, la recherche indique que la qualité éducative offerte aux enfants en services 
de garde n'est pas très bonne au Canada et aux États-Un is (Goe 1man el al, 2006). L'enquête 
Oui, ça me louche, menée en 1998 dans 6 provinces canadiennes et un territoire, rappOite une 
qualité d'ensemble minimale des services de garde à la petite enfance (Friendly et Beach, 
2005). Ces résultats sont inquiétants étant donné l"importance de la qualité de l'expérience de 
garde pour le développement de l'enfant. Par contre, au Québec. nous avons un réseau de 
service de garde particulier. soit les CPE, qui pourrait jouer un rôle de protection dans le 
développement de l'enfant en raison de sa mission mentionnée précédemment (Voir p.S) et, 
pour cette raison, il importe de s'assurer gue la qualité offerte par ce réseau est élevée afin de 
maximiser les bénéfices de sa fréquentation pour le développement social des enfants à 
risque. 
En 2000, compk tenu Je l"importance de la fréquentation des services de garde régis et 
de l'investissement qui les soutient, le Gouvernement du Québec décide d'évaluer la qualité 
éducative des services de garde sous sa juridiction (CPE de type installation et milieu 
familial, garderies à but lucratif). Pour ce faire, des observations sont effectuées dans les 
services de garde à l'aide de l'échelle d'observation de la qualité éducative (EOQÉ) 
(Bourgon et Lavallée, 2003a, 2003b, 2003c), instrulllent de mesure spécifiquement conçu 
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pour cette enquête à partir du programme éducatif québécois. À celte échefle, un score de 
qualité globale inférieur à 2,50 indique une qualité insatisfaisante, un score entre 2,50 et 2,99 
indique une qualité passable et un score entre 3,00 et 4,00 indique une qualité satisfaisante. 
Ainsi, en 2004, les résultats de l'étude Grandir en qualité (Drouin et al., 2004) sont rendus 
publics. Dans l'ensemble, les chercheurs rapportent que les services de garde observés 
affichaient un niveau de qualité éducative passable. Dans les CPE de type installation où la 
qualité éducative pour les groupes préscolaires a été observée, un score cie qualité globale de 
2,93 est noté (score qui est tout de même près du seuil de bonne qualité). Pour ce qui est des 
CPE de type milieu familial, ils obtiennent un score de qualité globale de 2,75. Les garderies 
accueillant des poupons affichent un score de qualité globélle de 2,62'. alors qu'elles 
obtiennent 2,58 pour leurs groupes préscolaires. L.a seule n:ception à ce constat de qualité 
passable concerne la qualité des services de garde pour les poupons dans les CPE de type 
installation qui présentent une qualité globale de bon niveau (3,05). 
Les CPE, dont le programme éducatif est conçu COlllme une forme d'intervention 
précoce, se révèlent offrir une qualité globale se situant légèrement sous le seuil de bonne 
qualité, ce qui est susceptible de favoriser l'adilptation de l'enfant à ce nouvel environnement. 
Cependant, puisque peu de recherches ont étudié les effets de lil fréquentation d'un CPE sur 
l'adaptation de l'enfant, il apparaît pertinent d'examiner si les CPE favorisent l'adaptation 
des enfants à risque d'éprouver des difficultés à ce niveau. Élélllt donné la complexité d'une 
telle question, la littér'ature souligne que nous devons tenir compte de plusieurs variables 
associées fI l'expérience de garde de l'enfilnt atin d'y répondre telles que l'expérience 
cumulée de fréquentation et le type de service de garde fréquenté (Bigréls et .lape!. 2007a; 
Melhuish, 2004; NICHD Early Chi Id Care Research Network, 2002: Vandell. 2004). 
1.5.2 L'expérience cumulée de fréquentation 
On note LIn intérêt marqué dans la recherche sur les services de garde concernant le cumul 
de l'expérience de garde de l'enfant. Jay Belsky (2007, 2006, 2004) nous semble celui ayant 
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le plus contribué à documenter les relations entre le développement socioaffectif de l'enfant 
et cette variable de "expérience de gilrde. L<l liltérillure r<lpporte <lussi plusieurs études à ce 
sujet depuis les conclusions controversées de Belsky dans les années 80, à l'effet qu'une 
expérience cumulée importante comportait des risques pour le developpement socioaffectil' 
de l'entànt âgé de moins d'un an (Hausfather el al, 1997; Loeb el 01.,2007; NICHD Early 
Child Care Research Network, 1998, 2006; Volling et Feagans, 1995). Pour bien comprendre 
le cumul de l'expérience de garde, on doit prendre en compte l'âge d'entrée en service de 
garde, ce qui amène l'enfant à avoir cumulé une certaine expérience de garde à un âge donné. 
L'âge de l'enfant lors de son entrée en service de garde est 1ié à la durée du congé 
parental. Ces services permettent aux parents de travai 11er ai'ors qu'une personne compétente 
s'occupe de leur enfant. Au Québec, le congé parentill est d'lIne durée de 12 mois depuis 
janvier 2006. Tous ne peuvent cependant se permettt'e de recevoir 55% de leur salaire 
pendant une aussi longue période. De plus, lorsque le parent obtient une place pOlir son 
enfant dans un CPE, bien sOllvent il l'acceptera, peu importe l'âge de "enfant. afin de ne pas 
la perdre: la demande pour les places en CPE est encore plus gn1J1de que l'offre. Ces réalités 
empêchent certaines familles de bénéficier du congé en partie ou en towlité et intluencent le 
choix des parents quant au mode de garde qu'ils choisissent pour leur enfant. Par conséquent, 
certains enfants font toujours leur entrée en CPE avant l'âge d'un an. Or, comme nous 
l'avons déjà souligné. les enfants sont très sensibles aux stimulations offertes par leur 
environnement au cours de leurs premiers mois de vie (Cloutier et Renaud, 1990). Il est donc 
essentiel de s'assurer que les services de garde répondent adéquatement aux besoins des 
jeunes enfants qui les fréquentent. 
L'expérience cumulée de garde semble être une variable ilTlpOt·tante <:1 considérer dans 
l'étude du développement socio<lffectif des enfants en bas âge. Dans la littérature, 'certains 
concluent à des relations statistiquement positives en démontrant qu'une plus grande 
expérience cumulée est associée à la présence de difficulté d'adaptation qui se traduit 
ultérieurement par plus de problèmes de comportement (Belsky, 2006; Loeb el 0/., 2007; 
Melhuish, 2004; Vandell, 2004). Cette occurrence de problèmes de comportement serait 
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associée à l'âge d'entrée et à la quantité d'heures hebdomadaires passées dans un service de 
garde de qualité moindre (Belsky, 2006; Hausfather el al, 1997: Van Bei.jsterveldl, Hudziak 
et Boomsma. 2005: Vandell, 2004). En outre, les enfants qui fréquentent un service de garde 
plus de 45 heures par semaine depuis leurs premiers mois de vie (3 mois) semblent démontrer 
plus de comportements externalisés (tels que pousser. rrapper, mordre, etc.) que ceux l'ayant 
fréquenté moins longuement lorsqu'on les mesure ~ l'âge de 54 mois (Belsky, 2004; NICHD 
Early Chi Id Care Research Network., 2006: Vandell, 2004). On note également que ces effets 
seraient plus prononcés chez les enfants issus de milieux défavorisés (Loeb el al, 2007). 
D'autres chercheurs avancent plutôt qu'une expérience cumulée supérieure en temps, qui se 
traduit par une entrée précoce en service de garde (avant l'âge de 9 mois), entraîne des 
bénéfices pour le développement de l'enfant, surtout s'il est issu de milieux défavorisés (Coté 
el al, 2007; Geoffroy et al, 2007). Finalement, certains n'identifient aucune relation entre 
ces variables (Bacharach et Baumeister, 2003; Hausfather el al, 1997). Bref: les données sur 
cette question sont inconsistantes, mais la majorité des chercheurs s'entendent pour dire que 
l'expérience cUl11ulée de fréquentation est associée aux comportements de I·enfant. 
] .5.3 Le type de sel'vice de garde 
Depuis l'entrée massive des femmes sur le marché du travail, lès arrangements de garde 
se sont diversifiés et sont devenus plus nombreux. Au Québec, les CPE en installation et en 
milieu familial sont largement utilisés par les familles. Au 30 septembre 2008, le réseau des 
CPE pouvait accueillir 168 658 enfants, soit beaucoup plus que les autres modalités régies 
(41 169 places) (M inistère de la Fam iIle et des Aînés, 2008). Plusieurs questions ont été 
soulevées sur les divers modes de garde et leurs effets sur le développement de l'enfant. À cet 
effet, différentes modalités de garde ont été évaluées au cours des trente dernières années, 
telles que la garde en milieu familial. la garde en installation et la garde par un proche (Bigras 
el al, 2008; NICHD Early Chi Id Care Research Network, 2004. 2006; Vandell. 2004). Or, on 
constate que les résultats concernant le type de service de garde et le développement 
socioaffectif de l'enfant sont également inconsistants. Cel1ains rapportent les effets 
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bénéfiques de la garde en installation et en milieu ramilial pour le développement de l'enfant 
(Bigras el u!., 2008), bénéfices associés au niveau de qualité supérieur de ce type de sel'vice. 
D'autres concluent que la garde en installation est associée à la présence de problèmes de 
comportements chez l'enfant sous-tendant l'inadaptation des enfants les fréquentant (NICHD 
Early Child Care Research Network, 2004). Cela dit, dans la majorité des études, un très 
l'ai ble pourcentage de la variance des mesures de développement de l'enfant est expl iqué par 
le type de service de garde utilisé (Bigras el a!.. 2008; NICHD Early Child Care Research 
Network, 1998). Malgré tout. les effets respectifs entraînés par la fréquentation d'un CPE du 
type milieu familial, opposé au type installation, ont été peu étudiés. 
1.6 Conclusion 
En résumé, on observe une hausse de l'offre de services de garde destinés à la petite 
enfance dans tous les pays industrial isés. Par conséquent, depu is près de trente ans, la 
recherche au Canada et ailleurs dans le monde tente d'examiner les effets de la garde 
extraparentale sur le développement de l'enfant. La très grande majorité de ces études indique 
que Je cumul de "expérience de garde depuis la première année de vie d'un enfant est associé 
à son adaptation ultérieure et suggère que celle-ci est associée à l'âge de l'enfant lors du 
début de la fréquentation d'un service de garde de moindre qualité. De plus, ces résultats 
seraient plus prégnants lorsllue l'enfant grandit dans lin contexte famifial oli plusieurs 
facteurs de risque cohabitent. l'al' contre. les études rapportent aussi que des services de garde 
de très bonne qualité pourraient constituer une modalik d'intervention précoce pouvant 
contribuer à soutenir le développement socioaffectif des entànts issus de milieux défavorisés, 
Ainsi, la fréquentation d'un tel milieu pourrait assurer le développement de relations 
sensibles et chaleureuses avec un adulte responsable afin de favoriser l'adaptation de r en fant 
à son environnement, et ce, pour réduire les risques d'apparition de problèmes de 
comportement et ainsi favoriser la réussite éducative ultérieure des enfants plus vulnérables, 
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La majorité des résultats sur la relation entre la fréquenlation (j'un service de garde et le 
développement de l'enf,lIlt sont issus d'études élllléricélincs. Or, le I~éseau des CrE est unique 
au Canada et présente des singulmités absenles de la plupart des études consultées 
notamment en raison de l'existence d'un programme éducatif « universel», À notre 
connaissance, peu d'études ont été menées au Québec afin cie mesurer les effets cie la 
fréquentation d'un CPE sur les comportements de J'enfant. Certes, certains chercheurs se sont 
intéressés à l'expérience de garde des enfants du Québec, mais leurs études 'traitent 
uniquement cie l'expérience cie garde (qualité) (Drouin el al, 2004; Japel, Tremblay et Côté, 
2005) ou du développement cognitif des nourrissons (Bigras, Pomerleau et Malcuit, 2004, 
2008; Bigras et al, 2008), L'adaptation a été peu considérée iusqu'~ présent dans le cadre de 
recherches portant sur la fréquentation des CPE. Or, comme ceux-ci sont largement utilisés 
(plus de 50% des enfants du Québec les fréquentent), il nous élpparaÎt essentiel d'évaluer si la 
fréquentation d'un établ issement Lie ce réseau (installéllion ou mil ieu fami 1ial) est associée à 
une adaptation optimale à l'environnement chez les enfanls les fréquentant. 
1,7 Questions spécifiques de recherche 
Ce projet de recherche longitudinal et corrélationncl s'inscrit dans cette problématique et 
veut examiner la relation entre la fréquentation d'un CPE depuis la première année de vie de 
l'enfant et l'adaptation de l'enfant à son environnement par le biais d'une situation êvaluative 
non familière à l'entànl. Constater les patrons d'adaptation très tôt dans !a vie ainsi que les 
facteurs leur étant associés faciliterait la prévention des problèmes de comportement 
ultérieurs, puisque l'adaptéltion semble en être un précul'seur important. Le présent projet 
cherche donc à répondre aux questions spécifiques ,-uivantes : 
1)	 Existe-t-il des différences entre les comportements c1'adaptation d'enfants fréquentant 
deux types de services de garde (CPE en installation, CPE en milieu familial) depuis 
leur première année de vie et ceux qui n'en fréquentent pas lorsqu'on les mesure entre 
5 et 12 mois, et aux âges de 15 et 18 Illois? 
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a.	 Ces différences ou absence de diftërences sont-elles les mêmes pour les enfants au 
tempérament difficile? 
b.	 Ces différences ou absence de di fférences sont-elles les mêmes pour les 
enfants cumulant des facteurs de risque dans leur environnement familial') 
c.	 Pour les enfants qui fréquentent un service de garde, ces ditférences ou absence de 
différences sont-elles les mêmes selon la qualité cie l'environnement de garde? 
2)	 Pour les groupes d'enfants ayant une expérience en service de garde, quelle est la 
proportion de variance de l'adaptation de l'enfant qui est expl iquée par les 
caractéristiques de J'enfant (tempérament). les caractéristiques familiales (revenu, 




Ce chapitre présente la théorie et les principaux concepls soutenant cette recherche. Dans 
un premier temps, nous décrivons le modèle théorique sur lequel nous nous appuyons, soit le 
modèle écologique de Bronfenbrenner. Puis, nous délinissons les concepts liés aux variables 
de J'expérience de garde cie l'enfant de même qlle ceux associés élU développement de 
l'enfant. NOLIS terminons en présentant les études l"<lisant état de l'expérience cumulée de 
garde, du type de service cie garde utilisé, de la qualité de l'environnement de garde, du faible 
statut socioéconomique, de même que, du tempérament et de l'adaptation de l'entànt. 
2.1 Cadre théorique 
L'étude du développement social de l'enfant qui fréquente un service de garde est 
associée à de multiples conditions. La littérature suggère que nOLIs ne pouvons nous en tenir à 
la simple fréquentation d'un service de garde pour L:xpliquer k dé\'doppement de "enfant. 
Les plus récentes études portant sllr le développement des entànts en contexte de service de 
garde à la petite enfance suggèrent <-futiliser le modèle écologique de Bronfenbrenner pour 
considérer un ensemble de variables touchant directement ou indirectement le vécu de 
l'enfant (le tempérament de J'enfant, Je revenu familial, les valeurs sociales, les politiques en 
vigueur, etc.) et les relations entre elles afin d'expliquer le développement de "enfant (Bigras 
et Japel, 2007b; Gevers Deynoot-Schaub et Riksen-Walraven, 2006; Hart et Kelley, 2006; 
Loeb el al., 2007; NICHD Early Child Care Research Network, 1997, 1998,2003). Le 
modèle écologique de Bronfenbrenner constitue donc l'assise théorique de cette recherche. 
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Selon le modèle écologique, le développement de l'enfant est conçu comme le produit de 
multiples interactions entre l'enfilnt et son environnement (nronfcnbrenner. 1979). Le 
développement serail ilffecté pdr les carilctéristiClues propres ~ l'enlànL cd les cie son 
environnement immédiat et, par le contexte physique. social, économique et culturel dans 
lequel "enfant se développe. Plusieurs niveaux d'interaction exerceraient une influence 
directe ou indirecte sur le développement de l'enfant. L'influence directe est essentiellement 
assurée par l'environnement proximal de l'enfant. c'est-à-dire par les personnes et les milieux 
de vie avec lesquels il entre directement en contact. Les microsystèmes de la famille et du 
service de gilrde font partie de l'environnement proximal de l'enfant. À "opposé, nous 
retrouvons l'environnement distal qui exerce une influence indirecte sur le développement de 
l'enfant. L ï nfluence la plus distale provient du macrosystème, c' est-à-d ire de la société dans 
laquelle évolue l'enlànt. Ensuite, à un degré moindre, le mésosystème et l'exosyst~me 
interagiront également indirectement avec le d0veloppemenl de l'enfant. En somme, lei que 
démontré à lil ligure 2.1, l'enfant (1' ontosystème) est placé au centre du moclè le, Autour de 
lui gravitent les microsystèmes. mésosystèllles, e.\osystèmes et macrosystèmes, chacun 
incluant le précédent et s'influençant mutuellement et évoluant du proximal vers le distal. 
Figure 2.1 Le modèle écologique (Ministère de la Famille et des Aînés, 2007). 
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Plus particulièrement, au premier niveau se situe l'enfant avec ses caractéristiques 
propres qui interagissent avec l'environnement afin d'influencer le cours de son 
développement. Ainsi, le tempérament constitue "une des spécificités biologiques de "enfant 
qui l'amène à répondre différemment aux stimulations environnementales qu'il reçoit (Bates 
el al., 1998), Par exemple, un enfant au tempérament difficile vivra plus péniblement la 
présence d'un stresseur dans l'environnement comparativement il un enfant au tempérament 
facile qui s'y aiustera plus aisément. Ensuite, le rnicrosystèml' l'st le contexle à l'intérieur 
duquel l'enfant agit directement sur son environnement. Le service de garde, l'école, le 
groupe de pairs, sont, tout comme la famille, des microsystèmes dans lesquels l'enfant se 
retrouve, Le mésosystème est le niveau constitué des interactions entre les microsystèmes 
dans lesquels évolue l'enfant. Ainsi, les relations entre l'école et la famiJie ou encore entre la 
famille et le service de garde font parti de ce sous-système (Cloutier et Renaud, ]990), 
L'exosystème est composé des contextes de vie des parents, de l'éducatrice, de l'enseignante, 
etc. auxquels l'enfant ne participe pas directement, tels que le milieu de travail des parents, 
leur réseau d'amis, le voisinage, le conseil d'administf(ltion du service de garde, etc. Même si 
l'enfant n'y est pas présent, ces systèmes peuvent influencer indirectement son 
développement de par les événements et actions qui s'y produisent ou les décisions qui s'y 
prennent et l'enfant peut également les affectn (Olcls, rélpalia et Sève, 2005). Le système le 
plus distal, le macrosystème, est larmé des attitudes, valeul's, 11000meS, idéologies, lois, etc. 
régissant la vie d'une société donnée et gravite autour des autres sOlls-systèmes colorant ainsi 
toutes leurs interactions (Cloutier et Renaud, 1990; Olds, Papal ia et Bève, 2005). 
Selon Tessier et Tarabulsy (1996), l'efficacité des interactions sociales vécues par 
l'enfant réside dans Jeur régularité et durabilité, Ainsi, une interaction vécue régulièrement 
sur une longue période laisserait dav<'\nt<lge oe tr",ces qU'LIlle interilction ponctuelle. C'est 
pourquoi une grande importance serait accordée à la famille et au service de garde qui sont 
des milieux de vie où l'enfant passe la plus gl'ande panie th: son temps au cours de ses 
premières années de vie, Cette idée est complémentaire à ce que suggère Bronfenbrenner 
(1988) en présentant le chronosystème qu i met également l'accent sur lïmportance du temps 
dans le processus de développement, plus particulièrement sur les moments de transition de 
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vie, tels que l'entrée à la garderie et à l'école. Lors de ces moments de transition, "organisme 
serait plus sensible aux interactions vécues. Cela dit, selon Tessier et Tarabulsy (1996), un 
devis de recherche s'appuyant sur le modèle écologique devrait mesurer les éléments 
suivants: 1) une ou des dimensions du développement; 2) les interactions ayant in fl uencé le 
développement; 3) les singularités de l'ontosystème ayant pu influer les interactions 
mesurées; 4) les singularités de l'environnement immédiat ayant pu influer des interactions 
mesurées et. 5) une mesure répétée d'une ou des variables déjà mentionnées. Ainsi, une étude 
s'intéressant à la qualité de l'adaptation de l'enfant devrait mesurer à quelques reprises les 
variables reconnues que la littérature associe à cette dimension. Dans la prés.cnte étude, nous 
mesu rons à trois reprises 1" adaptat ion de l'enfant ci l'envi ronnement, son tempérament 
(comme singularité de l'olltosystème) et le statut socioéconomique de la famille (en tant que 
singularité de l'environnement immédiat). Nous évaluons si Je st'atut socioéconomique 
interagit avec la fréquentation d'un service de garde pour influencer l'adaptation de l'enfant. 
Nous regardons également si les relations diffèrent en fonction du tempérament de J'enfant. 
Bref, la pertinence de ce modèle se situe au niveau du pouvoir explicatif accru du 
développement de l'entànt. Son intérêt repose également sur 1ïm portance que cette théorie 
accorde à l'effet du temps dans l'étude du développement. Dans le cadre de notre recherche, 
l'explication du développement de l'enfant se base sur les interactions entre "ontosystème et 
le microsystème constitué du service de garde et de la famille, tous deux influençant 
l'adaptation des enfants à leur environnement. et ce, tout en considérant l'aspect évolutif du 
développement et les moments où l'organisme est plus sensible (chronosystème), c"est-à-dire 
en mesurant l'adaptation de façon répétée au cours des premiers mois de v'ie (moment 
d'entrée en service de garde) et aux âges de 15 et 18 mois. 
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2.2 Définition des concepts el recension des écrits 
2.2.1 Le tempérament 
Même si la conscience des différences individuelles et l'attrait qu'elles exercent sont 
présents depuis l'époque de la Grèce antique (Martin et Fox, 2006), nous devons 
l'élaboration du concept de tempérament en grande partie aux travaux de Thomas et Chess 
(1977). D'une tàçon générale, les chercheurs s'entendent pour définir le tempérament comme 
un ensemble de prédispositions individuelles, présent à la naissance, qui détermine les 
comportements affectifs, attentionnels et moteurs adoptés par l'enfant en réponse aux stimuli 
sociaux et non sociaux qui lui sont présentés (Nigg. 2006; Rothbart el Bates, 2006; 
Tarabulsy, Tessier et Kappas, 1998). I~es traits tempéramentaux de l'enfant seraient stables 
dans le temps et définir<lient le style comportemental de I·enfant. soit son type de conduites et 
de réactions. Ce style comportemental interagirait avec les expériences environnementales et 
la relation ainsi établie affecterait à son tour le style de conduites adopté par l'enfant 
(Tarabulsy et al., 2000; Thomas et Chess. 1977). En effet, il semble que bien que le 
tempérament soit en grande part inné, des études faisant ressortir une dimension 
expérientielle du tempérament, c'est-à-dire que les expériences vécues dans l'environnement 
proximal, tel que les contextes de la famille et du service de garde, pourraient exacerber ou 
inhiber certains styles de conduites (Rothbarr, 2005). 
En ce qui a trait aux dimensiOllS du tempérament. Thomas, Chess et leurs collègues 
(1977) ont identifié neuf traits variant ,fun individu à l'nutre. Ainsi, le niveau d'activité. la 
rythmicité, l'approche-retrait, l'adaptabilité, le seuil de tolérance. J'intensité des réactions, 
l'humeur. la distractibilité et les capacités d'attention el de persistance se situeraient, pour 
chaque individu; sur un continuum allant d'un niveau faible à un niveau élevé. Par exemple. 
dans le cas du niveau d'activité de l'enfant. nous retrouvons à un extrême des enfants qui ont 
une faible fréquence et intensité de mouvements et à l'autre les enfants qui ont une fréquence 
et une intensité élevée de mouvements. Bref, l'agencement des comportements manifestés 
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par l'enfant à ces caractéristiques permet (rétablir un prolil de comportements spécifiques 
déterminant ainsi le tempérament d'un individu. Thomas et Chess on! détini de cette manière 
trois regroupements de comporlements, soit les enfants au lempérament facile (40% de leur 
échanti lion), les entànts lents à réagir ( 15% de leur échant i lion) cl les enfants d iftici les ( 10% 
de l'échantillon). Les enfants au tempérament facile s'adaplent aisément aux changements, 
s'apPI'ochent des nOuveiHI:\ stimuli. ont une rythmicité régulière et sont d'humeur 
généralement agréable. Les enfants lents à réagir se reconnaissent par des réactions 
moyennement négatives et intenses au contact d'un nouveau stimulus et l'adaptation en 
découlant est lente. De plus, ces enfants ont une rythmicité moyennement prévisible. 
Finalement, les enfants au tempérament difficile démontrent des humeurs souvent négatives 
et intenses, une rythmicité difficilement prévisible, une tendance à se retirer face à un 
nouveau stimulus et une difficulté à s'adapter au changement. Les enfants au tempérament 
difficile seraient donc les plus réactifs face au changement et à la nouveauté. Certains enfants 
ne se situent dans aucune de ces catégories en démontrant des regroupements de 
comportements variant selon la situation, ce qui rend impossible la classification dans l'une 
des trois catégories déjà mentionnées (30% de l'échantillon) (Thomas et Chess, 1977). Le 
tempérament difficile et la réaction plus intense élU.\ changements qui lui est associée ont 
amené plusieurs cherchelll'S à se servir de la typologie du lelllrérament de Thomas et Chess 
afin d'étudier les relations entre le tempérament difiicile et les problèmes de comportement. 
Ces conduites problématiques résulteraient d'une mésadaptation de l'enfant à 
l'environnement, mésadaptation associée à une forte réactivité négative face à la nouveauté 
chez les enfants qui ont un tempérament difficile (Martin et Fox, 2006), PlUsieurs rapportent 
donc que le tempérament difficile serait précurseur de problèmes de comportements par le 
biais d'une inadaptation de l'enfant à son environnement ou de l'environnement à l'enfant 
(Bates, Maslin et Frankel, J 985). Par exemple. certains soulignent que l'irritabilité de 
l'enfant. telle qu'évaluée par le parent, serait un prédicteur cie problèmes de comportement 
externalisés ultérieurs (Hagekull et Bohlin, 1995). 
Cependant. certains font remarquer que le profil comportemental de l'enfant serait 
contextuel, c' est-à-d ire que chaque contexte social soumettrait l'en fant à des demandes et des 
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attentes qui détermineraient les comportements exprimés, donc le profil comportemental qui 
sera adopté (Martin et Fox, 2006). La compatibilité entre les demandes environnementales et 
la capacité de l'enfant à les satisfaire favoriserait l'adaptation de l'enfant à son 
environnement, alors qu'une incompatibilité entre les demandes environnementales et la 
capacité de l'enfant à les satisfaire résulteraient plutôt en une inadaptation de l'enfant à son 
environnement, ou de l'environnement à l'enfant (Thomas et Chess, 1977). L'incompatibilité 
entre l'enfant et son environnement est identifiée comme précurseur de développement de 
problèmes de comportement. En d'autres mots, ces prohlèmes seraient le produit d'une 
inadaptation de l'enfant à son environnement ou, inversement. de l'environnement ~ l'enfant 
(De Schipper el al, 2004). Bref, la qualité de l'adaptation de l'enfant à l'environnement 
serait déterminée par les relations bidirectionnelles entre ses conduites associées à son 
tempérament et son environnement proximal. 
La famille constitue le premier contexte à l' intérieur duquel l'enfant se développe. Les 
interactions vécues par l'enfant avec les personnes composant le microsystème de la famille 
peuvent modeler les premiers comportements qu'il adopte (Scaramella et Leve, 2004; 
Schmidt, Demulder et Denham, 2002). Si les capacités de l'enfant sont suffisantes pour 
répondre aux demandes et attentes de la famille, il y a alors compati hi lité entre les deux et 
donc, celle-ci est associée à un potentiel de développement optimal. À l'opposé, une 
incompatibilité entre les demandes exercées par la famille et la capacité de l'enfant à les 
satisfaire ou encore entre les demandes de l'enfant et la capacité cie l'environnement à les 
satisfaire peUl conduire à une mauvaise qualité de l'ad<l[Jtation, celle-ci étant associée à une 
inadaptation à l'environnement et à un développement ultérieur moins optimal de l'enfant 
(Thomas et Chess, 1996). De manière générale, une mauvaise qualité d'adaptation existe 
lorsqu'il ya une discordance entre le style de conduites de l'enfant et la réponse du parent à 
ces manifestations comportementales (Abrams, 2005). 
L'environnement social influencerait donc le tempérament de l'enfant dans la mesure OLJ 
le profil comportemental change selon les demandes du contexte et oLI la compatibilité entre 
ce profil et l'environnement déterminerait l'adaptation de l'enfant à l'environnement. Le 
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tempérament est donc une caractérist ique spéci lïqlle (Iè l' onlos)'stème intl uençant les 
relations que l'enfant entretient awc son èlwironnl:l11cnt rro\imill. Il s'at'-il d'une approche 
interactive selon lélquelle l'adaptation de l'enfant à son environnement n'est pas simplement 
déterminée par l'environnement, mais également par les interactions entre celui-ci, le 
tempérament de l'enfant et les comportements exprimés. La présente étude, en examinant 
l'influence des caractéristiques de l'environnement familial et de garde, souhaite donc 
considérer un plus grand nom bre de contextes afi n d' expl iquer les interactions entraînant la 
quai ité de l'adaptation l'enfant à son environnement. 
2.2.2 L'adaptation à l'environnement 
Dans une perspective écologique. le développement humain doit être considéré comme le 
produit d'adaptations mutuelles progressives entre l'individu en développement et les 
différents milieux de vie à J'intérieur desquels cet individu se développe (Bronfenbrenner, 
1979). Cela dit, nous venons de mentionner que l'adaptation de l'enfant cl son environnement 
serait le résultat d'une compatibilité entre les traits tempéramentaux de l'enfant et les 
demandes et attentes de son environnement. Il se définirait en fait comme un processus de 
modification du comportement d'un individu afin d'en assurer la compatibilité avec un 
nouveau contexte social ou une nouvelle situation (Matsumoto, Hirayama et LeRoux, 2006). 
En d'autres mots, lorsque l'enfant est placé dans un nouveau contexte ou face à une nouvelle 
situation possédant ses propres attentes et effectuant des demandes spécifiques, il doit 
s'engager à répondre à ces exigences afin que le contexte ou la situation réponde ensuite à ses 
besoins. Comme il s'agit d'une relation bidirectionnelle. nous pouvons également définir 
l'adaptation comme la capacité de "environnement ~ répondre aux exigences de l'enfant. 
La quai ité de l'adaptation est souvent identi fiée par un observateur extérieur qui exam ine 
la réaction d'un individu dans divers contextes tels qu'une situation social'e nouvelle, face à 
une personne inconnue, ou à de nouveaux stimuli (Kohnstamm, Bates et Rothbart, 1989), En 
situation de laboratoire par exemple, Une tâche inconnue est présentée à j'enfant par un 
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expérimentateur étranger dans un endroit non familier. Il s"agit de candi fions qui peuvent 
induire un certain stress chez l'enfant et qui permettent d'observer sa c3pacit0 à s'adapter il ce 
nouveau contexte comportant des demandes et attentes spécitiques. On y observe les 
interactions de l'enfant avec le matériel et l'expérimenl31cuL les réactions de l'enfant à la 
réussite ou '"échec de tâches, les réactions à l'expérimentateur et à de nouvelles consignes, et 
enfin, la qualité, la fréquence et lïntensik de l'activité motrice de I"enlànt dans ce nouveau 
contexte. On mesure donc I"adaptation à l'environnement pM le bi3is des comportements 
démontrés par l'en fant que "on situe ensuite sur un cont inuum allant de l'adaptation (l'enfant 
aj uste rapidement et faci lement ses com portements quand survient une nOLlvelle situation) à 
l"inadaptation (l'enfant réagit intensément face à une nouvelle situation et y ajuste 
difficilement ses comportements) (Fortin et Strayer, 2000). Cette dernière catégorie d'enfant 
est plus susceptible de développer des comportements problématiques en raison de cette 
intense réactivité face à la nouveauté, comportements pouvant témoigner d'une difficulté 
d'adaptation, En somme. les enfants identifiés comme ayant un tempérament difficile sont 
plus à risque de connaître des problèmes d'adaptation en raison de leur niveau de réactivité 
négative et intense à la nouveauté, associée à ce type de tempérament. Ainsi, le fait d'avoir 
un tempérament difficile serait un filcleur de risque supplémentnire d"inndaptation, ce qui 
poulTait constituer un prédicteur de problèmes de comportement ultérieurs, alors qu'un 
tempérament faci le pourrait modérer les effets d'un environnemen t fam i1inl défavorisé en 
permettant à l'enfant de mieux s'y adapter. 
Plusieurs études se sont intéressées aux liens entre le tempérament intense de l'enfant et 
l'adaptation di fficiJe à l'envi J'ünnement, observable par les problèmes de com portements 
internalisés (c'est-à-dire envers soi tels que le retr3it, la peur, la gêne) et externalisés (Cest-à­
dire envers les autres tels que l'agressivité, la délinquance, la désobéissance). Cependant, 
pour bien comprendre l'inadaptation et les problèmes de comportement, il faut d'abord 
connaître le cours normal du développement émotionnel et social. ainsi que les piltrons de 
conduites leur étant associés afin de différencier les conduites optimales des conduites plus 
problématiques. Dans le même ordre dïdées, il faut donc comprendre le processus normal 
d'adaptation et les comportements y étant liés pour etre en mesure d'identifier les difficultés 
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survenant dans ce processus et d'en expliquer les mécanismes sous-jacenls, Cela dit, dans une 
perspective écologique, on doit prendl'e en compte plusiems val'iables pouvant influencer la 
relation entre le tem pérament de l'enfant et son adaptation à l'envi ronnement. Plus 
particulièrement, les environnements proximaux de la famille et du service de garde semblent 
jouer un rôle important pouvant modérer ou exacerber cette relation, 
2.2,3 Le statut socioéconomique 
Cel1aines caractéristiques de l'environnement familial rendent ce contexte de vie moins 
sensible aux demandes et exigences de "enfant et ainsi plus susceptible de développer des 
difficultés d'adaptation, En effet, certaines variables de l'environnement familial seraient 
associées à des difficultés d'adaptation pouvant mener à la présence de problèmes de 
comportement (Dodge, Pettit et Bates, 1994; Gassman-Pines et Yoshikawa, 2006; Manz et 
McWayne, 2005; Peth-Pierce, 2000), En outre, le faible revenu, la faible scolarité et la 
monoparentalité constituent des facteurs de risques psychosociaux fréquemment associés au 
développement de l'enfant (Black, Hess et Berenson-Howard. 2000; Loeb el 01, 2007; 
Melhuish, 2004). Lorsque tous ces éléments sont considérés conjointement lors de l'étude 
d'un phénomène, nous parlons plutôt de statut soc ioéconom ique. 
La pauvreté est génél'alement définie en comparant le l'evellll brut du ménage à un seuil 
établit en fonction du nombre cie membres de la famille el de lïnfléltion (Duncan et 
Magnuson, 2003). Un ménage dont le revenu est faible possède souvent peu de ressources 
matérielles et cette absence de ressource soumet le ménage à un stress supplémentaire 
affectant l'état psychologique des personnes composant la fami Ile et, par l:onsçquent, la 
qualité de leurs relations, D'autres éléments étroitement liés à cette situation financière 
semblent affecter également le développement de l'enfant. Ainsi, la sous scolarité, et surtout 
de la mère, est considérée par plusieurs comme une constituante fondamentale d'un 
environnement familial défavorisé (Borge el al, 2004) et correspondrait à moins de Il 
années de scolarité (cinquième secondaire). Effectivement. les chercheurs estiment que les 
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mères scolarisées seraient plus cn mesure de meltre en place un environnement et des 
stimulations associés à un développement plus optimill de !'enrant (Bigras el al., 2008). 
Également, la monoparental ité arfecterait cl irectement le revenu rami t'ial puisqu'un seul 
parent est alors responsable du revenu du ménage et ces familles ont c10nc généralement un 
revenu familial inférieur aux familles où deux parents sont présents. De plus, les chefs de 
famille monoparentale auraient un niveau de scolarité moyen inférieur aux familles 
biparentales (Dallaire el al., 2005). Une mesure de statut socioéconomique inclut donc 
généralement des mesures de revenu fam i1ial, cie structure fami 1iale et d' éducation parentale. 
Les difficultés d'adaptation de l'enfant, dont la famille remplit les conditions décrites plus 
haut, seraient expliquées par les nombreux stresseurs présents dans leur environnement 
sociodémographique (la pauvreté en soi, la préC<1I'ité d'emploi, lIne perte de revenu, 
lïnemploi, la monoparentalité, etc) (Dodge, Pettit ct Bates, 1994: Gordstein, Harvey et 
Friedman-Weieneth, 2007: Hart et I(elley, 2006; Webster-Stralton, 2003). En parallèle, les 
enfants au tempérament difficile exigent des réponses plus rapides et plus fréquentes des 
parents tout en leur offrant très peu de rétroaction positive en retour. Ce type de 
comportement ajoute un stress supplémentaire pour la fam iIle. Plus ces facteurs de stress sont 
cumulés, plus ils affecteraient l'état émotionnel des parents et diminueraient leur sensibilité à 
l'enfant (Hart et Kelley, 2006), ce qui affecterait les pratiques éducatives parentales en les 
rendant plus coercitives, moins sensibles et plus détachées (Ryan, Fauth et Brooks-Gunn, 
2006). Il en résulterait que ces pratiques entraînent des comportements encore plus difficiles 
de la part de l'enfant qui aurait plus cie difficultés il s'adapter à un tel envif()(lnement. 
Ces variables (faible revenu, faible scolarité, monoparelltalité, etc.) font partie des 
nombreux facteurs de risque pour le développement de l'enrant associés au faible statut 
socioécollomique. À lui seul, un facteur entraîne peu d'impact sur le développement. Seule 
I"addition de ces facteurs serait problématique: plus le cllmul de ces facteurs est grand, plus 
il y aurait de risque pour le développement de l'enfant (Bigras el al, 2008; Gassman-Pines et 
Yoshikawa, 2006; Peth-Pierce, 2000; Webster-Stratton, 2003). Or, la fréquentation d'un 
service de garde est susceptible de protéger l'enfant des risques entraînés par le cumul de ces 
30 
facteurs en offrant à l'entànt un environnement où les interactions sont sensibles et 
chaleureuses. Certaines conditions doivent cependant être réunies pour entraîner des effets 
positifs sur le développement de l'enfant. Le service de garde étant un contexte éducatif 
complexe dans lequel évoluent de nomoreuses pel'sonnes, plusieurs vat'iables associées à 
l'adaptation de l'enfant ont déjà été identifiées. En oulre, la qUillité du service de garde et le 
type de service utilisé, de même que "expérience cumulée de fréquentéltion ont été 
régulièrement associés à celte expérience (Bigras, 2001; Bigras el o/., Accepté. 2008; Bigras 
el al., 2008; Melhuish, 200 1,2004; NICHD Early Child Care Research Network, 1998,2002, 
2006; Vandell, 2004). 
2.2.4 La qualité éducative 
Les définitions de la qualité éducative diffèrent selon les perspectives théoriques 
adoptées. Selon Rosenthal (1999), le terme qualité permet d'ilnillyser une multitude de 
procédures et de caractéristiques relatives à l'environnement de garde. En fait. selon cet 
auteur. un niveau de qualité élevé l'erait référence au, prélliques les plus appropriées pour le 
développement (Rosenthal, 1999). Dans le même sens, pour Bigras el .lape\ (2007) la qualité 
rétère aux «caractéristiques physiques, sociales et affectives de l'environnement du service de 
garde ». Selon ces dernières, le personnel d'un service de garde de bonne qualité sait 
reconnaître les besoins des enfants et les satisfaire, adapte ses interventions à leur niveau de 
développement et collabore avec les parents des enfants. La définition de Bigras et Japel 
(2007) situe cette variable dans une perspective écologique et place l'enfant au centre du 
système, directement affecté par la qualité du service de garde qu'il fréquente. Le service de 
g~rde, deuxième milieu de vie en importance fréC]l\enté par l'enfant. constitue ainsi le second 
microsystème dans lequel le jeune enfant évolue. Viennent ensuite les relations entre la 
famille et le service de garde constituant le l1léSosyslème, l'exosystèl1le qui concerne des 
éléments de l'environnement social de l'enfilnt qui ilffecte les personnes avec qui il est en 
relation (ses parents ou ses éducatrices) et le mélcrosystèmc qui comprend les attitudes de la 
société face à la famille, la petite enfance et au rôle de la femme dans la famille et la société. 
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Par exemple, le Québec accorde une grande importance à l'éducation à la petite enfance dans 
un but d'égalité des chances (macrosystème), ce qui a incité le gouvernement à créer le 
réseau des CPE et à concevoir un programme éducatif (exosystème) qui souligne 
l'importance de la collaboration entre le service de garde et la famille (mésosystème). Cette 
collaboration entre les deux III icrosystèmes est constituée de commun icat ions dï nformat ions 
sur l'état du développement de l'enfant pouvant mener la famille et le service de garde à 
mieux répondre ClUX besoi ns de l'enfant (ontosystème), et ai nsi contribuer à son 
développement (Bigras et Japel, 2007b). 
Le concept de quai ité réfère génél"éllement à deux di mensions, soit la quai ité structurelle 
et la qualité des processus (Bigras, 2001; Bigras et Japel, 2007b; Goelman el al, 2006; 
Melhuish, 2004; Pierrehumbert el al, 2002; Vandell, 2004). La qualité structurelle est liée 
aux indicateurs globaux que l'on retrouve dans la législation sur les services de garde. Il peut 
s'agir d'éléments encadrant la trajectoire développementale favorable de J'enfant que ce soit 
en ce qui concerne le ratio éducatrice-enfants, les normes de sécurité, la formation du 
personnel, etc. La qualité des processus est liée aux variClbles du programme d'activités, de 
même C]u'aux interactions entre le personnel du service de g.arde et les enfants. Elle fait donc 
référence plus directement à ['expérience de garde de l'enfant. vécue au qtlotidien. La qualité 
structurelle met en place certaines conditions (ratios, collaboration éducatrice-parents, etc.) 
influençant la C]ualité des processus, soit l'expérience de garde de l'enfant (Bigras et Japel, 
2007b; Bigras, Pomerleau et Malcuit. 2008; Drollin el 0/..2004). 
Pour les enfants issus de milieux vulnérables, le fait de fréquenter un service de garde de 
bonne qualité pourrait modérer les facteurs de risque de l'environnement familial (Bigras, 
Pomerleau et Malcllit, 2008) en leur fournissant des occasions d'intel:actions sensibles et 
chaleureuses qu'ils ne recevraient peut-être pas à la maison (Ryan, Fauth et Brooks-Gunn, 
2006). En outre, dans les services de garde de qualité, les ratios éducatrice-enfants adéquats 
visent à favoriser des contacts optimaux entre l'enfant et l'éducatrice. De plus, la formation 
des éducatl'ices, exigée dans des services de garde de qualité, favoriserait la connaissance du 
développement normal et des différences individuelles chez les enfants. L'éducatrice étant 
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ainsi sensibilisée aux spécificités biologiques est plus cn mesure d'ètre cl "écoute des besoins 
et rythmes de chacun et. donc. de développer une l'el,1tion harmonieuse avec les enfants 
encourageant leur développement optimal. En somme, on remarque que lorsque le service de 
garde est de bonne qualité, les enfants qui le fréquentent présentent moins de difficultés 
d'adaptation, et donc, de problèmes de comportements (NICHD Early Child Care Research 
Network, 2002, 2006; vandell, 2004), À l'inverse, fréquenter un service de garde de moindre 
qualité pourrait constituer un facteur de risque supplémentaire pour ces enfants. En d'autres 
mots, un enfant grandissant dans un environnement familial et de garde de faible qualité ne se 
retrouve Jamais dans un milieu de vie lui procurant des intel'actions favorisant son adaptation 
optimale à l'environnement (Melhuish, 2004). Qui plus est, un enfant au tempérament 
difficile se retrouvant toujours dans de tels environnements serait beaucoup plus susceptible 
de réagir intensément à une nouvelle situation et de susciter des réponses inappropriées de 
l'environnement. réponses qui exacerberont son style de conduites. Par exemple, 
Chrockenberg et Leerkes (2005) rapportent que les enl'ants facilement l'rustrés ayant une 
expérience cumulée importante de garde en installation démontrent plus de comportements 
externalisés à 30 mois et que les enfants en détresse et réactif face à la nouveauté ayant une 
expérience cumulée importante de garde en installation démontrent plus de comportements 
internalisés à JO mois, Les enfants fréquentant un service de garde de bonne qualité 
présentent moins de comportements internalisés et eXlernalisés que ceux en installation de 
qualité moindre, Bref, les enfants au tempérament difficile sont plus vulnérables à la qualité 
de garde et ils sont plus réactifs dans un tel environnement (Crockenberg et Leerkes, 2005). 
2.2.5 L'expérience cumulée de garde 
Plusieurs ont examiné la relation entre la fréquentiltion d'un service de garde et 
l'adaptation de l'enfant en prenant en compte le cumul de cette expérience (Belsky, 2001, 
2006; Belsky et al., 2007; Hausfather el al., 1997; Loeb el al., 2007; NICHD Early Child 
Care Research Network, 1998, 2006; Van Beijsterveldt, Hudziak et Boomsma, 2005; 
vandell, 2004). Lorsque les enfants passent beaucoup de temps en services de garde, les 
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interactions avec les adultes et les pairs qu'ils y côtoient ont une intluence plus grande. En 
outre, le service de garde peul filvoriser l'adilptiltion de l'enfilnl à la nouveauté, mais peut 
également contribuer à diminuer cette cilpacité d'ildilptation. Lorsque l'enfant entre au service 
de garde tôt dans sa vie et le fréquente sur une longue période. il est exposé plus longuement 
à l'environnement ue garde et aux stimuliltions quil y reçoit. Il est donc plus probable que 
l'enfant soit influencé par ce qu'il y a vécu. Ainsi, s'il fréquente un service de bonne qualité 
incluanl des interactions sensibles, chaleureuses et positives avec les autres et que 
l'éducatrice est à l'écoute des besoins individuels de l'enfant la compatibilité entre le 
tempérament de j'enfant et les attentes environnementales est envisageable. Ce type de 
relation entre l'éducatrice et les enfants est grandement encouragé dans les services de garde 
de qualité élevée (Wachs, Gurkas et Kontos, 2004). À ce sujet, le programme éducatif des 
services de garde du Québec (M FA, 2007) énonce qu'un service de garde de quai ité passe par 
la qualité des interactions entre les éducatrices et les enfants. D'un autre côté". si le service de 
gélrde fréquenté offre 6 "enfant des interactions ilutorilaires et froides, tel qu"on en retrouve 
dans les services de garde de très faible qUillité, il y il plus de chance que l'enfant au 
tempérament difficile y réagisse fortement. el donc, qu'il s'y ndapte moins bien. Une 
inadaptation à l'environnement est souvent précurseur de problèmes cie comportement 
ullérieurs. En somme, les chercheurs considèrent l'expérience cumulée de Frequentation d'un 
service de garde en raison de la quantité et de la régularité des stimulations qui y sont 
procurées pouvant affecter les comportements de l'enfant (Tessier et Tarabulsy, 1996). Cette 
variable s'inscrit dans le chronosystème d'une perspective écologique du développement de 
l'enfant. À cet égard, les chercheurs accordent une importance prépOfldérante à l'âge de 
/'entànt Jors de son entrée en service de garde, particulièrement si cette entrée a lieu lors des 
12 premiers mois de vie, période au cours de laquelle la croissance du cerveau est 
particulièrement importante et rapide (Bigras, Pomerleau et Malcuit, 2004; Bronfenbrenner, 
1988; De Schipper el al, 2004; NICHD Early Child Care Research Network, 1998,2004, 
2006) . Pour toutes ces raisons, la présente l'echerche s'j ntéresse à l'expérience cumu lée de 
garde de l'enfant à l'âge de 18 mois lorsque son entrée en service de garde a eu lieu au cours 
de sa première année de vie. 
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Plusieurs recherches récentes qui tiennent compte des concepts ci-haut ont été menées au 
cours des dernières années aux Étals-Unis, au Canada et au Québec. Cependant. la plupart 
comportent des limites à la généralisation des résultats au Québec ou encore ne nous 
permettent pas cI'examiner la relation entre le service cie garcle et les comportements cie 
l'enfant. Malgré tout, il s'agit cI'études majeures que nous devons rapporter. 
2.3 Recherches pert inentes sur le sujet 
2.3.1 Aux États-Unis 
L'étude la plus exhaustive sur les effets de la fréquentation d'un service de garde sur le 
développemenl des enfants est sans aucun doute la Siudy of Early Child Care and Youth 
Developmenl menée par le National lnslitute of Child Health and Human Developmenl 
(NICHD). Cette recherche, débutée en ]989, prend en compte les nombreux changements des 
modalités de garde qui se sont produits au cours des dernières années. Lors du recrutement 
des sujets, plus de la moitié des enfants américains de moins de 12 Illois recevaient des soins 
réguliers d'autres personnes que leur mère. Cette étude visait donc ft examiner les effets des 
soins reçus par les enfants dans divers contextes de garde éducatifs, sur le développement de 
l'enfant. Le développement des enfants et leurs conditions cie vie ont été évalués à différents 
moments de leurs vie: entre la naissance et l'âge de ]6 mois, puis de 36 à 54 mois. de 54 
mois à la Ire année du primaire, de la i'''11I: à la 6e année du primaire et lorsqu'ils auront 14 et 
15 ans. Pour la première partie de l'étude, plus de 1000 familles ont été évaluées lorsque 
l'enfant était âgé de l, 6, 15, 24 et 36 mOIs. À ces moments, différentes mesures 
(questionnaires, tests psychométriques, etc.) du développement (cognitif, social, de.), des 
caractéristiques de l'enfant (tempérament, sexe). des caractéristiques de la fami Ile 
(interactions mère-enfant, statut socioéconomique, etc.) et des services de garde (qualité, 
caractéristiques de l'éducatrice) ont été recueillies. En ce qui a trait aux comportements de 
l'enfant, les chercheurs ont relevé qu'à 24 mois, les enfants ayant passé plus de temps en 
service de garde démontraient davantage de problèmes de comportement, lorsqu'évalués par 
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l'éducatrice (NICHD Early Child Care Research Network, 1998). Aussi, un cumul plus élevé 
d'expérience de garde a été associé à un plus grand nombre de problèmes de comportement 
externalisés chez les enfants de 36 et 54 mois, (rapporté par l'éducatrice) (NICHD Early 
Child Care Research Network, 2006). Ces résultats ont été particulièrement observés chez 
les enfants ayant une expérience en service de garde en installation (NICHD Early Child Care 
Research Network, 2004). Les analyses effectuées sur les données recueilties révèlent que 
parmi toutes les variables mesurées, liées au service de garde, la qualité serait le meilleur 
prédicteur du développement de l'enfant (NICHD Early Child Care Research Network, 
J 998). Cette recherche est importante en raison des nombreuses variables qu'elle a 
considérées dans "étude du développement de l'enfant. De plus, puisque les stimulations 
doivent se produire fréquemment et sur une longue rériode pour avoir un impact sur le 
développement, un suivi longitudinal des enfants s'imposait. En erfe!. il semble que certains 
effets de la fréquentation d'lin service de garde sur le comportement de l'enfant puissent être 
latents et se manifester lors de la transition à la maternelle ou plus tard. Bref, la perspective 
écologique et le devis longitudinal présents dans cette étude sont ses principales forces. Par 
contre, les résultats obtenus sont difficilement généralisables à la situation canadienne, car la 
réglementation sur les services de garde de ce pays n'est pas similaire à la nôtre. De plus, les 
contextes sociaux canadien et américain diffèrent. Par exemple, l'absence d'allocations 
familiales et de congé de maternité nationaux aux États-Unis démontre les valeurs adoptées 
par l'État face à l'enfance et à la famille (Tremblay el 0/,2006). Pour ces raisons, il importe 
de considérer les études canadiennes qui reflètent davantage la réalité sociale de celte étude. 
2.3.2 Au Canada 
Débutée en 1994, l'enquête longitudinale nationale sur les enfants et les jeunes (ELNEJ) 
vise à examiner le développement de l'enfant en fonction de ses milieux de vie. Les 
informations accumulées constitueront une banque de données dont les chercheurs pourront 
ensuite se servir pour considérer les facteurs influant sur le parcours développemental de 
l'enfant. Il s'agit donc, encore L1ne fois, d'une étude favorisant une vision écologique du 
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développement, puisqu'elle examine plusieurs variables contextuelles pouvant interagir avec 
le développement de l'enfant comme facteurs explicati fs de sa 1rai~ctoirc' développementale 
(caractéristiques de la famille, du service de garde et de l'enfant). Ainsi, les enfants 
participants, soit 15000 enfants représentatifs de la population canadienne selon les résultats 
récemment présentés (Brink, 2000), sont mesurés à tous les deux élns cie la naissance à 25 ans. 
Les instruments de mesure comprennent des évaluations directes, des questionnaires à 
l'éducatrice, aux parents, à l'enseignante, etc. Les résultats diffusés relatifs à l'expérience de 
garde de l'enfant ont surtout servi à dresser un portrait de l'utilisation des services de garde 
par les familles canadiennes (Bushnik, 2006). En outre, on y apprend qu'entre 1994-1995 et 
2002-2003, il Y a eu une hausse de 42% à 54% d'utilisation de la garde extraparentale par les 
familles. Cependant, les enfélnts de familles favorisées et ceux de familles monoparentales Olt 
le parent travaille ou étudie sont plus enclins à recevoir une garde extraparentale. Au cours de 
la même période, la garde en installation et la garde par un proche ont connu une hausse au 
dépend de la garde en milieu familial. Lorsque les parents sont nés à l'extérieur du Canada, 
leur enfant est plus enclin à se faire garder par un proche. Toutefois, lorsque la famille de 
l'enfant vit en situation de pauvreté ou demeure au Québec. il est plus probable qu'il 
fréquente un service de garde en installation. Enlin, en ce qui a trait à l'intensité de 
fréquentation, les enfants (]ui fréquentaient un service de garde en 2002-2003 y demeuraient 
en moyenne 12 heures par semai ne. Bien que ce portrait longitud inal de l' uti 1isation des 
services de garde par les familles canadiennes soit pertinent, cette recherche n'établit pas de 
liens entre la garde extra parentale et le développement de l'enfant. De plus, la qualité du 
service de garde n'a pas été mesurée dans le cadre de cette recherche, alors que les recherches 
indiquent qu'il s'agit de la variable de l'expérience de garde expliquant une forte proportion 
de la variance du développement. De surcroît, les services de garde sont de réglementation 
provinciale et, par conséquent, les conditions des programmes d"éducation à l'enfance 
diffèrent d'une province à l'autre. Le réseau des CPE du Québec est distinct des services de 
garde canadiens, puisqu'il possède une réglementation et un rrogl-élmme éducatif qui lui est 
propre. Une étude approfondie des spécificités associées él ce réseau et de leurs effets sur le 
développement de l'enfant est souhaitable. 
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2.3.3 Au Québec 
Oui, ça me fouche! est la première étude pancanadienne visant à mesurer la qualité des 
services de garde à la petite enfance canadiens (n=23 1) depuis la création du réseau des CPE 
au Québec. Menée au Canada en 1998 et 1999, cette étude a mesuré la qualité éducative dans 
16 groupes de pouponnière et 32 préscolaires en garderie et en crE, de même que dans 42 
milieux familiaux du Québec. Les chercheurs ont ohservé la qUi1lité oft~rte aux enfants en 
utilisant des échelles reconnues et ont également demanclé au\ éducé\lrices et au personnel de 
répondre à des questionnaires. Ainsi, les chercheurs y rapportent que la qualité éducative 
offerte aux enfants en pouponnière, telle que mesurée par J'Échelle d'évaluation de 
l'environnement des nourrissons et des tout-petits (Harllls, Cryer et Cfi fford, 1997), était 
inférieure comparativement à celle offerte dans le reste du Canada avec un niveau de qualité 
qualifié de minimal. Pour les groupes préscolaires, des scores de qualité éducative plus élevés 
sont observés (évalué qualité minimale) en comparaison avec la moyenne canadienne évaluée 
à J'aide de J'Échelle d'évaluation de l'environnement préscolnire révisée (Harms, Clifford et 
Cryer, 1998). Fi nalement, les enfants en mil ieu fam i1ial sont ceux ayant été évalués comme 
recevant une qualité éducative comparable à celle de la moyenne canadienne (niveau de 
qualité minimale) (8igras el Cantin, 2007; Doherty ef (ff.. 2000). Ces résultats sont, à 
l'époque, importants élant donné l'ampleur de l'étude et le fi1il qu'clle soit la première à 
rapporter des résultats sur la qualité des services de garde québécois. Par contre, celte étude 
se déroule à un moment où le réseau des CPE est en pleins essors et connaît d'importants 
changements. Par conséquent, les résultats sont sans doute peu représentatifs de la réalité des 
mêmes services aujourd'hui. De plus, la petite taille de l'échantillon de J'enquête (n = 131 au 
Québec) rend les résultats sensibles aux résultats extrêmes et aberrants (Doherty el al., 2000; 
Shpancer,2006). 
L'éfude longitudinale du développement Jes enjànts Ju QuéIJec (ÉLDEQ), menée entre 
1998 et 2002, est la première en son genre au Québec. L' ÉLDEQ a été lancée en réponse aux 
différentes préoccupations émises face aux difficultés d'adaptation des jeunes dans leur 
environnement (abandon scolaire, toxicomanie. suicide. violence, etc.) qui entraînent 
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d'importantes dépenses économique, sociale et hUlllaine pour la société. En outre, elle vise à 
outiller différents acteurs sociaux pour favoriser la prévention de ces difficultés. Pour ce 
faire, plus de 2000 enfants ont été évalués de la naissance à 4 ans afin de: 1) détecter les 
facteurs intluençant l'adaptation scolaire de l'enfant; 2) cléterminer la trajectoire 
développementale qui s'en suit et mesurer les conséquences y étant associées. Par rapport à 
l'expérience de garcle de l'enfant, le travail de lapel et ses collaborateurs (2005) nous informe 
all sujet de la qualité des services cie garcle fréquentés par les enfants du Québec et des 
caractéristiques socioéconomiques cles familles participant à l'étude, Pour ce tàire, la qualité 
éducative des services de garde est mesurée au moment où les enfants sont âgés cie 30.42,48 
et 54 mois, Ainsi, dans l'ensemble, le niveau cie qualité cles services de garde fréquentés par 
les participants (728 groupes en installation, 296 en services régis et 337 en milieu familial) 
répondait aux nonnes minimales de qualité (santé et s0curité), mais la composante éducative 
était faible au moment de l'évaluation (1/8 des services de garde n'atteint pas les exigences 
minimales de qualité et 1/4 cles services de garde est de bonne, très bonne ou d'excellente 
quai ité). Les CPE de type installation ou milieu fam i1ial obtiennent également, dans le cadre 
de cette enquête, des scores de qualité supérieurs à ceux des services de garde à but lucratif et 
ceux des milieux familiaux non régis. Notons également que les enfants de familles 
défavorisées semblent plus enclins à fréquenter un service de qualité moindre. alors que ce 
sont eux qui bénéticieraienl le plus de la fréquentation d'un service de garde de bonne qualité 
(.fapel, Tremblay et Côté, 2005). Bien que le devis de cette étude soit longitudinal, les 
résultats de recherche présentés par lapel et coll. (2005) font peu de lien entre les 
caractéristiques cie l'environnement familial. interagissant avec celles clu service cie garde 
comme le développement de l'enfant. en particulier avec son développement social et son 
adaptation. En effet. ces résultats portent plutôt sur la qualité éducative offerte aux enfants 
dans les services de garde. De plus, l'ÉLDEQ mesure la qualité éducative de l'environnement 
cie garcle qu'à pal1ir du moment où les enfants sont âgés cie 30 mois. Or. comme nous J'avons 
vu précédemment, plusieurs enfants font leur entrée en service cie garde avant cet âge. 
En dernier lieu, l'enquête Grandir en qualité (Drouin et al., 2004) visait à dresser le 
portrait de la qualité éducative offel1e aux enfants dans les CPE en installation (groupe 
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préscolaire et pouponnière) et en milieu familial. de meme que dans les garderies à but 
lucratif (groupe préscolaire et pouponnière) à l'aide (fun nouvel instrument de mesure, 
l'Échelle d'observation de la qUi"J1ité éducative (ÉOQÉ) (Bourgon et Lavallée, 2003a, 2003b, 
2003c), conçu spécitïquement pour cette enquête et basé sur les composantes du programme 
éducatif québécois. Il était important de faire également le point sur la qualité éducative 
offerte dans le réseau des CPE, instauré en 1997, qui n'avait pas encore été spécifiquement 
évaluée. De plus, le ministère souhaitait identifier les facteurs étant associés à la qualité 
éducative des services de garde. Pour ce faire, 905 groupes ont été sélectionnés aléatoirement 
et ont reçu la visite d'un observateur qui, durant une journée complète, a complété l'ÉOQÉ 
appropriée au groupe observé (pouponnière, préscolaire ou mi 1ieu fam i1ial). Le personnel du 
service de garde (éducatrice, direction) était aussi invité à remplir des questionnaires afin que 
les chercheurs puissent déterminer les facteurs associés à la qualité. À cette fin, certaines 
données du ministère (rappol1s d'activités, rapport fïnancier) tout comme certaines 
statistiques provenant de Statistique Canada (secteur de l'établissement) (Drouin ef al., 2004) 
ont également été considérées pom les analyses. Dans I"ensemhle, les cherchems ont constaté 
que les services de garde observés affïchilicnt une qualité éducative passable, à l'exception 
des pouponnières en installation de CPE qui affichaient une bonne qualité globale. Notons 
toutefois que dans les groupes préscolaires en inst()lIation de CPE, davantage d'enfants 
reçoivent des services de très bonne qualité ou de bonne qualité (41,8%) contre seulement 
5,5% recevant des services de qualité insatisfaisante. Dans les CPE de type milieu familial, 
19,1% des enfants reçoivent des services de bonne ou très bonne qualité, 60,0% de qualité 
passable et 20,9% de qualité insatisfaisante (Drouin el al., 2004). La force de cette enquête 
réside dans le nombre de variables dont elle tient compte pour établir la qualité des services 
de garde québécois, ce qui lui permet d'en dresser un tableau assez exhaustif. Par contre, elle 
décrit la qualité du réseau des CPE sans mesurer le développement des enfants les 
fréquentant. Dix ans après la mise en place de ce réseau, une telle mesure s'avère nécessaire 
afïn de vérifier si les services de garde entraînent les hénéfIces souhaités pour le 
développement des enfants, surtout ceux issus de milieux défavorisés, puisque la création des 
CPE visait l'égalité des chances. 
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2.4 Conclusion 
Les recherches récentes au sujet des effets de la fréquentation d'un service de garde sur le 
développement de l'enfant adoptent une perspective écologique <lfin de mieux le comprendre. 
Le développement du jeune enfant s'inscrit dans un processus dynamique en constante 
évolution, particulièrement sensible lors de moments de transition, qui doit connaître des 
stimulations régulières sur une longue période pour en être affecté. Cest pourquoi les 
recherches sur le développement utilisent des devis longitudinaux afin de voir si les effets de 
la fréquentation se maintiennent, disparaissent ou apparaissent après un certain temps. Ainsi, 
nous pouvons obtenir des résultats qui dressent un portrait très détaillé des mécanismes sous­
jacents à l'adaptation de l'enfant à son environnement. 
Par contre, au Québec, bien que Je réseàu de service de garde ait le potentiel d'entraîner 
des bénéfices développementaux importants, très peu d'études ont été effectuées au sujet de 
leurs effets sur le développement socioaffectif des enfants à risque, particulièrement sur leur 
adaptation psychosociale au cours de leur première année de vie. La présente étude vise à: 
1)	 Examiner la relation entl'e la fréquentation d'un service de garde (installation ou milieu 
familial) depuis la l'" année de vie et "adaptation cie l'enfant à son environnement 
entre 5 et 12 mois, puis aux âges de 15 et 18 et la comparer avec les enfants qui 
demeurent à la maison avec leurs parents; 
a,	 Vérifier si le tempérament difficile de l'enfant, le cumul de risque de 
l'environnement familial et la qualité du service de garde (pour les enfants en 
service de garde seulement) sont des médiateurs de cette relation; 
2)	 Exami ner dans quelle mesure le tem pérament de "en fan!. les risques de 
l'environnement familial, la qualité du service de garde fréquenté et te type de service 
de garde utilisé contribuent respectivement à expliquer la variance de l'adaptation des 
enfants fréquentant un CPE depuis leur première année de vie 
CHAPITRE III 
MÉTHODOLOGIE 
Dans ce chapitre, nous décrivons dans un premier temps les suidS de l'échantillon de 
notre étude et les méthodes de recrutement pour lesquelles nous avons opté. Nous présentons 
également les critères de sélection pour le recrutement de l'éché1l11illon. Par la suite, nous 
exposons le déroulement et la rél'iode de la collecte de données. Finalement. nous décrivons 
les instruments de mesu re ut i1isés. 
3.1 Sujets 
La recherche utilise les données recueillies dans le cadre de l'étude Jeune en(anl el ses 
milieux de vie menée au département d'Éducation et pédagogie de l'Université du Québec à 
Montréal sous la supervision du professeur Nathal ie Bigras. L' échanti lion comporte 157 
enfants (77 filles) répartis en 3 groupes en fonction du type de service de garde fréquenté par 
l'enfant: groupe 1) "19 enfants en CPE en installation. groupe 2) 37 enfants en CPE en milieu 
familial et, groupe 3) 71 entànts demeurant à la maison avec un des parents. Entre l'automne 
2004 et 2006, les participants des groupes 1 et 2 sont recrutés entre les âges de 5 et 12 mois et 
avant leur entrée en CPE, ou peu après, en collaboration avec les regroupements de Montréal 
et de la Montérégie. Les directions de CPE et les responsables de service de garde en milieu 
familial (RSG) réfèrent le nom de parents intéressés à participer et dont l'enfant répond aux 
critères de sélection, soil 1) être âgé entre 5 et 12 mois; 2) fréquenter un service de garde à 
temps complet depuis "1 à 12 semai nes ; J) ne pas avoi l' connu de compl ications à la naissance 
(voir appendice A). Pour le recrutement du groupe J, nous utilisons des listes de familles 
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ayant un en fant âgé ent re 5 et 12 mois el demeurant dans l'un des territoi re ci blés (Montréal 
et Montérégie) fournies par la Régie de l'ilsSUr<lnce milladie du Québec, à la suite d'une 
autorisation obtenue fi lil Commission d'<Iccés fi lïnfortl)(ltion du Québec. Un feuillet 
d'informations expliquant le projet esl envoyé systématiquement fi tous les parents. Puis. 
nous les contactons par téléphone afin de donner plus de détails au sujet de l"étude, répondre 
à leurs interrogations et évaluer si l'enfant répond aux critères de sélection précédemment 
cités (voir appendice A). 
Les familles qui acceptent de participer et dont l'enfant répond aux critères de sélection 
doivent remplir un formulaire de consentement envoyé par courrier postal avant la première 
rencontre. Ce formulaire présente les mesures de confidentialité prises par l'équipe telles que 
l'encodage des slUets. Il leur souligne également leur droit de se retirer de l'étude à tout 
moment (voir appendice B.I et B.2). Les éducatrices en CPE et les responsables de services 
de garde en milieu familial qui participent il l'étude doivent ég.alement remplir lin formulaire 
de consentement avant la visite d'observation du milieu de garde qui il lieu lorsque l'enfant 
est âgé de 18 mois (appendice B.3 et BA). Les tableaux 3.1 et 3.2 présentent les 
caractéristiques soc iodémogrilphiq ues des t'<lm i Iles partie ipant il I·étude. Les mères du groupe 
d'enfants demeurant à la maison ont significativement moins d'années de scolarité que celles 
des groupes installation (t = 4,07, P < 0,05) et milieu familial (t = 3,50, p < 0,05). Le tableau 
3.2 présente la distribution de fréquence des facteurs de risque en fonction des groupes. 
Tableau 3.1 
Âge et moyenne des années de scolarité complétées des mères et des pères des groupes 
Groupe 1 Groupe 2 Groupe 3 
Installation Milieu familial Maison 
M fÉ-T) /If fÉ-T) M rj;.-T} 
Âge de la mère à la naissance 30,5 1 (3,72) 28.53 (4,14) 28,89 (3,97) 
Âge du père à la naissance 32.40 (5.32) 31.47(4,16) 31,63 (5,95) 
Scolarité de la mère 14,16 (2,65) 14,19 (2,85) 12,19 (3,02)* 
Scolarité du père 13,64 (2,53) 13.56 (J,08) 12,86 (2,78) 
*p < 0,05 
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Tableau 3.2 
Fréquence des facteurs de risque revenu, scolarité et structure familiale par groupe 
Groupe 1 Groupe 2 Groupe 3 




..._~~_(~.L__ n(%) __ .... __ .. n (%) 
Revenu 
< 30 000$ 7 (14.30) 7 ( 18.(0) 28 (39.40) 42 (26.80) 
> 30 000$ 42 (85.70) 30(81.10) 43 (60.60) 1 15 (73.20) 
Scolarité < 11 années 5 (10,20) 7 ( 18.90) 27 (38.00) 39 (24.80) 
mère > 1 1 années 44 (89.80) 30(81.10) 44 (62.00) 1 18 (7520) 
Scolarité < 11 années 1 1 (24,40) 12 (33,30) 14 (21,90) 37 (25,50) 
père > 11 années 34 (75,60) 24 (66,70) 50 (78,10) 108 (74,50) 
Structure Monoparentale 4 (8,20) 0(0.00) 6 (8,50) 1Q(6,40) 
familiale Biparentale 45 (91,80) 37 (100.00) 65 (91,50) 147 (93,60) 
3,2 Déroulement 
Les parents sont contactés la première fois par téléphone afin de mesurer leur motivation 
à participer il la recherche ct pour remplir les questionnaires sm la sonlé de / 'en/cml cl /0 
naissance et le profil sociodémograp/lique de lajumille. et ce. dans le but de s'assurer que 
l'enfant réponde aux critères de sélection. Pour les visites de 15 et 18 mois, le parent reçoit le 
questionnaire sur le Profil sociodémographique la famille par la poste et le complète 
uniquement si des changements sont survenus concernant les questions abordées (nombre de 
membres dans la famille, revenu, scolarité, monoparentalité). Les participants sont évalués au 
domici le à trois moments. Une prem ière rencontre a 1ieu lorsque l'enfant est âgé entre 5 et 12 
mois (M= 10,54 mois, ÉT= 1,88) et, par la suite, aux âges de 15 et 18 mois. Le tableau 3.3 
présente le calendrier des rencontres et les instruments de mesure utilisés. 
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Tableau 3.3 
Instrumcnts de mesurc et calendrier des rencontres 
:::---~S) 
Mesures M=lO 15 18 
Variables dépendantes 
Comportements d'adaptation de l'enfant (Bayley, 1993) X X X 
Variables indépendantes 
'Tempérament de l'en fant (Bates, 1979 ; ELDEQ, 1999) X X X 
Profil sociodémographique de la famille X X X 
Expérience de garde (Intensité et type) X X X 
Qualité du service de garde (EOQE, 2003a; 200Jb: 2003c) X 
Le tableau 3.4 présente l'âge moyen des groupes à chacun des temps d·évaluation. L'âge 
moyen des groupes varie davantage à la première rencontre, puisque nous rencontrons les 
enfants une première fois de 4 à 12 semaines après leur entrée au service de garde, soit entre 
les âges de 5 et 12 mois. Aux moments de mesure suivants, l'étendue d'âge est la même pour 
les trois groupes puisque les rencontres se déroulaient à un âge fixe. Les questionnaires sont 
envoyés par courrier postal aux parents avallt les rencontres au domicile des parents, afin 
qu'ils les complètent avant la visite. Une observation au service de garde de l'enfant est 
également effectuée lorsque l'enfant est âgé de 1~ Illois (voir appendice C pour les 
instruments de mesure utilisés). 
Tableau 3.4 
Age moyen e:l mois des groupes aux. visites de 10. 15 et 18 mois 
Installation Milieu familial Maison 
.__ __ _ __ ty!{4:_~.T.:2._ _ _ ~(§. -'{) __._.__A!.J.§:TJ . 
Entrée 9,84(1,86) 10,92(1,72) 10,83 (J ,88) 
15 mois 15,33 (0,4 7) 15,57 (0,56) 15,27 (0,48) 
18 mois 18,35 (0,56) 18,41 (0,60) 18,31 (0,55) 
45 
3.3 1nstTuments 
Bo)'le)' Seules 01 In/c 111 1 Devefupl11el1l (ri edili(17) (8SID-II) (Rayley, 1993). Cet 
instrument est conçu pour évaluer le développement de rentant de Ü à 42 mois. Le B810-11 
est une mesure du développement cognitif, moteur et socioaffectif qui consiste en des séries 
de tâches cognitives et motrices administrées par une assistante de recherche. À la suite de 
l'administration des échelles cognitive et motrice de Bayley, l'assistante remplit la troisième 
échelle, soit !"échelle comportementale (Behavior Rating Scale: BRS) qui donne un portrait 
global de l'adaptation de l'enfant lorsqu'une situation nouvelle et des stimuli inconnus lui 
sont présentés et permet de rendre compte des comportements adaptatifs des participants 
pendant l'évaluation. L'échelle comportementale. adaptée à l'tige des enfants comporte 4 
échelles: 1) l'orientation et l'engagement (II items de 6 à 12 mois; 9 items de 13 à 42 
mois), 2) la régulation des émotions (8 items de 6 à 12 Illois; 10 items de 13 à 42 mois), 3) 
la qualité du développement moteur (7 items de 6 à 12 Illois: 8 itellls de 13 à 42 mois), et,4) 
les autres items (2 items de 6 à 12 mois: 1 item de 13 fl 42 mois). L'orientation et 
l'engagement mesurent plusieurs des aspects d'attention et d'éveil (l'énergie, l'affect, 
l'intérêt; "exploration et la réponse du participant face il l'assistante) de même que les 
conduites de l'enfant avec le matériel. La régulalion des émotions évalue l'étendue de l'affect 
et des réponses émotionnelles lorsque l'entànt réussit ou échoue une tâche. Finalement, la 
qualité du développement moteur permet de rendre compte de l'évolution de la qualité, de la 
fréquence et de l' intensité du mouvement de l'enfant. Les autres items mesurent la faci 1ité à 
réconforter l'enfant lorsqu'il est perturbé et la nervosité de l'enfant. Les items du BRS sont 
cotés sur une échelle en 5 points (1 = non optimal, 5 = optimal). Les scores bruts des sous­
échelles et de r échelle globale sont convertis en percenti les en fonction du groupe cl' âge 
auquel l'enfant appartient. Trois catégories sont ainsi générées: 1) scores rie 1 il 10: 
comportement non optimal. 2) scores de 11 à 25: comportement questionnable, 3) scores de 
plus de 25: limites normales. Les coefficients alpha v31'ienl entre 0,82 et 0, 92 pour le 
percentile total. Le taux d'accords inter-juges effeclllés sur 10% des évaluations est 
de 85,16%. 
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Infant Characteristics Questionnaire (Bates, Freeland et Lounsbury, 1979; ELDEQ, 
1999), II s'agit d'un instrument traduit par les chercheurs de l'ELDEQ (1999) qui est 
constitué de 33 énoncés décrivant des caractéristiques tcmpéramentales des enfants, À 
chacun des comportemenls décrits, le parent doit situer son enfant sur une échelle en 7 points 
(1 représente un trail de tempérament facile et 7 un (l'élit de tempérament difficile). Les 
chercheurs de l'ÉLDEQ ont révélé que des analyses factorielles font ressortir sept items 
composant le facteur tempérament difficile: 1) En moyenne, combien de fois par jour votre 
bébé devient-il agité et irritable, que ce soit pour un court ou un long moment'); 2) En 
général, dans quelle mesure est-ce qu'il pleure ou s'agile?; J) Dans quelle mesure est-il 
facilement contrarié?; 4) Lorsqu'il est contrarié (p, ex, avant les boires, pendant les 
changements de couche, etc,), avec quelle vigueur ou quelle force pleure-t-il et s'agite-t-i/?; 
5) En général, quel degré d'attention exige-t-il en plus des soins habituels (c'est-à-dire 
l'alimentation, les bains, les changements de couche, etc.)?; 6) Quand on le laisse seul, est-ce 
qu'il s'amuse bien par lui même?; 7) Veuillez évaluer le degré de difficulté général que votre 
bébé peut présenter pour la moyenne des parents. Une moyenne élevée à ces items indique un 
tempérament difficile chez l'enfant et constitue, parmi tous les facteurs, le plus fort prédicteur 
des problèmes de comportement à lin ftge ultérieur selon les chercheurs de l'ELDEQ. Les 
deux parents (mère et pèl'e) du pélrticipanl remplissent ce questionnélire individuellement à 
chacun des moments de visite, Le score de tempérament difficile de l'enfant est une moyenne 
des scores obtenus par l'enfant à 14 items, soit les scores donnés par la mère ClUX 7 items 
mentionnés précédemment et ceux donnés par le père aux 7 mêmes items. 
Échelles d'observation de la quolité éducative, versions préscolai re et pouponnière pour 
l'installation et version milieu familial [ÉOQÉ] (Bourgon et Lavallée, 2003a, 200Jb, 2003c). 
Les enfants des groupes 1 et 2 sont observés en st'rvice de garde à l'âge de 18 mois, à raide 
de l'ÉOQÉ. Les observations sont réCllisées par des assistantes de recherche entrainées qui ne 
connaissent pas le système de cotation de l'échelle. Le taux d'accord inter-juges, effectués 
sur 10% des évaluations, est de 84%, L'échelle comporte plus de 100 items répartis en quatre 
catégories principales mesurant certains domaines d'arplicCition du programme éducatif des 
CPE du Québec: la structuration des lieux, la structuration et la variation des types 
47 
d'activités, l'interaction de l'éducatrice avec les enfants el l'interaction du personnel avec les 
parents. Chacun des items obtient un score sur une échelle de 4 points, soit 1= inadéquat 
(éléments à proscrire), 2= minimal (peu d'éléments positifs), 3= bien (quelques éléments 
positifs) et 4= très bien (plusieurs éléments positifs). La période d'observation est de 5 heures 
entre 7 h 45 et 12 h 45. Une entrevue de 20 minutes avec l'éducatrice du groupe à la fin de la 
session d'observation permet d'obtenir des réponses ft des items non observables de l'échelle, 
ce qui permet à l'assistante de recherche de compléter l'échelle. Le score de qualité globale 
du service de garde est obtenu en faisant la moyenne de tous les scores des items de l'échelle. 
La val idation concourante de cette échelle avec une échelle largement lIti 1isée l'Échelle 
d'évaluation de l'environnement préscolaire (EEEF-R) (Harms, Clifford et Cryer, 1998) 
révèle un coefficient de corrélation de 0,36 (Drouin èl 0/, 2004), ce qui es! très satisfaisant, 
puisque l'ÉOQÉ a été construite spécifiquement pour mesurer la qualité en fonction du 
programme éducatif québécois. À partir de nos mesures, le score de qualité global de 
l'échelle présente une cohérence interne donnant un alpha de Chronbach de 0,94 (version 
milieu familial), 0,84 (version préscolaire) et 0,90 (version pouponnière). 
Profil sociodémographique de la famille. Ce questionnaire procure de l'information sur 
les caractéristiques sociodémographiques de la famille: scolarité des parents, revenu familial, 
langue parlée à la maison, âge des parents à la naissance de l'enfant, nombre de membres 
dans la famille. Les questions permettent de définir si le revenu (supérieur ou inférieur au 
seuil de faible revenu), la structure familiale (monoparentale ou biparentale) et la scolarité 
parentale (supérieure ou intërieure à 12 années) posent un risque pour le développement de 
"enfant. En additionnant ces trois caractél'istiques de la famille, nous obtenons le cumul de 
risques présents dans l'environnement familial de l'enfilnt (0, 1,2 ou 3 risques présents). 
Santé de l'enfant à la naissance. Ce questionnaire fournit des informations sur le genre, 
J'âge gestationnel, le poids et la taille de même que sur le score Apgar de l'enfant. Le tableau 
3.5 présente les données de ['échantillon. Les analyses indiquent que les groupes ne se 
distinguent pas au niveau des variables mesurées. Seuls les enfants du groupe maison 




Données sur la santé à la naissance des panicipan\s par groupe
 
Installation Milieu l'amilial Maison 
_ _.. ._. __ __ _.._..__ ._..t:!.(§:.JL_ ..__H (É-7) M (É-T) 
Âgegestationnel(sem.) 39,56(1,18) 39.07(1,56) 39,47(1,58) 
APGAR (5 min.) 9,15 (0,66)* 9,24 (0,64) 9,J3 (0,52)* 
Poids (gr.) 3601,61 (604,69) 3516.76(479,08) 3479,58(486,58) 
__I~UJ_~_{~~2._ _.._ _._._.S..Q~I..Q(l?~.(')) __.J..~3 :3Q,90) __4_9:-,9_3.-'-.(6-,-,6_5-,-)_
 
_. ._. ._ _ __.._.._ " _._.. _ !!..{!?2._ n (%) n (%)
 
Filles 24 (49,00) 17 (45.90) 36 (50,70) 
Garçons 25 (51,00) 20 (54,10) 35 (49,30) 
*p < 0,05 
Expérience de gurdt' dl! /'t'njill1f (Lemay et Bigras. 2006). Cet instrUl11ent, basé sur la 
littérature et spécialement conçu pour cette rechel"che. recueille de l'information sur 
l'expérience de fréquentation du service de garde pal" le pal"ticipant, ce qui nous perlllet de 
nous assurer que l'cntànt continue à remplir les cl"itèl"es de sélection. Il est composé de 7 
questions adressées au parent et concernenl la continuité de l'expél"ience de garde. le mode de 
garde expérimenté et l'intensité hebdomadail"e de fréquentation. Le tableau 3.6 présente les 
données sur l"intensité de fréquentation. 
Tllbleau 3.6 
Intensité hebdomadaire de fréquentation par groupe 
Installation Milieu familial Maison Total 
n (%) I!. (y'o) n (%) _ n (o/?,)
_._..._-"'--' 
Moins de 15h/sem o(0.00) o(0,00) 22 (95.70) 22 (37,30) 
15-30 h/sem 2(12.50) 2 (10.00) 1 (4.30) 5 (8.50) 
30-45 h/sem Il (68,80) 18 (90.00) 0(0.00) 29 (49,20) 
Plus de 45 h/sem :3 (18,80) 0(0.00) a(0.00) 3 (5,10) 
-_..._.. " ......_..... .-. ~ .... 
Total 16 20 23 61 
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Bien que plusieurs données soient manquantes, il est possible de constater que les 
pal1icipants des groupes installation et milieu familial fréquentent majoritairement le service 
de garde entre 30 et 45 heures par semaine. Finalement, les enfants du groupe maison 
fréquentent le service de garde moins de 15 heures par semaine. Ainsi, les données dont nous 
disposons indiquent que les participants respectent les critères de sélection et que les enfants 
en services de garde ont L1ne intensité de fréquentation assez similaire, 8 fexception d'un 
participant du groupe maison qui a dCI être retiré de I·étude. puisqu'il aait désormais gardé 
plus de 15 heures par semaine par un proche à la maison. 
CHAPITRE IV 
RÉSULTATS 
Dans ce chapitre, nous présentons les résultats cn deux. sections. D'abord, nous 
examinons les comportements d'adaptation des enf<lI1ts des trois groupes aux âges de la. 15 
et 18 mois en prenant en compte leur tempérament. le cumul de risques présent dans 
l'environnement familial et la qualité du service de garde comme médiateurs de cette relation. 
Puis. nous analysons la contribution différentielle du tempérament de J'enfant. du cumul de 
risque et de la qualité de garde dans l'explication du développement des enfants à l'âge de 18 
mois qui fréquentent un service de garde depuis leur première année de vie (groupes 1 et 2). 
La présente étude vise deux. objectifs. D'abord, comparer les comportements d'adaptation 
d'enfants expérimentant trois modes de gardes (installation de CPE, service de garde en 
milieu familial et à la maison avec lin parent) et examiner le rôle potentiel de médiation de 
variables telles que le tempérament difficile cie l'cnl·ilnl. le cumul de risques de 
"environnement familial et la qualité du service de gémie, trois variables représentant dans la 
littérature des mécanismes qui peuvent produire la fluctuation des scores de comportement 
d'adaptation. Ensuite, déterminer la contribution respective des variables associées à l'enfant, 
à la famille et au milieu de garde dans les scores de comportement d'adaptation de l'enfant, 
chez ceux ayant expérimenté un service de garde depuis leur première année de vie (groupes 
1 et 2). Plus spécifiquement, nous considérons le tempérament de l'enfant, le cumul de risque 
de J'environnement familial, le type de garde et de la qualité du service de garde dans 
J'explication des comportements de l'enfant manifestés lors de la passation du BSIO-Il. 
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Toutes les analyses statistiques onl été effectuees à l'aide du logiciel d'analyse statistique 
SPSS 13.0 el utilisent un seuil de signification préalélblemcnt ti:\é à fi < 0.05. Également. les 
statistiques descriptives étudiées ont l'évélé que ICl vClI'iélhle (kpendanlc ne respectait pas le 
postulat de normalité requis par les analyses envisagées: les coeftïcients (j'asymétrie (a') et 
de kurtose (a4 ) présentaient des valeurs élevées aux 3 temps de mesures (voir le tableau C.I 
de J'appendice C). Des transformations logarithmiques ont été réalisées afin d'obtenir des 
données qui suivent une courbe normale (Tabachnick et Fidell, 2001). Il en résulte que les 
scores présentés prennent des valeurs entre 0 (comportements problématiques) et 2 
(comportements optimaux). Toutes analyses subséquemment effectuées utilisent les données 
transformées. 
4.1	 Les relations entre l'éldaptation et le type de garde: les variables médiatrices de ces 
relations 
Le tableau 4.1 présente les scores de comportement d'adaptation des enfants des trois 
groupes aux trois moments de l'évaluation. Une analyse de variance (ANOVA) à mesures 
répétées sur les facteurs groupes (3) et âges (3) de l'échelle comportementale révèlent un 
effet principal du facteur groupe, F(2, 154) = 3,87, P < 0,05. Aucun effet principal du temps 
ou d'interaction groupe par tem ps n'est noté. Les analyses à postériori (Bonferonni) révèlent 
que les enfants fréquentant une installation de CPE obtiennent un score plus élevé à l'échelle 
comportementale que les enfants demeurant à la maison, t ~'2,88, P < 0,05 (voir figure 4.1). 
Tableau 4.1 
Moyennes et écal1-type du score d'adaptation par âges et groupe 
Installation (11=49) Milieu familial (11=37) Maison (11=71) 
M ET M ET M ET 
10 mois 1,00 0,59 0,89 0,50 0,83 0,54 
15 mois 1,15 0,55 0,99 0,60 0,92 0,52 
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Figure 4.1 : Scores moyens d'adaptation selon le groupe 
Des ANOVA à chacun des trois moments de mesures révèlent une absence de différences 
significatives entre le groupe et les comportements d'adaptation, et ce, à chacun des temps de 
mesure: entrée, F(2, 154) = 1,47, P > 0.05; 15 mois, F(2, 154) = 2,68, P > 0,05, et 18 mois, 
F(2, 154) = 2,30, P > 0,05. La présence d'une différence entre les groupes à au moins une 
mesure étant requise atin de poursuivre, aucune analyse subséquente ne peut être effectuée 
afin de vérifier l'effet de médiation des variablès tempérament cumul de risque et qualité: 
un médiateur étant confirmé si l'effet groupe s'estompe une fois la covariable insérée. Les 
moyennes et écart-type des variables tempérament ete l'enfant, cumul ete risque et qualité de 
l'envirollnement de garde sont présentés à l'appendice 0 (voir tableaux 0.2. 0.3 et 0.4). 
4.2	 Les variables prédictives des comportements d'adaptation de l'enfant qlll fréquente un 
service de garde depuis sa première année de vie 
Le tableau 4.2 présente les corrélations entre les scores (ïadaptation de l'enfant et les 
caractéristiques de l'enfant, de sa famille et de son service de garde. On note uniquement des 
corrélations significatives à l'âge de 18 mois. 
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T~bleau 4.2 
Coefficients de corrélation entre les scores à l'échelle comporlell1enla/e et tes variables de 
l'enfant, de la famille et du service de garde aux trois temps de la mesure. 
Scores échelle comporlemenla/e 
la mois 18 mois
--_
15 mois
.•....._._-_ __ .. _.­ _.. 
Risque structure familiale la mois (oui, non) -0,19 -0,02 0,18 
Risque scolarité de la mère la mois (oui. non) 0,12 0,02 0,03 
Risque scolarité du père la mois (oui, non) 0.07 -0,07 -0,08 
Risque revenu familial la mois (oui, non) -0,07 -0,12 0,23* 
Cumul de risques lamais (0, 1,2 el pl us) -0.03 -0.1 1 0,08 
Tem pérament lamais -0.05 -0,10 -0,02 
Tempérament 15 mois -0,12 0,08 -0,09 
Tem pérament 18 mois -0.09 -0,06 -0,29* 
Qualité globale du service de garde 18 Illois -0,10 0,15 0,27* 
*p<0,05 
Le risque posé par le revenu et la qualité du service sont associés positivement aux 
comportements d'adaptation de l'enfant, alors que le tempérament présente une association 
négative avec ces comportements. Ainsi, à l'âge de 18 mois, lorsque ·Ie risque de faible 
revenu de la famille est présent, le score de développement à l'échelle comportementale est 
plus élevé. Également. plus la qualité du service de garde est élevée. plus les comportements 
de l'enfant sont adaptés. Toutefois, lorsque les Scores de tempérament difficile des enfants 
sont élevés, les scores de comportements d'adaptation des enfants sont plus faibles. 
Afin de déterminer la contribution différenlielle des cU!"ilctéristiques de l'enfilnt, de la 
famille et du service de garde dans l'explication de Jil variance du score d'adaptation à 18 
mois, une régression hiérarchique est conduite uniquement pour les deux groupes d'enfants 
fréquentant un service de garde (installation et milieu familial). Le tableau 4.3 présente les 
moyennes, écart-type et les corrélations des variables indépendantes (tempérament de 
l'enfant à 18 mois, risque revenu entrée, quai ité du service de garde) avec le score à / 'échelle 
comporlemenla/e. Les résultats indiquent une colinéarité entre le tempérament à 18 mois et la 
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Par la suite, les variables indépendantes sont insérées l'une à la suite de l'autre dans la 
régression, la première insérée étant celle dont l'intluence SUI" le comportement de l'enfant est 
la plus directe. c'est-à-dire du niveau d'influence le plus proximal au niveau le plus distal. Le 
tempérament de l'enfant à 18 mois constitue le premier bloc de variables, le risque revenu 
familial le second et la qualité globale de l'environnement de garde compose le dernier bloc. 
Les résultats de la régression hiérarchique sont présentés au tableau 4.4 
Tableau 4.4 
Sommaire du modèle de régression hiérarchique pour les variables prédictives du score 
d'adaptation à 18 mois des enfants en service de garde depuis leur 1re année de vie 
Variables B SE B 
Niveau 1 : 
-Tempérament à 18 mois -0,216 0,086 -0,276* 0,076 
Niveau 2 : 
-Tempérament à 18 mois -0,200 0,086 -0,256* 0,065 
-Risque du re\'enu familial !o mois 0,300 0.17 1 0.192 0,037 
Niveau 3 : 
-Tempérament à 18 mois -0,161 0,084 -0205 0,040 
-Risque du revenu familial 10mois 0,230 0,167 0,148 0,021 
-Qualité globale du service de garde 0,459 0,176 0,282* 0,076 
*p < 0,05. Note. R2= 0,076 (p < 0,05) pour le niveau 1; R2= 0,1 13 (p < 0,05) pour le ni veau 
2; et R2 = 0,187 (p < 0,05) pour le niveau 3. 
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Pour le premier bloc, les résultats indiquent que le tempérament de l'enfant à 18 mOIs 
prédit sign ificativement son score de com portement d' adaplilt ion au même âge en expl iquant 
7,60 % de la variance de ce score, F( 1,76) = 6,26, f? < 0.05. Le coefficient Beta obtenu à ce 
niveau suggère que lorsque le tempérament est évalué par les parents comme plus difficile à 
18 mois, les comportements d'aclaptation cles enfanls sont moins optimaux au même âge (13 = 
-0,28. p < 0,05). 
Au deuxième bloc de la régression, le revenu de la famille ne prédit pas significativement 
le score d'adaptation de l'enfant à 18 mois, F(2, 75) = 3,09, p > 0,05. L'ajout de cette 
variable augmente de 3,70% l'explication de la variance de l'adaptation à la proportion déjà 
expliquée par le tempérament. Le nouveau modèle explique donc Il,3% de la variance des 
comportements d'adaptation de l'enfant à 18 mois. 
Au dernier bloc de l'analyse, la qualité globale du milieu de garde explique 7,60% de plus 
de la variance du score d'adaptation, F(3. 74) = 6.77, p <0.05. De plus. le c.oefficient Beta à 
ce niveau suggère qu'un environnement de garde qui présente une qualité globale élevée est 
associé flun score de comportement d'adapt;Jtion plus optim<ll chez l'enfant âg.é de 18 mois 
(13 = 0.28, P < 0.05). 
Le modèle complet explique 18,7% de la variance du score de comportement 
d'adaptation de l'enfant à 18 mois, F(l, 74) = 6,77, p < 0,05. Cependant, la qualité est 
J'unique prédicteur du score d'adaptation de l'enfant à 18 mois qui demeure significatif et 
explique 7,6% de la variance de l'adaptation de l'enfant. Dans ce modèle. le tempérament 
n'explique plus que 4,0% de la variance du score de développement à l'échelle 
comportementale à ]8 mois et le revenu 2,1 % de cette variance. 
CHAPITRE V 
DISCUSSION 
Ce chapitre examine les résultats à la lumière de la littérature du domaine et du contexte 
social et éducatif du Québec. Deux aspects sont examinés. D'abord, les résultats obtenus dans 
le cadre du premier objectif de recherche sont interprétés et ensuite, l'exerciœ est répété pour 
le deuxième objectif. Ce chapitre est clôturé par les limites de l'étude, ainsi que par les 
implications des résultats obtenus pour les milieux de la recherche et de la pratique. 
La présente étude visait à comparer les com portements d' adaptation d'enfants 
expérimentant trois modes de gardes depuis leur première année de vie, dont deux groupes 
fréquentant des services de garde éducatifs, et à examiner le rôle de méd.iateur joué par le 
tempérament difficile de l'enfant, Je cumul de risques de l'environnement familial et la 
qualité du service de garde dans cette relation. Dans un deuxième temps, la recherche 
cherchait à déterminer la contribution différentielle du klllpàament difticile de l'enfant, des 
facteurs de risques de l'environnement familial et de la qualité de garde dans l'explication de 
la variance du comportement d'adaptation de l'enfant à 18 mois. Au niveau du premier 
objectif, les résultats révèlent une différence entre les groupes d'enfants fréquentant un CPE 
en installation et ceux demeurant à la maison au niveau de leur score moyen à l'échelle 
comportementale (trois âges de mesure). La discussion traite de cette différence de groupes, 
ainsi que l'absence de différences longitudinales et d'effet d'interaction. Les résultats 
indiquent aussi que les variables indépendantes mesurées (tempérament à 18 mois, risque 
revenu entrée, qualité globale du service de garde) sont corrélées avec le score de l'échelle 
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comportementale uniquement il la mesure prise cl l'üge <ie 1X mois. De plus, la qualité s'avère 
l'unique prédicteur de l'adaptation de l'ènfC1nl ~ ccl iige. La discussion ahorde les 
caractéristiques pouvant être associées à la présence de corrélations à lijge <ie 1~ mois de 
même que les éléments pouvant expliquer les résultats obtenus dans les analyses de 
régressions hiérarchiq ues, 
5,1 Di fférence entre les groupes 
Nos résultats indiquent que les enfants qui fréquentent un CPE de type installation ont des 
scores de comportement d'adaptation plus élevés que les enfants demeurant à la maison avec 
leur parent. À l'échelle comportementale du Bayley, plus le score total est élevé, plus l'enfant 
démontre les comportements positifs attendus il son âge. Par ailleurs, comme les analyses ne 
révèlent aucune différence entre les groupes à l'un des moments particuliers de cette mesure, 
nous n'avons pu examiner le rôle de médiateur du tempérament de l'enfant, du cumul de 
risque et de la qualité du service de garde sur les comportements d'adaptation de l'enfant. 
À cet effet, le fait de ne pouvoir vérifier le rôle de médiateur des variables tempérament, 
cumul de risque et qualité de l'environnement de garde dans la relation entre le type de garde 
et le comportement d'adaptation, en raison de "ahsence d'une relation entre le type de garde 
et le comportement d'adaptation, ne signifie pas pour autant que nous infirmons le potentiel 
médiateur de ces vmiables. Il se peut que les en fants de l'échantillon à 18 mois n'aient pas 
encore suffisamment développé leur répertoire comportel11entill afin d'observer de réelles 
distinctions entre les comportements des enfants. Ainsi, en poursuivant le suivi longitudinal 
des enfants jusqu'au moment où leurs comportements se nuancent davantage, soit vers l'âge 
de 24-36 mois (Black, Hess et Berenson-Howard, 2000), il est possible que nous puissions 
observer les effets du cumul de l'expérience de garde et ainsi être en mesure d'investiguer le 
rôle de médiateur des variables tempérament, cumul de risque et qualité de l'environnement 
de garde. Par conséquent, la poursuite d'une étude afin de vérifier ce potentiel médiateur 
nous apparaît essentielle, 
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En parallèle, nos résultats n'indiquent aucune interaction entre le facteur « groupe» et les 
trois âges (10, 15 et 18 mois) auxquels nous avons mesuré les comportements d'adaptation, 
mais plutôt une différence globale entre le groupe d'enfants demeurant a la maison avec un 
parent depuis leur naissance (groupe 3) et cel ui en insta Ilat ion (groupe 1) depuis l'âge de ]0 
mois. Plus précisément, il est possible que la moyenne du score lïadaplation obtenu aux trois 
moments de mesure s'avère être un portrait plus fidèle du niveau de développement de 
l'enfant de cet âge comparativement a la mesure longitudinale qui examine les trois scores de 
manière isolée. En effet, au moment de l'évaluation, I"enfant peut s'être comporté 
différemment qu'a l'habitude pour diverses raisons: maladie, fatigue, faim, gêne, etc. Toutes 
ces conditions viennent affecter le désir de l'enfant de s'impliquer dans les tâches qui lui sont 
proposées et peuvent le rendre plus réacti f face à 1" observateur, aux procédures, etc. Par 
exemple, un enfant malade peut protester plus qu'a I"habitude, refuser de quitter les bras de 
sa mère, pleurer en étant difficilement consolable, somnoler. refuser de rendre un objet, etc. 
Considérer uniquement le résultat obtenu a cette mesure pourrait être moins représentatif des 
comportements usuels de l'enfant. 
De plus, il faut souligner qu'entre I"entrée de l'enfant en service de garde et le dernier 
moment de mesure, il ne s'est écoulé que 10 Illois. Cet intervalle de temps peut s'avérer être 
un peu court pour examiner l'effet du cumul de l'expérience de garde. En outre, les études 
qui examinent l'effet de l'expérience cumulée de garde mesurent souvent le développement 
de l'enfant plus longuement dans le temps. Par exemple, les chercheurs du NICHD ont 
débuté en 1991 le suivi longitudinal de plus de 1000 enfants dès leur naissance, mais 
continuent actuellement à évaluer le développement socioaffectif des enfants de l'échantillon 
(NICHD Early Child Care Research Network, 2003). Par ailleurs, le devis longitudinal 
adopté par ces chercheurs comptait exa!'!, i rer l'effet de !' expérie!1Ce cumulée de garde depuis 
la première année de vie de l'enfant jusqu'à ce que ceux-ci soient parvenus il l'adolescence, 
la dernière phase de l'étude se déroulant lorsque les participants parvenaient aux âges de 14­
15 ans. Ce type de devis requéranllln investissement massif. il serait essentiel de poursuivre 
le suivi des enfants de notre échantillon au cours de la période préscolaire afin de tenter d'en 
comprendre davantage sur l'effet du cllmul de l'expérience de garde. 
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Puis, l'enfant qui fréquente un service cie garde a quotidiennement plus de contacts 
sociaux avec des pairs et des adultes que celui demeurant à la maison. Il rencontre donc plus 
de situations où il doit transiger avec d'autres pairs qui n'interagissent pas toujours 
positivement, ce qui fait appel aux capacités de l'enfant à s'adapter à des situations nouvelles 
dont le potentiel de stress peut être élevé. Il s'agit donc d'occasions d'apprentissages sociaux 
qui permettraient à l'enfant fréquent3nt un service de garde de développer des habi letés 
différentes de celui demeurant à 13 maison. Dans les services de garde de bonne qualité, les 
interactions entre les enfants sont supervisées 3déquatement tout en favorisant leur autonomie 
et, par conséquent. l'enfant apprend les effets de ses comportements et à gérer son répertoire 
comportemental. De cette façon, il pourrait acquérir plus tôt une meilleure connaissance des 
situations d'interactions sociales et des moyens optimaux à utiliser afin de s'y adapter 
(Sinclair, 2008). 
De plus, l'enfant qui fréquente une installation de CPE évolue dans un groupe à 
l'intérieur duquel il apprend rapidement les principes qui lui permettront de bien s'intégrer à 
la vie sociale: le respect des autres, la résolution de conflits, les normes et valeurs sociales 
telles le respect des consignes et des règles de la vie en société, etc. (Ministère de la Famille 
et des Aînés, 2007). Il va de soi que ses apprentissages débutent dans le mi 1ieu fami 1ial grâce 
aux règles de vie inhérentes à ce contexte et se consolident lors de la fréquentation d'un 
service de garde ou encore lors de l'entrée à l'école. Toutefois. pour les enfants dont le 
processus de socialisation familial serait moins optimal ou qui ne seraient pas en contact avec 
des pairs, la fréquentation d'un service de garde de bonne qualité pourrait aussi favoriser 
l'acquisition d'habiletés sociales importantes, telles que la régulation des émotions et les 
conduites adaptatives. Le milieu de garde de qualité pourrait s'avérer un environnement 
propi,::e permettant à l'er:fa!lt d'explorer le processus d'adapt2tion sociale (Sinclair, 2008) et 
pourrait expliquer les comportements plus adaptés chez les enfants en installation de CPE que 
ceux demeurant à la maison que nous avons observés dans cette étude. Ces résultats, s'ils 
sont confirmés, suggèrent que la fréquentation d'un service de garde de qualité pourrait 
mener àdes comportements sociaux plus positifs (DiLalla, 1998). Ceci souligne l'importance 
de poursuivre l'évaluation des enfants de l'échantillon au-delà de la mesure de 18 mois afin 
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de vérifier si la différence entre les groupes se maintient drlllS le 1eml's, mais, plus encore, 
afin d'identitier si les comportements d'adaptntion <le l'enfnlll de moins de 18 mois SOllt 
rel iés à l'occurrence ultérieul'e de problèmes de componelllent. 
Cependant, il est également possible que le type de garde en soi ne soit pas une variable 
suffisamment proximale de l'expérience de garde pour révéler une relation significative avec 
le développement socioaffectif de l'enfant aussi tôt dans la vie (18 mois). Dans cette optique, 
le cumul de l'expérience de garde, souvent associé dans la littérature à l'adaptation de 
l'enfant et, plus particulièrement. aux problèmes de comportement en résultant, pourrait 
exiger plus de temps avant de produire des effets sur les comportements de j'enfant (Belsky, 
2006; NICHD Early Child Care Research Network, 2006), À ce sujet, Belsky et coll. (2007) 
ont réalisé des analyses secondaires sur les données longitudinales de la Silldy olEarly Child 
Care and Youlh Developmenl (SECCYD) du NICI-ID nlin de véritier si les « effets}) du type 
de service de garde fréquenté au cours des 54 premiers mois de vie, de la qualité de ce service 
et de la durée de fréquentation sur le développement social des enfants se maintiennent 
lorsque les enfants parviennent à la Se_6e année du primaire, Leurs résultats indiquent que 
certains effets de l'expérience de garde de l'enfant au cours de ses 54 premiers mois de vie se 
maintiennent dans le temps, Par exemple, les enfants ayant cumulé une expérience 
importante de garde en installation manifesteraient plus de problèmes de comportement que 
les autres à leur entrée à l'école et cette relation se maintiendrait jusqu'en 6" année. À 
l'opposé, certains effets de "expérience de garde s'estomperaient nU même moment. En 
outre, la relation entre une grande expérience cumulée de garde (tous types confondus) et un 
niveau élevé de problème de comportement observé à l'entrée à "école disparaitrait une fois 
l'enfant parvenu en 6e année (Belsky el o!., 2007). 
En somme, il nous apparaît pertinent d'examiner plus attentivement et à plus long terme 
certaines particularités de l'expérience de garde, telles que le nombre d'heures 
hebdomadaires de fréquentation, afin de voir si certaines différences dans l'intensité de garde 
seraient en relation avec Je développement socioaffectif de l'enfant. Aussi, les effets de la 
fréquentation d'un service de garde seraient latents et pourraient apparaître longtemps après 
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le début de la fréquentation. À cet égard, il est important de poursuivre la mesure des 
comportements d'adaptation de l'enfant à des moments ultérieurs afin de vérilier si certains 
effets du service de garde apparaitront lorsque les en(1nts seront plus âgés. 
Les résultats obtenus ne nous permettent pas de conclure il une absence de relation entre 
la fréquentation (fun service de garde initiée au cours de la première année et les 
comportements de l'enfant. Les enfants de l'échantillon, âgés entre 5 et 18 mois, élargissent à 
peine leur répertoire de comportements sociaux à cette période. Selon certains, l'occurrence 
de problèmes de comportement est plus importante à partir de 24 et 36 mois (NICHD Early 
Child Care Research Network, 1998; Vandell, 2004). Ces constatations découlent de l'étude 
américaine SECCYD du NICHD qui indique que les comportements difficiles deviennent 
apparents lorsqu'on mesure leur occurrence à l'âge de 24 mois. À cet âge, les chercheurs ont 
noté que les enfants qui avaient un plus grand cumul d'expérience de garde interagissaient 
plus négativement avec leurs pairs. étaient évalués par leur éducatrice comme ayant plus de 
problèmes de comportement et étaient évalués par leur mèl'e comme étant moins compétents 
socialement. Ces résultats se maintiennent aux mesures de ~4 mois et lors de l'entrée des 
enfants à "école (Vandell, 2004). L'apparition des problèmes de comportement à ce moment 
précis du développement pourrait s'expliquer en partie par le processus d'acquisition du 
langage expressi f qui s'opère parallèlement (Cloutier et Renaud, 1990). Au cours de ses 
premiers mois de vie, l'enfant qui ne maîtrise pas encore le langage expressif utilise des 
moyens non-verbaux pour se faire comprendre, exprimer sa frustration, etc. On note alors une 
fréquence plus élevée de comportements externalisés associés au développement normal tels 
que mordre, pousser, frapper, etc. permettant à l'enfant de se faire comprendre des gens qui 
l'entourent. Cependant, dès que l'enfant acquiert un pl us large répertoire des mots lui 
permettflnt rie communiquer verhalement ,e<; émotions, he<;()in<;. c1ésirs, etc., ()n note en 
corolaire, une diminution de la fréquence des comportements externalisés. La période de 24 à 
36 mois correspondrait à un sommet dans l'occurrence de comportements externalisés, qui 
déclineraient par la suite (Campbell, 1995). À partir de cette période, les comportements qui 
perdurent deviendraient plus apparents et permettraient plus aisément l'identification 
d'enfants manifestant des difficultés d'adaptation. 
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5.2 Variables associées aux co III portements d'adaptation de l' en fant 
Nos résultats indiquent que le tempérament de l'enfant, le risque posé par le revenu 
familial (présence de risque si le revenu familial est intërieur au seuil de faible revenu et 
absence de risque s'il est supérieur au seuil) et la qualité de l'environnement de garde sont 
associés au score de comportement d'adaptation de l'enfant uniquement ci 18 mois. 
Pour expl iquer cette absence de résul tats sign iticat ifs avant cet âge, certai ns auteurs 
avancent que les mesures du développement socioaffectif seraient moins fiables lorsque les 
enfants sont âgés de moins de 18 mois et gagneraient en stabi lité au cours de la période 
préscolaire pour atteindre un niveau élevé de stabilité à l'âge scolaire, avec une cristallisation 
de certains comportements vers l'âge de 8 ans (Buck, 1997; Webster-Stratton, 2003). Plus 
J'enfant est jeune (moins de j 8 mois), moins les résultats à l'échelle comportementale 
seraient sensibles. Les comportements des enfants de moins de J 8 mois seraient moins 
nuancés et relativement homogènes, alors que plus tard, les enfants se différencient 
davantage en raison de comportements plus intentionnels et plus hétérogènes (Black, Hess et 
Berenson-Howard, 2000; Thompson, Wasserman et Matula, 1996). En outre, les travaux de 
Tremblay et ses collaborateurs ont permis de constater que certains problèmes de 
comportement sont présents dès l'âge de 17 mois (Bai 113rgeon et al., 2007). Bref, cette 
différentiation, additionnée à une hausse de 13 sensibilité de l'instrument de mesure, pourrait 
expliquer les rel3tions observées uniquement ci 10 mesure de 18 Illois. D'autres études devront 
toutefois être réalisées afin de contirmer cette hypothèse. À notre connaissance, l'utilisation 
par les chercheurs de l'échelle cOll1porlementale est moindre que pour les deux autres 
échelles du BSfD - ff (mentale et motrice) et relativement négligée par la recherche sur le 
développement socioaffectif des très jeunes enfants. La poursuite cie l'utilisation de cette 
mesure des comportements d'adaptation de l'enf3nt aux âges ultérieurs de 24 et 36 mois pour 
les enfants de notre échantillon permettra d'en documenter 13 stabilité dans le temps. 
Nos résultats indiquent aussi que lorsqu'on prend en compte certaines caractéristiques de 
l'enfant, de sa famille et de son service de garde, seule la qualité de "environnement de garde 
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est associée aux conduites adaptatives de l'enfant en situation évaluative. De plus, la qualité 
de l'environnement de garde explique une proportion plus importante de la variance (7,6%) 
comparativement au tempérament de l'enfant (4.0%) et 3U revenu familial. qui n'explique 
plus que 2.1 % de la variance une fois les deux autres vari3bles prises en considération. 
Au premier niveau du modèle, le tempér<1ment s'<1vère être un prédicteur signific<1tif du 
score de comportement de l'enfant à 18 mois. <1lors qu'il ne l'est plus une fois le revenu et la 
qualité de garde ajoutés à ce modèle. À cel égard, il faut rappeler que les variables 
tempérament et qualité globale corrèlent négativement entre elles (1' = -020, p < 0,05). Par 
conséquent, un problème de colinéarité a pu entraîner une sous-estimation de l'importance du 
tempérament comme prédicteur des comportements d'adaptation (Tabachnick et Fidell, 
2001). Toutefois, la corrélation négative indique que plus la qualité de l'environnement de 
garde augmente, plus le score de tempérament difficile diminue et inversement, plus la 
qualité de l'environnement de garde diminue plus le score de tempérament difficile de 
l'enfant augmente. Ces résultats renvoient ilU modèle de qUillité de l'ajustement (Thomas et 
Chess, 1996) qui suggère qu'un env ironnement de garde de quai ité serait à l'écoute des 
besoins individuels de l'enfant ce qui favoriserait son adapt31ion ft son environnement. Duns 
un tel contexte. cette sensibilité de l'environnement réduil'<1il la l'éactivitê de l'enfant aux 
nouveaux stimuli et expliquerait la diminution du score de tempél'ament lorsque les scores de 
qualité sont plus élevés. À l'inverse, une faible qualité de l'environnement de garde serait 
caractérisée par un environnement moins sensible aux besoins individuels de l'enfant ce qui 
augmenterait la réactivité des enfants présentant des caractéristiques de tempéramentale 
qualifiées de difficile. Le modèle de qualité de l'ajustement viendrait alors expliquer la 
colinéarité obtenue entre les variables qualité et tempérament. Pour pallier ée problème, un 
score comrosite de qualité de l'ajustement pourrait considérer conjointement ces deux 
variables en interaction avec le score d'adaptation de l'enfant. Enfin, il apparaît important de 
souligner que nos résultats ne permettent pas d'évaluer si c'est le tempérament difficile de 
l'enfant qui entraîne une diminution de la qualit~ de garde par le biais des interactions avec 
les éducatrices ou bien si c'est une faible qualité de l'environnement de garde qui amène 
l'enfant à développer une plus grande réactivité négative. 
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En parallèle, nos résultats peuvent aussi êlre liés à un effet de la mesure. À cet égard, la 
1ittérature rapporte que l'état psychologique du parent peut influencer sa perception du ni veau 
de difficulté posé par l'enfant (Barnes el al., 2007; Nelson el al, 2007). À titre d'exemple, 
une mère soumise à des niveaux de stress élevés pourrait manifester moins de tolérance face 
à une forte réactivité négative de son enfant et ainsi le percevoir comme posant plus de 
difficultés pour elle-même, les autres adultes et les enfants. Par conséquent, la mesure de 
tempérament ne serait pas objective, mais serait plutôt une mesure de perception parentale du 
tempérament de l'enfant (Rothbart et Bates, 2006). Une triangulation avec une autre source 
de mesure du tempérament, tel un observateur entrainé et indépendant, serail souhaitable afin 
d'obtenir un portrait plus juste du tempérament de I"ent"<lnl et ainsi examiner tél relation élvec 
le développement socioaffectif de l'enfant (Rothbart et Bates, 2006). 
En ce qui a trait à aux caractéristiques de l'environnement familial, seul la présence ou 
l'absence de risque pour le développement de l'enfant déterminé en fonction d'un revenu 
familial supérieur ou inférieur au seuil de faible revenu s'est avéré associé aux 
comportements d'adaptation de j'enfant à 18 Illois (r = 0,23, p < 0,05): lorsque le revenu de 
la famille pose un risque pour le développement de l'enfant, les enfants qui fréquentent un 
service de gélrde man i festent des com portements d'adaptéllion plus positi l's, ce qui va dans le 
sens attendu. Cependant, une fois inséré dans l'analyse de régression hiérarchique, le revenu 
n'est pas un prédicteur signiticatif des comportements d'adaptation de l'enfànt. Or, il est 
possible que les variables de l'environnement familial que nous avons mesurées ne soient pas 
assez sensibles ou proximales pour déceler une relation significative. Par exemple, l'état 
psychologique de la mère et sa sensibilité à I"entant serait une variable plus proximale, 
puisque découlélnt de la préserice des facteurs de risque mentionnés ci-dessus. Par ailleurs, 
cette variable affecterait plus directement l'enfant la rendant plus sensible à la détection de 
différences. À cet effet, les symptômes dépressifs de la mère, par exemple, ou encore le stress 
parental sont des variables fréquemment associées au développement de l'enfant (Hart et 
Kelley, 2006; Lee el al., 2006) , puisqu'elles modèrent la qualité des interactions entre le 
parent et l'enfant. Dans le même ordre d'idées, les stimulations offertes à l'enfant dans son 
environnement félmilial sont en paliie le résultat des connaissances des parents au sujet du 
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développement de l'enfant, des ressources matérielles el temporelles dont ta famille dispose, 
de même que de l'état émotionnel des parents, etc. Ces variables pourraient s'avérer plus 
sensibles que le revenu familial ou la scolarité des parents. À ce sujet, une autre recherche, 
réalisée dans le cadre d'une étude doctorale sur cet échantillon. nous permd de croire que 
certaines variables de l'environnement tàmilial, telles que les attentes surévaluées des mères 
au sujet du développement de l'enfant, sont associées au développement cognitif de l'enfant à 
18 mois (Tremblay, Bigras et Lemay, 2008). Bigras, Pomerleau et Malcuit (2008) abondent 
dans le même sens en affirmant que les attentes des mères au sujet du développement de 
l'enfant sont des mesures plus sensibles et proximales que leur niveau de scolarité ou le 
revenu fami 1ial et, par conséq uent, les attentes expl iquent davantage la variance du 
développement cognitif (Bigras, Pomerleau et Malcuit, 2008). En résumé, de telles mesures, 
si elles avaient été incluses dans la recherche, auraient pellt-être permis de déceler des 
relations qui n"ont pu être perçues ici. Ainsi, il est possible que le potentiel de prévention de 
la fréquentation d'un CPE depuis la première année de vie pour l'entànt issu d"une famille 
plus vulnérable ait alol's été révélé. 
Dans cette étude, la qualité de l'expérience de garde se révèle le plus important prédicteur 
du comportement d'adaptation de l'enfant à 18 mois en situation d'évaluation. La majorité 
des études sur le sujet rapportent que les caractéristiques de l'environnement fam il ial 
expliquent une plus fOlie proportion de la variance du déve loppement de l'enfant 
comparativement aux variables de l'expérience de garde, telles que la qualité (NICHD Early 
Child Care Research Network, 1998). Nos résultats semblent différer de ces derniers et 
corroborer plutôt ceux de Pierrhumert et coll. (2002) dont l'expérience de garde explique 
davantage la variance dans le développement socioaffectif (mesure de problèmes de 
comportement) que les caractéristiques de la famille. Dans le cadre de leur recherche, ces 
chercheurs ont adopté une définition de la qualité plus sensible aux différences culturelles 
afin de comparer l'influence respective des caractéristiques de I"environnement familial et de 
l'environnement de garde dans J'explication du développement de 106 enfants, concernant 
l'occurrence de problèmes de comportement à 36 mois, Tout comme Pierrhumbert et coll. 
(2002), le contraste des résultats de la présente étude avec ceux de la littérature pourrait 
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s'expliquer par une plus grande hétérogénéité de la qualité des services de garde de notre 
échantillon comparativement aux autres études. Il est possible que les Échelles d'observation 
de la qualité éducative (ÉOQÉ) uti 1isées dans la présente recherche permettent de distinguer 
avec une plus grande sensibilité les niveaux de qualité des milieux de garde que nous avons 
observé en comparaison avec d'autres échelles d'observation hilbituellement utilisées dans la 
recherche. En effet, les ÉOQÉ sont particulièrement sensibles à notre réalité culturelle, 
puisqu'elles ont été spécifiquement conçues à partir des orientations et de l'application du 
programme éducatif québécois. Le niveau de qualité de l'environnement de garde mesuré par 
cet instrument correspond aux domaines d'application prescrits par le programme éducatif, 
tels que l'aménagement des lieux, la variété de matériel, les activités, la planification et 
l'observation, l'intervention démocratique, la valorisation du jeu, la communication, etc. En 
comparaison, J'instrument Je plus utilisé en recherche, le Infant/Toddler Environment Rating 
Seale, Revised Edition (ITERS-R) (Harms, Cryer et Clifford, 1997) est composé de 39 items 
répartis en 7 sous-échelle, les ÉOQÉ contiennent plus de 100 items répartis en 5 dimensions 
et 9 sous-dimensions. Par conséquent. une plus grande diversité de dimensions mesurées peut 
amener notre instrument à mesurer pl us spécifiq uement certai ns éléments de la quai ité des 
mil ieux de garde qui seraient particulièrement assoc iés aux com portements d'adaptation. De 
plus, l'ITERS-R ne mesure pas l'intervention démocratique, l'observation des enfants, la 
planification et autres éléments du programme éducatif québécois faisant panie de notre 
définition culturelle de la qualité. On sait égalemellt qU'Ull plus grand nombre d'items 
mesurant un concept favorise la fidélité de la mesure, car elle est plus précise. À cet effet, 
alors que l'ITERS-R comprend 5 items évaluant les lieux et le matériel, l'ÉOQÉ en compte 
plus de 20 et cette différence est récurrente pour toutes les dimensions, à l'exception des 
interactions éducatrice-parent. En somme, pour mesurer la qualité des services de garde du 
Québec, J'ÉOQÉ pourrait s'avérer un instrument plus sensible aux variations de la qualité, 
car il nuancerait les niveaux de qualité globale d'une façon plus tlne que le permettraient les 
autres instruments de mesure. C'est ce qui expliquerait la plus grande proportion de variance 
du développement de l'enfant expliquée par la qualité telle que mesurée par l'ÉOQÉ. 
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Nous pouvons également évoquer les caractéristiques de notre échantillon pour expliquer 
nos résultats qui diffèrent de ce qui est habituellement observé dans la littérature au point de 
vue de la variance expliquée par la qualité. En effet, nous notons une homogénéité des 
caractéristiques familiales de notre échantillon au niveau des risques posés par la scolarité des 
parents, la structure des fami Iles et leur revenu. Cette absence de différence entre les groupes 
a sans doute permis de mieux distinguer la véritable contribution de la qualité de 
l'environnement de garde dans l'explication de la variance du score d'adaptation de l'enfant à 
18 mois. Toutefois, ceci pourrait également avoir entraîné une sous-estimation des effets 
associée aux variables de l'envi ronnement f(lm i 1ial dont découlerait la proportion plus grande 
de variance expliquée par la qualité de l'environnement de garde. Pour s"en assurer, de 
prochains travaux devraient inclure des variables plus proximales et sensibles de 
l'environnement familial telles que le niveau de stress parental. les pratiques éducatives 
parentales, etc. qui permettraient de discerner plus spécifiquement les conditions de 
vulnérabilité dans lesquelles évoluent certains enfants et ainsi vérifier si l'importance 
prédictive de la qualité du service de garde, obtenue dans la présente étude, demeure aussi 
prépondérante. Dans un tel cas, l'hypothèse d'une plus grande sensibilité de l'ÉOQÉ aux 
variations de niveaux de qualité des services de garde québécois serait appuyée. 
5.3 Limites de l'étude 
Bien que cette étude soit originale au point de vue du devis longitudinal, des mesures 
amorcées très tôt dans la vie de l'enfant et de l'utilisiltion <-fun devis incluant un groupe 
témoi n, elle comporte tout de même certai nes 1imites (partagées avec plusieurs recherches en 
éducation). D"abord, le devis de recherche adopté est corrélationnel, ce qui empêche de 
pouvoir dégager des relations causales entre les variables. Pour y arriver, il faudrait adopter 
un devis expérimental où l'on distribuerait aléatoirement les enfants à l'intérieur des 
différentes conditions, ce qui apparaît difficilement réalisable puisque la libel1é de choix des 
parents ne serait pas respectée, contrevenant ainsi aux principes éthiques de la recherche en 
éducation (Shpancer, 2006) . Pour remédier à ce problème, nous avons tenté d'inclure un plus 
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grand nombre de variables provenant de l'écologie de l'en1~lJlt afin d'identifier les relations 
entre l'expérience de garde de l'enfant et ses comportements cI'adaptation. Or, nous n'avons 
pu contrôler toutes les variables pouvant être associées au développement socioaffectif et les 
différences observées entre les groupes poulTaient cionc être le produit d'un effet cie sélection, 
ceux-ci étant inhérents à la recherche en éducation portant sur les services de garde 
(Shpancer, 2006). En effet, le mode de garde choisi par les parents est le résultat de 
caractéristiques spécifiques de l'environnement l'ami 1ial (les valeurs envers l'éducation des 
enfants, les pratiques éducatives, les attitudes à l'égard des services de garde, le revenu 
familial, etc.), Comme le soulignent Pungello et l<uJ1Z-Costes (1999), les caractéristiques 
sociodémographiques de la mère interagiraient avec les caractéristiques de "enfant et de 
l'environnement et pourraient innuer Sur les conceptions maternelles au sujet des modes de 
garde et du marché du travail, etc. Ces conceptions affecteraient à leur tour te choix du mode 
de garde fait par la mère, ce qui entraînerait des différences entre les parents et les enfants dès 
le début de la fréquentation du service de garde (Pungello et Kurtz-Costes, J 999). Ceci 
pourrait expliquer certaines différences observées dans notre échantillon dès le recrutement, 
soit la scolarité des mères et le revenu f<lmilial pilis faible dans le groupe d'enfants demeurant 
à la maison. En outre, certélines de ces variab les n'ont pas été inc luses dans cette étude et 
pourraient expliquer une part importante de la variance de l'adaptation de l'e.nfant. 
On doit également souligner que les parti ci pants étaient âgés entre 5 et 18 mois pour cette 
étude, Or, s'il s'agit d'un âge idéal pour entreprendre un suivi longitudinal d'enfants 
fréquentant un service de garde depuis leLir première année de vie, c'est aussi une période où 
les mesures de la dimension socioaffective sont encore peu développées. Certes, nous 
pouvons distinguer à partir de la seconde année de vie des comportements sociaux initiés par 
l'enfant mais son répertoire comportemental demeure restreint. Par cOl1séquent, l'évaluation 
de cette variable à des âges ultérieurs est prévue. De plus, l'échelle comportementale du 
BSIO-Il qui a été peu utilisée par la recherche semble foumir une mesure gagnant en stabilité 
avec l' augmel1tation de l'âge de l'enfant. Nous pouvons nous servi r de l'échelle 
comportementale ~ partir des premiers mois de vie de l'enfant, mais le scare obtenu en très 
bas âge semble refléter davantage son fonctionnement neurocognitif, alors que plus tard, 
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l'échelle mesure davantage l'adaptation à l'environnement (Bayley, 1993) . À cel effet, les 
recherches nous indiquent que celte mesure serait plus discriminante à partir de l'âge de 18 
mois (Black, Hess et Berenson-Howard. 2000) . 
Notre échantillon. comme plusieurs autres études sur le sujet, comporte moins de sujets 
dont les fami Iles se situent dans les niveaux de faible revenu el de faible scolarité (.Jacob, 
2007; NICHD Early Child Care Research Network, 1998). Cette di fficulté à recruter ces 
familles est bien documentée dans la recherche sur les services de garde et dans d'autres 
domaines de recherche et est liée il l'inconfort que peuvent ressentir certélines félmilles il 
laisser entrer un étranger dans leur domicile familial (Stanley et I<-ovacs, 2003). Certaines 
familles refusent de participer en raison de la peur d'être jugé (Sulton el al., 2003), d'un 
manque de confiance envers les chercheurs (Sulton et al., 2003), de la crainte que la 
confidentialité ne soit pas respectée (Hogue, Johnson-Leckrone et Liddle, 1999). D'autres ne 
peuvent tout simplement pas participer en raison de barrières langagières, particulièrement en 
région métropolitaine Oll le taux d'immigration est élevé. alors qne l'immigration récente est 
associée à la pauvreté. Lorsque le chercheur réussit à outrepasser ces difficultés et que la 
famille accepte de participer, les problèmes de recrulemenl peuvent aussi se transposer au 
niveau du service de garde. Les enfants vulnérables ont moins accès à des services de garde, 
mais lorsqu'ils les fréquentent. il s'agit bien souvenl de services de garde de faible qualité 
(Bigras et al., 2008; Jélpel, Tremblay et Côté. 2005) et ces milieux sont moins enclins à 
participer à la recherche pour les raisons précédemment mentionnées. Par conséquent, les 
services de garde de faible qualité sont aussi sous représentés dans cette étude en raison des 
difficultés que nous avons eues à les recruter, difficultés documentées par d'autres chercheurs 
reconnus dans le domaine (Burchinal et Nelson, 2000). Ce faible taux de recrutement de 
service de g~lI'de de faible ClUéllit(' et rie filmilles très vulnérables a pu entraîner ulle sous­
estimation des effets du service de garde et en limite la généralisation aux familles et service 
de garde en contexte de vulnérabilité. 
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5.4 Intérêt de ces résultats pour la recherche et la pratique 
Les résultats obtenus dans le cadre de cette recherche nous amènent à émettre certaines 
recommandations aux niveaux scientifique, pratique et politique. D'abord, pour le milieu 
scientifique, les prochaines recherches doivent impérativement poursuivre le suivi 
longitudi nal des com portements d'adaptation des enfants. Ces études permettront de 
confirmer ou réfuter l'hypothèse de la stabilité du score obtenu il l'échelle comporlementa/e à 
l'âge de 18 mois et d'examiner si l'adaptation cie l'enfant en bas âge peut agir comme 
prédicteur de problèmes de comportement ultérieurs. La relation entre le mode de garde de 
l'enfant et son développement socioaffectif devrilit conti 1111er ,llenir compte de la qUillité tout 
en ine/uant l'intensité hebdomadaire de garde qui pourrait s'avérer une mesure plus sensible 
du type d'expérience de garde de l'enfant. Égalemenl. une triangulation entre le tempérament 
de t'enfant évalué par le parent et par l'éducatrice, ouun observateur extérieur, permettrait de 
s'assurer que Je score de tempérament de l'enfant n'est pas restreint à un seul milieu de vie. 
Fi nalement, mesurer d'autres caractéristiques fam i1iales, telles qu'une mesure de stress 
parental et de pratiques éducatives, pourrait s'avérer des variables plus sensibles que le faible 
revenu, la faible scolarité et la monoparentalité et permettrait de mieux discriminer les effets 
sur les enfants plus vulnérables. En outre, la poursuite d'une telle étude est essentielle afin de 
bien comprendre la complexité de la relation entre l'expérience de garde et le comportement 
de l'enfant, et ce, pour arriver il favoriser le développement optimal de l'enfant et sa réussite 
éducative ultérieure. 
Pour le milieu de la pratique et pour le milieu politique, les résultats suggèrent un rôle 
prépondérant de la qualité de l'environnement de garde pour le développement socioaffectif 
de l'enfant. Un tel constat souligne l'importance à accorder aux lieux dans lesquels l'enfant 
évolue, au matériel mis il sa disposition, aux interactions avec l'éducatrice, etc. Il importe de 
continuer à s'assurer que la qualité des services de garde se maintienne à un niveau de qualité 
élevé et de tout mettre en œuvre afin que les services de garde de plus faible niveau de qualité 
soient soutenus pour poursuivre l'amélioration de cette composante essentielle au 
développement optimal de l'enfant. Il faudrait également s'assurer que les directions des 
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établissements tl'ansmettent les résultats issus de la présente recherche au personnel 
éducateur. afin cie les sensibiliser au rôle important quil joue dans le développement de 
l'enfant en favorisant la qualité des services, En outre, selon l'enquête (Jrundir en qualité, la 
qualité passe par une formation appropriée du personnel travaillant auprès des enfants, À cet 
égard, la formation exigée pour les responsables de service de garde en milieu familial 
(RSG), moins élevée que celle exigée pour la plupart des éducatrices en installation de CPE, 
devrait être examinée de très près afin de s'assurer que les RSG possèdent 100Ites les 
connaissances requises pour favoriser un développement socioaffectif optimal des enfants 
sous leur responsabilité, L'État devrait veiller à réguler davantage la formation initiale qui est 
exigée à ces responsables. 
Pour le mi 1ieu pol itique particul ièrement, nos résultats réaffi l'ment la nécessité de soutenir 
la qualité dans les milieux de garde québécois en corroborant la relation entre des services de 
garde de qualité élevée et des comportements plus adaptés chel "enfant les fréquentant. À ln 
lumière de ces résultats, il importe de s'assurer que l'accès cl des services de garde de qualité 
tels que les CPE, soit disponible pour tous les enfants et fnmilles souhailant y recourir. En 
outre, une plus grande nccessibilité à ces services est à favoriser, puisqu'à ce jour nous 
constatons encore que la demande surpasse l'offre, particul ièrement dans les mi 1ieux plus 
vulnérables où les services de garde sont souvent d'un plus faible niveau de qualité. 
CONCLUSION 
La présente étude suggère que les enfants fréquent<lIlt un CPE en installation depuis leur 
l'c année de vie manifestent une adaptation plus optimale en situation évaluative 
comparativement aux enfants étant demeurés à la maison avec l'ull des parents au cours de la 
même période, Toutefois, cette différence pourrait être le produit c1'un effet de sélection et 
l'ajout de variables plus sensibles et proximales de l'environnement familial permettrait de 
mieux contrôler cet effet. Cette recherche indique aussi que le tempérament de J'enfant et la 
qualité globale de l'environnement de garde sont des prédicteurs significatifs de l'adaptation 
de l'enfant qui fréquente un service de garde depuis sa 1rc année de vie, mais que considérés 
simultanément, seule la qualité de garde demeure Ull prédicteur significatif. 
À la lumière de ces résultats, la poursuite du suivi longitudinal de l'échantillon s'impose 
afin de vérifier si les relations observées se maintiennent ou si d'autres apparaissent plus tard 
dans la vie de l'enfant qui a débuté lé! fréquentation d'ull service de garde dans sa Ire année de 
vie, L'adaptation de l'enfant étant un précurseur des problèmes cie comportement externalisés 
et internalisés, une mesure de ces problèmes sel'ait il inclure atin cie vérifier si l'adaptation 
mesurée dans la présente étude est associée à des problèmes de comportement ultérieurs, 
Enfin, l'identification de la qualité de l'envi ronnement de garde comme principal 
prédicteur de l'adaptation de l'enfant à 18 mois souligne l'importance à accorder aux 
interactions réalisées quotidiennement par les éducatl'ices avec les enfants en service de 
garJe, À cel égard, il nous apparaît pel1intnt de sen~ibili~er les directions de CPE et les 
responsables de bureaux coordonnateurs il ces résultats afin que des mesures soient mises en 
place pour soutenir J'amélioration des aspects du programme éducatif associés à la qualité de 
ces interactions, Enfin, il serait également souhaitable que les politiques gouvernementales et 
le financement qui en découle permettent de mieux soutenir les éducatrices dans ce travail si 
important pour le développement des enfants el leur réussite scolélire et sociale ultérieure, 
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FORMULAIRES DE CONSENTEMENT 
B. J Formulaire de consentement parents (maison) 
8.2 Formulaire de consentement parents (installation et milieu familial) 
8.3 Formulaire de consentement éducatrice en installation de CPE 
BA Formulaire de consentement responsable de service de garde en milieu familial 
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BI. Formulaire de consentement parents (maison) 
Projet de recherche:
 
Jeune enfant et ses milieux de vie (JEMYIE)
 
Informations à l'intention des parents (maison) 
Dans le but de mieux connaître la vie du nourrisson, votre collaboration et celle de votre bébé 
sont très appréciées. Beaucoup de choses demeurent encore inconnues au sujet du 
développement des bébés et nous avons besoin de vous pour nous aider à élargir les 
connaissances sur la meilleure façon de favoriser leur développement. C'est pourquoi nous 
voudrions observer et rencontrer votre enfanl au cours des mois qui viennent. 
Ces observations et rencontres visenr à: 
1) Examiner la relation entre "expérience cumulée de la fréquentation (fun CPE (volet
 
installation et volet familial) et le développement cognitif et moteur de 150 enfants à cinq
 
reprises (aux âges entre 5 et 12 mois, autres rencontres: 15. 18 mois, 24 et 36 mois).
 
2) Décrire le contexte de vie des enfants en CPE (volet installation et volet familial) et le
 
comparer à celui des enfants à la maison avec l'un de leur parent,
 
3) Identi fier, parmi l' ensem ble des caractéristiques qui composent l'environnement de
 
l'enfant fréquentant le CPE (deux volets), ses propres caractéristiques et celles de sa famille,
 
le rôle que joue chacune dans l'explication de son développement.
 
Contexte des observations. 
Cela se fera dans le cadre de la routine de vos visites à votre organisme communautaire du 
quartier, à votre domicile ou au laboratoire de rUQAM (à votre convenance). Lors de ces 
observations, nous nous intéresserons tout simplement aux réactions de votre bébé et à sa vie 
quotidienne à la maison. Il n'y a pas de bonne ou de mauvaise façon de faire, aussi cette 
p~rticipilti0n nE' se veut [l(lS lITl test de normalité de votre enfant. AV(lnt ces observ(ltions, nOlis 
vous demanderons aussi de remplir des questionnaires portant sur votre enfant et sur votre 
famille. 
Nature de votre participation et celle de votre enfant: 
Participation de votre enfant:
 
-Être évalué à cinq reprises dans un lieu à votre convenance par une assistante de recherche
 





-Accepter que votre bébé soit évalué à cinq reprises (lU plan du développement global.
 
-Accepter de compléter les questionnaires sur:
 
-les caractéristiques de la famille (données sociodémographiques);
 
-la santé de l'enfant à la naissance:
 
-le tempérament de l'enfant;
 
-les connaissances des parents sur le développement des enfants;
 
-les loisirs et les activités à la maison:
 
Temps requis pour compléter les questionllélires: 30 minutes 
A vantages à participer à la recherche: 
Parents:
 
-Accessibilité aux résultats de la recherche par le biais d'un résumé des résultats principaux à
 
la fin de la recherche.
 
-Participer à l'avancement des connaissances sur les différences entre la garde au domicile et
 
la fréquentation d'un CPE chez les nourrissons.
 
-Connaître le comportement et le développement de leur enfant aux âges entre 5 et 12 mois et
 








Inconvénients liés à la participation tles enfants et tles parents: 




-Les parents devront compléter les questionnaires dans les délais prescrits ce qui implique
 
une certaine d isponi bi 1ité.
 
Mesures prises pour pallier à ces inconforts: 
-Pour les évaluations des enfants, la présence de l'un de ses parents, diminue grandement 
l'inconfort ressenti par l'enfant face à l'évaluatrice (personne étrangère). Atin de prévenir 
l'inconfort, nous prendrons le temps de faire connaissance avec l'enfant. Une période de 15 
minutes avant l'évaluation est prévue à cette fin. Si l'inconfort persiste, nous attendrons que 
l'enfant soit acclimaté à la nouvelle situation avallt de procéder. Dans le cas contraire, nous 
annulerons l'évaluation. 
-Un autre moyen visant à minimiser l'inconfort ressenti face aux résultats des évaluations 
(parents) est le choix du mode de transmission des résultats de l'évaluation. En effet, ce ne 
sont pas les évaluatrices (enfants) qui divulguent les résultats des évaiuations aux parents. 
Les responsables de la recherche veillent à ce que les parents qui en font la demande 
obtiennent de l'information valide sur le développement de leur enfant tout en respectant les 
règles d'éthique liées à ce type de renseignement. 
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Mesures d'intervention envisageables si un [lroh/ème e.\·t détecté lors de l'évaluation 
(enfants) : 
Si des prob lèmes sont détectés lors de l' éval uation de l'enfant des mesures d' intervention 
spécifiques seront envisagées, discutées avec l'équipe de recherche et proposées aux parents. 
Des références professionnelles pourront être transmises aux parents et, à la demande de ces 
derniers, des démarches auprès de professionnels pourront êtres réal isées par la responsable 
de l'équipe. 
Mesures prises pour protéger l'anonvmat des participants: 
Outre la responsable de la recherche, ses collaborateurs et le personnel de recherche, seuls les 
parents auront accès aux informations concernant les données recueillies sur leur enfant. 
L'identité des participants sera protégée gràce à Ull système de codification confidentiel. Le 
personnel de recherche (assistantes de recherche) signe une entente relative au respect de la 
confidentialité des participants. 
Accès des parents aux résultats de la recherche: 
Les chercheurs et les étudiants animeront des ateliers, des séminaires et des conférences afin 
de permettre aux divers milieux communautaires de parfaire leurs connaissances des 
éléments les plus susceptibles de contr'ibuer au développement des enfants. Dans le cadre de 
ces activités des dépliants et des guides seront produits et mis à la disposition des participants 
(parents). 
Rétribution-compensation: 
Votre collaboration à la recherche est apportée à titre gratuit, une compensation pour vos 
déplacements (le cas échéant: pour les visites au laboratoire) d'une valeur de 15$ vous sera 
remise lors de chacune des évaluations de votre enfant. 
Approbation éthique: 
Notre projet de recherche a reçu l'approbation du Comité institutionnel d'éthique de la 
recherche (CIÉR) chez l'humain de l'UQAM (secrétariat: service de la recherche et de la 
création, Université du Québec à Montréal, c.r. 8888. succursale centre-ville, Montréal, QC, 
H3C 3P8,). 
Plaintes ou commentaires: 
Sachez que toute question sur le projet, plainte ou commentaire peut être adressé à la 
responsable du projet, Nathalie Bigras (514-987-3000, poste 3166). Pour toute question sur 
les responsabilités des chercheurs ou, dans l'éventualité où la plainte ne peut leur être 
adressée directement, VOLIS pouvez faire valoir votre situation auprès du Comité institutionnel 
d'éthique de la recherche (CIÉR) téléphone: 514-987-3000, poste 7753. 
Financement du projet: 
Veuillez noter que ce projet est financé par le programme d'aide financière à la recherche et à 
la création (PAFARC) de J'UQAM ainsi que par le Conseil de Recherche en Sciences 
Humaines (CRSH). 
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Projet de recherc he:
 
Jeune enfant et ses milieux de vie (JEMYIE)
 
Consentement des parents (maison) 
J'ai pris connaissance des informations précédentes et bien compris toutes les implications de 
ce projet, je consens à ce que mon enfant soit évalué et à participer à la recherche « Jeune 
enfant et ses milieux de vie ». rai été informé qlle je pourrai aussi Ille retirer de l'étude à 
tout moment, sans avoir à le justifier. 
Signature de la mère: 
Signature du père (s'il y a lieu): 
Signature du témoin: 
Date: 
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8.2 Formulaire de consentement parents (installation et mil·jeu familial) 
Projet de recherche:
 
Jeune enfant et ses milieux de vie
 
Informations à l'intention des parents d'enfants quifréquentent un CPE 
Dans le but de mieux connaître la vie du nourrisson, votre collaboration et celle de votre bébé 
sont très appréciées. Beaucoup de choses demeurent encore inconnues au sujet du 
développement des bébés qui fréquentent les services de garde et nous avons besoin de vous 
pour nous aider à élargir les connaissances sur la meilleure façon de favoriser leur 
développement. C'est pourquoi nous voudrions observer et rencontrer votre enfant au CPE au 
cours des mois qui viennent. 
Çesobservations el rencontres visent à .' 
1) Examiner la relation entre l'e.\périence cUl11ulée de la fréquentation d'un CPE (volet 
installation et volet familial) et le développement de 150 enfants à quatre reprises 
(première rencontre: entre les âges de 5 à 12 mois. el au\ âges de 15, 18 et 24 mois). 
2) Décrire le contexte de vie des enfants en CPE (volet installation el volet familial) et le 
comparer à celui des enfants gardés par leurs parents à la maison, 
3) Identifier, parmi l'ensemble des caractéristiques qui composent l'en.vironnement de 
l'enfant fréquentant le CPE (deux volets), ses propres caractéristiques et celles de sa 
famille, Je rôle que joue chacune dans J'explication de son développement. 
Ç,Ql1fe:fkde~ l:flJ.fQ!!Jres : 
Cela se fera dans le cadre de la routine habituelle de l'enfant. Lors de ces observations, nous 
nous intéresserons tout simplement aux réactions de votre bébé et à sa vie quotidienne. ]1n'y 
a pas de bonne ou de mauvaise façon de faire, aussi cette participation ne se veut pas un test 
de normalité de votre enfant. Avant ces observations, nous vous demanderons aussi de 
remplir des questionnaires portant sur votre enfant et sur votre famille. 
fYJl!.We de vO([JLP.!J..!Jif..Y2!!tifHLet cç!k d~ v{}(r(!Jnfa"t,: 
Participation de votre enfant:
 
-Être évalué à deux reprises (pour la première partie du projet) au CPE, au domicile des
 
parents ou au laboratoire de l'UQAM par une élssislélnte de recherche au plan du
 
développement psychomoteur (Bayley, 19(3). Durée de l'évaluation: 30 minutes.
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Participation des parents: 
- Accepter que votre bébé soit évalué à deux reprises (pour la première partie du projet) au 
plan du développement global. 
- Accepter de compléter les questionnaires sur: 
les caractéristiques de la famille (données sociodémographiques); 
la santé de l'enfant à la naissance; 
le tempérament de l'enfant; 
les connaissances des parents sur le développement des enfants; 
les loisirs et les activités à la maison; 
Temps requis pour compléter les questionnaires: JO minutes 
(t vantag,es à IJarticie..l!/..!!.La, recherchg.: 
Parents: 
... Accessibilité aux résultats de la recherche par le biais ,fun résumé des résultats principaux 
à la fi n de la recherche, 
- Participer à l'avancement des connaissances sur les différences entre la garde au domicile 
et la fréquentation d'un CPE chez les nourrissons. 
- Connaître le comportement et le développement de leur enfant aux âges entre les ages de 5 
à 12 mois et aux ages de 15, 18 et 24 mois. 
Enfants: 
Les enfants ayant participé à la recherche reçoivent un petit cadeau à la fin de leur 
participation (livre). 
!J2f!!-'1Yi.'11c!"'!.1~J.l#.!fiLI!.!..J2.a..ctJs:jl2a tLQ!1..fLe.~_ en(Stlm e!. (/çs P(ICÇ11 ts: 
Les enfants qui seront évalués peuvent ressentir un inconfort à être évalués. 
- Les parents devront compléter les questionnaires dans les délais prescrits ce qui implique 
une certaine disponibilité. 
Mesures rises l!!!.!:!'!"'p'allier à ces incollforts : 
Pour les évaluations des enfants, la présence de l'un de ses parents. diminue grandement 
l'inconfort ressenti par I"entant face à l'évilluatrice (pel'sollne étrangère). Si l'inconfort 
persiste, nous attendrons que l'enfant soit acclimnlé il la nouvelle situation avant de 
procéder, et s'il y a lieu, nous annulerons l'évilluiltion. 
Un autre moyen visant à minimiser l'inconfort ressenti pnr les parents face aux résultats 
des évniuations est le choix du mode de transmission des résultats de l'évalu<ltion, En 
effet, ce ne sont pas les évaluatrices (enfants) qui divulguent les résultats des évaluations 
aux parents. Les responsables de la recherche veillent à ce que les parents qui en font la 
demande obtiennent de l'information valide sur le développement de ieur enfant tout en 
respectant les règles d'éthique liées à ce type de renseignement. 
Lors des observations des mil ieux de garde (à la deuxième rencontre) une période 
d'acclimatation de 30 minutes est prévue avant le début des observations. Ce moment 
devrait permettre aux enfants de s' habituer à 1" observatrice, Si des problèmes d'inconfort 
persistent, nous en discuteront avant de débuter, et s' il Y a 1ieu, nous mettrons fin à 
l'observation. 
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Mi!§!I!{!§{l'if}tl!rvl!nlù~n envisageables si un fJfo!JIème l'sI detedé lors dl' f:éYI!!II(lliof} 
(~,"1[!l!J.!l§.l f1!i!ii{.ll~· IjU!iltde)~: 
Si des prob lèmes sont détectés lors de: l'év<lluation cie l'en l'an!. des mesures d'intervention 
spécifiques seront envisagées, discutées avec l'équipe de recherche et proposées aux parents. 
Des références professionnelles pourront être tl'ansmises aux parents et, à la demande des 
parents (le cas échéant), des démarches auprès de professionnels pourront êtres réalisées par 
la responsable de l'équipe. 
Mf.JJ..lf.fJJ2J:.i..[I{1..PJlurJ!.ro/éaer l 'allonvmal des, ar/ici anIs: 
Outre la responsable de la recherche, ses collaborateurs et le personnel de recherche, seuls les 
parents auront accès aux informations concernant les données recueillies sur leur enfant. 
L'identité des participants sera protégée grâce à un système de codification eonfidentiel. Le 
personnel de recherche (assistantes de recherche) signe une entente relative au respect de la 
confidentialité des participants. 
Accès d,.es I!I!.!f.'11~.Jlux résullals de la recherche: 
Les chercheurs et les étudiants animeront des <lteliers, des séminaires et des conférences afin 
de permettre aux divers agents des milieux de garde de parfaire leurs connaissances des 
éléments des programmes des CPE les plus susceptibles de contribuer au développement des 
enfants. Dans le cadre de ces activités des dépliants et des guides seront produits et mis à la 
disposition des participants (parents des enfants et personnel des CPE). 
g~J.rj.!:!,'!.HgQ:.ç.Q!!1J2~§..l!!.!Q.I}.,,:. 
Votre collaboration à la recherche est apportée à titre gl'3tuit, une compensation pour vos
 
déplacements (le cas échéant) d'une valeur de 15$ vous sera remise Jors de chacune des
 




Notre projet de recherche a reçu l'approbation du Comité institutionnel d'éthique de la
 
recherche (CIÉR) chez l'humain de l'UQAM (secrétariat: service de la recherche et de la
 





Sachez que toute question sur le projet, plainte ou commentaire peut être adressé à la 
responsable du projet, Nathal ie Bigras (S 14-987-3000, poste 3166). Pour toute question sur 
les responsabilités des chercheurs ou, dans l'éventualité où la plainte ne peut leur être 
adressée directement, vous pouvez faire valoir votre situMion auprès du Comité institutionnel 
d'éthique de la recherche chez l'humain (CIÉR) téléphone: 51.1-987-3000, [Joste 7753). 
ft'!!!n <;"~l!!!:!!.t.Q.t.!..Q!.2J~!-=-
Veuillez noter que ce projet est financé par le programme d'aide financière à ta recherche et à 




Jeune enfant et ses milieux de vie
 
Consentement des parent." à l'intention des parent." d'enjimt.,· 
quifréquel1tel1t un CPE 
J'ai pris connaissance des informations précédentes et j'ai bien compris toutes les 
j mplications de ce projet, je consens à ce que Illon en fant soit éval ué et j'accepte de participer 
à la recherche « Jeune enfant et ses milieux de vie», J'ai été informé que je pourrai aussi me 
retirer de l'étude à tout moment, sans avoir à le justifier, 
Signature de la mère: 
Signature du père (s'il y a lieu): 
Signature du témoin: 
Date: 
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8.3 Formulaire de consentement éducatrice en installation de CPE 
Proj et de rec Ilerc Ile:
 
Jeune enfant et ses milieux de vie (.IEMVIE)
 
Informations li l'intention des éducatrices du CPE 
Dans le but de mieux connaître la vie du nourrisson, votre collaboration est très appréciée. 
Beaucoup de choses demeurent encore inconnues au sujet du développement des bébés qui 
fréquentent les centres de la petite enfance et nous avons besoin de vous pour nous aider à 
élargir les connaissances sur la meilleure façon de favoriser leur développement. C'est 
pourquoi nous voudrions observer votre service de garde et rencontrer certains bébés au 
centre de la petite enfance au cours des mois qui viennent. 
Ces observations et rencontres visent à .­
1)	 Examiner la relation entre l'expérience cumulée de la fréquentation d'un CPE (volet 
installation et volet fami liai) et le développement cognitif et moteur de 240 enfants à deux 
reprises (première rencontre: aux âges entre 5 et 9 mois, deuxième rencontre: soit aux 
âges entre 12 et 18 mois). 
2) Décrire le contexte de vie des enfants en CPE (volet installation et volet familial) et le 
comparer à celui des enfants gardés par leurs parents à la maison, 
3)	 Identifier, parmi l'ensemble des caracléristiques qui composent l'environnement de 
l'enfant fréquentant le CPE (deu.\: volets). ses pl'Opres caractéristiques. et celles de sa 
famille, le rôle que joue chacune cians '·è.\:plication de son développement. 
Contexte des rencontres .­
Cela se fera dans le cadre de la routine habituelle du CPE. Lors de ces observations, nOLIS 
nous intéresserons à l'environnement physique et social des enfants ainsi qu'à leur vie 
quotidienne au CPE. II n'y a pas de bonne ou de mauvaise façon de faire, aussi cette 
participation ne se veut pas un test des enfants, des éducatrices ou des services de garde. 
A vant ces observations, nous vous demancierons aussi de rempl i ,. un questionnaire portant sur 
le CPE. 
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Nature de votre [Jarticipation et celle des mlf/nts et de leur If/mille: 
Pour les éducatrices des CPE participants: 
- Accompagner à deux reprises les bébés participants au projet dans un local isolé du CPE 
atin que l'assistante de recherche puisse évaluer le développement de l'enfant (à moins 
que l'un des parents soit présent). 
- Accepter que l'on observe l'environnement de la pouponnière à la deuxième rencontre et 
ce pour chacun des bébés participant au projet. 
Pour les bébés participants à la recherche:
 
Être évalué à deux reprises (pour la première partie du projet) au CPE (ou à un autre endroit
 




Pour les parents des enfants participants: 
Accepter que leur bébé soit évalué au CPE (ou à un autre endroit pour la première 
évaluation) à deux reprises (pour la première partie du projet) au plan du développement 
global. 
- Accepter de compléter les questionnaires sur: 
- les caractéristiques de la famille (données sociodémographiques); 
- la santé de l'enfant à la naissance; 
- le tempérament de l'enfant; 
- les connaissances des parents sur le développement des enfants; 
- les loisirs et les activités à la maison; 
Temps requis pour compléter les questionnaires: 30 minutes 
A vantages à participer à la recherche: 
Éducatrices des CPE participants: 
- Accessibilité aux résultats de la recherche 
Possibilité d'utiliser les résultats pour: 
la formation du personnel, 
la prévention auprès des parents et des enfants, 
la promotion du travail des éducatrices et de l"importance de la qualité des services 
de garde, 
Participer à l'avancement des connaissances sur les différences entre ta garde au domicile 
et la fréquentation d'un CPE chez les nourrissons. 
Parents: 
- Accessibiiité aux résultats de la recherche 
- Participer à l'avancement des connaissances sur les différences entre la garde au domicile 
et la fréquentation d'un CPE chez les nourrissons. 
- Connaître le compol1ement et le développement de leur enfant aux âges entre 5 et 9 Illois et 
entre 12 et 18 mois. 
Enfants: 
Les enfants ayant participé à la recherche reçoivent un petit cadeau à la fin de leur 
participation (livre). 
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Inconvénients liés à la participation au projet de recherche: 
- Pour le personnel de direction des CPE, le recrutement des parents demande un 
investissement en temps et implique une certaine disponibilité. 
- Le personnel des services de garde ainsi que les enfants qui seront évalués (et leurs 
parents) peuvent ressentir un inconfort à être observés (personnel) ou évalués (enfants). 
- Les parents devront compléter les questionnaires dans les délais prescrits ce qui implique 
une certaine disponibilité. 
Mesures prises pOlir pallier ri ces inconfàrt.l' : 
Tout au long du processus d'observation des milieux de garde nous nous assurerons que le 
personnel de garde reçoive le plus d'informations possible afin de le rassurer sur nos 
objectifs. 
Avant chacune des observations des milieux de garde: nous prendrons le temps de faire une 
période de désensibilisation afin que le personnel et les enfants soient plus à l'aise lors de nos 
observations. Une période d' accl imatation de 30 minutes est donc prévue avant de débuter 
nos observations. Si des problèmes d'inconfort persistent, pour le personnel ou les enfants, 
nous en discuterons avant de débuter. 
Pour les évaluations des enfants, la présence de "éducatrice de l'enfant ou de la directrice ou, 
en certains cas, de l'un des parents de l'enfant. diminue grandement l'inconfort ressenti par 
l'enfant face à l'évaluatrice (personne étrangère). Si l'inconfort persiste, nous attendons que 
J'enfant soit acclimaté à la nouvelle situation avant de procéder. 
Un autre moyen afin de diminuer l'inconfort ressenti face aux résultats des évaluations 
(enfants ou milieux de garde) est le choix du mode de transmission des résultats de 
l'évaluation. En effet, ce ne sont pas les observatrices (milieu,) ou les évaluatrices (enfants) 
qui divulguent les résultats des évaluations alL\ péll'el1lS ou aux services de garde impliqués. 
Les responsables de la recherche vei lient à ce les services de gal'dent qui en font la demande 
obtiennent l'information va' ide sur les résui tats cie l' observat ion du mil ieu de garde tout en 
respectant les règles d'éthique liées à ce type de renseignement. 
Meslires d'intervention envisageables si un problème est détecté lors de l'évaluation 
(enfants et milieux de garde) : 
Si des problèmes sont détectés lors de l'évaluation (enfants ou milieux de garde) des mesures 
d'intervention spécifiques seront envisagées, discutées avec l'équipe de recherche et 
proposées aux parents (ou aux CPE). Des références professionnelles pourront être 
transmises aux parents (ou au personnel éducateur) et, à la demande de ces derniers, des 
démarches auprès de professionnels pourront êtres réalisées par la responsable de J'équipe. 
Mesures prises pOlir protéger l'anonvmat des participants: 
Outre la responsable de la recherche, ses collaborateurs et le personnel de recherche, seuls les 
parents auront accès aux informations concernant les données recuei Il ies sur leur enfant. Pour 
les données concernant le CPE (r.ésultats des observations) les données pourront être 
divulguées aux éducatrices concernées, si ces dernières en l'ont la demande. L'identité des 
participants sera protégée grâce à un système de codi ficat ion confidentiel. Le personnel de 
recherche (assistantes de recherche) signe une entente relative au respect de la confidentialité 
des participants. 
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Accès des parents aux résultats de la recherche: 
Les chercheurs et les étudiants animeront des ateliers, des séminaires et des conférences afin 
de permettre aux divers milieux communautaires de parfaire leurs connaissances des 
éléments les plus susceptibles de contribuer au développement des enfants. Dans le cadre de 
ces activités des dépliants et des guides seront produits et Illis à la disposition des participants 
(parents des en fants et personnel des CrE). 
Rétribution-compensation: 
Votre collaboration à la recherche est apportée à titre gratuit, une compensation d'une valeur 
de 15$ sous forme de cadeau, VOliS sera offert annuellement. 
Approbation éthique: 
Notre projet de recherche a reçu l'approbation du Comité institutionnel d'éthique de la 
recherche (C1ÉR) chez l'humain de l'UQAM (secrétariC1t : service de la recherche et de la 
création, Université du Québec à Montréal, c.r. 8888, succursé\le centre-ville, Montréal, QC, 
H3C 3P8). 
Plaintes ou commentaires: 
Sachez que toute question sur le projet, plainte ou commentaire peut être adressé à la 
responsable du projet, Nathalie Bigras (514-987-3000, poste 3166). Pour toute question sur 
les responsabilités des chercheurs ou, dans l'éventualité où la plainte ne peut leur être 
adressée directement, vous pouvez faire valoir votre situation auprès du Comité institutionnel 
d'éthique de la recherche (CIÉR) chez l'humain de rUQAM (Téléphone :514-987-3000, 
poste 7753). 
Financement du projet: 
Veuillez noter que ce projet est financé par le programme d'aide financière à la recherche et à 





Jeune enfant et ses milieux de vie (JEMV!E)
 
Consentement des éducatrices du CPE 
J'ai pris connaissance des informations précédentes el bien compris toutes les implications de 
ce projet, je consens à être observé et à p<lrticiper à la l'echerche « Jeune enfant et ses 
milieux de vie ». J'ai été informé que je pourr<lÎ <lussi me relirer de l'étude à tout moment, 
sans avoir à le justifier. 
Signature de l'éducatrice: 
Signature du témoin: 
Date: 
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BA Formulaire de consentement responsable de service de garde en milieu familial 
Projet de recherche:
 
Jeune enfant et ses milieux de vie (JEMVJE)
 
Informations à l'intention de la responsable 
du service de garde en milieu familial 
Dans le but de mieux connaître la vie du nourrisson, votre collaboration est très appréciée. 
Beaucoup de choses demeurent encore inconnues au sujet du développement des enfants qui 
fréquentent les centres de la petite enfance et nous avons besoin de vous pour nous aider à 
élargir les connaissances sur la meilleure façon de favoriser leur développement. C'est 
pourquoi nous voudrions observer votre service de garde et rencontrer certains bébés au cours 
des mois qui viennent. 
Ces observations el renconlres visent cl . 
1)	 Examiner la relation entre l'expérience cumulée de la fréquentation d'un CPE (volet 
installation et volet familial) et le développement cognitif et moteur de 150 enfants entre 
les âges de 5 et 12 mois et aux ages de 15, 18,24 et 36 mois. 
2) Décrire le contexte de vie des enfants en CPE (volet installation et volet familial) et le 
comparer à celui des enfants à la maison avec un parent. 
3)	 Identifier, parmi l'ensemble des caractéristiques qui composent l'environnement de 
l'enfant fréquentant le CPE (deux volets), ses propres caractéristiques et celles de sa 
famille, le rôle que joue chacune dans l'explication de son développement. 
Contexle des observations: 
Cela se fera dans le cadre de la routine habituelle de votre milieu de garde. Lors de ces 
observations, nous nous intéresserons à l'envirollnement phys ique et social des enfants et à 
leur vie qUOlidienne dans vorre milieu de garde. [1 n'y a pas de bonne ou de mauvaise façon 
de faire, aussi cette pal1icipation n'équivaut pas à un test des enfants, des éducatrices ou des 
garderies. Avant ces observations. nOlis vous demanderons aussi de remplir un questionnaire 
portant sur votre expérience de travail auprès des poupons et sur votre scolarité. 
Nature de votre participation et celle des en/ànts et de leurfamille : 
Pour les responsables des services de garde en milieu familial des CPE participants: 
- Participer au recrutement des enfants qui fréquenteront votre service de garde. 
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- Lors de l'inscription des nouveaux bébés, vérifier s'ils répondent aux critères de sélection 
et demander l'autorisation aux parents de comm un iq uer leurs noms à la responsable du 
recrutement. 
- Communiquer avec la responsable les noms des candidats potentiels; 
Fournir à deux reprises un local isolé à l'assistante de recherche afin que celle-ci puisse 
évaluer le développement de l'enfant et ce pour chacun des bébés participant au projet. 
- Remettre aux parents des bébés les questionnaires à compléter à la maison. 
- Accepter que l'on observe l"environnement (durée: 3 heures en matinée) de votre service 
de garde lorsque les bébés participant au projet auront atteint les ages de 18,24 et 36 mois 
-Compléter un questionnaire portant sur vos expériences et votre scolarité. 
Pour les bébés participants à la recherche: 
Être évalué à cinq reprises au CPE par une assistante de recherche au plan du 
développement psychomoteur (Bayley, 1993). 
Pour les parents des enfants participants: 
Accepter que leur bébé soit évalué au CPE à cinq repnses au plan du développement 
global. 
- Accepter de compléter les questionnaires sur: 
les caractéristiques de la famille (données sociodémographiques); 
la santé de l'enfant à la naissance; 
le tempérament de l"enfant; 
les connaissances des parents sur le développement des enfants; 
les loisirs et les activités à la maison; 
Temps requis pour compléter les questionnaires: 30 minutes 
A vantages à participer à la recherche: 
Responsables des services de garde en milieu familial des CPE participants: 
- Accessibilité aux résultats de la recherche 
- Possibilité d'utiliser les résultats pour la formation du personnel. la prévention auprès des 
parents et des enfants, pour la promotion clu trilvélil des ~c1ucatrices et l'importance de la 
qualité des services de garde et à des demandes de financement 
- Participer à l"avancement des connaissances sur les différences entre la garde au domicile 
et la fréquentation d'un CPE chez les nourrissons. 
Parents: 
- Accessibilité aux résultats de la recherche 
- Partici pel' à l'avancement des connaissances sur les différences entre la garde au dom icile 
et la fréquentation d'un CPE chez les nourrissons. 
- Connaître le comportement et le développement de leur enfant aux âges entre 5 et 12 mois 
et aux ages de 15, 18,24 et 36 mois. 
Enfants: 
Les enfants ayant participé à la recherche reçoivent un petit cadeau à la fin de leur 
participation (livre). 
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Inconvénients liés à la participatio/1 {Il{ projet de recherc!le: 
- Pour les responsables des services de garde en milieu familial des CPE le recrutement des 
parents demande un investissement en temps et implique une certaine disponibilité. 
- Les responsables des services de garde en milieu familial ainsi que les enl.ànts qui seront 
évalués (et leurs parents) peuvent ressentir un inconfort à être observés (personnel) ou 
évalués (enfants). 
- Les parents devront compléter les questionnaires dans les délais prescrits ce qui implique 
une certaine disponibilité. 
Mesures prises pour pallier à ces inconforts: 
Tout au long du processus d'observation des milieux de garde nous nous assurerons que le 
personnel de garde reçoive le plus d'informations possible afin de le rassurer sur nos 
objectifs. 
Avant chacune des observations des milieux de garde: nous prendrons le temps de faire une 
période de désensibilisation afin que le personnel et les enfants soient plus à l'aise lors de nos 
observations. Une période d'acclimatation de :JO minutes est donc prévue avant de débuter 
nos observations. Si des problèmes dïlKonfort persistent. pour le personnel ou les enfants, 
nous en discuterons avant de débuter et sil ya lieu, nous mettrons fin à l'observation. 
Pour les évaluations des enfants, la présence de l'éducillrice de l'enfant ou de la directrice ou. 
en certains cas, de l'un des parents de l'enf(lnt, diminue gr(lndement l'inconfort ressenti pm 
l'enfant f(lce à l'évaluatrice (personne étrangère). Nous nous assurerons qu'un 
accompagnateur soit avec l'enfant lors de son évaluation. Si l'inconfort persiste, nous 
attendrons que l'enfant soit acclimaté à la nouvelle situation avant de procéder et s'il y a Jieu, 
nous annulerons J'évaluation, 
Un autre moyen afin de diminuer l'inconfort ressenti face aux résultats des évaluations 
(enfants ou milieux de garde) est le choix du mode de transmission des résultats de 
l'évaluation, En effet, ce ne sont pas les observatrices (milieux) ou les évaluatrices (enfants) 
qui divulguent les résultats des évaluations aux parents ou aux services de garde impliqués. 
Les responsables de la recherche veillent à ce les services de gardent qui en font la demande 
obtiennent l'information valide sur les résultats de l'observation du milieu de garde tout en 
respectant les règles d'éthique liées à ce type de renseignement. 
Mesures d'intervention envisageables si 1111 problème est détecté lors de l'évaluation 
(enfants et milieux de garde) : 
Si des problèmes sont détectés lors de l'év,liu(ltion (enf<ll1ts ou milieux de garde) des mesures 
d'intervention spécifiques seront envisagées. discutées avec l'équipe ete recherche et 
proposées aux parents (Oll aux CPE). Des références professionnelles pourront être 
transmises aux parents (ou au personnel èduCélteur) et, a j<l demande de ces derniers, àes 
démarches auprès de professionnels pOUl'ront êtres réalisées par la responsable de J'équipe. 
Mesures prises pour protéger l'anonymat des participants: 
Outre la responsable de la recherche, ses collaborateurs et le personnel de recherche, seuls les 
parents auront accès aux informations concernant les données recueillies sur leur enfant. Pour 
les données concernant le service de garde en milieu familial du CPE (résultats des 
observations) les données pourront être divulguées aux RSG concernées, si ces dernières en 
105 
font la demande. L'identité des partici pants sera protégée grâce à un système de cod iticat ion 
confidentiel. Le personnel de recherche (assistantes de recherche) signe une entente relative 
au respect de la confidentialité des participants. 
Accès des parents aux résultats de la recherche: 
Les chercheurs et les étudiants animeront des ateliers. des séminaires et des conférences afin 
de permettre aux divers agents des milieu.\ de garde de parfaire leurs connaissances des 
éléments des programmes des CPE les plus susceptibles de contribuer au développement des 
enfants. Dans le cadre de ces activités des dépliants et des guides seront produits et mis à la 
disposition des participants (parents des enfants et personnel des CPE). 
Rétribution-compensation: 
Votre collaboration à la recherche est apportée à titre gratuit, une compensation d'une valeur 
de 15$ sous forme de cadeau, vous sera offert annuellement. 
Approbation éthique: 
Notre projet de recherche a reçu '"approbation du Comité institutionnel d"éthique de la 
recherche (CIÉR) chez J'humain de l'UQAM (secrétariat: service de la recherche et de la 
création, Université du Québec à Montréal, c.P. 8888, succursale centre-ville, Montréal, QC. 
HJC JP8). 
Plaintes ou commentaires: 
Sachez que toute question sur le projet. pl8inte ou commenlaire peut être adressé à la 
responsable du projet, Nathalie Bigras (514-987-3000, poste 3166). Pour toute question sur 
les responsabilités des chercheurs ou, clans l'éventualité où la plainte ne peut leur être 
adressée directement, vous pouvez faire valoir votre situation auprès du Comité institutionnel 
d'éthique de la recherche (CIÉR) chez l'humain cie l'UQAM (Téléphone :514-987-3000, 
poste 7753). 
Financement du projet: 
Veuillez noter que ce projet est financé par le programme d'aide flilancière à la recherche et à 
la création (PAFARC) de l'UQAM et le Conseil de Recherche en Sciences Humaines 




Jeune enfant et ses milieux de vie
 
Consentement de la re.\ponsahle du service de r:arde en milieu familial 
J'ai pris connaissance des informations précédentes et bien compris toutes les implications de 
ce projet, je consens à être observé el à parliciper à la recherche « Jeune enfant et ses 
milieux de vie». J'ai été informé que je pourrai aussi Ille retirer de l'élude à tout moment, 
sans avoir à le justifier. 
Signature de la responsable du service de garde en milieu 
familial du CPE: 





INSTRUMENTS DE MESURE 
C.l Échelle comportementale du 8S10-ll 
C.2 Tempérament 
C.3 Échelles d'observation de la qualité éducative (version pouponnière) 
CA Échelles d'observation de la qualité éducative (version préscolaire) 
C.5 Échelles d'observation de la qualité éducative (version milieu familial) 
C.6 Profil sociodémographique de la famille 
C.7 Santé de J'enfant à la naissance 
C.S Expérience de garde de l'enfant 
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C.2 Tempérament 
1 \ } 1 
i~1 n ~YJ) 
~ 
Jeunes enfants et ses milieux de vie
 
QUESTIONNAIRE SUR LE TEMPÉRAMENT (BATES ET AL. 1979)
 
Date de la visite:	 Evaluatrice : 
Code de l'enfant: 
Les questions suivantes portent sur la façon dont voIre enfant se comporle Veuillez répondre en 
comparant son comportement à celui des autres enfants. « Dans la moyenne li vellt dire lafaçon dont 
VOliS pense:: qu 'un enfant typique se comporte. 
1	 Dans quelle mesure vous est-il facile ou dirlïcile de calmer ou d'apaiser ... lorsqu'illelle est 
cont ra rié/ée ? 
1 TRÈS FACILE 
2 
3 




2	 Dans quelle mesure vous est-il fllcile ou difficile de prévoir quand illelle dormira ou se 
réveillera? 
1 TRÈS FACILE 
2 
3 




2A	 A-I-i1/elle des habitudes de sommeil régulières? 
J TRÈS RÉGULIÈRES; PEU OU PAS DE VARIATION 
2 
3 
4 UN PEU IRRÉGULIÈRES 
5 
6 
7 TRÈS IRRÉGULIÈRES: BEAUCOUP DE VARIATIONS 
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3	 Dans quclle meSIII"C vous est-il facile 011 difficile de prévoir quand il/elle aUI"a faim? 











3A	 A-t-il/elle des habitudes d'alimentation r~gulières ? 










7 TRÈS IRRÉGULIÈRES; BEAUCOUP Dr VARIATION 
4	 Dans quelle mcsure vous est-il facile ou difficile de savoir ce qui lella dénlOge 
lorsqu'il/elle pleure ou s'agile? 
























5	 En moyenne, combien de fois par jour devient il/elle agité/ée el irritable, que ce soit pour 
un courl ou un long momenl ? 
1 JAMAIS
 
2 1 OU 2 FOIS PAR JOUR
 
3 3 OU 4 FOIS PAR JOUR
 
4 5 OU 6 FOIS PAR JOUR
 




7 15 FOIS PAR JOUR OU PLUS
 
III 
SA	 En moyenne, combien de fois par jOllr devient-il/elle grinchellx/ellse et irritable, que ce soit 
pour un court ou un long moment? 
1 JAMAIS 
2 1 OU 2 FOIS PAR JOUR 
J JOU 4 FOIS PAR JOUR 
4 5 OU 6 FOIS PAR JOUR 
5 7 À 9 FOIS PAR JOUR 
6 la À 14 FOIS PAR JOUR 
7 15 FOIS PAR JOUR OU PLUS 
6	 En général, dans quelle mesure est-ce qu'il/elle pleure ou s'agite? 
1 TRÈS PEU; BEAUCOUP MOINS QUE LA MOYENNE DES BÉBÉS/ENFANTS 
2 
3 
4 MOYENNEMENT; À PEU PRÈS COMME LA MOYENNE DES BÉBÉS/ENFANTS 
5 
6 
7 ÉNORMÉMENT; BEAUCOUP PLUS QUE LA MOYENNE DES BÉBÉS/ENFANTS 
6A	 En général, dans quelle mesure est-ce qu'il/elle pleure, s'agite ou se lamente? 
I-TRÈS PEU; BEAUCOUP MOINS QUE LA MOYENNE DES BÉBÉS/ENFANTS 
2­
3­
4-MOYENNEMENT; À PEU PRÈS COMME LA MOYENNE DES BÉBÉS/ENFANTS 
5­
6­
7-ÉNORMÉMENT; BEAUCOUP PLUS QUE LA MO\'ENNE DES BÉBÉS/ENFANTS 
7	 Oans quelle mesure est-il/elle facilement contrarié/ée ? 












7 TRÈS FACILEMENT - MÈME PAR DES CHOSES QUI NE CONTRARIENT PAS LA 
PLUPART DES BÉBÉS/ENFANTS 
8 NE SAIT PAS 
8	 Lorsqu'il/elle est contrarié/ée (p. ex, avant les boin's. pendanl les l'hangemcnls de couche, 
etc.), avec quelle vigueur ou quelle force plcure-t-il/elle el s'agite-t-il/ell'e? 
1 AVEC TRÈS PEU D'INTENSITÉ ET DE FORCE 
2 
J 
4 AVEC UNE INTENSITÉ ET UNE FORCE MOYENNES 
5 
6 
7 AVEC BEAUCOUP D'INTENSITÉ ET DE FORCE 
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9	 Comment réagit-il/elle lorsque vous l'habillez '? 
1 TRÈS BIEN, AIME CELA 
2 
3 
4 DANS LA MOYENNE, CELA NE LE/LA DÉRANGE PAS 
5 
6 
7 N'AIME PAS CELA DU TOUT 
9A Comment réagit-il/elle lorsque VOliS Illi lavez les cheveux? 
I-TRÈS BIEN. AIME CELA 
2­
3­
4-DANS LA MOYENNE, CELA NE LE/LA DÉRANGE P.'-\S 
5­
6­
7-N'AIME PAS CELA DU TOUT 
10	 En général, quel est le niveau d'activités de votre t'nfant ? 
1 TRÈS CALME ET TRANQU ILLE 
2 
3 
4 DANS LA MOYENNE 
5 
6 
7 TRÈS ACTIF/ACTIVE ET VIGOUREUX/EUSE 
8 NE SAIT PAS 
Il	 Dans quelle mesure sourit-il/elle et fait-il/clle des sons joyeux? 
1 ÉNORMÉMENT, BEAUCOUP PLUS QUE LA PLUPART DES BÉBÉS/ENFANTS 
2 
.,'"





7 TRÈS PEU, BEAUCOUP MOINS QUE LA PLUPART DES BÉBÉS/ENFANTS 
8 NE SAIT PAS 
liA	 Dans quelle mesure sourit-il/elle et rit-il/elle ? 
1 ÉNORMÉMENT, BEAUCOUP PLUS QUE LA PLUPART DES BÉBÉS/ENFANTS 
2 
4 DANS LA MOYENNE 
5 
6 
7 TRÈS PEU, BEAUCOUP MOINS QUE LA PLUPART DES BÉBÉS/ENFANTS 
8 NE SAIT PAS 
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12	 En générlll, de quelle humeur est-il/elle '? 
1 DE TRÈS BONNE HUMEUR ET TRÈS JOYL'L:XiEUSE 
2 
3 




13	 Dans quelle mesure prend-iIIelle plaisir il faire des petits jeux llvec vous? 
1 ÉNORMÉMENT, AIME VRAIMENT CELA 
2 
3 
4 DANS LA MOYENNE 
5 
6 
7 TRÈS PEU, N'AIME PAS VRAIMENT CELA 
14	 Dans quelle mesure veut-il/ellc qu'on Ir/la rrcnnc ? 
1 VEUT QU'ON LE/LA LAiSSE TRANQUILLE IJA PL.UPART DU TEMPS 
2 
3 
4 VEUT PARFOIS QU'ON LE/LA PRENNE ET D'AUTRES FOIS NON 
5 
6 
7 ÉNORMÉMENT, VEUT QU'ON LE/LA PRENNE PRESQUE TOUT LE TEMPS 
14A	 Dans quelle mesure veut-il/elle qu'on l'étreigne? 
1 VEUT QU'ON LE/LA LAISSE TRANQUILLE LA PLUPART DU TEMPS 
2 
3 
4 VEUT PARFOIS QU'ON LE/LA PRENNE ET D'AUTRES FOIS NON 
5 
6 
7 ÉNORMÉMENT. VEUT QU'ON LE/LA PRENNE PRESQUE TOUT LE TEMPS 
15	 Comment réagit-il/elle lorsque sa routine de lous les jours est pertlll-bée ou changée, par 
exemple, lorsque vous allez ~ l'église ou il une reneontrc. lorsque vous p'artez en voyage, 
etc, '? 
1 TRÈS BIEN, CELA NE LE/LA CONTRARIE PAS 
2 
3 
4 DANS LA MOYENNE 
5 
6 






Dans quelle mesure vous est-il facile de prévoir quand il/elle aura besoin d'un changement 
de couche? 
1 TRÈS FACI LE 
2 
3 
4 DANS LA MOYENNE 
5 
6 
7 TRÈS DIFFICILE 
Dans quelle mesure l'humeur de votre enfant est-elle changeante? 











7 SON HUMEUR CHANGE SOUVENT ET RAPIDE!vtENT
 
8 NE SAIT PAS
 
Dans quelle mesure s'excite-t-il/elle lorsque quelqu'un lui parle ou joue avec lui/elle? 
J S'EXCITE BEAUCOUP 
2 
3 
4 DANS LA MOYENNE 
5 
6 
7 NE S'EXCITE PAS DU TOUT
 
8 NE SAIT PAS
 
19	 En général, quel degré d'attention exige-t-il/elle en plus des soins habituels 
(c.-il-d. les bains, les changements de couche, etc.)? 
1 TRÈS PEU, BEAUCOUP MOINS QUE LA MOYENNE DES BÉBÉS/ENFANTS 
2 
3 
4 DANS LA MOYENNE 
5 
6 
7 ÉNORMÉMENT, BEAUCOUP PLUS QUE LA MOYENNE DES 
BÉBÉS/ENFANTS 
20	 Quand on le/la laisse seul/e, est-ce qu'il/elle s'amuse bien par lui/elle-même? 
1 PRESQUE TOUJOURS 
2 
3 
4 À PEU PRÈS LA MOITIÉ DU TEMPS 
5 
6 
7 PRESQUE JAMAIS, NE S'AMUSE PAS PAR LUI/ELLE-MÊME 
8 NE SAIT PAS 
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21 Comment réagi-il/elle lorsqu'on le/la place dilns un es pare limité ou contraignant (p. ex. 
un siège d'auto, un siège pour bébé, un parc, etc.) ? 
1 TRÈS BIEN, IL/ELLE AIME CELA 
2 
3 
4 CELA LE/LA DÉRANGE UN PEU, OU IL/ELLE PROTESTE DE TEMPS À AUTRE 
5 
6 
7 IL/ELLE N'AIME PAS CELA DU TOUT 
8 NE SAIT PAS 
22 Oans quelle mesure est-rI' qu'il/elle se pelolonne el se olvltit quand on lella prend? 
1 ÉNORMEMENT, PRESQUE CI-lAQUE FOIS 
2 
3 
4 DANS LA MOYENNE, DES FOIS OUI ET DES FOIS NON 
5 
6 
7 TRÈS PEU, IL/ELLE SE PELOTONNE RAREMENT 
22A Oans quelle mesure est-ce qu'il/elle se pelotonne et se blottit lorsqu'il/erle est près de vous 
? 
1 ÉNORMÉMENT, PRESQUE CHAQUE FOIS 
2 
3 
4 DANS LA MOYENNE, DES FOIS OUI ET DES FOIS NON 
5 
6 
7 TRÈS PEU, IL/ELLE SE PELOTONNE RAREMENT 
23 Comment a-t-i1/elle réagi il son premier bain? 
1 TRÈS BIEN, A ADORÉ CELA 
2 
3 
4 N'A NI AIMÉ. NI DÉTESTÉ CELA 
5 
6 
7 TRÈS MAL, N'A PAS AIMÉ CELA DU TOUT 
23A Comment réagit-il/elle habituellement il de nouveaux jouets? 
1 RÉAGIT TOUJOURS FA VORABLEMENT 
2 
3 
4 RÉAG1T FAVORABLEMENT A PEU PRÈS LA MOITIÉ DU TEMPS OU N'A 
JAMAIS DE RÉACTION 
5 
6 
7 RÉAGIT PRESQUE TOUJOURS NÉGATIVEMENT OU AVEC CRAINTE 
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24	 Comment a-t-il/elle réagi il son premier lliimenl solide '! 









7 TRÈS MAL, N'A PAS AIMÉ CELA DU TOUT
 
24A Comment réagit-il/elle habituellement il de nouveaux aliments? 











7	 TRÈS MAL, N'AIME PAS CELA DU TOUT 
25	 Commenl réagit-il/elle habiluellemenl à une nouvelle personne? 










7 RÉAGIT PRESQUE TOUJOURS NÉGATIVEMENT AU DÉBUT
 
8 NE SAIT PAS
 
26	 Comment réagit-il/elle habituellement lorsqu'il/elle se trouve dans un nouvel endroit? 









7 RÉAGIT PRESQUE TOUJOURS NÉGATIVEMENT AU Or::BUT
 
8 NE SAIT PAS
 
27	 Comment finit-il/elle par s'adapteJ" aux choses nouvelles (p. ex. prendre un bain, de 
nouvelles personnes et de nouveaux endroits) ? 










7 FINIT PRESQUE TOUJOURS PAR NE PAS AIMER CELA
 
8 NE SAIT PAS
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28	 Est-il facile ou difficile de faire des sorties avec lui/ellc ? 













7	 DIFFICILE, LE BÉBÉ/L'ENFANT DÉRANGE HABITUELLEMENT 
29	 Est-ce qu'Welle continue à s'amuser avec des objets quand on lui dit de ne pas y tOUl'her ? 











8 NE SAIT PAS
 
30 Est-ce qu'il/elle continue de se diriger vers un endroit quand on lui dit quelque chose 
comme « arrête )), « viens ici )) ou « non, non )) ? 











31	 Est-ce qu'il/elle devient conlrarié/ée quand on lui enlève quelque chose qui l'intéresse, 










7 DEVIENT TOUJOURS TRÈS CONTRARIÉ/ÉE
 
8 NE SAIT PAS
 
32	 Dans queUe mesure persiste-i-i1/elie il deUlandel votle a[[eution quand vous tleS oc(;Upé/ée 
? 










7 PERSISTE BEAUCOUP, FAIT N'IMPORTE QUOI POUR AVOIR DE L"ATTENTION 
8 NE SAIT PAS 
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33	 Veuillez évaluer le degré de difficulté général que votre enfant peut présenter pour la 
mo);enne des parents. 
1 TRÈS FACILE 
2 
3 





8 NE SAIT PAS
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C.3 Échelles d'observation de la qualité éducative (version pouponnière) 
ÉCHELLE D'OBSERVATION DE LA QUALITÉ ÉDUCATIVE 
LE SERVICE DE GARDE EN POUPONNIÈRE 
Numéro d'Identification du service de garde observé. _ 
Dale: _ 
Numéro d'Identification de la personne qui observa: _ 
Événements particuliers survenus au rours de la journée d'observalion (relevés par l'observatrice ou exprimés par 
l'éducatrice): ..... _ 
HORAIRE DU SERVICE DE GARDE DE heures .._. .minutes à heures . ...minutes 
HORAIRE DE. 
o L'ÉDUCATRICE PRINCIPALE ou 
o de la REMPLAÇANTE 
(a.m,) De . h _.__ min Il h __....... min 
(p,m,) De __ h __ min à . h min 
CONTEXTE GLOBAL DE LA JOURNÉE D'OBSERVATION; 
Horaire de l'observation: 
(a.m.) De _.__ h min à h min
 
(p.m.) De h min à h min
 
CONDlnONS MÉTÉOROLOGIQUES DE LA JOURNÉE: 
A - Qui permettent des activités extérieures ~ 
o Ensoleillé o 0&20 à 29 DC 
o Nuageux o Oe10à19 g C 
o Variable o De 0 à 9 QC 
o Neige o Oe- 1 à - 9·C 
B - Qui limitent tes 8.clivÎtés extérieures possibles: 
o Averses 
o 30 VC et plus 
o Oe·- 10 il - t9 oC 
C - Qui ne pennettent pas d'activités extérieures: 




o - 20 OC el moins
 
Nombre do poupons dans le groupe observé: __ ... _
 
Nombre de poupons dans le local d'appartenance du groupe obse,vé _ _. . _
 
Nombre d'éducatrices attitrées au groupe observé (appartenance ou 1uslonné) : _
 
Âge du poupon le plus jeune présent dans le groupe observé ~ __ 'H._an(s) mois
 




1.1	 le des besoins et des Intérêts de tous 
:1"·' ~ .l' n 1 l,;" .l''~ 1 ...~ .~';r-:~, (,.1 ,;/;;-!" 1~·:-; 
B - émen!§.1i priviiégie(..: 
Pré.enœ de:	 Pro.ence do : 
o 1.	 Armoire sur rouleIles sans Ireln o 1. Chaises hautes avec appuie-pieds 
02.	 Barreaux des escaliers ou des clôtures intérieures 02. Couverture personnelle pour chaque poupon 
non sécuritaires (espace suffisant pour laisser 03. Couverture personnelle et drap rangés pOLIr éviter la contamination {casier du poupon,
 
passer les poupons ou IRUf tôle, pormettant à un dans la coochello, .10.)
 
poupon do paswr en dessClu. ou de les escalader, C 4. Débarbouillettes en nombre SUffis~HlI pôur toUg les soins d'hygiène (une par ulilis""hon)
 
etc.) ou ulills-;ahon dG dObarbouilleUes préhumldlfiéos
 
o 3. Chaise hau;a Ou chaises hautes ou sIège ou sièges 05. DébmboliilleUelJ diff6rentes pour soins du visage al soios des f~s8es ou uli1isalion do
 
de bébé dépooJ"'"s de sangla de sécurité débarbouillelles pr6llumldiriées
 
n.1.	 Cordon èleclriqur. non enroula 0 la portoo des n 6. D6barbouillotlcs rangées pour éviter la con laminai Ion
 
poupons
 Cl 7.	 Délecleur de rumée Ou gideur silué d,tris ~ local d'app;:Irtel'ance 
o 5.	 Cordon de rlde.u ou de store ~ la portée dc. 08. l,)-wabo utilisé pour le cllangernenl df! COI/che f.t'tell/Sir â ('.et USetgc
 
poupons sans dlsposnif Pour le rendro .éwrllairo 09. Lsvabo près de la lable Il langor
 
06.	 Décorati"". non sécuritaires pour los poupons o 10, Lavabo OLJ lavabos prOllft)S
 (arêle ou mClrceau coupant ou pièce pouvanl être
 o 11. Lisle do. numéros d'urgence .mcheo près du léléphone
avalée ClU toxique. etc.) 012, Mobilier ayant dos surtaces fissos (snns 6charde, clou O\..l VIS pouvanl causer des 07.	 Escalier dangereux (ouverture san8 proiection. blossuros)
 
rampe accessible aux poupons, marches glissantes.
 o 13, Patlo5 de chaise ou de I.able solidM;
 
elc.)
 n 14, Plan d'évacuallor. nrfiché
 
n 8. Meuble higer ou inSlable qu'un poupon pAul fnire
 




'l 16, Poubella ou poubelles hOfS de la ponce d~s poupon~ 
Cl g,	 Objet coupent, toxique ou dangnrollx fi 1;:1 porté-e des n 17. ProlÀga-c.oins PQIJ/ auonnlf les COlnR d'lin meuhle ou meublas 3'y3nt des coln& arrondiS poupons !J 18, Protège-doigts sur le C'6tô extérieur des p<:l"CS du loc,')ln 10. J'MS<! électrique non protégée n 19, rrolb9~lgUJ sur 10 cOlé InléfleUl de-:1 potles du loc.lll o 11, Sac de plasüque à la pOOée d.s poupons 020. Radialeur ou ,adialeu's recouverls 
o 12~ Tiroir Ou armoire contenant du matériel dilingereux 021 Surface rembourrée pour Changer les couches 
sans lermslure do .écurité 022, Sur/ace layable pour c""oger los couches013. Extincteur!!llMnl à l'étage du local d'sppManance o 23. Teble Il langar propreo 14. Le rolio réglementaire n'eet pss roopecté pour une 
024. Téléphons dans le local ou dans la COllidor aUanallt ou un Inlercom dans le localpériOde autre que raccueil, les Jeux ax'érieu", ou la d'appartonanœffn de joomée 
.. 124 :~-_.- ._--------'.__._.._-.._--_.__.-_..... 
._----- --_.. 
a 1. Los lieux sont bien aérés (fenêtra ouvrant sur l'extérieur, circulation d'air, air rsnouvelé, ventilateur, ele.) 
a 2. Les lieux sont calmes (bruits modérés Il l'intérieur provenanl d'appareils électroménagers, du tétéphone, de cris et de pleurs dss poupons, de cris 
d'édocalrlces ou bruits modérés provenant de l'extérieur, absence de radio jouanl continuellement, etc.) 
03, Les lieux sont en bon étal (peinlu,e non écaillée, fenêtres propres, elc.) 
04, Les lieux sont tempérés (température agréable. pas de variation do température, température dans la zone de confort, soli aulour de 20 "C sauf 
pendanl des périodes do gros~ chaleur, sans courant d'air, etc,) 
06. Les lieux sont bien éclairés (possibilité a'ajustar l'intensité de \'édairage, lumière d'appoint dans certaines parties du local. elc.)
 
06, la température du plancher est assez chaude pour les poupons qui rampent (à vérIfier avec la moin)
 
a 7. Les lieux sont d~gagés (le mobilier el réquipement n'occupenl pas la majorité de l'espace au sof, les poupons onl assez d'espace pour jouer par terre,
 
peu de risque de collision avec le mobilier el rèquipemenl, lacilité de circuler entre les aires de jeux, etc.) 
/7 ..__..._._ 
._-----_..-------_._.. _---------------~ 
=j=::~tlli!ii'iiiJll'èt.tliillii~t ..liÏl1ftl'DIllf~~.èj,I'9~I~ti;:.7~~.~ ,ct; ;,'," "rd '.',::.'::.~.::;;:::~:.t'.l':~:<!;;~1;!:21lif.~j'n ~" 
r:J 1. Armoire sur rouleUes
 
Cl 2. Armoire polyvalenle
 
o 3. Bacs de rangement 
04, Chaises autonomes de la tabla ou du mur 
o 5.	 Chariot de rangement 
06. Module pour im~er mobile
 
07, Module de psyctlomotrlcité mobile
 
Da.. Pani6fs de jouets qui s'empilent
 
09.	 Paravent ou cloison mobile 





a 2.	 L'airs ou les aires pour se relirer servent untQuement à la détente et jamais comme Iiou de punltjon J 
o 3.	 Le ou les endro~s pour se retirer '<>Ilt confortables 
04.	 Il est fscite de voir li l'lnlérleur des endroilS qui servent aux poupons pour se relirer 
[1 5.	 Il Ya une ou des oonslgnes, une ou des pholos, un ou des pictogrammes pour assurer la tranquillité des poupons qui se relirenl 
/5 
121 
al.	 La sortie vers rextérieur est située à l'inlérieur du locul ou à proximité de ln pouponnière 
02.	 Il y a une poussette de promenade pOur la pouponnièro 
03.	 Il y a des coussins ou des tapis pour q"e les poupons s'installent confortablement par lerre 
04. Les poupons ont un endrOÎl personnel pour metlre leurs e/lets (couverture, objet de lransilion. couches, etc.) à l'intérieur da I~ pouponnière 
OS. Les réalisations elles explorations dos poupons sonl afJlchées 
06. La décoration reprend les thèmes adaptes au niveau do dé've1oPpemont de~ poupons (anlfT\(lIJ)(. personnages Connu 50, vie qUotidienne. etc.)
a? La décoration renole la VIe des poupons (phot'" des sOflias Ou des fêle., pholos de. pare,,,., de la frairie, elc.) 
08	 LBS éléments décoratifs sont disposes pour que les pOJJpoFiS pUlssenlles voir 31sérnenl (a leur h~uteLJr, près de la table a langer, etc.) 
09. La majorité des élémenls décoralifs sont protégès pour perrnellre aux poupons de les loucher (plaslifiés, etc) 
..19 .t~ 1~~il2lfill auxbe In8 blellOl-d,e10ue'k!3'~':::::::':--"-;:' =.===::;:.:::.=,====:::;;~;:::::==.::=;.-:==:.;::;:; 
(0 ,. L'aménagêmeht perrnel3ux lrot1inour!I do c'appuyer sur du mobilÎe-r sécuriloiro pour ne Icvor 
02, Il Ya una ()U des barras fixéoo au mur pour permenr. aux poupons de sa lovar
 
a 3. Il Ya des chaioos à la hauteur das mar~.heurs
 
CI 4, Il Ya au moins une pelite table disponible pour les trol1ioours (repas, Jeux, elc.)
 
o S,	 Le tocal es! divisé par une ou des clOiSons transparentes, une ou des cl6tures basses ou du mobilier 
06. Les divisons peuvonl êl'" ctepla<:ées lacitoment selon iQs besoins des poupons pour agrondir ou r;,duire l'ospoœ
 
o 7. Le local ost agrandi par uno mezzanino
 
08.	 L'espaca est divisé physiquement pour pormenre aux nourrissons d'êlre par lerra en touta sécurné 
09.	 L'espace parmlll aux rampaurs de se déplacer en toute sécurilé 
o la. L'espace pormot aux trotlineurs de marcher el de courir librement
 





Ü 1. Chaise berçanle (pevl 'lIre dans le dortoir)
 
02.	 Casier ou élagère pour ranger les ertets personnels de l'éducalnce de façon sEkuntaire (non accossibles aux poupons. à fabrl du vol. etc.) 
03,	 ChaiSe à la tailla de l'éducalrice ou chaiSière 
04.	 Genlre de ressources ou bibliothèque conieneni des outils da référence sur les services de garde édUCillifs ou sur la développement des poupons
 
(peul êlre à l'exlérieur du local d'appartenance)
 
05.	 Exabcau. marchepied sécuritaire ou rien n'est rangé au dossus de la hauleu~ des épaules de l'êducatnce 
06. Equipement (lavabo. iohle è langer) à la hauteur de l'éducalnce
 
n 7. !nstallation OÙ rMucatrice peut écrire conlortablomenl dans le local (table ou cocnptoir à $;) rl~ut8\,.1r. cie.)
 
n 0, Marcnopied nour QUO les tro!tl0QurS puls~ont accér1er ~, la lablf' <'J. langer
 
n 9. Mobilier des poupons Qui tiont compte des éelucatnœs (co\1ctmNe avec c6tés (~Giles à at.H:ll~'ser, etc)
 
[) la. Miro~ pour observor dans les d~férentes parties du local
 
[) 11. Objets lourds non rangés au·dessus dB la hauleur des "paules de l'èducaincc
 
[) 12. Poussette de pn:>monado ergonomique
 
o 13, Salle du personnel (aulro que le bureau dG la gos!ionnaire)
 
[) 14. 11lklpllona acceSSIble dans un liau discrat ou dan. la pouponnière ou tèléphono s.ns III
 
015, 101/0"e à la hauleur da l'éducatrice (pout êlre il l'extériolH de la pouponnière)
 
t~:;5-L; ement..!f.!!:ïl!!!X .. -9-l1S-d-'a-\lO-I;-\lJ'l-.J-:~l!CI1tlreclaYeë·iil-';'-a--~-lI-lt~~:;::h'o;;:lll:;:rr=';lI&::;';:I.;:'ni8=·::;n:::j=pu::;·if,::r=e1:;:;·él;::è:;:ië:;;";::hI!lJle::;,;;:.~_~~~-.-~ 	 =r=:;::; 
Présence do : 
lat. La majorîl6 du matériel est li la vue das poupons dans Ioules les airas de Jeux 
a 2. La majorité du malériel est à la potli>e des poupons dans IOUles les aires de jeux 
Cl 3. 1/ Y a du matériel classifié pour favoriser le jeu (par dimansion du dévaloppemem, à proximité de' aires da jeux, par habileté des poupons. elc.) 
04.	 La majonlé du malériel osl rangé den, des bacs aeeessiblas oux poupons dans toutos los oiras do jaux 
05.	 Les lieux de rangemont sont organisés POUt que les pOtJpons PUiSS&f11 classiflél. trlcr el a5soc:er 
06, l.es lieux de rangement sont identitllis par un moyen compr~h<lnslble pour les poupons (photo, spécimen d'nIliet, Ale,)
 
j) 7. Le matéôel est orQani'sé pour suggérer dos i~ux aux poupons {blocs empilés ou placés en cerclé, poupee Inslallée dans une chaise haule. etc,)
 
n 
o 1.	 Il Ya une rampe d'ac~s au service de garde permenanli'aceès aux lauteUils roulanls, .uX poussclles, aux béquilles, ete, 
a 2.	 Les portes Qui ouvrent vers l'extérleurotlrent un dégagement sutrisan1 pour laisser passer un fauteuil roulan! ou une poussette 
03. II Ya un ascenseur si le selvice de garde est sur plus d'un étage ou il existe une rampe entre les niveaux
 
a 4, Il Ya des barroo de soutien dans les corridors
 
oS. Il Y a des barres de soutlon dans le local
 
a 6, La liste des allarglos des poupons esl affichée oRns le local
 
07. Des mesures som prises pour protéger les poupons ayant des allergies (pholc>s, aménagement OOS repas, éplpen accessible, etc.)
 
08, Le sol du local est reoowert de tapis amovlOles dans certaines aires plus bruyantes ou te sol ast racowort d'un rovétemenl pour amonir le blUit
 
a 9. Les pictogrammes sont conlrastés (cout.urs, textures, elc.)
 
o la. Il y a un espace réservé pour offrir des soins personnalisés à un jX)upoo malade ou ayant be$oin de soins particuliers 
o 11. Il Ya de l'équipemenl, des jouels ou des usleosile-s transformés ou achelés pour répondre aux besoins particuliers de certains poupons (chaise 




1.2	 ment des ou ons 
B -M.~é:~u.n~lé:~~~~n1~''''''~~;:; ~~"""lb"=]~:!Jfr:~~1:;I' 
Elémenls non sécuritaires : Eléments à privilégier: Éléments à prlviléglor: Élémenls à privilégier: 
o 1. Matértel avec éclats qui pouvent nI. En nombre sullisanl pour le n 1. Propre CI 1. Malérlol do lobricalion 
blesser. couper, etc. nombre des poupons du 02. Bon elal (livres donlles pages! commerclolo ! 
Il 2,	 Matériel avec do petitos piecos groupe ne sonl pas déchirées ou 02. Matériel fart maison
 
qui se délachenl el qui peuvent 02. En plusieurs exemplaires pour coloriées. elc.) 03. Objets de ln vie courante de
 
étre avalées ce qui esl de certains Jouels 03. AlIrayant Ü9UX aux couleurs grandeur réelle (uslensiles do
 
Cl 3,	 Malérlel de tailla ne polyvalents ou populaires Vives, graphismo sImple, etc.) cuisine. brosses, bigoudis, etc.) 
correspondant pas aux normes 03. Maténel rangé dans la '04 Comptel {il ne manque pas de n -1 Rflpliques minialUrisoos 
d'élOullament (voir gabarit) pouponnière POUf en l'" . pièces flUX c<lsse-Ièles. é'lUX Jeux (ustenSiles de CUISine, <lltmnnIS, 
:::J 4, Materiel délérioré qui lnel en ponnctlro la rolalion d'eocaSlrOmr-nl; 185: poupées Ollt OUtilS, etc.)
 
danger les poupons'
 n, ~"".>o".. ' ""'000,"0 ,,. "OM~'"'."" 1" ""~'I de récupéraI ionrembourrage pouvRnl êlre avalé local d'oppor1or1ance pour en 1n 5 Jouais conlarnlnes retirés lOfS /5 
o 5. Matériel conlar'-.anl un produit permeHrc 1o rotaI Ion {local de (jes périodes do rOngoment
 
toxique pouvant êlre avalé ou résorvo) Il 6. Résislanl (IDbnqué il pa~Ir do
 
sucé 05, Matériel apporté par matérfaux réStSIOnls, de boone
 
o 6. Objet, jeu ou matériel déposé l'éducatrioo d·un autre local qUDlllé, elc.) 
pouvant tomber sur les poupons <fDppartonance .. .16
 
.. ./6 ,. ./5
 
~~:~": f.:,{::~f::'~:~me::~'onl:~U&~~~ S~cUl~u~ment I~ ··_··-~I";C;;--"":';M~.7'tér=IO-:-1 :-r.-'v-'o"'rl"'sa-';;-tS~P-é-CI-I~~om~~1 
_ dlmenal~.~~.~.':lTl.~ _._ dlmenslon 8ocloBHec1lve dimension IBng,!g.~lè-,re~ _ 
Présence de: Présenc& de:	 Pré.gence de : 
o 1. Bac à cau	 Il 1. Accessoires pour poupoe Il ,. Aflicho 
02. Bac à sable	 02. Accessoires pour se déguisor (chap<K\ux, sacs 02. Album de pr,otos 
03. Balançoire Intèneure li main, orc.) 03. Apparoil d'enrcgislmmonl
 
g; 4. Ballons rJ 3, Accessoires représonlarlt des mllleux de vie :14. Appareil pour Gcoulor
 
~ 5. Blocs (do olllérenies taitles) CI 4. Appareil p~W) (réplique) 5. CassoUes audio ou CD
 
06. Balte à surprise (15, Coussins	 6. Figurines (animaux, personnages, 
07. Boîles de carlon de tailles dill6rentes 1i) 6 Foulard, couverture canards, etc.)
 
Cl 8. Camions, aulos CI 7. Mlto" il la hau,eu! des poupons Cl 7 Imagier
 
D9. Casse·têtes en bois 08 Mot>,lIer pour IrMe' 08. Jouels sonoros
 
I!J 10. Creyons (dQ cire ou de 'outre) CI 9 Maqu,lIage !D 9. Uv,es acoessibles flUX poupons (carton.
 
ŒJ , 1. Cerceaux 1.:1 10 ObJels en peluctle Ou orlllS3U tissu, plastique, ele.)
 
o 12. Choval il bascule l'" Il Poupees n 10. Marlonnolles
 
m13. COnf(]nants do plastique omboilables 10 12. PhOlOS de la lamiNe à la hauteur des poupons n 11. Mobile
 
014 Gros véhicules b enlourchor 1.. .112 [112. Modol09 réduÎ!9 (Iarmo. garage, ctc.)
 
o 15. Gros véhiculos I:J pousser 1 n 13. Pelnlure
 
O" 6. Gros véhicules à rirer [1. n 14 Pholos >=llfichOp.S
 
o 17 Hochels ,) IS. T6léphOne (répliQUO)
 
a 18. Jeux d'encaStremenl .115
 
8 19. Jeux il emb<llter 
Cl 20 J"ux de manlpulallon 
!'t 21. JouolS pour l'oou ou le 5a.blo (moule, 
polle,81c.)
 
Il 22. Mal("lel à empIler
 
r:J 23. Objets à vider ot transvidor (onlonnoir, 
50au, elc.)
 
@ 24. Papier 01 cerlon
 




Cl 26, Tapis pour rouler ou ramp'"
 
027. Tunnel 
., ..I2~.. _ 
~~~~,=;;~~;;:~:~~;:~::::: ",,,,,,,,,","",' "1ii"",""''''''':=~'',,,, , '"""1.' 
02. Texlures (coussins, lapis da diverses lexlures, objel9 en peluche, lournure. e1e.) 
03. Couleurs (IiUros do couleur, liquide coloré dons une bouteille, prisme. elc.) 





f",;1",'=,""',1;",~",rülideI"",,'	 :a,,,ux=èd,,,ii""""""1~lI.du.ôéYelèpjleilll!r Hni>lèur des'poUrlons"", ",.",et""1",'",u"""9":::=,,,,,,,IÔ,,,n,,!I,,,~,,,,=~' ...
1A - Nourrissons B - Nourrissons immobiles C - Nourrissons capables 0 Rampeurs E - Tro",neurs 
Immobiles 8ur le dos capables de se retourner de s'asseoir 
sur Je ventre
°99, No;,'.ppïi<j,""p;;.·;ï ïJ9ïi:·ijëO;·iippl:7.:IQ"'ue7::po"-."'.::OI-· .... a fiiO·-···N'é.-'arJPeique pâ.s·,["o... ()9ïi~--Ne·ë;BppiTqOëï)aasr--~(ïô{C···--NcJ s\,ppiiqw-pafS­
aucun noumsson Immobile Bucon nourrls.-~n Immobilo aUCUn nourrisson cApable d8 aucun rampeur al aucun trottJnour
 
sur le do8 capable de se relourner sur le s'-asseoir
 
ventre Pré$ence de : Pré6ence do :
 
Présence de ; Pmencede: o 1. AulOS en plastique 01. -.ôoau
 
o 1. Balloll (de plage, Pm_Odo: o 1. Balul'Içoue inténuu re: 02. Ballon mou ::t 2. Bacs a snlJlo
 
su'P.ll<Iu, ote.) Ll 1. Balles do différontos taillas n 2. 8!llkls 00 ditfilrenlos Cl 3. BarrI) do soolion QlJ 3. Ballonfi
 
o 2. Balles en !lssu el tex1uras le7ïlures	 fi 4. BI<>.--s
'\04. Blocs3	 Botgne1 eo llssu pour o 2. O~()(;3 en tls15u 03. Sortes en carton 05. Bolles en carton 11 5. OoÎl05 on cartco
 
appuyor 10 bébé o 3 Ooutoilles de ptS86qUO avoÇ '1.... Gois ~t conl0l10nts on IJ 6. Croyons il 6. CorC08LJK
 
j:J 4. Foulards liquide À. r1ntér1eur pfas.tfque emboTtAbles ,J 7 06guisemonl (cllapoalJX, V1 7. Escaliers 
n 4. Figurines n 5. FigUlinu! ~C6. (lIC.) rl1 8. Figurineslg~: ~~~:~en Msu Ü 5. HQÇho~ r.J 6. 0:1800(0 à pofite .., 8. Hgunt"tes. n 9. Ghs~oile 
07. Mobll. 06. Mallonneltes au poignat déniwll1aUOo 1D 9. t\~heIS CI 10. \nS:rumenls de
 
a 8. Slogo de bObô D.\'6C 01. Portiqoo [17. Hoct'lcts 010. Miroir mU3lqL'o
I1
, appule-llH8 (] e, hph.. l1e I1lVflf8eS tArtlJreS 11ll PortIque i :-1 , 1 r...kx1lde en por:.le o , 1 JOUOI:: b. pOUSsor. b. 
· n 9. POflIque avec objets à .. /8 o V PQUp~trn> 1n '2. PiJnICfS pour tlUtlSfXJrfor des Urer ou à enrOllrehar 
i obi""manipuler Cl 10 Repliques mri1I(llurisc.c$ (1 12. M~rionoollcs 
..19 :J 11, Télbpl'Iooe f.) 13. Poupées ,:J 13. Maquillage 
III ., 14 Ai:pI:Ques minialuri<';{:cS :114. Mirofr 
1 t 5. H~lophono (115. Mobilior pour hnltar 
ti:J 16 XV\opl'\ono.lletrl p/éll10 n ~6. P::.nJars 
1 1 116 .., ~ 7 pale a modelCt 
!	 '1 18. PeintlJre·lac1i!o 
" , 9. PelilbaJai 
., 20. Pallias chlai$œ 
1"121. Polil05U'Jblos 
·	 1 rl ;!:?. Poupée.'i 
n 23. Aomp~l'[	 L 024. Ropr.quo.
minlatunséos 
1 n 25. ToléphoncL ._L_.. ,_. '- .__._....... _......_..... .__'-O-"J"'226~i)_~._,:,_~_S_._bo_1t_._S_à _ __'
 
~i§[!j'!~i,l'~-!1'i!!'!J'iïi1!i~rJij~iiiiü?ii[iii:ii[ijIl~Ï!i" !1j1~(!!niiët~,=~:~~,..~_.lf),_~_ii1~IIwm~d!PJ:' . i;·~n·~Tfqn:ï'~:~\;~\~;ti!I''êh~,1r::;§::~;;tJi;f~;ii;~~~~~:~~~~ 
Prosenee de : 1 (] 1, Cassenes de musique du moode ou chansons en plusieurs !angues (aulres que le Irallçais ou l'anolals) 
o 2. Uvr•• représentanilles réalités familiale. diVllrs•• 
03. Livres représalltant des réalités cul!urollos diverses
 
Cl 4. Pholo ou affiche représentant posilivement plusieurs réalités familia!es
 
05. Pholo ou alilcho raprésenlant positivement plusieurs réal~i\s cullurelles
 
D 6. Poupées représentant des origines elhniqutls diverses
 
o 7. Poupées sexuées 
"'."'.1"-7	 .•__ .. . ...... ... _ 
2. La structuration et \a varia1ion des types d'activités 
2.1 La Jllilnfflcafton des activités ar l'éducatrice 
~ip ·:l'é!!!J~I\!!!!lG'pI811IJlO.déq\!8.t!~I)!J!!'.m?1I tft !fo.!ohcgr<1~P"o_('i!'~:{~L--.-C , ", .__.~-=-~--.r' c:!~_ ~ 
n	 Il n'y a nas do n1anlhcation La plnnlht"nllon e~l mi!ID pm l' n La planlilcalion est mise p.l1 1Î l.a pla!l!hcalion t):)l mise par éërilpn;-f 
OU P.cril por rôdur..alflço écrit par l'éducatrice pour ",W l'édl.lcairico pour unv pértOde 1 
Ln planil!cahon est effectuée ET . périocle rfoxcéeJanl pa$ une n'excndanl pas un(' somaine 
pm une autre per~)nnp. Que La plar'l1licalion p.~t rédIgée semaine ET 
l'éducatnce pour pius d'unfl ~em()lne j la fUr, est allichée pour les lJ.8renrS, les 
OU tois avU~~ mcmbros du personnel ou la 1 
ta plani1icatton n'v!:>1 pas mise tlirBClioo ou elfe eSI remise aux parenIS.~ 
par 6crH (lliX autres mombres cJe l~ diœclion ou à 
la dH(JC1I{)n _ 
~:=~-:::-::.7:=,~== . ~--'"~-,-:_:=_.,.' -'-:'::~::==--_":.2 
1PJaniffealian d&s aetlvl!....
 
j a 2. La planific:ntion ost révisée lous los jours ou toutes les sem.aines
 
103, 0<'.$ changamO<1l< sont apportés à.la pianlltcalloll pour tonlr compte dAS imprévus dans l'horaire dus il !'o'\lanisatior. du service de garde (dl"B' en
 
retard, remplaçante on retard, BIC,)
 
a 4, Des changements sont apportés à la ptanilicalion pour tenir compte des inténlls ponctuels des poupons
 
o 5. Des changemants sont apportés à la planUicalloll pour tenir compte d'éVooements imprévus106. Des chang.ments sont apponés à la planilicalion pour tenir compt" du temps qu'illall 
0], Des chaogements sont apportés Il la planllicatioo pOUl teoir compte lie la prosellco ou de i'nbsollco do certains poupons ou du nombre do poupons 
absents
 
a 8. Des changements sont apportés à la planification pour teoir compta <jo l'état da snnl" ou de rhum.ur dos poupons
 
09. Des chaogoments sont appOl1és Il la planilicalion pour tenir oompte ct<! la présence d'une personlle do j'exténeur (slûgiai<e, obsefVdlrica, coosoillère i 
,..19 pédagog.iquo, pa'ont, 8IC.)	 ... " ..1 
124
 
01. Il n'y A pas d. plan~ication des ACliv;Iés (passel. il un aulre lIem) 
Ressources humai nes et matérielles utilIsées 
02.. Programme èduClllil des CPE 
03. Revuo, bulletin d'assocjalloo professionnelle 
n 4. UVI'es persoronel$ 
05. Cenlre de documentation dans le se~Aee de garde 
" 6. Intetnet 
o 7. Bibliothèque OU conlre de documen'alioa 
08. Banquas d'activités 
o 9. ÉcI1anges avec les parents 
010. Discussion avec des collègues 
o 11. ÉcI1anges avec la coordonnalrieo pédAgogique
 




o 1. Il n'y a pa. de planfficalion des activités (passez à un "Ulre itsm) 
Sources d'tnsplratlon pertinentes 
o 2. Des thèmes 
o 3. Des événements traditionnels (No/ll. Halloween, Fête des méres...) 
a 4. Des événemants saisonniers (autornno, cuelllelle de pommes, elc) ou le temps Qu'II lait 
a 5. La connaissance du développemon, des poupons 
o 6. Las inlérêts ou des besoins des poupons 
07. Les inlérêts ou las passions de réduealficA 
Cl 6. Les lorces ou les habiletés des poupons 
Cl 9. Le passage d'un poupon d'Un slade de développement à un autre 
o 10. Les demandas des poupons 
../10 
L'éduc.trlce : 
C11. Ulilise (Jn moment de la journéo où 11)!' poupons sonl plus oulonoml3S pour observer ce~ dernlers 
02. Uliliso un moment de la journée où les poupons sont plus aulonornes pour consigner 50!i observotions sur ces dorniEH'S 
03. Ulilise un ou des moyens mnêrnolechniqua-s pour :-je mpp~lor les lails obSRrvAS dans le feu de I"ac:lion (bloc-floles à portée de la main. babillard, 
touilles épinglées au mur dans d~férenls coins du local. phologrnphies, objels mis de co:/) ,dentifiés au poupon. ele.)
 
i1~. Se place dans le loc,,1 pour voir la majorilé des poupons
 
05. Se place à la hauteur dos poupons pour avoir le même pOInt d'olJsoi'IJatlOfl qu'eux 
o 6. Ulilisa des oUllis d'observolion roolhodiques 
07. Note au fur el à mesure1 dans un rapport écril, les principalE\s observai ions concernanllof; aClivill!s du poupon 
...17..._--_.._..------------ ­
:r=,....m.r.-1iii'.....,. ..--:-·b4~ii . ft'. .... ' -:i:.., .. \,;"'r~":-·,·· ..
uCàïTi;;;rOOi'tfO:ï~ml;;;maiï"rÏ-~·~;·ënrti'v 7:T""-f'"7:;;-:;-l""'"i~~;~~~~";------·------~.--L---"-~--~~.. 
03. Des actiVItés réallséos par le poupon 
4. Oc l'inlorrnalion sur les actlvltés de base (manger. boire. dormir Pot élimfnor) : 
o 5. Des habllolés nouvelles 
o 6. Des înlér6ts nouveaux ou récurrents du poupon 
n 7. La fréquence ou 18 répémion do gesles ou rJ'aclivil.s 
08. Los hésitations du poupon lace à dos silualions nouvollos ou inMbltuolios 
o 9. Une dillicult~ rlarticulièro ronoonlrée par le poupon
 
a 10. Dos Inlormutions sur l'humeur du poupon
 )
..JIO _ __ _~ ~ _ 
':W' • "j ':;'j!r. l:i ~,... ~"'o.; ...:...r; ;; L >---:~4.,.;>; 
L'éducatrice:
 
::11. Transmet les donnéos de ses observations aux parenls !
 
02. Dé/ermlne une activité li enlreprendre avec uo peupon ou un groupe de poupens
 
iJ 3. Détermine une habileté ou un inlérél à soUlenir ch02 un peupon
 
CJ 4. Cible une ou des fransformelîon3 là anporter à l'oménagemenl 
05. Choisit du maténel li ~iouter ou à rotirer 
a 6.. Détermine les relations interparsonneHes il soulenir
 
Cl 7. Transmelles données de ses observations aux profGssj()nnels concGlnbs 1
 




'''-~------_.''''''' ..__._- - ._.._ .
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2.3 L'horaire de la ournée 
a 1.	 Une éducatrice principale est clairement o3socîée 0 un groupe défini de poupons 
o 2, Le nombre de poupons réunis dans le mème local d'.ppartenance ne dépasse pas 10
 
03, Une éduca!rice substitut sla~e est associ'*t au groupe défini da poupons pour les périodes de la journée où l'édocatrice principale s'absente
 
(J 4, Le nombre de persoones qui inlervlennenl auprès d'un poupon au cours d'une Journée ne dépasse pas trois
 
(J 5, Au cours de la journée d'observalion, il n'y a pas d'autre visiteur dans le groupe de poupons
 
06, Au débul de la journée d'observation, l'éducatrice inforTTle les poupons de la presence do l'observatrice pour la journée
 
07.	 Les poupons ne sont pas mêlés à des enfants d'autres classes d'age pour des aclivités habituelles de 10 journée qui sc déroulenl à l'intérieur (nc pos 
tenir compte d'QCtMtés exceplfonnelles le:les que fêles, anniversa\fes. elc.) 
OB,	 las poupons na sont pas mêlés à ries enfants ('j'Autres c1a~se<; d'age pour de~ acliVltés hablluelfes qui .<;e déroulenl à l'exléneur (ne pas tenir compte 
d"aclivités e)(cepltonnelles telles que !{Hes, anniversaires, elc.}
..dL..- .. _ 
r~;~&:::4(~~~S!~lç!jji~-,i!~'1i~~pen ·be5oirl !,!!jl2l!P.R.'1!!.!!~m;;e7ï;'ui'{,nêrlile ' .~~7:-:-=':i"pl@
'., Eléments il privilégier: 
01.	 Une sequence d actIVItés o,t établ,e pour l'ensemble du groupe 
o 2.	 Une sequence IndIviduelle pour les soins de base est otabl!e pour chacun des poupons 1 
o 3.	 La séquence d'aclivités du groupe <>st stable 
04. La séquence d'activités du groupe est afflc/lée pour les parenls et las membres du personnel 1 
iD6. La saqoonce d'aclivîtés est fréquemment rappelée aux poupons 
06.	 La séqua""" das aclivHés alteme les moments où les pcupQrlS peuvent bcuger et les mornenl, plu, calmes i 
o 7, La séquonce das activHés démontre un équilibre enlre le temps alloue aux activités amorcées par 10 poupon el il celles que proposo féduC<llrice 1 
08, Le temps alloué aux Jeux extèrieurs varie selon les adivhés possibles en Jonction du temps qu'illa~ Il 
09, Il n'y a pas de temps alloué pour regarder des émissions de lélé, des IiIms ou des séquences v,déo 
,,/9 
hl r~::meL~,nh~ehu~rre~:de?s;re';~jll~a;Si~O;U;~d-eo:asbb:SO~ire~sdn.i~sll;d~ee'~tlc~r~m=~i'·n~a~'~e;:el;~n~®f·oo~c~.t~ion;;dr'U~;ryle~h:Il1·:.·Ub:i~o;;dl:OI':gY','q.2:!!e• Chacu~nU(I!'II.s'2.lI>po-·u' p'o"n's ~7;;;:......-,- .. ·""_'..LJ.::I!.::) .i:,;. .. "'1·-'u·,,- d (12,	 L'horaire des aclrvllês de base IndIVIduel est apphQué avec souplesse pour s'adapter au rythme de chacun deS poupons 03.	 L'horatre des acllvrlés de base ,ndlViduel ost al liché pour les parents 01 pour los memores du personnel 04.1 
1 0 5. Les heuros de d6hut des siestes el leur nombre sont délOlmitlèes POUf lenir comnte des beSOins des poupons en loncllon da leur rythme lodl\l'lduOI '1 
1J 6. Le lemp!l nllouô e la SÎO'Ste varie d'un poupon tI l'aU1(Q d'après 108 besoins llabi!lIels des rJOUp009 
1~:.:1~~: hc.uro~des r"ot!slioi".s sont t1élf}nnlne6s an téflanl rompIt'). dGS hCllf'e:~ d'Eunvéo et de déport de II) r'l1ajorf!l) des POUP°f)S __.1 
1~@lr'"]a~~~~r!!!!p'!!n~,l!~~..JiQ!l~P.M~.Ilf~Jl\~J~!:!\)J~@!!.;d~~i9Ji~'~~.,.' ,,• L--.:.~:---'-~--·:'--':jl"·-i'~·-:7':-~."""'-·'\L 
Formes de regroupement det poupons: 
01, Groupe mixte (rép3rtllion sporadique des poupons)
 
'J 2. Groupoo fusionnés (pour la majoure partIe dE) la Journ,je)
 
n 3. Groupe d'appanenance simple
 
04, Groupes jumelés (pour certarnes péri"'le. de la journée)
 
o 5. Ra::ssemblernenl 
,,,15 
L'éducatrice : 
o 1.	 Propose de façon slimulante un ou des joums par/icullers aux poupons 
02. Installe les poupons quI no marchent pas dM$ un environnemenl stimulant. 
03, InsJa11e les poupons qui ne marchent pas d3llS Un envlronnemenl sécuritaire 
04.	 Propose de taçoo stimulante du matériel adaplé aux poupons 
______....... . J
 
05,	 Initie le poupon à l'ulilisation de ll1a1érlel nouveau pour lui (colle, peintura aux doigts, elc.) 
a 6,	 Organise des mlsos en scilne en regroupant un assortiment de jeux 61 de jouots à la porlée des poupons pour les stimuler 
a 7,	 Apporte des changements à l'aménagemenl pour stimuler de nOllVelles acllvilés che, les poupons 
1J 8.	 Propose une aClivlté Individuelle à un poupon (par exemple. jeu de couaous, /lISloiro, elc,) 
09,	 Propose une activité à un sous'groupe de poupons qui onl aUeinlle même slacle de développernent 
010, Propose une ac1ivité de groupa si les poupons ont12 mois et plus ou il n'y a pas de poupons de plus de 12 mols 
011. Propose des ac11vilés à l'extérieur. 
..1..11_. • _ 
---_._-------­
2.4 Les actlvités ludiques 
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IA-Aéviter: Il- Choix s\QninCll~o:&.; 
Cl l, L'éducatrice Impose o 1. L'éducatrice donne des eIlo" d'acttvltés au poupon 
une activité à un 02. Le poupon peut jouer seul ou choisir sas compagnons de jeu 
poupon conlr. son gré 03. L'éducalnco oncourage les Interaction!i poslllves que las poupons amorcenl avec elle DU entre aux 
o 2. L'éducatrice Impose un 04, L'eosembl. du maténel à la vue est accessible aux poupons 
ou des compagnons de 05. Du matériel particulier esl dlsponibl. sous fonne do mise en scène 
jeu à un poupon 06. L'èduca1ricc loumil au poupon 10 matériel de lau qu'il choisit 00 pointanl du doigt ou le poupon peul accéder lUi' 
o 3. La mojorité du ma!criol même au malériel de jeu de son eIlolx 
n'est pas à la poriée 07. L'éducatrice soulient le poupon qui utilise le matériel à d'aulres lins que celles pour lesquelles il esl normalement 
des poupons ptévu 
..fJ iJ a. L'éducalrtce soutient le poupon qui détermine lui-même les buIs Qu'il veut atteindre 
09. Lo poupon peul répéler la même acliv~é le nombre de lois IIU'il te desire 
0.1 O. L'éducolrice plac.e le poupon dans un environnement oû il peut se concentrer 
o 11 L'éducatrice place le- poupon dans une posi1ion motnœ quïl maHfÎse paf lui-même 
'-- -""Jl!. _.. _ ._.._._.._.. . 
Les sctlvltés proposées:
 
CI 1. T1annenl compte du déveioppemenl des poupons du groupe (poupons immobiles, mobilos ou qui mmchonl)
 
Cl 2. Offrent un défi réalisle aux poupons (assez dillicile pour ollnr un deli, mais assez lacile pour que le poupon pliIsse réussir après un processus
 
d'essai/erreur) 
03. Corrospolldenl aux intérêls des poupons pour l'e"l1lorolion 
CI 4. Font appel a la créativité des poupons 
n 5. Suivent les pistes des intérets indiques par les poupons 
06. Correspondent aux besoins poncluels manileslés par les poupons (bouger. relaxor, so laire prendre) 
o 7. Sonl de courte dun~o, c'est-à-dire que t'éducalrk:c propose un nouveau ctwix d'aclivllés ou de jouols au poupon torSquD CG dmnlor démonlrc des 
signas de désintérêt pour l'acilvité en cours
 
CI 8, Ne soOl pas ImpOSéos aux poupoos qui démonlrenl un interet pour une autre acllvllé
 
CI 9. N'interfèrent pas avoc le rospoel du rythme biologique dos poupons, c'esl-a-diro que les bosolns physiologiques deS poupons ont préséance sur les
 
aClivilès ludiques 
CI 10. Respoclenll'aulonomie des poupons 
..110 _ _ ._. __.._ J 
12.'4...,','"..'all1~piltll(ijtaëatnce;~iii!Jl!!W.@.l!l!lè'<m))~..:!!!>&:!!Mhf.!iJlJill.l!t!!l~~lIetrf'\;".""l'.",.,.\,1 •. '::"',:':,1'.:'1.,1 
A - CeractéristiQue à év~er '	 la-Caraclérisllques d'une açlivl~QIlfJ).n~§i!O!lJl&.ljJ..; 
CIl. L'aetivilé est fermée: UIle seula démarelle esl acceptée ou Le matériel uillisé est varié 101, 
pormel de la réussir 1::t 2. Le malerict ulillsé se prêle li d.,. usoges mul1lples
 
.. .11 ::t 3, L'activité permet la manipulation dirocle du malénel par les poupons
 
04, Au moins deux exemplaires de chaque objet da jeu sonl di"ponlblos
 
115.	 L'aclivlté parmet li tous las poupons de réussi. 
06.	 L'activité est ouverte ~ etle permel aux poupons de farre des choix el de la 
réaliser e.n suivant une démarche qui leur esl propre
::t 7. L'acllvité slimule le développement du langago des poupons parce qu·oll. 
ies lncHe à réagir ou à communiquer entm eux 
08.	 L'activité est organisée de façon il permellre que l'ellention pr&mlèro de 
l'éducalrice sail disponible pour los poupons plutÔt que pour le malérial 
'------------------_._._- =.~_.._--_._._---_.._---- ­
Callcléflsllqllll8 d'une organlsat1on alllcaca : 
11 1. Le malériel est préparé li !'avMce OU le mOléri,,' 051 préparé avoc la participation des poupens 
11 2. La prép8lation du matériel n'entroÎne pas de lemps d'allenle POUf les poupons
 
CI 3. Si nécessaire. le local est am6nagé à l'avance ou avec la participation dos poupons
 
04. Le matériel esl prôvu en quanlllé suffisanto pour lous fes poupons qui veulent pMlciper
 
11 5, le malériel es\ sé(;uritalle
 
a 6. Le défoulement de l'acliYilé prévoit une utilisation sécuritaire du mntériel
 
07. L'hygiène ct la soolé du poupon sont prisQs on compta dan51e dcrou!emOf\t prévu des OCtlVlt~3 
08. Pour des aclivllés plus sal1ssanles, l'équipement ou le local est amenage de façon" reduire 10 plus poss,ble I<l nelloyaga subsilqllent 
11 9. l'our das activités plus salissanles, les vélemenls des poupons sonl prolegés 
010. L'aménagement oclrole li lous les poupons sullisommenl d'espace pour ne pos se nuire. 
.__d'0	 . ;~;;:~;;:;:;:;::::::;= 
!;!MJ.!J~'éë~Wiii\'9f.2y~i.iii.i!' ' [I!I!i:.'1,_'!1.~jiii.V~!iitïiY~~éi~liï~IIJI~ bIllS',; '-?i:-7:;;:';~;',:".",:'J,I\"1';·'. o"n':i 
099, N<J a'apJ!!!.gue pas s'II n' • sueun~'p'ériode de !!'..!!.P.":'!.J~me"19 .. _.__.__._._..._.__ 
--_ _ _ _--_.. ­
A éviler : ivllé i : 
01.	 Les ralios é<1ucatrk:esl CIl. Les éducalrlces proposenl des ac~vilés ouvertes ou des jeux libras
 
poupons réglemenlairas CI 2. Les educatrk:es Inlègrenlles suggestions des poupons pour varier les activl\os proposees
 
ne sonl pas respectés 03. Les activilrls proposées correspondont aux inléréts ou aux habiletés des poupons
 
02.	 L'al1entlon prarnière das 04. Le rnalorlol 01 roqulpomenl à la dlspo.5illon dos POUP0fl6 sont en quanlité sutl'sanle
 
éducat'!ces n'est pas 05. Le malériel el roqu,pomeni sont adéquals au regard de l'llgo des poupons
 
dirigée vers les poupons 06, Le nombre de poupons réunis dans les groupes jumelés ne dépasse pas 10
 
.../2	 07. Les lieux sool suffisamment vasles pour accueillIr le nombro de personnes prôwnles 
08.	 La duroo des périodes an groupes jumolés lient comple de l'inlérêl el dos besoins des poupons ou il n'y a pas de 
période en groupe juma"!s 
09, Los 6duc81rices meltoot On au jurnelage lorsque le~ heHOlnti ou les In!{,rèIS das poupons kt demandent ou il n'y a 
pas de groupes junlelés 
......__._-_. 
1 
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::11.	 Les membres du personnel Dl. Los membres du personnel présonls sc soulionnont dans IOU(9 lnlervenlions ouprès des poupons
 
présonl& onl des convers':'llons 02. los membres du personnol présonts partagont fas responsabihlês éQuilabtemont entre cux
 
privées Qui nulsenl à leur 03. Las membres du personnel présonls se communiquent de I1nformation COflcernonll'etat de sonté Ou
 
disponibililé auprès des pOupons l'humeur des poupons pour aider !-es aulres membres du personnel à mieUK Inlervenlr
 
02.	 Les mambres du personnel n4. Les membres du personnel prosenls communiquenl enlre eux au sujol du dé.fOulemenl des aClivilés des 
échangent de l'informallon qui ne groupes jumelés ou fusionnés 
respeole pas les règles de 05. Pendanllas périodes en groupes jumelés ou fusionnes, las conversalions des membres du personnel 
confldanllalifé ou d'élhlque re.qpectenllas règles d'elhlque lace aux parents 
03.	 Les membras du personnel 06. Pandanlles périodes en groupes jumelés ou luslonllés, les conversations des membres du personnel 
présents fonf mOnlr& de relations respectent les règles d'élhlque face aux poupons 
lendues ou agressives 07. Pendant les périodes en groupes jumelés ou fusionnés, les conversations des membres du perSQnnel 
04.	 Loo membres du personnel prOsenls r~pectent les règ~s d'élhique lace aux 3ulr05 membres du personnel du S6l'\'ir::c de gnrde
 
émettent des IUflemenls 08. Pendanlles périodas en groupes Jumelés ou lusionnés, les membres du personnel onl des intarvenlions
 
désobligeants sur les parenls ou cohérentes les unes avec les autros
 
sur les enlanls 09. Pendant les périodes en groupes jumelés ou fusionnés, les membres du parsonnel présents donneni
 
...14	 l'oxemplB de felslions Întorpefsoonelles harmoniouses 
L..-	 ~.:!!L_. _ 
.-------.-------- . .1 
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099, Ne s'applique pas .'11 n'y a aucu'!."~lode de rassembl~!!~ent . . 
A éviter; A priv 11691er ; 
n 1.	 Les poupons sont rassembles avec des enlanls d'uno BuIre n 1. Les oducalrlces proposenl dos aclivltés ouvertes ou des jeux libres 
classe d·âge pour des périodes excédBnl une neml-heure n 2. Les éducatric:es rntègrenlles suggoslions des poupons pour varier les activités 
02. Les poupons sont ressemblés avec des enlanls d'une aulre propDSées 
classa d'aga dans des locaux ou le matériel el l'équipement n 3 Les aclivités propesoes rorrospondont aux inlérêts Ou aux habiletés des 
ne répondent pos Il leurs beso;", (par exemp!e. obsonœ de poupons 
13blo à langer. absonco de jaux ou do jouets adaple.s aux n ". Le malénel ei l'cqoipcmenr é.la dIsposition des poupons sont on quantîrô 
poupons. elc.) suHlsanle 
::J 3. Les poupons sont rassemblés avoc dos enfants d'une autfo n 5. Le malèriel ell'cquipemp.n\ sonl 3(lÛQu<liS. au reqM(1 de t'J.Ç}e des poupons 
classe d·âg9 dans des locaux ou le rnalMal et réqulpement n 6. Le nombre ne poupons (()ssornhlôs Ilt~ cJôpns.9o pas 15 
me~enlleur sécurité en leu (P<l.r exemple. jouels dOOllos n 7 Los lieux sont sullisnmrnf,'nl v;')stûs pour ac:cualilir le noml)ro dp. por~onn9s 
pièces sontlrop r91i1es. modules non sécurilalres POUl lAS présentes 




(19 Les éducatrices rneHenllin élU 13sscmblomenllorsque les besoins Ou les
 
lnlérêls des pounons Je dp.mûndaJlI
 
__.. -",1J 
,2;4; .·'\1.91'8 d.. ..!9 de.ms'8AAlbJilmentfièil1lllmiii!i.c@ïi!is~riiiëfjîi#ênï!lon1 p~" ooprol~I~~ïi8lQ?7":;;7~;; " . 
(199, . Ne s'applique pau'lI n'y ~~!l"lI':1e .l'~l~d.!!.deE'.!'.embl~ent _ _ . _ 
Altitudes il éviter: ~AltitudOS Il promouvoir· 
a t,	 Les mambras du personnel 0 1. Les mambres du personnel présenls se soullennenf dans lours Intervenllons auprès des poupons 
présents onl des conversatiOns 0 2 Les membres du personnel présonts partagenlles rosponsabihtés équilablemenl enlre eux 
privées qui nuisent à leur Cl 3 Los membres du personnel présonls so commUnIQue"l da J'lnformallon concernant J'élal de 5anl. ou 
disponiblhlé aupres des poupons l'humeur des poupOns pour aider les auIres mombres du personnel à mlaux ,nI9rve",r 
02.	 Les mombras du personnel 04. Les mombres du personnel présenls communiquenl enlro aux au sUlel du derou"'monl des aclrvrttls du 
échangent de "inlormatiorl qui ne rassemblement 
respecte pas les règles de 0 5. Pendanlles acllvllés du rassemblemenl, les conversmions de. membres du personnel respeeronl les règles 
confidentlalllé Ou d·éthique d'éthlquo face aux parenls 
03.	 Les membres du personnel Cl 6. Pendant les acllvités. les conversations des membres du personnel respeclent les règles d'élhlque lace aux 
présonts fonl monfro de rolalion. poupons 
tendues ou agressives 0 7. Pennanl las ras.semblemenls, les conversations des membres nu porsonnel respectent les règlas d'éthique 
.. .13 face aux al;1res membfe..'i du personnel du ser'YlC8 de garde
 
1i'J 8. Pendant I~ {assemblemenls. les membies du personnel ont de~, intervenlions cohérentes les unes avec les
 
l109. autrosF'endanl las rassemblemont., ,,,, mOOlbros du personnel présonls doooont l'exomple de. rel611on9 
._._..__._ __._•........•.. ..L~!~.~~~.o{por:~,~.=~~~us~ ._._~._-'.,._ _. _._.. ._. ._ __ ~. __._.. ~ __ _~~.. ~
 
3. L'interaction de l'éducatrice avec les poupons 
3,1 . La valorisation d!!J!!!_ •.•".._r .. ".--.----...-,-..,....l~~ !!.t~:.~~~rJ~~.Jl!i1!J..!!.~!:t~p~'I~_'-_· ~l.__·__·_·_.__• T~ _ 
L'éducetrlce ; 
o 1. Respecte 10 Ihème de jeu élabli par 19 poupon 
02. Respecte le niveau do complexité du jeu établi par le poupon 
03. Respecle l'objectif du jeu délerminé par la poupon 
04. Respecte las choix de m31èriel elfeclués par le poupon 
05. Respecfe las choix deo poupons quont il !eur compagnon de jeu 
06. Entre dans le jeu lorsqu'oUe porçoit tme invitation ou une ot,.;verture de la part des poupons 
o 7. Observe el é<:oute las poupons qui jouenl
 
(J O. Laisse les poupons se concentrer sur lours jeux
 
n 9. Accepte que les poupons ulilisent le malériel ot réqUlpemenl de laçon non usuolle
 
o 10. Accepte Que les poupons déplacent du mobrHo! Oll du ma.tériel
 
a 11. Permet aux pouoons d'explorer avec [our corps ellOus reur~ sens
 
012. Se lient à l'é<:art du jeu lorsque sa présence ou sa parlicipation risquerail d'enlravor ie jeu
.0:1.11...	 . _ 
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~"'li' ÇQ\rtc"$OU Cf!iJî'\.' ''''''-'''''"''''''''''''''''''."", ,t','",.,.,."""",,,,,,,~.V,.", "'" lSltlItégles pour soutenir les initiatives personnelles des poupons: 
L'éducatrice : 
o 1.	 Incite les poupons à innover el à tester leurs idées 
02. Répète les mots inusile. uliliSés peT les poupons
 
-:1 3. Commente de fnçon précise les réussites des pOt.!pons
 
Cl 4. Décril œ laçon prros. et concrète les difllcuilés renconlrées par les poupons
 
(') 5. Sr néœssake, rail des suggestions pour PQurs\JIvro le jeu san5 i:-:s15!er pour que les poupons Bdoplenl œ)l(!$~cl
 
06.	 Permet aux poupons de p~endre des risques calcules, c'est·à·CH€ qw ne metteni p~ en cause jeur sécunto. ou IOUf santé 
07.	 Imite r.e que font les poupons pour s'intégrer à lellr jell 
08.	 J01.JC le r~ que les poupons lui proposenl dans leur jeU 
o 9.	 Suil les indices fournis par les poupons sur le r.ontertu du jeu OU la directio!1 à donner au Jeu 
o 10.	 Fournit lB malénel nèceSS.3ire pour onrichir et 50lJlenir I.e jeu. <;.(>!on la dirOClion Que les poupons lUI dorlnont 
..110 
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5lratégles pour 'avortser le développemenl du jeu:	 1 
(11. Oémontre son plaisir d'être avoc les poupoos au cours des jeux 1· 
n 2. Accorde une attenlion posilive à lous les poupons 
03.	 Fait preuve d'humour 
04.	 Reconnaît ou soufigne la. créativité des poupons dans leurs jeux 
o 5.	 Fait appel à l'Imaginaire des poupons 
06.	 Accorde suffisamment de temps à chacune des périodes de jeu pour que ce dernier puisse évoluer 
07.	 Foumille matériel nécessaire pour enrichIr Gt soutenir le ieu selon la direction quo le poupon lui donne 
o 8.	 Acceple de conserver de. éléments du jeu en place pour que le poupon puisse ies utiliser ou poursuivre le jeu 11 une péncde uilérieure 
09.	 Fait allusion â des événemenls survenus au cours du jeu dans les périodes utlérleures de la Journée avec les poupons de 12 mois ou plus ou Il n'y 
a pas de poupons de 12 mols ou plus dans le grOlipo observé 





n 1. Protonge une période de jeu Iorequ'eile décèlo dos signes d'intérét chelles poupons
 
02, Met lin à une ac1ivîlé ou à une pérlooe de jeu lorsqu'elle décèle des signe, de dosinléri\t ou d'ennui chelles poupons
 
03.	 Accepte que les poupons changent de jeu au cours d'une période de jeu 
04. Integre les suggeStlot18 des poupons pour apporler une varlanle é. une aclivilé qu'elle propose 
OS. Se déplace d'un poupon à un aulre pour soutenir chacun dans son ac1lvité 
[] 6. Modifie l'environnement pour répondre eux besoins des poupons au COlirs d'une période de jeu [1 
07.	 Accepte qU'un poupon tasse unO aulre activité que le resle du groupe 
08. Sùulient un poupon qui décide dïnlégrer le jeu d'un sous-groupe de poupon~ o.u COurs d'une periode de jeu
 
:J 9. Inv!le un poupon qui so d&sinléresse de l'ac1ivité en cours à choisir une nouvelle activito Srlns avoir à subir de temps d'atten!E'.
 
010.	 Accepte que ~es pouponsl ransportenl du matériel d'un coin du local iil'aurre '1 
o 11.	 No ti corrl1Jc lJ pas \a façon qu'ont les poupons de Jouer ou d'utiliser le rnal,énel
.dU- ..... _.._....	 1 
~~~~~~E.!'!!!!§!:~'!!le.'2tJ~~pon·..~ , ~ r .-!J!!Ji~n.~~f~ièëj:·J~~ii_~J!ôitk'"~ ~-~_.::-' -:.-----=--....~:~:-::~l 
!L'éducalri-ce :
 
!Cl ,. Décrit individuellement les explorations, les réaJis81i0M: et les réussites des poupons au cours des aClivilés
 
'1 Cl 2. Range à la vue des poupons' le maténel de jeu qui a été LJtil~sé au cours de la période ,je Jeu
 
o 3. AffIChe ou expose les réaballons des poupons
 
04.	 Decnlles ha.blIe-16s part~uliOm5, le procédé 0iJ le processus utilISés par 10 poupon (par exemple, ,~tu as réU'1$l à montei en rampaJlt .... ) pendant 
raclivilr't ou immèdialem<>nl après l'activité 
.LJ 5, Décrit les difficultés ou les p-robJèmes rencontrés par fe poupon et ses recherches de solution 
::16. Décnt les relations inlerpersonnell<t8 qui so 0001 dérouléos ou cours de la période de jeu i 
n 7.	 Mel an relief les ret.;ltions de ooopératlon, d'0ntrolde ov -d'emp-athlq entre les poupons immédlatemont lorsqu'aUes 5uNionnent Il 
06.	 Respecle le rythme, le refus de répondre ou les IlCsitalions dos pouponsl
..J8 c=====.._-_Jl~;'(i!\lilid~9,~titc'é .nl t:r~ (lî1 D ue.l'iI~'~- .~.~_._..~._..~.. ':"-<. ~< 
10i 1. L'éducl1lrice organise un lern~ de rangemont è la fin de chaque période de teu 
.a 2 L'éducatrice demande <:lUX poupons qui (Hl sont capables 00 ranger ou ello range ell(HnÔmO suns nlter.dre la fin da la poriode dOloU si !es jouets ct 
. les jeux enro-nbrent I.e plancher du local el qu'ils constttuen! un risque d'aceide:nl 
1,03. L'éducatrice eHeclue ~es tjohes de nettoyage au rur el A. mesure Qu'ollf)$ $()fll néCBSsaires 
1i.J 4. L'éducatrice invite los: poupons qui en scnt capabfes il ncnoyer lorsqu'ils sonl res.ponsables d'un dégât 
05.	 Ala domande des poupons, l'éducatrice ncçeptc de leur confier der, tâches de nettoyage ou de o'lngement qul1uj sont généralemont résCJvées et 
0110 fait preuve de tolérance pa; n-w,:)rt aux résultats oblcnus 1 
106, L'éducatrice bouge le mobilier ou l'o({\.Jlpemant pour agrandir l'e!ipnoe rie jeu ct!aqLle loIs que c'est nec6S..c;aÎre 
t 07. L'éducatrice bOuge le mobIlier ou l'Oquipoment pour r6ctuirn l'espace do- Jeu dwqlJe IOtg que c'est n6r.cs,aire 
" L'éducatrice fournit aux poupons le maton dont ils om besoin pOUl poursUivro leurs JOux (Oxomplaifo8 ti:u.nplèm(jJ1I~,ros pour des poupons qUl sc 1108. 
JOignent à lIne actlvné, malénel de natllre œl!areme pour slimulor elCJ 
CJ 9. Installe des poupons dans un autre endroit du local lorSQu'Ifs rJ~anqlJent Cf'espace Vital ou IOfsque des Jeux calmes 80nl déranges p.ar des Jeux 
1 bruyanls 
"'J	 10. Indique par UA ou plusieurs 9~naux visucts quo l'accès à une ou plu51curs nires de Jeux est permis cu inlcrdil (pICtogramme. déplacement d'une­

armolro, d'uno étagère ou d'une clOISon, etc,)
 
.. ./10 ..	 _ __t:
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o 1. L'hcrnlre do Iravail de l'éducalnr..e (pauses, heures dé repas) tiant compte do l'horaire des oclivilés de oa5c des poupons. C'Util-o.-<1ire qu'clio ost 
présenta il la poriooo do repas. d'ondormise,cmenl el soli à l'llCCOOù, soil au dOpdf1 du poupon 
Œ2. L'éducatrice mel tin à uno période de jeu en observanl i;.") baisse d1nlérèt dos poupons 
03. L'éducatrice effectue des changements il l'aménagemenl An prévision dos exploralions Qui inléressent les poupons 
(;14. L'éducalrioo effeclue 00s modiJl<:al\ons de l'horaire en fonction du passago OU poupon d'Une étape de développemenl il une aulre 
!li 5. L'éducahico magil pmmplementlorsque la sanlé, le bien-être oula securi"': du poupon sonl menacés 
ill6. t:éducatrice avenil le poupon des gesles qu'elle .'apprête il poser pour respoclo' snn integrile (l'avMrt avanl de le prendre, lui explique Qu'elle va 
rhobillc" elc.) 
cri 7. L'édUCD!r:co avertil les poupons des activités qui B'el) viennent 
"8. L'éduCoOllico accoplC do reporler le !otlr (fun poupon p.c:;ur permellm lJ ce demlN de poursulVro une neti....il0 ou pour mspecwr son rythmo (reporlü( 
800 tour pour I~ changemont de couche. relmdec l'heure du biberon. etc.) 
..18	 .. ._ ---' 
il:.g,·' ..:'i1'.!!!191r.i!1!'.-'!!!!!I!...!!..gi!iL<!!.I!!ml·~..'!~!.1IJ!:<l~@!>.!!!.t.!9:~_W"!!!":' :--;--~:·;-·~':"!2.~~_,--,2_~c..:~ l 
A· A évitar : ~..~nCQJ~~~~ 
Cl 1.	 tes poupon.~ n'nnl pas da nI. Les poupons onl régulièremonl dos msponsab>lilés il Rssumer dons 10 groupe 
responsabilités à aSSJmer dans 18 Û 2. I..r:s re,gpor.sabili!Gs ,.onliées aux poupons sonl I:HJaplées à leurs capaçl!l~s 
groupe n 3. Les responsabllités anrjouées aux flouDon~ oonlrlbuBnt A dilvelOPi~flr Ir.ur ~enllmp,nl dn lier1e 
02.	 L'aWlbulion de rcsponsabt:iles AUX n'1 Les poupocis p~uvenl choisir eux·mtÎ'f'Ylcs les rn:;p()n~nbililc5 qu'il!' veulent ;):15umcr 
poupons Sorl de récompense ou n 5. L'éducalrice li~nl compte des ~lpncilé& dos pourons POUf tJ'loluer 109 lik'hp.s QLJI lour sonl C(}f)ljflC~ 
da puniliOfl n 6 Si nè<~oire, l'èduC8lfico soulient tes pOullon.c; d::tn.~ la fp.illl::;;Hlnn d~s lf.lcho<;, GIIIIp.I)r SQIlI ç(lnlip.e~ 
n	 3. L'éducalrice oblige un poupon;) n 7. L',~dlJcalrtc(! ac,,orte ~vec c....lrnfl\tu'un ~our.mr) las$n un dcn;'il en ré~h~anllJne I:klï(~ 
réaliser lJr.e tache contrc son gro n B L,·O<111f...<1lricQ. l~liclle, rNne(d~. encol/f:lge Url p(ltlpon qUI té-;'lll~p uni;} lôdw 
,r.l 1(') 9. l'éduçol(jC~ acC<tplC que Ir pOllpon n~'olisC' il son rynlmn la UirJl~ qui lUI f~~;t conlie\) 
.L~. 
L'éducatrIce: L'éducatrIce: 
o 1. Fall preuve de favoriUsme nI, Démontre rapidl>menl alll< poupons Qu'olio esi attentivo et dir,ponible p<Jur ril»ondre il la silUalion
 
envers un poupon ou un 02. S'approche calmement des pOUpOflS an cause dans le conflU. ~o place à leur hauteur el elle les rÉlconlor1e au
 
groupe de poupoos au besoin
 
détriment d'Un auUe Cl 3_ S'ossure que la sécuritb ou l'Inlégrllé phy"iquO d6'6 p<Jupons on causa n'esl pas ",on8coo
 
o 2, Favorise certains pOlipons Cl 4, Établil un conillet physique, V01'OOI ou visuel apeJSllJ'1 avec chacun des poupons cn enu.o
 
sur la !lase de prélugez o ~. Décrij aux pOIJpon. 108 senlimenta de charun ou'elle décode
 
(sexl~loo, racistes, religieux, [) a. Décrfl oux poupons Cf) Qu'elle 0 vu comme élanlla cnuae Nu conflit
 
aWoe) t'J.,. Pose aux poupons das qU&91lorls f(mn6es pc>or leur permenm de ~»1flrtner ('}tl dl,,:lnner s.a v~fS.lon dos lult~
 
Cl 3, Impose des punitions pour Cl 8. S"llgère des solutlOilS en utilisanlla 100mo inlcrrogative pour perme"re aux poupons de choisir
 
résoudre un conlili o 9 S'assura QlJé la sollJüon choisie con'lienl à chacun dos poupons an C1lli9d
 
...13 o 1Q. Prend lomia lemps nÉlœssaire po", arrlvor il une SO:Ulion snUalaisanle
 
o 11. Adople des altitudes de calme, 00 lermelil el d'impartlalitil 
012. Oécritet modétiMle comportemool allendu des poupons 
o t 3, AOh COOlme modèlo poor lairA comprendre le compMemeol alleneu das poupons 
CJ 14. Soutient les poupons dans la mise en œUVre de3 solutions trouvées 
L- ____J-l;.~/l.1.. 
L'édu.ca1rice:	 1L'éducatrke : 
o 1. Résool eUo·môme les problèmes des 1n 1. DéG~;1 le ;:,roblèn"le du poupon sans porlor dt:' :ugelllenl 
pounons (par exemple. elle donne au i02. Laisse aux poupons le temps nécessaire pour réllOc!:ir iluX 50luhons qui leur cü/lviennent 
poupon le joUGI qui est loin de lui 103. Suggere plusieuf~ pistes de SO!lJ!IGn aux poupon~ qlJi ne peuvenl ôiabofcr <les sclutions par oux·mêm66 
piUlÔI que de le laisser ramper pour 04. Mime. pour le poopon. une solullol1 au problème 
le prendre lui-même) 1n 5, Décrilles liens de causa Ft ellal pour soutenir res poupons dans la découvor1e de sclutions 3déquatF:s
 
Cl 2, Ridiculise ou humilie le poupon qui a 106. Accepte Que les poupons expârimenlclll leurs p. ropres soluiions
 
un problème 07. Aespecl" la démarche d'essaVarreur dos poupons 
... /2	 08, Dfligc k1 poupon vers un autre- poupon qui a déjà réussi à surrnonter U'le ditficulté semblable 
09. Tient corn pie de la compréhension du monde Qu'a le pOupon 
._._..,'_ .. J:/;.~·_ Soutient les POUlX'"" dan~.la mise_~"Œuvra de leuls SOlul!OflS (rappelle, préVl<1n_l._e_lc_'_J .1 
Cl 1, Courtes 
02. Clalras 
03. Concrèles: degçrlptives plulôt qU'abstraites (.. Mels tes deux 'A$SeS sur la chaise" plulâl que" assl,;-.toi comme i1laui-) 
o 4. Posillves: qui décrivent lé comportement atlondu dèS poupons plulôl Que colui à proser/ne 
Cl 5. Peu nombrauses (oeux ou moins il la lois) 
o a. Rèvélanl des allenles rilalisles on fonction do l'âge el du développemenl des poupons 
7, Ajuslanlles exigonces des consignes il. l'âge des dm,roots poupons du groupe 
08. Dissocrantles consignes de particlpalion, de s~cur!té el de disciphne les unes de5 <llnTeS 
09. C<)f'lsigres IndIviduelles s'adressant a un poupon à la fms 
.../9 
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L'éducatrice:	 L'éducatrice établit les cOrlsigne.s nécessaIres pour as-surer: 
o	 1. Impo~e a.ux poupons des conlrainles "] 1 La sécumé dp-s poupoo~ (p~r e;w:emple. marcriN pll/Iôl que courir. ne pas onmpe: sur les 
inacceptables qui ne IIsnnent pas compte Ce meuble.s. garder la porte 18rm6e. ele.) 
leurs besoins ou de leurs r....'1pacités (srl-ence 1°2. Le hien-être des poupons (p6~ exempl~, garder un nl\fcau do brui! acceplab!ê) 
prolongé, inl&fdic!ion d.e bouger, Interdiction ,:J 3. Le respect des poupon!; les un!> envc~ Jas autres (par exemple, avoir d9"3 gestes doux) 
de toucher des obje~ attrayants à 12 portée 11. Le respect des pollpûn~ par les adultes (paf exomple. llmiler le nombro de '-'lsileUls) , 
1	 des en~anls, etc.) a S. Le respect des adu/les par les poupon~ (par exomplc, beso!n de réoucalflGe nA parler avec un 1 1n 2.	 N'intervient pes auprès d'lin poupon qUi . pAfenl)
 
n'applique pas les consigne-s de sécunté ou tOIS' Le respe<:1 du malllriei ..1de l'environnemenl (par oxemple. respecl des livres. dAS jouets, etc.)
 
dodisciphne du groupe S
~ . -' _ ...... .._ .. .....__.....
.../'2._..._. _ _ ... _........._ .........J
 
l'éduC3lrJce , 
01.	 Formula les consignes sous la forme alflrmallve (et nOn par des Questions) 
02. Énonce ou mppalle les consignes calmemenl
 
n3. Reformule los consignes sous la terme alfirmalive
 
04.	 Capte l'allention de plus d'un poupon à la fols lorsque c'est n&cessai", 
n 5.	 Mainlient l'attention de!> poupons auxquels olle s'adrosse 
o S.	 Démontre les consignes, agit comme modèle 
(17. Utilise des piclogramme-s ou des pho1os pOlir rappeler ('..er1atnes conslgnes dans le local
 
OB. Quostlonne, à roccasioo, les poupons pour s'assurer de leur compréhension de~ cons-l{}lle~
 
(19.	 Soullgno les ellor\9 des poopons qui appliQlIonlles consignes de discipline ~I d~ sucurilé 





il'éducatrlce : i l'éducatrice :
 
1n 1. Crie pourrappeler une consigne in 1. Fall preuve d'impartialité dans l'applicalion des consignes
 
!0 2. Démontre de l'impal!ence auprès ! 0 2. Fait preuve de conslance dans l'application dO' consignes .
 
d'un poupoo QUI larde à appliquer 03. Utilise un ton lie voix varié el approprio pour rappoler 10S consignas 
une consigne en posonl des gestes Cl 4, U1iIise une oxpression non vorbale cohérente avec 109 consignas Qu'elle écmot j 
inncceptables : brusquor un poupon, n 5. Fail preuvv do cohérence avec les aulres fiduçatrices qUI Inlerviennenl dans son groupe 1 
rhumlller, 10 punit n 6. Pariage lâ responsabllilé de l'applicolion des consignas liVe<: les poupons selon leurs eap~cltés ! 
o 3.	 Lnisge le poupon ou le groupe de 0 7. Répèto calmP.fTlontles mnsignes au boso,n :J' 
poupons se dêsorganîsér avant 08. f:ait prolJve de persévérance dans t'application dao consignes: ello va Îu~qu'au t>Q{11 pour oblonÎr un 
d1nlorvenir compMemonl acceptable
 
..13 .. .18 .._ ..__.._._..__ __ _. ._ _
 
r@:,;t:'~)ïjc.. ~ ..uutt\d'..\l.ôlr."'iiii:~~~. Uigto,jpidoji!!lJ!P.9l;D:ti:;;J, ! '"'' ;! ~"~,, ':"W'!;i!:"';" l':!:U') """.;&J' .'-"'•. , 
1 
l'éducatrice , 
01.	 Se place le plus souvent pour velr le plus grand nombre de poupons possible 
o 2. Év~e de tourner le dos aùx poupons (50 place dos au mur)
 
CI 3. Bouge dans le local d'un endroit il l'autre
 
C14. Change de posiVQn, de poslure ou de point de vue pour avoir la même polnl do vue quo les poupons
 
05.	 Balaie régùllèrementla local du regard pour s'assurer cfavoir une vue d'ensemble du amupe rie poupons 
o S.	 Est capable do voir el d'ontendre les poupons en lout temps, il moins qe'un aulre adutle responsable ne soft présent ou ne ln remptaœ 
a 7.	 Utilise des miroirs (de sécurilé ou autre) pour agrandir son champ de vision 
o 8.	 Amén~e le local pour avoir une bonne vue de t'ensemble du groupo de poupons 
.../8 
:3'~,' O·, .. iffill;.'@i.blNliltiâlliî9@iffi;;;W!Î\Il@!I:~~)J;qy~·\lR:@-mPiirtw!lO jifu(iih§ilii;f:;:;'"",;.:;;ij:\ ~ .1;:":":;;:.: ' ':;:;;;:;[::é:J~:' 
099. Ne s~p'pl!qu" pas si aucun POllpo_Q..~e manifeste de comportemen.t..d!r.._ng..~!'.!.~u cours de 1'0bSelVallon_...__. -j 
A - çomportemenl~ 1 !2..=..!&!!J.II:Q~emenlS à promouvoir . 
1 
l'éducatrice;	 Il'éduenlrlOO : 
Of.	 N'inlervienr pas auprès d'un poupon qui a un 0 1, Rappelle cafmementles comportements attondus
 
compor1emenl dérangeanl 0" 2. Exprtme calmement $9S besoins. ses limites ou ses sentiments face à un compor1ement
 
1 dérungeanl du poupon ou d'un groupe de poupons
 
iD 2. Emploie la punftlon ou le chal1toge comme 03. Ajusle ses aHenles parrapport au componemenl des poupons de laçon réalisle
 
t mode do conlrOfllation d'un poupon QUI Cl 4. Amène le poupon à prendlû cOnSt:1GnCC de son compor1emont dérangeant
 
n'applique pas les consignes 05. S'ê)ssure que le poupon Qui a un compor1emenl dérangeant l'éi:oute quand elle întClVienl
 
a 3. Rudoie ou violente un poupon pour arrêler aup/es de IUt
 
un geste Inacceptable 06. Intervienl de fa(,-'On noo verbalo pour calmer un poupon (gesle d·apa!semcnl, airât de geste,
 
.. ./3	 elc.) 
07.	 Fait preuve de COfls!anœ dans ses interventions pour faire cesser un compor1emen! dérangeant 




2: 1 unir ,,'SClutlonll. . 010 un com t1em d n our u'iI modlfM..on comporte_m 
LI 99: Ne mpUq.... as.1 Ducun enfanl ne manlfesle d~~omportementdérangeanl au co,!!! de l'obS<lrvalion
 
A - Comportements à évitAI' B - ..QQ!1'1~tomenls l\ oromouvoir :
 
L'éducatrice:	 L'éducatrice: 
o 1. Implante un système d'émulahon 0 1. Invllo le pClUnon il (ôparer lus 10rts causés
 
gagnanVperdant 02. Explique au pouPO!\ 10 comportcmflOl acceplshle qll'oll~ allond de /UI
11,02. Parle de laçon négalive d'un enfanl j Cl 3. Mot en placo de rnesuros concrètes qui peuvent aidor le poupon fi changer de comportemenl
Î Qui a un compol1ement derongeanl (réorgantSDflOf'r 00 l'airo do IOU. OJOUI ou retrai1 dô matériel. offre un objel pOUf c~noliscr le oe~tc. etc.lI à d'aulres personnes 11n 4. Agil comme modèJe pour oblenir le cOfTlpOflcmenl aCf;cptahlo de la pM du poupon 
l 
'1 n 5. noppel!e 011 POUporl les solLlHon~ choj~ics 00 les comporternOllls AtlenQllS 1I·œ n 6. Souligne lcs rèussîtes du poupon diln9 !;Il cémnrche pour modIfier te ç.on'l'Orll:"rnnul df.~rar.geétlll 
n 7. Souligna lout ?oulm COOlporlomanl jlO5M du poupon qw ~ un compCrlflfn(lIll <Jérnnqc~nl (tout 
cOf'nporlemoOl poo'lil nlllre flu~ 11) r..ompOflom"nl J) fi'lOljlficrJ 
:'l a	 Accep!~ QurJ e POUPOfl moorhp Gnn \-or:1ponr'mf'Ol p~r e:r~p(.'~ (f:1tI prOllVn dG lol~r()nr.f1 'o(';n flux flllor1r. 
oc \'()Illanl me.rr.e s':]II'oppllqwc plli· "t::Qn<;tgnC' il la lellf(' 111': le 1810(1(1(' pi\S tflejUmenl. cIe.) jl~.~ AMvaluo l'oll,r.,oi:Q do la 'ol,~'on ",'onu"." la modd,e e,; I,."n", __._ 
3.3 La communication 
:-~.-:":--'--' 
L'éducalrlce : L'éducalrlce : 
a 1. Bloque la COOlm unlcation en a 1. Se place il la hauteur du poupon et lui fait face 
jugeanL humiliant. ridieullsant ou a 2. Fah lace au poupon pour communiquer avec lui 
rabaiSsant un poupon a 3. Utilise son expression non verbale pour démontrer qu'elle ecoute 
a 2. fgno<e les demandes d'aide a 4. Maintienlllll contact visuel avec le POVPOfl qui ,'adr","O Il elle 
di,ecl.. ou indirectes (pleurs, o 5. Utili$G la rel()fmu!ation 
retrail, Inactivité, elc.) d'un poupon o 6. Vlili.e ia 'épelhion 
en détresse 07. Répond pt'omplemenl aux signaux verbaux ou non verbaux des pO:.Jpons 
08.	 Pase JXlu dA questions el. la ca.<; l!K::hoanl. pose des Queslioos lermées POUl permellfa au poupon cry 
répondre 
n 9. Anend que 16 poupon ait le (omp::; dont Il 0 besoin p..'1Ur exprimer sa pensée (paf des gestos ou dos 
mimiques) 
.. .19 
~.~• .2~,t:4illlèlltrlctVDIiU.nlltl.dll\rel!lppémenltl.u 1al!gaQ! 4.. ollIlnëlla	 .-..
Slfatégles pour stlmuter le d~eloPparl'lenl du langage des poupon. : 
L'éducatrice: 
o 1, Décril ce qu'elle fail aux poupons 
02. RépèlB les sons que les poupons lont
 
lJ 3. Décrit ce quo les pouponM tom, voiQf11 ou obSelvttnl
 
04. DécrÎtle. émotions qu'Blte PO'ÇQII dlelle poupon
 
a 5. Décri1 aV-Be des rnots ce Que Ip, poupon semble dire avec son COCpg
 
n 6. Nomme les cb)e!> pour lesquels les poupons manilesfant de l'jnlp.rlil
 
n'] UliJise des mots flQolœ
 
08. Mel raccent SU! des mols clés
 
a 9. Aine le geste à la parole
 
010. Ralentit son dèbn, c'esHi-diro rail des pauses entre res illoIS
 
aIl. UtlHse la rèpélilion (répèle'es mêmes mols pius d'une fcis)
 
a 12. Aménage lin ondrQit calme el conlMablc dan. le Ic"'al pou, lire des histOires
 
n 13. Raconto dos hisloirM
 
o 14. Réc~e des compllnes ou dBS poèmes aux poupons 
o 15. Chante en présence des poupons
..d.!L- . ,	 _ 
3,3..3. .. C. f1Wllii 'l~ rHI li '!.e!b~l!!~~.",.~'-=-:t..=.;;:..;:..:: 
Slral<!gle.s pour favonser l'expreselon verbele des poupon. : 
L'éduC1llrlœ: 
o 1.	 Demande (sans insisler) aux poupons de nomme' les pelsonne. (JU les obiels CCflflUS 
o 2.	 Perle avec chacun des poupons 
03.	 Loisso f\UX poupons 10 temps nécessaire povr qu'ils réagi5sent à ~C'S propos 
o 4.	 Invit~ les poupons â chanIer Ou à rrodonnor 
115.	 Répond aux ques,iOlls <iDs poupons mi>me Iolcqu'elles sont répefées plus'eurs lOIS 
6. Oemande aux poupons de partIciper avec elle par des gesles ou des sons 10!SQ:fel!D chante ou cécile: des comptines 
-:"1 7. Rèpond aux II'Hervenllom; <fun poupon llu l~OUIS d"ur.e hisloire ou <J'une chanson 
..fl 
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W·3 "'Jl'éd.Uë~.II~:.@cir!.~l'!~pre_i!TtiliJiQn v~billë:d~w>ô . rÙ.loQ.~l>!E()r.el!~k9t!slü~.!i!>J]acllll<l) -:-_ _ ,. •. [~tratégles pour favoriser l'expression non verbale des poupons ...=:..:._~~---
L'éducl.l:\rlce :
 
Cl1 Adopte une expres.""ol'\ non verbale cohérente avoc son message verbal
 1t:l2. Dé<:nl ct! Qu'eJl" comprend de l'expression nen v"rtJale des poupons
 
1o 3. Ampl~ie sa propre expression non vernale
 
o 4.	 Dên'l9/lde aux poupons de pointer du doig1 pour désigner ce qu'Ils dosireni 
05.	 Propose dés j<>ux d'imilation de g"$to, de cornportemenl ou d'expression 
06.	 Associe des go~$les ou des mimiques aux chansons. ou aux compUne-s 
07.	 RePloduil t'oxpression laciale du poUpon qui communique QVOC ello 
08.	 Ajuste soo comportement ou son expression an loncGon de la réaction du poupo"
.JJL _ 
.... .• , l', ~"': 
~--_.. ...-....,..~~--I
L'éducatrlce: 
o 1.	 Décode r;Wcacemenlles mossages Tournis par los pleurs des poupons 
o 2..	 DécoOO efficacement le5 messages fournis par I",~ expressions laciales des poupons 1 
03.	 Décode eflicacamont les messages roumis par Ms geste;s des POUPN)S 
04.	 Décode oNicacemeet les messages fourrJs pa, 100 aNltudé. des pouPàrlS 
05.	 Décode eflic-acement lea m0Stm.ges S()nores des poupons (gazouillis, son;; dIvers) 
05.	 Décode ell;eacemenl les messages vortlaux d'-s poupons (syllabes, mQls) 
07.	 Agit en laot qu'interprète POUf transmettre ~ messag€l d'lUl poupon à un autre 
na. Vérifie sa cornpréhensioo des rnes&08ges en utilisant le r(lllet, ,~ reformulatrcn, ia répél!Hon Ql) te QUOS!H;nnemml1
 
L·""·I8,, . . _
 
<~~r·'·{r;Eü= !P~~~:r-- "~b--n~ oit·F$~iareèw.a·ùï(·····--.·· ..~;-,··--·~~·~::--:r-r-:-~J· ...---r-~t" ..--<t---:-:- ..-~ ..'w~'71 ra-:ic~s d'un -r.ara~ii~:~nia~9aoo'a.Dô;OO"F-~p<>~ ... .o1LL-----L. ~- . - -'''1 
langage inapproprié:	 1 
L'éducatrice; L'éducatrice;	 i 
o 1. Parle en bébé (par 0 1. Démontre un souci d'employer des lermes jusles et appropriés 1 
exemple, uo kiki pour 02. Enricha le yOC",abulaira des poupons 00 leur proposr.H11 des Images Otl des objets COflcrets paur découvrir!o sens des : 
un biscull) nOuveàux mols 1 
o 2. Sacre 03.. Utilise généralemonl la prénom du poupon pour le déslgnor	 1 
.. }2 04, Utilise une syntaxe simple et correcto (utiliSE! la 21~ Jlersonno du n1urial pour pallor au groupe, etc.) 1 
OS, Ulflise un Ion de voix varié 1 
06.	 Uli1ise un Ion do voix approprié aux besoins el aux sHua~ons (ton fermo pour oémonlror son désaccord. Ion dynamique 1 
pour proposer une activi\6. ton ompathiquo face au poupon qui pleuro, ole.) ~' 
07. Parle d'ello,meme au "je»
 
CJ 8. Utilise des phrases courtes
 
'--__._. ._...__l~t Util~se des m~~.. ~~~is~o.ur~ ..I~~".'_.d".soblets PIUIÔI:".~~OOGI ". el~. ... _,. _ 
3;3,7;' ;6dücàffic!<!è.~'l"â",·"",,,_==.~=",r:lI",Qt=='~-!'.ffil-.!>ri __~J!o:Up()!ist' • ..2:..._....:~;:.'_'::~=~.çi-:;2.5.:.:/.'''7.7J::.rL,::c:::1 
A-- Ell!me:n1§..b éviter: i ê.:::.flQ[r1enls il promouvoir: , 
L'éducatrice:	 1L'éducalrlce ;
D 1,	 Interdit les Interactions entre les pouponG '101. Trouve plUSieurs occasions ou pretextes pour diriger les poupons les uns vers Jes Buires, lout au 
(par exemple. elle demande aux poupons 10o1g de la journée 
de garder Bîlence pour se c:oncenlrer sur 02 Soutient los interacllon~ nosltives enlro les poupons du groune (poupons qUI 001 du plalslr 
leur actlv.é, oe ne pas regarder ce que les 1 L'nsemb!e, qui nent, qUI partagent. etc.) 
autres fOnl, elc.) 103. Fait respecler les '( Irmiles terrl!oriale~ .. des poupons 
'12. Impose des compagnonnages non déSIrés l Cl 4. Inlervienl auprès des poupon!; pour qu'rIs dlmrnuenlle bruil lorsqu'Ii esl cxcessrl et qu'il nurl aux 
entre les poupons. loreo MUX poupons fi l mteracllons 
\ jouer orl-semblo mèmo s'ils nc 10 voulenl ; 05. Nornmo loS sonlimenls des poupons aux élu:res poupons 
pas, sép.are des amis, etc. j 0 6. A[,fr\ cornme modèle pour Illustrer ces geslHl;> ~çCeplab\efi 
; '17. Renforce posrtlVernent les gestes (j',]llecllOft ünlre !es püupon~ i 
,170_._____.	 __J1	 LJ7 
L'êducatrlce :
 




Cl 2. Accepte les senliments du poupon
 
Cl 3, Accepte les besoins du poupon
 
o 4. ToU~re los actas de menace rftuaJtsés des poupons
 
Cl 5, Réagi! aux demandes d'aide directe$ ou indlrecles (fun poupon (plours. 'elrad, ieactlvilé. etc.)
 
06. Prend le tomps de sou1enir lB poupon dans sa ret.-"horcha de soluhons: pour laire 'ace aux s€nHrnenls ou aux besoins qu'il éprouve
 
Cl 7. Utilise le reftet pour verbaliser tes senl1mcnts qu'cllo· perçoit chez le poupon
 
P 6, Aîde le poupon à se réorganiser lorsqu'il est envahI paJ l'(l,nolion
 
t19. SuggOte des pistC's de solulion au poupon SIl se monlfe disponible 0'-' s'il 10 df~rnando
 
010. Parte au poupon sur un ton Qui démootre son empathie
 
:J 11. Adopte une aUitude corporelle Qui dém(";{)tœ dA l'oUVOriUl'B et de ia dt$ponlblliU.l (ouvre les bras. sa plaGe à la halJteur du POUPO(I, elc.)
 
..,J1..~. __ _ _._ _.., _ _ __ _ .._ _._..__.__ .. __ _ ..
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GoomOllemenl à évilllL . 
L'éducatrice: 
01.	 L'édUCllUice exprime SeS 01. Expflme ses at1enlcs (par exemple. "J€I voudrais que..... ) 
besoins. ses limites OU SM ::J 2. EKprime calmement son (jésaccord ou sos hmilp,s {pRr el(erropf.e, " .Je ne youx pas que (Li mettes !cs mains 
senlimenls en dram3w:;anl dans ma flgure. " 
avec excès ou en culpabilisant 03. Exprime fermement son dé'hilcC',crd Oll ses lim!tp.5 
un poupon o 4, E~(ime ses besoins (par exemvle, " J'aurais besoin de calme r...e ma.lin ... a) 
.. .11	 05. [xpnmo ses sentiments (par exemplo, .e Jo suis lriste ce malin... n) 
o 6. Pane au ~ je >1 ou en lormulant d~ .. messages jG JO. pour exprimer ses besoins. ses at1(mtes ou ses lImltos 
07. Explique au poupon les laisons qui Juslifîont ses beSOlOS. sas sentiments, ses é)ltenles ou ses lil111105 (par 
a~emple, .....parce quo j'ai mal il la lé te .) 
a	 8. Ne dévoile pas de l'information Irop lolime ou déplacée (Inlormalron d'un niveau trop inlimf:, ou qui ne liefll pas 
comple de l'âge des pOUp0l1S) 
____.•..__. ._..1;.0.._18_.._ ..__ _.._ 
L'o!ducatrlce : L'éducatrice: 
o 1. Utilise do. qualtllcatils 01. A des contacts chalouroux avec les poupons 
blessants ou des é\lquellos 02. Ades gesles dou~ 
pour désigner les poupons 03. Accorde une anen.ion positlvo à chacun des poupons 
02.	 Démontre une aUilude 04. Utilise des gesles d'epoisamenl Io..que né<;essair. 
agressive 05. Réagit calmement
 
.. ./2 06. Démcmlre de "entrain et de la vivacité
 
07. Joue, s'amuse avec les poupons 
:"10. SourH ou ri! avec les poupons 
:"19. Fait prou.... €' de complicité avec los poupons 
010. Demontre sa dlsponlbililé DUX poupons do façon non verbale ct verbale 
,() 11. Fail preuve do patienco face aux dernandas do répél:lio."'l, DUX hesitolions ou BUX erreurs des poUpollS 
012. Répond aux questions des poupons de façon aUlhenl'cuc el sincère 
L. .__.._ .......•.__----'-.1~j,-,1-,,2 _
 
:ml"' .TOUl'.uino metnb/'$·dil.pflraOnnGl·.n p;éll/ltlCal!u groupildepoupon. -" pour de. ptrlodclo aUlros q.... l·ac~" oU' ...-Irfdi1à:jourriM:' ,. 
'.'.:.; ··;~Cmtnbüe-.iJ;à~~~_ ....:>_..... _..__....~.....-. ..._~ .....:... . ..._:..... _.-..:...~._.~ ..'-,._ .._.._*.._......_~._ ..__..__~__'" =-_:.._.. ---:-..:~~~--.C.~;..:. 
Cl 99. No s'applique pa. sI alJCun aUlr. m<>mbre du p<!r.onnel n'est en présence de. poupon. pour do. période. autres que "accuoll at la fin 
___~~J!'J.~r:.t"~ ._. .. - ----... --- ­
A - Comportements à évjl~ fi..- C9J:nl?Qrterrt~.ill§.)l.DLivi'éQier· 
Tout autre membre du personnel: Tout autre membre du persot,nel : 
o 1.	 Crie. sacre ou emploie un langage vulgaire .J t. A des contacts chateuret,j)( a'lP,C les poupons 
o 2. A des ÇJesles brUSQues ou agressifs envers ::12. ACtOfde une aUenlkJn positIVe aux poupcns
 
les poupons n 3. Souni ou ni avec les poujlOOS
 
LJ 3.	 EmplOie la punition, la menace ou le ., 4. Fait preuve de (''Ofl1phcité avec les poupons
 
chanlage comme mode de c<:>mrolll3lion 05. Joue, s'amuse avec les poupons
 
avec les poupons Cl 6. Enlre en cômmunicatiof1 avec les poupons en ulilisMI un IMgage i!t')proprié
 
Cl 4. N'intervient pas auprès d'un poupon qUi o 7. Propose une actiVIté sllmulanto aux poupons
 
erre ou lorsque k> groupe 30 dllsorganlsA Cl 8. POU'9uil raetiVlté en cours au mornenl de son 9((ivée a~ les poupons
 
05.	 Mat en dangor ta santé ou fa sécurité des W 9. Applique les cons!gne5 hab;tuel1cs du groupe
 
poupons n 10. Propose dos rcsponsabiHtos aux poupons
 
o 1L Interviont Ga façon démocratique pour rbgler un conflit 
.•.15 
012. Partk:ipc [lUX lâches conn-ex.O's pour soutenir réducalnce 
L- • . ~?_ , --.-.-.------------- ...J 
o 1.	 Échanges rle propos inlarmals à l'arrivée ou nu déparl des poupons 
02.	 Renconlre rndividuelle SILI!ulalre avec les paref')IS au moins une fOIS par année 
03.	 Rencontre indivkSuolle avec les parenlS au besoin 
04.	 Réunion avac tous les parenls de la pouponnière au moins une fois par année 
05.	 Communication école avec les parents ([ellre. journal de bord. pC!!l mol dans le casier. etc.) 
06.	 Participalion de membres de la famille du poupon à des sorties (cuclflotlo de pClfl'lInes. c:abarlA il sucre. elc.) ou à èes événements spécraux au
 
sorvice de garde (Iéle de Noël. lin d'annéo, elc.)
 
07.	 Invitation aux parents à. tlpporter du matériol. dos objets de ra maiSon, de ID: culture d'orlginn 
08.	 Partk:ipalKm de mernbtes de ln lamille du poupon il dûs acllVl!~ de la pouponniere 
109. {'...ommunication léléphoOiQuo onlre réducatrtce el los paronts 
i0.l~~' ~'~~~~:JCatl~~anS~e_du pou~ _ 
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01.	 Fonctionnement el ot\enlatton de l'éducalrice el du groupe dos poupons (pr~rammalion des activités, orlcnlalion des activiU~s, horaire d'une
 
Joumée Iype. besoins physiologiques des poupons du groupo d·àge. passage d'une élape do développemont à une aulre. elc)
 
cn.	 Programme 6ducatÎI (&rhénegemenl des lieux, Slructuratlon dos aclivités, inrerac!ions de l'é<.lucatrice 8'19C les poupon~. ctc.) du service do garda 
03. Anentas <.les parentS vls~à·vis <.le l'éducatrice
 
C14. Anentôs de l'~ducalrice vis-à·vis des pâfents
 
el5. Informellon sur le poupon (lempèramenJ. hab~ud8S. etc.)
 
06.	 Information SlJr 19. condilion du poupon (sanfé, repos, siosle, ole.) 
Cl7.	 Développement des poupons en général 
00.	 Habiludes de là lamille (habilud&s alimentaires ou do soins, valeurs éd"calrvos. rolalion parenl-poupon. rolnlion avec la Irairie. elc.l 
09.	 Roalhés lamiliales (silunUon de la lamille. 6vènomonls porliculioT'$ comme ln nalssanco d'li" nOuvel onfanl, 10 divorco dos peronls Ou ln mort d'un 
proelle, etc.)
 
Il 10. D~IIC\Jllo. 0<' habilelés pAnicul;oro. d'un poupon
 
'J!9 _ 
~il~~~~eo!!;l!!!fp~bO~ciW.li~l($ji;i'enfs>d; ii~olljfo'n:l!' Ifffl:u!tIÎ.'{i:nlrêvûe' _:~;;·:~~·":''')l:,. ";.=>j:;.'.",l;j ~~U~I~er aw parents I:~I~'~~:~~--!'~'~:~~~:::~~:~~:u~n-av~ 10 paren~~~~-L'"--'-----~l 
l'inlervenlion auprès du poupon (" Je demande 0 2. Décrij aux parenls le comportement du poupon QU; pose des dijficultés 
aux parents de réglor le problème a la maison "l 0 3. Détermine les causes possibles dos dillicultés du poupon avec les parcnl. (siluallon 
02.	 Fait porter aux parents Ioule la responsabilité des f!l"'lIiale, contexte du service de garde. lempèramenl du poupon, otc.)
 
dilflcullés du polJPQn (. C'es1la faule des 04. Elabore un plan d'intervenlion en collaborai ion avec les parenls (cohésIOn dans le.
 
parenlsl .) OU nie leur compélence (u Avoc des /ntervenllons. Intervenlloos Il la maison, au service de garde, elc.)
 
parenls comme ça, ya rien il espére~ .. ) 0 5. Evalue ies résunals des solullons mises en place avec les parenls (relour sur les
 
03.	 Afllrme quo les parenls ne veulonl jamais interventions ou le comportement du poupon, Olc.)
 
collaborer (.. Ce qui arrive il leur poupon ne les 06. A IOCOurs il des ressources (Internos Ou exlernes)
 
intér~se pas" ou .. Avac eux. ça donne jamais 07. Demande le consenlemenl d(>,~ paronls avanl de laire appel il de. resSources exlernes
 
rienl .) 1 .•.(7
 
Cl~. Est indillérenle il ce Que les parenls ou le
 
poupon vivenl (. Je m'en lousl "l l'
 
.. J4 
al. Avanll'inléqrallon. l'éducatrice pem10t la visite do la pouponnière par le oarent
 
IJ 2. Avanll'Inlégration. l'éducalrice penn el la visite de la pouponnière par le poupon
 
03. L'éducatrice renconlre les paronlS en dehors de la présence des pOlJPQns 
04. L'éducalrice romel des documenls aux parents 
05 l'éducatriCe SUfU]Ôre "'U oaronl de demeurer dans le local lors des promiers iours de fréQuentation 
06. L'éducalricO 6ugg'Oro OU)( parents de IaI3SUr le poupon poUl do cour1e8 p6tiodos lors des premiers Jours de rréquonl3tion 
L'éducatrice suooero nux paronts do reslar olvs lonntornm; dans 10 locallor6 dos Dremio/9 lOur~ cie Ir6auoniaHon
 g~ l.'6ducoIÔC(} prcPDre l'inlé~ralion du pouoon (6"n O(Qanisanl son ospaco, en choisissant vn piC10ÇlUlmma. otc.)
 
Cl 9. L'Oducalrioo propose aux poupons des aClivilés flxplonuoires (du matériel, do l'environnement. dal) routines. etc) lors dos pfAmlers Jours de
 
fréquentation ~010. L'6ducatrice apprand quolques mots de fa langue malemolle (aulre Que le français ou rt.lnolais) DOUr sécuriser le poupon donlla longue rnaternelle "'1 dilléronl" 011. L'éducalrice suggèro aux parenls d'apportOf ou service do ga.rde un ol)>el de trlJnsilion i1ppartenanl au poupon ou un objel apparlonanl aux parenls 012. L'éducatrice suggèro aux poronls d'apporter au service de gardf,llJnA ou des phOlos de sa famine .. .112 
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CA Échelles d'observation de la qualité éducative (version préscolaire) 
ÉCHELLE D'OBSERVATION DE LA QUALITÉ ÉDUCATIVE 
LE SERVICE DE GARDE PRÉSCOLAIRE 
Numéro d'ldenlificaUon du service de garde observé: _ ..__.__."__ 
Date: ._.__ 
Numéro d'identification de la personne qui observe: _ 
Événements particuliers survenus au cours de la iOurnée d'observation (relevés par l'observatrice ou expnmés par 
l'éducatrice) : • . 
HORAIRE DU SERVICE DE GARDE DE. heures minutes à heures ,mlnules 
HORAIRE DE: 
o L'ÉDUCATRICE PRINCIPALE ou 
o de la REMPLAÇANTE 
(a.m.) De __ h min à h min 
(p.m.) De _ ....... h _.'.__" min à . h min 
CONTEXTE GLOBAL DE LA JOURNÉE D'OBSERVATION; 
Horaire de l'observl.ltlon :
 
(a.m.) De__ h __ min /; h min
 
(p.m.) Oe__ h __ min à h min
 
CONDITIONS MÉTÉOROLOGIQUES DE LA JOURNÉE; 
A .. Qui perme"en! dos actrvrt~ extérieures: 
o EIl&Olelllé o De 20 à29"C 
o Nuageux o De 10/; 19'C 
o Variable o DoOà9'C
 
D Neige o 0..-1 à 9'-e
 





o 0 .. ·10 è -19'C 
c .. Qui ne perm ellool pas d'acUvit~ exlérleures : 




o Vents vlolents 
o .. 20 'C 01 moins 
Nombrq d'enfanls dans le groupe observé : .~,.-,;:-,..."..,..."..,..."..:::-:c
 
Nombre d'enfants dans la local d'apparteMnce du groupe ObServé: .
 
Nombre d'éducalrices att~rée8 au groupe observé (appartenance ou fusionné) : _
 
~ge de l'enlanll0 plue jeune préeent dans le groupe observé: an(S) mols
 




1.	 Structuration des lieux 
11 Les lieux eont aménagés ,~,fln_de tenir c~P!~ d~s besoins et des Inté~ts de tous
 
11~t. ..:r· , ''',-,li .. ': . . ,'.,"'1', -"""'- ~_"'" '.~. .,i't(-'l.,:..'.~.",~r.·
 
PréSOi1Cè de :	 Présooce de : 
o 1.	 Annoire sur roulan05 sans treln o 1. Couverture personnelle pour chaque antanl 
02.	 Barreaux des oscaJiers ou des rampes Intérieures 02. Couverture personnelle et drap rangés pour éviter la contaminalion (casier de i'entant,
 
non sécur~alre. (ospeco sumsent pour laisser elc.)
 
passer les entants ou leur tête, permettant à 03. OébarboullieUes en nombre wHisant pour lous les soins d'hygiéne (2 débarbouitle«es
 
renIant da palilWr en dassous ou da les pat enlent ou UIle por Ulilisalion) ou utilisation de débarboullle«os pnihumldiliéas
 
esca!ador, etc.) 04, Oèbart>ouillelles rangées pour évi1er la conlamlnatlon ou U1111.atlon de débarbOuilleIles
 
Cl 3. Cordon électrique non anroulé Il le poMe d.. préhumldlllées
 
enlanls o S. DOCoratJons sécurltelre. pour las enfanls (absenco d'arêto ou de morceau coupant,
 
D 4, COidon de rideau ou de sto<e à la portée des pouvant êtra avalé ou loxique)
 
enlants sana disposllll pour le rendre sécuritaire 06. DétllCteur de fumée ou gicleur silué dans le local d'apparlenanœ
 
(] 5. Escalier dongereux (ouvertura sans protecliOn, o 7, Lavabo ou lavabos propres
 
merches glissantes. etc.) Cl e. Us1e des numéros crU/gence afllchée prés du téléphono
 
06.	 Meuble léger ou InslBble qu'un enfant pell1 ra~e 09, Main courante é 1. hauteur des enfant. dans les escaliers
 
basculer 010. Mobilier ayant des surloco. lisses (sans échardes, clous ou vis pouvant cauS<lrd05
 
07.	 Objet ooupam, toxique ou dangereux Il la portée blessures)
 
des enfants Olt. Panes de cheise ou de table solides
 
08. Prise électrique non pmlégée o 12, Plan d'évacuation elllcM
 
a g, Sac de plaslJque Il la porloo des enlonl9 Cl 13, Plancher propre
 
o 10. Tiroir ou armoire crotenant du matériel dangareux Cl 14. Poube!lo ou poubelles munies d'un couvercle (sauf cor1l<lllle il papier)
 
SlIIlS fannatufO de sécurilé Cl 15. Prnt~colns poùr arrondir les win. d'un meuble ou meuhlos ayanl des coin. a<Toodls
 
o 11. ExllnCleur ~ Il l'élaga du I(>I;aJ Cl 16. Protbgo-dolgts sur le côté eX1érleur d.... portos du local
 
d'appartenance 017. Protège-doigts .ur le côlé intérieur doo portos du local
 
o 12. La ratio réglemonlairo n'ost pas respeclé pour o 16. Radiateur ou radiateurs recowert.
 
une pèriode aUIre Que l'accueil, los Jaux extérieurs 019, Téléphone ou Inten:om dans le local
 
ou la fin de Journée .. Jl0
 
.. .112 
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o 1.	 Les lieux sont bien aérés (fenêlre ouvrant aur l'eX1érlour, clrculallon d'air, air renouvelé, vonlîlaleur, elc.) 
02.	 Les lieux sont calme. (bruits modérés à l'Inlériaur provenanl d'appatalls éleclroménagere. du téléphone, de cris et de pleurs des enJanls. dc cris de 
l'éducatrice, radio Jouant continuellement ou bruits modérés provenanl de l'extérieur. elc.) 
03.	 Les lieux IlOnt en bon état (peinture non écamée, lenétres propres, olc,) 
04.	 Les lieux sont tempérés (tempéreture agréable: pes de variation de tempéralure, lempératuro dans la zona de conleri soit eutour de 20 'C, sauf 
pendant des période. de grosse chaleur, sans courant d'alr, ote.) 
05.	 Les lieux sent bien éclairés (possibilllé d'ajuster l'intensité de l'éclairage, lumière d'appo'll dans certaines parties du local, mc.) 
06.	 Les lieux sont dégagés (le mobilier el l'équipement n'occupent pas la majofilé de l'espace au aol,les enfanls onl assez d'espece pour Jouer pat terra, 
peu de risque de oollillion enlre IllS enfants ou evec le mobilier ou l'équipement. ledlité de c~culer entro les elres de Jeux, etc.) 
.../6 
~t_~IH:ti':r'l '	 ~,ut III	 ,- .. ", -- .' " ,.,.... 
A	 Ameublement et équl· B - Eopace pour réall..... des C - Local d'apP8t\llnance aménagé pour 0- Eapaca pour ae retirer dans 





de SOU8-<1roUDell _ 
Présence de : 
01. Armoire sur roulettes o 1. La cour extérieure peut être o 1. La local est divisé en aires pour 01, Il Ya au moins un endroit 
02. Armalre polyvalente ll1ilisée pour réaliser 60s permente plusieurs lypeS de jeux en peur permettre aux enfants 
03. Bacs de rangement activités de groupe ou des mêmelemps	 de se reUrer du groupe 
04. Cha/ses all1onomes de la rassemb{omonts 02. Les alfes Sonl bien délimitées par des 02. l'aire ou les alras pour se 
table OU du mur 02, Il Ya un endroit intérieur (salle ropèros physiques (mobilier, paravont, retirer servem unlquemenl 
OS, Chariol do rongement mull~onctionnelle) où IIls iignes au 001, modules. etc.) pour la délanle et jamais 
06, Mezzanine enfanla peuvent réaliser des 03. Les airas peuvanl êlre agrandios ou commo Hou do puni1lol"l 
07. Modu'" pour lm iter mobile aClivités de groupe ou des réduites facllemenl pour r.pondra aux 03. L'aire ou l.es aires pour se 
06.	 Module de psychomotrJ· ras1'Omblaments en dehore du besoins des enlents relirar aool conlOf1ablen
 
cité moblie local d'appartenance 04. Les aire. do )aux sont facilement 04. Il a.1 facile de VOir à
 
09-	 Panlors de jouets qui 03. Le local d'appertenance esl ôcœaslbles l'Inlérieur des endroits QUI 
s'empilent suffisamment grand pour 05. Les aires de Jeux ne bloquent pas le servent aux enlants pour se 
o 10. Paravent ou cloison permenre de réaliser des passage vers la sortie du local relirer 
mobile acUvltés de groupe en 06. Le matériel esi regroupé en cohérence 05. Il Ya une ou des consignas, 
o 11.Tables mobiles déplaçant le mobili91' avllC l'aire de fou x (les blocs dans l'alre une ou des photos ou un ou 
.. Jl1 04. L'espace ost aménagâ pour de oonstruction, 10 malMel d'arts des plclO\Jrammes pour
 
réoii.er de. aClivités de plastiques dans l'aire d'arts pla.<Uqueal assurer la tranquillilé des
 
groupe dans le Iocel 07. Los airas de jeux sonl équipées de enlanls qui S6 retirent
 
d'appartenanco .an~ avoir à mobilier, d'équlpement et de matériaux ".15
 
déplacer ie mobilier en quantité sullisanle
 
.. .14 06.	 Les air... de Jeux sonl équlp&es de 
mobllier, d'équipement el de matériaux 
stimulanls 
09,	 Les aires Oe )eux sonl suffisamment 
gran<les peur permettre à 3 en'anls 
et/ou plus d'y Jouer 
.. 19 
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.'Une même al... peut IIflrvlr à deux types d'llCtlvllé!l : cocher à chaque lo's. 
Présenc<l d'aIre :
 
a 1. De jeux symboliques
 
o 2. D'811s plastiques
 
a J- De con.trucllon ou da b""'"
 
04.	 De jeux da manipulation ou Ieux de lable 
05. De laClure
 
a 6. De jeux moteurs
 




09. De jeux d'esu
 
r.ll0. De jeux de sable
 





r.ll. Aire d'811s plastiques près d'un approvlsionnemenl d'eau
 
a 2., Aires de construction at de jeux symbollquae Il proximilé
 
a J- Aires de jeux de sable près d'un approvisionnement d'eau
 
o 4, Aires de leux d'eau près d'un approvisionnement d'eau
 
OS. Aire de Iectune près de rai... d'écoute de musique
 
as. Alre da Ieclure a récart des aJres d& circulation
 
07. Aire de Ieclure Ioln des Jeux symboliques
 
r.l8. Alre de lecture loin des jeux de construction
 




o 1.	 Ln ou les tablas pour jover ou manger sonl Il la hauleur des enlants 
02.	 Les chaises sonl è la houleur des enlants 
03. Il Ya des coussins. un lapis ou Un poul pour que les enfants s'inslallenl par lorre conforlablomenl 
a 4. Les enfants 0111 un endroil personnel pour meltre leurs elfels (couverture, objet de lransilion, verre. couches, elc.) à l'intérieur du local 
d'appartenanco 
a 5. Un endroit précis esl rèservé pour renger seulemenlles réalisations dos enfanls 
a 6. Los r~isalions elleo exploralions dee enlenls 8001 efflchées 
07.	 Ln décoralion reprend les Ihèmes adoptés ou niveau de développemenl des eorMls (Mlmaux, personnages connus, vie quolidienne, elc.) 
00.	 Ls décOfalion reflèle la via dos onlonltl (photos de. sOOles, dos oetivit6s dans le service do garde. p/1olos dos parenlS. de Is Iralrie. olc.) 
09. Le. élémenlS déeo<OIIi. sont dl.pasÔs pour quo len enfanls puissonlles velr 0ls6menl (à lour houteur, oIC.) 
n 10. La majorité de. ÔI6montu déooralils sont prolÔjJé. pour perm01tro flUX anfon'" d'y louener (pia.liIlÔs, OIC.) 
".!.~<L ._.._.. ._ __.__.. _ 
Prll&&n<:e de : 
o 1. Chaise berçante, causeuse ou fouleuil
 
a 2. Casier ou étagère pour les "'tele personnels de l'éducolnce rangé. d. façon sécuritaire (non accessibles eux enlanls. à l'abri du vol. elc.)
 
03.	 Chaise Il la lalIIe de l'é<lucatrlce ou chaisière 
04.	 Ceolre de r••sourc.s ou blbliolhèqve contenant des oulils de rélérence sur les services de garde ildueolifs ou sur le développemenl dos enfenl. 
(peut être Il l'extérieur du local d'appartonance) 
o S.	 Escabeau, matehepied securitaire ou rien n'esl rangé au-dessus de la haUleur des épaules 
o 6.	 Équipement (iuvabo, fable Il langer) Il la hauteur de l'éducalriœ 
07. Inslallation où l'éducatrice peut éorlre coolO11ablement dans le local (table ou complolr il sa hauteur, etc.) 
DB. Marchepied ou escali.r pour que les enrMls pulssonl aecé<ler il r6Quipemani Oüvabo, loble il Illngar, fonlalne, ele.) 
09. Obje1s lourd. rangés au dessous de la hauteur des épaules do l'ilducalrice 
a tO. Saile du personnel (aulre que le buroou de le geslionnaire) 
011. Tél<iphono disponible dans un lieu discret (peut êtra dans le Jocaj d'appartenancs) ou téléphona sans fil 




a 2.	 Ln malorité du malérlel esl il la portée des enlanls dans loutes les aires de jeux J 
o J.	 Ln malériel ast clessll16 pour lavoriser le JOu (par dimension du dévoloppomenl, il proximM dos alros de loux, por habllalè des onf.nts. olc.1 
04. La majorilé du matériel est langé dons des bacs access.blos aux enlanls
 
OS. llls lieux de rangoment sonl organisés pour que los enfanls puissenl cla.sifier. !rler el associer
 
/J 6. Las lieux de rangoment soniidenllllh par un moyen rompréheosible pour los enlanl9 (pictogramme. photo. spécimen d'obJel, elc.)
 
"7. Ln matériel est orgeIlisè pour olJggôror de. Jeux aux enlants (blocs empilés ou placés on cercle. poupée In'Ialléo dans une ChaiS. hauto, clc.)
 
..n __.... .._. .	 __ _ ... _ 
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Cl 1. Il Ya une rampe d'accès au service de garde pormertanll'accèB IIUX laul9Uils roulantB. BUX poussert&s. aux bOquil/os. otc. 
02. La cour extérieure comprend un ....nlier esphalté assez large pour un lauteuil roulant 
Cl 3. Les portes qui ouvrent vers l'extérteur oIrrent un dégagement su"isanl pour laisser passer un fauleuil roulant 
04. Il ya un ascenseur dans le &&fVÎœ de garde s'il est sur plus d'un 6\398 ou il existe une rampe en1re kls niveaux 
o S. Il Ya des barres de Boullen dans les corridors 
06. Il Ya des barres de BouUen dans la local 
07. 1/ Ya des barras de soullen dans la toI/elle
 
DA. La sol du local esl recouverl de lapis amovibles dans cedainas aires plus bruyantas ou la Bol ast racouvarl d'un rQvétemenl amorllssanl
 
09. Les pailes des chaises ou des tables sonl recouvertas da ball&S de lennis pour êtra moins bruyanlas lorsqu'allas sont déplacées
 
010. I.a Iisia des allergies das anfantB &st affichéa dans la local
 
o 11. Des mesures sonl prises pour protéger las enlants ayant des allergies (pholos, aménagemont des repas, èpipan accesslblo, elc.)
 
012. il Ya des ciseaux pour gauchar
 
Cl 13. Les pictogrammes sont contrastés (couleurs, texlures. elc.)
 
o 14. Il YB un espace ré!WNé pou' offrir dos Golns personnali8~s è. un enfan1 malade ou ayont besoin de s~n6 particuliers 
015. Il ya de l'équlpament, des louaIs ou dos uSlenslles tmnsro<més ou achelés. pour répondre aux besoins particuliers de certains enlants (chaise 
munia d'un soullen pour la téta, cuillèra avec gros mancha pour favoriser la prisa, Bssiel10 ou loux avec vantouse anlidèrapanle. etc.) 
.. ./15 
~~~~~~~~~"~·~~i11lli~iij~~ii~~~~'?!.".; \	 :d,;Oôl:,oWll'.Il!è';~ _~~~:-=-=-~~. 
B - MAtériel en q;;aniiiéSuiiiSOnie-- C - Matériel esl en ban étal 0 - Matériel <le dlflénlnlea 
-----1.~~~".;s'__;__=_:_---_1 
"€lément. non aécurltalnea : - Elémenl. à prÎviléglor : EtémontB li prlvlléglor : Elémenls Il privilégier: 
a 1. Malériel avec éclal qui peul blesser, 01. En nombre suNisant pour 10 01. Propre o 1. Malérlal de fablicalion
 
COUper, etc. nombre des enlanl5 du groupa 02. Bon étal (livres denl les commerciale
 
a 2. Malériel avec de petiles pièces qui sa 02. En pluslems exemplalraS pour ce pages ne sonl pas déchirées iJ 2. Malériel leit maison
 
délachent al qui peuvenl êlre avalaeB 1 qui esf da c~rlalns jouets ou coloriées, otc.) n 3. ObJats de la via couranle
 
a 3.	 Malérlel de laiile ne correspondant polyvalents ou populaires 03. Anrayen! (jeux aux couleurs grandeur réoilo (uslensiieB 
pas aux normes d'étouflamenl (voir l''J 3. Mah!H~1 rangé dans le local vivos, Qrnphlsme simple, de cuisine, brosses, 
gabarit) d'spp011ennnco pour on pormellto olc.) blgoudis,otc.) 
a 4.	 Matariel délétioré qui met en danger la rotation 04. Complel (~ ne menqu~ pas 04. Répliquos minlaMi,éos
 
les ""loMs (rembourmg<l pouvanl a 4. Matériel rangé il 1'.~lélieur du de pièces aux Ci3llse-lètes, (ustensiles do cuisine.
 
être avalé, oIC.) local d'appartenance pour en nux leux d'encastrement, les slllllenls, oUllls, elc.)
 
05. Matériel c<lntenanl.)n produi!loxlque p9lmeltre la rotallon (local do pollpées oniious "'urs o 5. Matériel de récupérallon
 
pouvant être avalé ou suCil réserve) membros, elc.) ...15
 
06.	 Malériel dangereux laissé Il rusa.ge a 5. Malèrial apporté de la malaon par 05. A&sls1anl (Iabrlqué li partir
 
des enfants 6ll1lS surveUiance lo~ onfanls da malértaux résilltanls, do
 
(ciseaux, col'dea Il denser, &te.) ...f5 bonna qualité, atc.
 
a 7. Ob)et, jeu ou maté,,'el déposé .. .15 
. pouvant tomoor sur les entMIsL!! . .__...__...._.	 __-1.._._..._ ....__.._ 
Of' !2t Le aV"1 8: ,Ul '" .,.' . ,.'"'' .• -.... ..~,"'~. ':;:.<;;1".;, 
A - MatéOellllYorlsant B. Matérlel IlIYorla.nl C - Matériel t~vortaanl 'q:- Mal~Iet tavortsanl E - Mâtérlet lavorlnnl . 
spécifiquement la spécijfquemenl '" epéclflquemenl'. opé<;lfiquemenlla .pé<;Nlquomonlla 
dimension dimension dimension socloaffectivo dimension crêa1lvlté 
.~!"."!."!s.... lntelloct.!!!!!! ...._.. •........ ..... langagière ·----,-,.'---d_._--
Présenoe de : Présence do : Présence de : Présence de : Pr.Bence e: 
o 1. Acœaaolras pou, poupées !Cl t. Alfiche a ,. Arg.IO 
a 2. Bec à sabl" Cl 2. Calendrlor 
Cl 1. Bac à eau Cl 1. Il<>Ue ~ surprise 
o 2.	 Acœssolres pour 88 (1 2. Album phOtos n 2. Cstal09ues ou revues 
dégul..r (chapeaux. sses à 1Cl 3. Appareil \Ï 3. Collo. nJbw. adhésif 
Cl 4. BAllons Il 4. Conlenants dé 
03. Balles 0 3. Cas••H~I<lS 
main, etc.) d'enreglslrement ou agrafeuse 
Cl S. Ballon ""utolr plaslique embonables 03. AccessoIres représenlnol n 4, J\ppaff~il pour n 4. CraIes 
Cl 6. Blocs (différentns laille.) 05. Horlogn des milieux dEJ vie écoUler 05. CrayOns 
Cl 01.	 Apparail photo (:001 ou rJ 5 Cassono.' "<Kilo. il 6. ÉIOO1ems calurels07. Il<>i:es de carton da tail!ns 106. Joux do dominos 
réplique) CO (cocones.louil/os.dHférênles ! Cl 7. Jeux d'enCéUitr(lrr.enf 
(l 5. Coussins ou pouls 0 G. Machine à écrire coquitlnges)
1Cl e. Gamions 1il e. Jeux de règles ou de 06. COtTV&l'tlfro Q\J parachute ou clavier 0 7. In~trumel1t8 de 
010.Cls68UX 09. Jouxdamanipuialion 07. Figurines (snlmau>. d'ordlnale"r musique 
Dl1.Cord. Il. doroer (Monsieur Palale, 
a 9. carceaux 80ciété 
pcrsonn3ges, ""nard, Sic.) a 7. Imagier 08. Imprimanle 
06. Mi,,"r à la hautnur des 0 e. Jouetz sonoros 09. Malériol rocycJii 
enfants peuvent poUSSO!, altacher. elc.) 
o 12.Gr09 véhicules quo les malérlel il IBC9I', ~ 
enlants 09. Leltres on 0 10. MorceBux de bols 
n9. Mobillor pou, Imller plaslique, en Cl 11. Papier (blanc, del~or ou enfourcher 0 10. Jeux do mamolra (maroonnalte, élabli, ole.) leulrine, en carton couleur, car1onné,Cl 13.Jouets po,ur l'eau Ou le 0 11. Lego, malériel de 
Cl la. MadèioS nèduils (fO!Tl1o, Cl 10, I.illtes Journal, elo.)sable (palle. seau, elc.) construcllon 
ga"'9'e,6tc..) 0 11, Mat1onnet16:l Cl 12. Pepier, certon pour o 14.MalMel à empiler 0 12. Malériel scientiffQue 
Cl 11. Maquillaoe ,012. Ordlnaleur <éallsallons cotlec1iveso 15.Maf/lrl"1 à enfil... Cl 13. Mat6riol à classifier ou 
Cl 12.0bjelS en peluche ou en 013. Photos affichoos a 13. Pilla à modelero 16.Petites aul09 à sérier 
tissu a 1-1. Tableau a 14. Pointura 
a IB.Saven à bullaB (cédérom, Inlemel, 
o i7.Rubans rythmiques 014. Matériellntormal1quo 
Cl 13.Poupées a 16. Téléphoné (réel Ou 015. Pincoaux. rampon 
014. Pousselte réplique) encreur, rouleaux, 
a 19.5tructura PSYchomOI] e1o.) Cl 15. VêtemantB de dégulsemenl .. ilS épongos, elc. 
glissoire, etc) Irallsvlder (enlonnolr, 
pour grimper (échelle, 015. Objal Il vider cl à 
.. .115 a 16. Tissu,lalno. ouala, 
nie.Cl 20.Tapls pour rouler ou Ia.sse à mesurer, etr..) 
.. 116ramper ./15 
021 Tunnal 
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mu . , 
Présence de ma14rlel il explorer en ce qui conœme les : 
01. Odeurs (pochette, crayons odorants, etc.)
 
02, Teldures (ooussins, tapis de diverses textures, oblets en peluche, lourrure, etc.)
 
03. Couleurs (papier cellophane de couleur, prisme, etc.)
 








01, Gesselte de musique du monda ou chansons en plusieurs langues (aulres que le français ou l'anglais)
 
02. Dégulsemenls de cullures dtver8B8 
03. Accessoires de cultures diverses (sacs, penlers, elc.) 
04. Uvres représentant doo r&alites familiales diverses 
OS. Uvres représentant des réalilés cullurelles diverses 
06. Uvres écrlls en langues ou en alphabels dlllérents 
07. Monnaie, limbres ou caries (postales, de Noél, etc.) provenant de peys différenls 
08. Photo ou affiche représentant positlvemem plusieurs réalllés familiales 
09, Photo ou affIChe représenlant positivement plusieurs réaJ~és cu"urolles 
010, Poupées r.présen1ant des ortglnes elhnlqua. diverses 
o 11. Poupées sexuées 
012. Ustensiles de curslne d'origines diverses 
.. /12 
2, La structuration et la variation des types d'activités 
2.1 La planIfication delllletivltéà bar l'éducalrlce 
;t t, .. 1 [jnm.:a1I6l1ua MIas'de ""'" (~ 
o	 Il n'y a pas de planlfica1lon. 0 La planHication esl m.lse par écril 0 La planfflcaUen esl mise par 0 La planlNcalion est mise par
 
OÙ par l'éducatrice écri! pm l'éducatrica pour una écrit par l'éducalriœ pour un.
 
La planiilCation ost e"octuoe par ET période n'o~cèdonl pa. une pénode n'excé<Janl pas une
 
une atme personne que L8 planification est rôdiglie pour semoine semalne
 
l'éducatrice plus d'une stlmalne à la lois ET
 
OU Elle esl alfichée OCUr les
 
\.8 planlilcelkYl n'nst pas mise par parents, If») autres rnembres du
 
écril personnel OU de la dimetlen ou
 
eUe esl ref'niso aux parents, 
. -1-	 . _._. .. __ __~~!-~~~;~;.~~~~~l 
; 
;'.'~ , 
o 1, Il ny ap.' de p10nfflcntien des activi\ês (passez il un aulre nem) 
Plll/lIffe&Uon de. aellVllés
 
02, La planinca1ion est révisée tous les jours ou toutes les semaines
 
03. Des changements sonl appOrlés Il la planification pour tenir compte des Imprévus dans l'horaire dus à "organisation du se,'.Iice de garde (dinet en 
retar<!, rempiaçallte en relm. ele.)
 
O~. Des changements sont appo<tés il la p1anillcation pour len~ compte des intérêts ponctuels des enfànts
 
cr S. Des changements sont apportée il la planification pour tenir compte d'événements imprévus
 
o ll. Des changem"ms sont apportée il la planillcalion pour tenir compte du lOOlpa 'lU'i1 fait 
07. Des changements sont apportés il la planilleation peur lenir compte de la pré""nce ou de l'absence de coMin. en/anlS Ou dU nombre d'enlanhl 
absents
 
cr 8. Des changements sont apportés il la planification peur lllnir oompie de rél..1do sanlé ou de l'humeur d... enfanls
 








o t. Il n'y a pas de plenfflcatlon des eClivllés (passez il un oU1re item) 
Re6sourCtls humalnee e1 matérlellee U1l1lsées
 
cr 2. Programme éducalll des CPE
 
[] 3. Revue, bulletin d'associatlon prolossionnelle
 
04. Livres pet'S(X,nels 




07, Blbliolhèque ou œnUe de documentation
 
[] 8. Banque d'activités
 
09, Echanges avec los parents
 
[] 1Q. Discussions avec das collègues
 





o 1. Il n'y a pas de planffleation des QCtlvnés (passez il un autre nem) 
Soure"" d'Inaptrollon pertinent....
 
Cl 2. Des ihèmos
 
Cl 3. Des événements Iraditloonals (Noël, Halloween, Fêla des mères, ele,)
 
Cl 4. Des événement3 saisonniers (automne. cueillene des pommes. etc.) ou lolemps qu'il fail
 
Cl 5. La connaissanc:e du développement des enfanls
 
Cl 6. Les Intérêls ou los besoins dos onfants
 
Cl 7. Les intérêts OU los pa.sions de l'éducatrÎce
 
Cl 8. Les forces ou les habilelés des enfanls
 
Cl 9, Le passage d'un enfant d'un slade de doveloppemont à un autre
 












Cl 1. Utilise un moment de la joumée où los enfants sont plus autonomes peur observe< ces dcm'ero 
02. Utilise Un rnomerH de la journée où les enfaols sont plus autonomes pour consigner ses observations sur ces derniers 
Cl 3, Ut'ise Un ou des moyens mnémotecl1niqull<l pour se rappel.r les fails observas daM le leu da l'action (bloc-noies à portée de la main, babillard, 
feuilles épinglées au mur dans différents <;Oins du local, pholographlas, objeta mis de e<\1é identlllés au nom de l'enfanl, ate,)
 
Cl 4. Se place dans le local pour voir la majorM.des enfants
 
Cl 6. Se placa il la haulBur des enfMts pour avoir le mlime polnl d'observation qu'eux
 
06, UtIlise des oums d'observation mélhodlques
 




.2 à· ••	 .or.tn 
Ellenole : 
Cl 1. Un événement Inhabrtuel qui survient
 
n2. Des interactions entre les onlants
 
Cl 3, Une aellvilé réalisée par l'enlant
 
(j 4, Une habileté nouvelle dévaJoppé& par rontant
 
Cl o. Un intérét nOLNeau ou récurrent de l'enlant
 
Cl 6, La fréquence ou la répétition de gestes ou d'aetlv~és par l'enfant
 
(1 7. LC:9 h&3llnHons de j'entant face à des si1uations nouvelles ou Inhabituelles 
Cl 8. Une diNlcuilé particulière renconlrée par l'enfal't
 
Cl 9. Deslntormations sur les activités de base (mang-er, dormir, boire el éliminer)
 
o 10, Des inlormatlons sur l'humeur de l'enlant 
L',,,-,J""0"- .__ _ _." .,, ,..,,."_, _ 
L'éducatriCe :
 
n 1, Transmet les données de ses observations aux paroo13
 
02, Détemnine uoo activité IJ enlreprendre avec un enfsn! ou un groupe d'onfanlS
 
03. Détermine une habileté ou un intcrêt Il soutenir chez un enfonl 
o 4. Cible une ou des transformations à apporter IJ l'atT'l'nagemenl 
05. Cholsl! du m"tMel à alouler ou à l'Jllrer
 
n 6, Détennlne les relations inlerpareonnelloo Il .oulenir
 
07 TraI1<lTT1etles données de seS ObOOrvations aux prolessionnols concornés
 
08: Discute dés lnl~rventlons à effec100( auprès d'un onfa.'1t ou d'un groupa d'ttnlanls avoc les autres membra~ du personnel qui intervlennenl auprès 
d'oUX 
.,.,.!!...,----_.__..__._.. --_......_--".....,,-_.._,,--- ­
o ,. La séquence des éléments de la jounléo est connue des enlMts ou elle leur est rappelée fréquemment pour qu'ils la connaissent 
n2, La séquellœ des élémenls de la journee est affIChée pour les parents at pour les autres membres du parsonnel 
(j 3. La séquence des élémonls de la journée est affichée sous ferme de pictogrammes, de dessins Ou de pnotos pour les enlanls 
04, La séquence des principaux éléments 00 la Journée estllexible : les heures de début et de lin des ditlérentes aclivllés peuvent etre modillées pour 
répondre Il un besoin des enfants
 
a 5. L'o<ganlsalion du service de garde soutienll'éducalclce qul apporte das changemenls à la longueur des activilés
 
06. Des marqueurs dIllemps sont ulilisés avec les enfants pour qu'ils puissent se repérer dans la journée (sablier, horloge, calendrier, etc,) 





Dans 10 séquence des adivll" de la lourné1>: 
D 1. Les l1euros de coUalion sorrt déterminées en tenanl comple des haures d'arrivée at de départ de la majorilé des enfants 
Cl 2. les heuros de coUalion ne sonl pas trop rapproché"" ni lrop é!clgnées des heures des repas 
a 3. L'heure du di""r ost détenninée en fonction du rythme biologique des entants 
D 4. La séquence des acllvités altemelos moments où "'" enfanls peuvenl bouger et les momenls plus calmes 
a 5. La séquence des acliy'té. démontra un équilibre entre le lem"" elloué au. activités "",,,,céos per l'enfanl et il collas qu'amorco 1'6ducatrico 
a 6. Le temps anoué Il chacune des périodos de la journée permet au. enlanlS do bien les vivre sans être bcusculés ni subir des ollentes qUI entrainenl 
\., comportement dérangeant chez les onlanls
 
Cl7. Le temps alloué aux]eux extérieurs varie selon les actMlés possibles en fooelion du temps qu'illaJl
 
Da. Le lemps alloué au v1slonnage d'émissions de télé. de mms ou de séquencoo Vidéo ast lIexible el ad.apté /lIa capacité d'allontiOll des enfanls
 







Formes de regroupement d'enfants ; 
(J 1, Groupe mixte (réparUlion sporadique des enlanls)
 
;] 2. Groupe. fusionnés (pour la majeure partie de la journée)
 
a 3. Groupe d'appartenance simple
 




'. '~~lit:- ,- Co	 1'~r~----!.I~W!<\jyit6.1l l'Mléri.ur; 




102. Activité proposée Il un sous-groupe d'oolenls Il l'inlérleur 02, Activité proposéo Il l'extérieur 
103. Activité proposée en et"lier en rotation à l'intérlour 03. Activllé proposée en atelier en rolatlon à l'e.lérleur 
04. Activité proposée en elalier au ch·olx il l'intérieur 04. Activité propeaéa en alellar au choix Il l'extérieur 
05, Jeu. libres Il l'Intérleur o 5. Jeux libr... Il l'extérieur 
1a 6, Ateliers fibres planifiés par los enfonts à l'inlOneur 06. Aleliers libres planlllés par los enlMts Il l'exlérleur 




""',,""'J7'---	 '-- _ 
~~~~~::E:;~:~jlo:::~1!tl~: ' ,:' .,r-''J,- •. ' .• ~....! ...........~..L~_.,. t\:_,~, !",:H::!.~li'!.:l1:;:,';{
 
o 1. Le nombre de périodes do leux libres est équ.libré par rapport au' autres types d'aclivltés (au mO/ns une période de jeulibro le maUn et l'après-mldQ 
Cl 2, Le temps alloué aux périodes de jeux libres esl suffisant pour pe:meltre aux enfants d'élaborer un projet et de développer leur jeu 
03 Au cours des jeU, libres. los enlanls peuvent uliliser loulle malénef qUI esl à leur porlée 
04 Les jouels, les jeux al l'éqUipement disponlblos au coun; des jeux tibres sonl vanés. c'est'à-dlre qu'"s pannetlent de développer une vanélé de 
dimensions chez renIant 
o 5. Toule. los aires d'ac\lvilOs sont accessibles aux enlnnls 
06. Lo. jouels, les jeux el l'équipement sonl en quenliré sumsanle pour répondre au. besoins hebrtuols Ilas enfants au cours de jeu. libres 
07. le nombre d'enlants peuvenl 58 regrouper pour jo,",r onsemble n'est pas limrté a prior, par l'éducatrice 
08. L.'éducatrice ajoute du nouveau malériel et do nouvelles expériances de leu. libres pour répondra au' besoins et aux Intérêts particuliers ou 
ponctuels des enfants du groupe
 
,-,.""J",'8,-__ . ... ._.... ... .
 
l::...~i'~-Aü~oijWà:i!@~.nà!mllle:lk!S ""'J:!!!I±- ""hQl­1 eu I~tl 
A - A évner ;	 B- ChOix slgnlllcalifs possibles 
n 1.	 l'éducalrlce Impose une octrvné b un enfant contre 01 L'enfant peut choiSIr ses compa.gnoos de JC:u parmi !es enfants de son groupe (sans
 
son gre rcslncllon do la part de l'éducatnœ)
 
02.	 L'éducatrice rmpos.e un ou des compagnoos de Jeu rJ 2 L'onlant doterm'no lUI même le déroulement de l'acllvJté (ctapes à sUivre) ou Il peut
 
à \,ln enlanl ou eUe refuse qu'un antanl joue avec un choisir porrni un évenlall de déroulements possîbles
 
awo enlant ou avec un groupe d'enlanls 03, L'enlanl peul ulillser 10 'Mlorie! à d'outras Iina quo colles pour lesqueiles Il esl
 
('J 3. L'éducatrice impDSO une seulo démarche norrnaJemant pr6vu
 
acœplabl6 pour réallsar une activité. 0 <1,. L'enfant détermine luj...mème les bl;,ts qu:il veut atteindre
 
.,.13 05. L'enfant détermina lui-même 1c:J règles du jeu ou les scénarios s'il y a lieu
 
06. La nmura des chal. que les enfanls doivent foire ost adéquate pm rnpport à Jours 
capacités 
[) 7. L'onfanl doil choisir parmi un nombre de possibil~és qui lienl compte des capacrtés el de 
l'expérience des ent,,"lS peur faire des choix 
1





.:., ... ....., ~ ;.. 
Les acllvltéa proPO""'" par l'éducatrice: 
a 1.	 Tiennent compte du stade de développement des enfants du groupe 




o a. Correspondent aux intérêls des enfanls 
" 4. Slimulenila cr631lvité des enlants 
05.	 Fonl appel Il l'Imaginaire des enfant. 
o 6.	 >avorlsent 10 d6veloppemont des capacilés Intolloctucll<l9 dos enfonts 
07. Correspondent oux besoins ponctuais OOS anlnnts (bouger, parlor, rolaxor, ole.) 
[a e. Intllgrent les suggestions d"" enfants 
.~---_.... -------_._----------------------, 
A - CarIIctériSli<Jue à éyller . 
tI f.	 L'lIclivhé est '",mée : une seule démarche 
est acceptée ou pennet de la réussir 
..JI 
l a\l11C les autres at à oommenler teulS expértences i _. -'-"O"'6.!...._I._.ac1i_.V_It_é_s_ti_m_U_Ie_Ie_d_év_e_lo_p_p_e_m_e_n_td_u_'_M_g_a__e_des en1_a_n_ts__a_r_ce__u'_a'_lo_'_e_s_ln_c_lIe_à_a_'_le_r_-,07.	 L'aclMlé est CJ(ganisée de façon à permetlre que l'allenlloo première de réducetrice soit disponible pour les enfants plulôt que pour le matériel .. J7 
~::::::::œ-:: ....""",._"..",-~ 'œ~"". ,,",,'. ,","" '''''''''''''1 
02.	 La préparallon du maténel n'entralne pas de lamps d'altente pour les enfants 
03. Si nécessaire. le looal est aménagé il l'avance ou la local est aménagé avec la partlclpallon des entants
 
a 4. Le matériel esl prevu en quantIté sulflsanta pour tous les enfonts du groupa
 








07. Le déroulemem do i'actlVtté prévoit une utilisation hygiénique du matériel (par axemple, una 1I0ta pour chacun des enlanls)
 
o e. Pour des activ~és plus sallssantos, l'équipemenl ou 10 local 051 aménagé de feçon à réduiro la plus possiblo 10 neltoynge subséquent
 
09. Pour des activllés plus salissantes, les vétoments dos enfants sont protégés ou los onlants ont des vélemonts prévus il cet offel
 
1o 10. L'emcnagcmont octroio il tous los onlante eulfisarnmenl d'espace pour ne pas se nuim ,
 
! .. 1)0 .
 
10 1. Il n'y a pas de période d'aleller.llbras ou d'atollers au choix (passnr à un autre Item)

i 
CarlletértBtlquee d... pérlode8 d'.lellera fibres ou d'lIt..llem au choix: 
02.	 Los enfants déterminent eux-mêmes leur projet ou lis choisissent leur atel"'r 
03. Les enlants peuvent mooffler leu( projel ou leur choix au cours de la périOde
 
a 4. Le nombre maximum d'entanls par 8lèlier ou par projet n'est pas déterminé il l'avMée
 
D 6. Les enlants peuvent choisir leurs compagntlM de Jeu au cours de la période

°6. les enfants peuvent "Msporte< la matériel d'un ooln du loœI il raulre, il la seute condition do le r8jlporter après utilisation
 
Cl 7.	 Le choix: d'atellers permet aux enlllOls d'avoir accés il des activités riche. el diversifiée. ou les enfants sont en etelie", libres !
106. Les enfanls onlla possibilité de faire un retour avec rad\Jito ou avac d'autres enfanb;, sur r.e qu'~s onl fa~ au ""Ours de lB période d'atelier 
f .. '/8 
2.4 L.. en 
o	 1. les ratios 0 1. 
éducatrice/entants 0 2. 
r6glomentalros ne 03. 
sont pas respeclés 0 4. 
'12.	 L'aUe.1110n première d 5. 
des éducatrices d6. 
n'e.1 pas dirigée 1d 7. 
vers les cnfMls 
... ./7; ~n a. 
09. 
...._. ~)f~ 
B - Carw<lédsljqu98 d'une ~_aullaywlse l'appranll~~ 
OLle matér1el utltlsé est varlé 
02,. Le malér1el utilisé se prêle à des usages muillples 
03.	 l.'ac1ivffé pennel la manipulatlon dlrecte ~u matér1el par les enlanle 
04.	 L'activité pennel à lous les enlants de réussir 
05.	 L'activité est ouverte: ele pennel aux enfants de faire dos choix slgnmcallfs et de la réaliser en 
déterminant eux-mémes les buts à atteindra et les étapes ou la démarche pour les allelndre 
g p q p 
_...__. ..._._. ,, ' "__ 
• Inf'allX Dnta ~	 .......=;>L.;"'-.__._
 
Les enf.nls des deux groupes d'appartenonce se voIenl oflrlr les mômos choix d'oclivlléa 
Les enlonlB des deux groupes d'appartenance 001 accès au même malériel au cours da ces périodes 
Les éducalrice9 integrent los suggestions dos ""Ianls pour vs"", les '3!:livités proposée.s 
tes activit6s proposées COII6'P<>I1dent aux intérêts ou aux habiletés d'Js Mlonls 
Le matériel all'équlpemont li la dlsposlUon dos entanls sonl en quantilé suflisanto 
Le matériel al fequlpement sool adôquals au regard de l'age das enfanls 
Le nombre d'enlsnls réunis ne OIJp...... pas 20 pour les enfants de 4 an" et plu. ou 1epour las ,,"'snL' de moins do 
4 ans 
Le. lieux sonl sulflsammaru vasles pour accueillir 10 nombm d~ personne. présonles 
La durée dos groupes lumelt'ls esl flexible et elle 11001 compte de l'k1lérêl el des basolns des enfants 
~ éd~trlc~..~:~r: fin ;;,u j~lT1elage ~~'lUe les besoins Ou les Intérêts des "nlanls le demandent 
143 
la 0 
01.	 Les membres du pelSOl'ln&lptésents onl 01. Les mombre. du pe,sonnel présents $6 lIOU1lennent dans loul1llnlslVilnUoM euJ>l'Ù'l des enfMts 
des COIW6r1ll\Uon$ privées qui nuisent à Cl 2. le6 membres du perllOMsl présents paneganllel; responsabilités équllanlement entra aux 
I&ur disponibilité auprès des onfants 03. Les membres du personnel presents communlquenl entre eux au sujel du détou!eMef\l des 
D 2. Los mcmb,... du pereonnel é<:htlflglllll de &CIivitéa du rassemblement ou <les groupeslumelés 
l'informellon qui na respecte pas les iJ 4. P&nrlanlles actMtQs en groupe. jumelé. ou en groupes luslonnés, IIM conversalion. do. 
règres do contidentialito ou d'olhlqU6 éducalricoo rospeC1enl Jo. régies d'élhiqun lace aux paronls 
03.	 Les membros du palllOllneilonl montre 06. Pendent los activités en groupes lurneil>. ou on groupas fusionnés, les conversetions dos 
de rela(ioos ler.duas ou agressives éduealr1cea respeclanllo. rà91es d'élhique face aux anfants 
04.	 Les membres du P8f",.onnol émeMnl des 06. Pondanllos activités en groupes Jumele:;, ou en groupes fumonnés, les conversalKlnS dos 
jUlJements dosobllgaentll sur les pnrenliJ éducatrices respectamle6 règlee d'éthlque face aux autres membres du porooonei du service de 
ou sur les enfants g3rdtl 
.~	 O~ Pendant los aetîvlt6.s en groupos j1Jm6~lts ou en groupes fusIonnés, los mombres du personnol onl 
des InlOlventions conetentes les uns avec les 9ul'os 
oa. PondanllllS ectivltéil en groupes jumelés ou en groupes lusionnés. los momlJros du personnel 
donnC!lt roxemplo 00 reialions interpersonnelles ha.rmon\eusos 
___. "__"._,,. ",18"-- _ 
~~~~~~~:~PP!!g~!.: s'Il n'y,~.àll=~ ~~i~~~~:,~ii!!!fffi9li!iln~B!.6!\l~!!i~ffli!i[iÏ~~~~~:.:ci:rt-~1 
.':J éviW : I.\.P!!yjJ!!ll'f;ll : 
n ,.	 Les railos édueatricolenlanls Dt. Les éducalrlces proposel1l des aeilvilés ouvertes ou des jeux libres
 
réglomentaires ne sont pas raspectés Cl2. Los éducatrices Inlègrenlles suggaS1ions des enlants POl)( varier les /l(.1lvltés proposées
 
02.	 L'allenllOf1 des éducatrices n'est pas Cl3. Les ectlvi\és proposées oonespondent 9UX Intéléts ou aux habllatns das enfants 
dirigée vers tes enfants 04. Le matérlelall'équlpemant à la disposlUoo des anfants sonl an quanmé suNlsante
 
.. /2 05. Le metérlel el réqulpernant sont adéquats ou regard de l'o.ge dos anfanlS
 
06.	 Le nombre d'enfants rassemblés dans un local ne dépasse pas 25 à "intérieur 
07.	 Les lieux sont sulflsammem 'IllSies pour accueillir le nombre de personnes présentes 
08.	 La durée des rassemblements lienl comple do l'intérét et des bœofns des onfanfs 
09.	 Le. é<luceltlœs metlentli" Ilu rassemblemenllor.qua la. besoins ou les intérêls des enfants t. 
demandent 
____... .... ""dfl..._.__.._.	 _ 
1li:,J!l0l'l)t. miîi6îIR!!~c!*1t41l!!~t~2.'l.1~.i1l.!t.jll~iili;iiïiBBiifiÎ'1'!l !!! d8"lii§f~.J1.~f!!!l!2'hGL/i,;"::t'.:.Lj!Lr. 'H' 
.'pe9, Ne s'appllgue pas s'II n'y 8 aucune érl~c!:!,,~l!.J.:8.~~..I>.!!'!!~rrt ••--••••••-.--------1m 
A - AnI~ld~.à 4\vltor : B - Anitudes il promouvolr : ~ 
110 1.	 Le. membres du fl'1f1lonnaJ présents ont (j 1. Les membres du personnel prilsenlS se soulloMonl dans laurs InlcrvsnUons auprlls des enlant6 
des conversations privées qui nuisant à 02. Les membres du peroonnel prtlsonls partagonl Jos rospoo.a!>II~és équitablemenl enlra au, I, klur dlsponlPllité auprés das enfants 03. Las membms du petsonn(j! présents communiquent entre eux au sujol du déroulemenl das 
102.	 Les mombree du personnel échangent da aclivrtés du mssemblemenl 
l'Information qui ne respecte pas les 04. Pendant les rass~",b!Gm9nts. los conversaTions des mombr99 du personnel présonls respectanl 
ràg/(jS da conlidoolialité ou d'éthlqua les règles d'éthlque face- aux parents 
03.	 L.es membre. du personnol émollonl dos n 5. Pendant les rassemblements, les convarsations des membres du pe,"onnol pr""ont. mspectenl
 
IUgemenls désobligoa.nL~ sur les parents les règles d'éthiqua faea au, enfants
 
ou sut les anlants n 6, Pefldantles: rassemblGf1)ents. los convorsrJ!ions dos membres du p()rsonnel présents raspcclenl
 
.. .13	 les règlos d'lIthique lace aux aulres membres du personnol du servico da gArde 
01.	 Pendanlles rassombJomenls. les membres du porsonnel préssnls on: des interventions 
cohôrentes las uns avec les autres 
08.	 Pendanlle6 rassomplemenl9. ~s membres du personnol prl3sents donnent l'exemple de reloUons 
Îi'fterpersonnelles harmoniouses
,:18 ..... _ 
3, L'Interaction de l'éducatrice avec les enfants 
3.1 La valorlsaUon du eu 
:U1".dL''..il..!!~!jje...11_ _~. ~l'd" enf~",,'-"'='-._~ 
L'éducalrlce : 
o 1. Raspecle lal.hèma de Jau élobli par les entanls
 
Cl 2. Respecla le niveau· de camplaxUé ~u jeu él301i par Ill. enlants
 
o 3.	 Respecto J'objal ~e jeu dèl.rmlno pat los enfanls 
o 4.	 Aospoc\o 165 choix do matériel alfoctués par la. anfants 
05.	 Aaspectalas choix dos enlanls quant il lour compagnon da i"" 
08.	 Enlr. dans 10 jeu lorsqu'elle porÇ<>lflXle inv"olion ou une ouvonuro de la part 000 anlents 
07.	 OIJSOIVll el écouta les enlants avant d'enlrer dans leur jeu 
08.	 ObselVll 01 OCoute 1&9 entants pondanl sa p3rJlcipatiO<I au leu 
09. Laisse les enfiltllS se concentrer sur leurs joux
 
"!110. Acceplc quo les. enlanls ullllgent 10 mOlériol oll'6quipemenl deleçcn nO{) usuoJfo
 
Cl 1,. Accepte quo les anrams déplacenl du mobilier ou du matérlal
 
l21~ ~ tient ill'écartdu JeUI~présenc.ou.a perticipaIiO'.lr:~.:I~'en~ovar10.:. .
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. L'éducatrlco :
 
n 1. Met en œuvre Ie$ suggoslions des enlanl5 pour fulle évoluer le jou
 
02. Invite les enfants il paner de co qu'ils fonl al dos projats qu'~s imaginAnt
 
a 3. Permel aux enfanlS de prendre des risquos calculés, c'est·à-dire QuI ne rneltel1l pas an cause feur sécurilé
 
(J 4. Incile les enfanlS il innover et A tltSler 'OUI' Idéo.
 
05. Commenlo de façon prêcl<o al concrÔla las r6ussilos des enlanls 
o 6. Décrit do la900 précisa el concrolo les difficultés renconlrtlos par los anfanls 
o 7. Si nécossoire. fail des suggeatlans pour poursuivre la lou, sans insisler pour quo Jes enlonls adaptent celles··ci 
00. Imite co quo lonl les enfanls pour s'inléllrer il lour jou 
o 9. Joue Je r()Ie que les enfants lui proposent dans leurs jeux 
o 10. Demande aux anlants de décrire les· régies. des laux qu'ils inventent 
o 11. Suit les indices fournis par les enfants sur la contenu du Jeu ou la dlrOC1ion il donner eu Jeu 




1 ',. 1 éI 'llIlol 10 lcol'''' lldù
 
Slratégles pour créer un ëllmat prOpice il ('6vQlu1lan du jeu:
 
L'éducatrice: 
CI 1. Démonlre son plaisir d'élra avec les enfants au oours d..s Jaux 
CI 2. Fail preuve d'humour 
Cl 3. R<lConnaJI ou a",~ig"" la créallvilé des anlanla dans IS!1f> jeux 
Cl 4. Fait "1lllei à i'bolBgirtaire deS enfants 
Cl 5. Accclrde U(lo 0110011011 posJtl"o il ctlacun des eniaIlIS 
Cl 6. A<:eorde sufflsammenl de tomps il chacune des périodes de jeu pour quo ce dernier puisse évoiuer 01 SIl comploxifier 
Cl 7. ACC<lp16 da oonsorV6r des éléments du jeu cn place pour las ullllser ou IX>oJrauivre 10 jeu à urAl péJlOdO ultéMure 
Cl 8. Prend an noie des obscIVatlons sur 10 Jeu des enfante 
l' 9. Fait allusion il deS évén..monls SUIV""US AU rour. du)eu dons des pérlO<los ullérieures d., la loumée 
010. Offm un contact phy.iQoo chaleur",JX, ré'Xll1fonanl ou sllmuianl 
.. . _J~_Lt
L'éducatrice: 
02. Organisa de. jeux ou des acllvilés pour planifier ou pour choisir son atelier 
o 3. Organlae le moment de plonlllcation ou de choix d'aloller en formont dos sous·group.., das dyadas ou on clrculonl pour qua les onlsnls choisi....nl 
ou plDnlfiontlndivlducltomenf 
o 4. Limfto le lemps d'attonle des anfants lora des momenls de planllicallon ou de choix d'alellers 
o 5. S'essure que los ..nfonls saisissenl la nature des aclMlés Qui sonl proposées dono chacun des ateliers au choix ou tes enlants sonl en atollers 
Cl 6. Permet aux enfants da planifier ou da choiSir de façon verbale ou non verbale (en poinlant du doigl, en alianl chercher un objel, en se dirigeant vers 
un coin ou un atell..r) 
o 7. Accepte que certains enfanls élaborent une planification simple et d'autres, une planification plus détaillée 
o B. Invhe les etlfan19 à planlfiar ou à choisir dans des liaux qui favorisant les conlaclS 
o 9. S'assure que les entants p<>uvenl voir le matérial disponible pandanl ou avenl qu'ils planifienl ou qu'i1s choislas",,' 
o 10. Soulien' les enfants dens leur plannicalion ou dans leur choix en leur posanl des questions ouvertes, en dllcrivant IdS choix possibles, en 
reformulant las idées das anlonls, etc 
o 11. Prend 'elemps néœssaire pour que chaqua enfanl puisse préciser san choix ou son proje1 d'alelier 
Cl 12. Cré.. un climal détendu au cau", da la période do chotx d'ateller ou de planification d'alellor 
Cl 13. Aespocle le JYlhme alles hésilolions de. enfanls (par axemple, ollre Il un onfant de pas...r son tour, prnnd lelamps nécessaire pour qu'un ..nfenl 
clarifie son projet. pose des questions Sur un aleller, elc.) 
.. J13 
L'éducatrice: 
o 1. Accepte que les enfants choislssen' leu", \/Olsins ou leurs oomp<>gnons de jeu 
02. Inlègre ies sUl)gesllons des anfanls pour apportar u"" variGOla à une ac1ivit6 qu'alie propo.'lO 
03. Se dôplace (j'un enfant à un autre pour sout.onlr chacun dans SOfI actiVité 
04. Modlho I"onvironnament pour roponoro aux besoin9 des enfants 8U cours d'une activi1~ 
o 6. Organls.Q uno nOU\lolte activité imprévue à ta demande des ê'\tenls 
n 6. A.coopte qtiun entant entreprenna une olJ1ra ecliv!'." que le r<>sle du groupe 
07. Pralonge un<> activlié Ion;qu'elle décéle des signes d'inlorél chez les anfants 
08. Sewllent un enfanl il rtlcart, qui dac.do d'intégrar le group<> au cours d'une activité 
09. Met lin il une activité lors<;u'a'l<> dacèle des signes de dûsinlérôl ou d'ennui choz les enfanls 





o 1.	 Dècrille.s maU13ations des antanla 
o 2.	 D6crllles habiletés partl<:ullères qlJJ sonllJllllsées par le. enlants 
o 3.	 Oue.lionne ou dOcri! le procédé ou le prOCèS~1J. \Jtilisé pllr le9 anfanla 
04. Ouo,lIonno ou décrilloo relalioos intorpersonnelles quise défOtilenl au COVIS da l'action 
OS. Mat en relief 10. relation. de coopéralion enl'" I;)s enllll'" 
06.	 Rospecte los enlanl& qui 800\ concentré;; SUf leure lèches 
07.	 Rospocte 10 rythme el los MsitatiOl'ls des enftlnls qui dile"venl ce qu'lls fonl 
o a	 ÉCOUle eltooliVenlentla~ onlants qui rUOO1'lIcm 00 qu'ils tonl 
o g.	 Souligno les ellortll, les rOussites, 1@5 dillicullês ronCOl'JltWs sans portor de jugomonl 





". ~;.	 , 
~._'-'-r~;.e~~.llquesd~~r~IeXIO~~~!:~~~..~~:;~:'~pa~::-ê~n~~tll!.~-:~·~· 
\ L'éducatrice: 
o 1.	 Utilise de. moyens pour meltre en valeur les réalisalions des anlants (exposillon, démonstralion davanlla groupo, rélnv6Slissameni dans d'mllros 
activllés, prtw da photos, etc,)
 
02, Choisil un endroil cajOle el conforlable pour maliser une activilé de réllexion ou un relour
 
03.	 Regroope certains enfants pour qu'Ils réalisent une actlvllé de réflexion ensemble, sans le soutien dlrecl de l'adulte 
04.	 Utilise des Jeux et des actlllltés stimulantes pour amener les enlanls à premite conscience de leurs nlallsallons 
o &:	 Limite le lomps d'allante 00s anlanls 'lIJ ccurs de celle pMode 
06.	 Cule un cllmal dtltendu 
07. Respecte la rythme et ies h6sllelions des ,mtanls on no les boosculonl pas, on leur ortrnnlla poselbmlé de pa.sor leur tour, etc.
 
n 8. Anime le période de réllexlon ou la relour, pour permettre aux anfanls d'éprouver un soolimonl de snlislaotlen ou do lierté
 





fa t.· 1;;'6d n ......	 Y....- •.1NI I;~". 1..'t\<Jucalriœ o<ganlse:'lemps d. rangement ilia Un de cJ,e::érIOde de Jeu 
02.	 L'éducalrlce demande aux .nfMIs <le ranf*r sans ahendre la. lin de la période de Jou, si les louo'" allas Jaux ""combrenl le plancher du looal st 
qu'il. constltuem un risque d'aCCidenl
 
Cl 3. L'éducalrice efloctue les lâches de nettoyaga au lur el à mesure qu'elles sonl nécassaires
 
tJ 4. L't\<Jucatrice Invite les entanlS b P<Jrücipar au nenoyage lorsqu'ils SJ)nl respoosablos d'un dilgèt
 
rJ 5. À la demande doo enlanls. 1't\<Jucalrlce accepta de laur conller des tâches de nettoyage ou de ran~omenl qUI lui sonl généralemenl r"'saNées el
 
0110 fait preuve de lolérance par rappor1 aux résultais obtenus
 
il 6. l'éducatrice. bouge le moblher pour agrandi, j'espace de teU selon les besoin3 dos ontalllS
 
Cl 1 L'éducatrice oouge 10 mobilier pour rédUira l'espaco de JOU dos enlanls qUi 0n onl besoin
 
n 8. L'éliuculrico fOlnnit aux onfnnls le maloriol oonl Ils onl bosoin POUf poursUlvrO IclJr5 JOUX (Ok:omplalros supplOmanlnlrOG pour des 0("fJnl~ qui sn
 
joIgnent è uno açtlVlto, matario: do na!urc dHI6H~nto pour slirnu!4Jr. ott; ) 
,09. Installe 008 &nlanl& dans un autre endroit du local1orsqu'il3 marquant d'e~pllce yilal ()J IOf9QUO des Jau.l( valmes sont dérangés ~ar oes Jeux 
bruyants 
o 10. Indique par des signaux VISuelS que race"s li OOrlalrHls aires Q6 jeux esl pennis ou jnlerdil (plclogren'm6. déplll.Cernenl d'une armolr., d'uno 
1 élagora ou d'un. cloisoo, atc.) 
1.. ./10 .	 _ 
3,2 L'Intervention d6mocraU ue
 








CI 2. Consulla las enlants sur las questlona concernanlla gestlon du groupa (consignes, horairo, débul et lin <fun nOliv~és, eto.)
 
11 3.	 Consulta les enfants sur les questions concern.anll'erganlsalio/\ du groupa (aménagemeni, ejout de malériel, décoration, etc.) 
o 4.	 Reyoit poslltvemenllas Suggœ1ioM des enfants 
05.	 Applique les décisions col1ectives dans la mes",e où ta sanlé, la sécurité aIle respllct lies aulres sont garanlls 
116.	 Applique promptement des décislons pernonnelles sans consulter les en!Bnls lorsque la senlé, le bien-être ou le respect des autres sont mennDés 
11 7.	 Associe les anfants à la ml"" en O,lLNre de.s·déeisions ~",!lectlves 
11 6.	 Réévalua aveo les anlanLq les eltaL, des dllclslons collecti'/66 
11 9. Explique euX enfants les ralsons qultuslil;"n: ses décisions 10ri<lue ",,'les-cl dlllèrent de l'aVls émiS par les enlanls
 
.='9 .. ..__.. __..._ ....
 
11	 1. Les enlants n'ont pas o 1. Les enlants ont régulièremeOi des respOl't$abltllés à as...ner da", le groupe 
de responsabilil~$Il 02. Les respoosabililOO conflées aIl). enfaolS sont adaptél's Il leurs eat"lcltés 
assumer dans le 03.. Les responsabllflés attribuées aux enlanls contribuent à développer leur sunllmellt do Ilerté 
groupe et 4. Les respoosabWlés sont partagées df}mocral uement enlre jQ~ anJflnts, SAlon lJn sy8tsrne quI ost connu 013 tous. 
02.	 L'aMtllrtlon <le o 5. Le eystème d'anrillUllon des responsabilités parmet I;n~ rotation pOnodique des responsabllités c,",IIêM il clInelln 
rnsponsabmtés aux des entaols 
enlants sert do a 6. L'éducatrice tient compte des capllcitoo des entants pour délermln&r Ins lâcho. qui leur sorH conlloos 
'ôcompenBe ou de o 7. SI r'téœssalre, l'éducalnce soutient les enfants dans ln réaiisa!loo dos tâche" qui leu, sQl\I coollôes 
punilion 06. L't\<Juea acœple aVil(; caim~ q«'uo entan:lasao llfl dégél on ronlisanl une lâcha 
11 3. L'tlducalrie-a obliga un 09. L'&ducatrlee f.l1e~e. remerde, enoourage un enfant qui réalisa uno lilr,/'o. 
enlent è assumer une 10 10. L'éducatrice aocelY.e que "anlant réaJk&e il son rythme la tAche qul lui &.lt çon1lè 
lèche contre .on gré .. ./10 [-".!.~----_ .._--- ------_.. _------------	 ._----_:1 
1 
146 
CI 99. Ne 8'IPpllalll!.D88Il IUCun con/Ill ne sUIVlent lU cours de IaJ'6l1.?dl! d'obl_IIVsllan ._ 
~~ , ~!rnJQ9..~.Jl!iyilQg!ll!.OOlJr'SOU1en1r les-;.~ ""n'IA rMollJllon Cl8 can 
L'éducIlrlce: L'éducatrice : 
o 1. Fa~ prawe de levortUsme a 1. Demontfè fllpidemenl eU)( entanl$ qu'elle eSl attentive et diSponible pour 'ôp<>ndre il la siluafion
 
envers un l'nfam ou un 02, Établit un contacl apai.anl BVllC ioa omant. on callao dana le conflit el aile les rllconlorto DU besoin
 
grO<lp. d'enlanls au 03. Agil comme médlalrice entre deux ou plUSieurs enfMts en conflit, si son aide es! ullle
 
délrimenl d'un autre 04. S'assure que rlnlégrité p!1y&ique dos enfants en cause n'ost pas menacée
 
..
02. Favorisa certains enfants 05. Utilise une forme de mé<llalion adoptée il l'/\go dOl! enfanls, è leur habiletô il résoudre dos conOits et il la
 
SUI la base de préjugés complexité du conflit
 
(sexistes, racistes, n 6. Veille il co que les beilo~'s Individuels des plus talbles 61109 besoins collectifs solonl respectés
 
religieux, atJtroo) n 7, S'asslIre que chacun dos Olllanis en cause paut exprim$! son poInl do we et ses senllmants
 
03,	 Imp",,,, da.. punltloos pour Cl a. Prend toulle lemps nécessaire pour aniver à une oolllilon satisfaisante pour lous
 
rU!l<luarn un coolili 0 9. S'assure que les enlants sonl capables d'énooœr <les soluliOns ou suggèr. une variélé da sollltions aux enlanls
 
l13	 Cl 10. Donne aux ent.nts la posolbllité de cholSiI oux-mêmes la so\ut'lOn qui leur convient o Il. S'assure que la soluliofl choislo convienl à chacun OOS enlanls en causa 012. Adople des etllludoa de colme. do lermelé al d'impanlalllé o 13. D6crllle. comportements allenducs d"s enfanls
 Cl 14. Agil comme modèle pour fQ~e comprendra le componem.nl allondu de. enlant.
 [115. Soulient las enfants dans la mise en œuvra 0&8 sofutions t!ouvées _________ ..,.JI5 . . ...__..	 _ 
J'3,.2;'.,4., 'jl:;lMueâllf , lIill1llhlaIlftOiiCiiilfdm..__00t.-·1I!r2!i.@mi>l!'.ldoa4lifr,a.-rUC1l:O,ûtc>l'IDrito,,·, ',:;,. ",,', ,;'::-'~ :';1':;1 
A ComoortemenlS à éyilar : !'! StratéQlos à prlvllégter . ••• ~~ 
L'éducatrice:	 l'éduCBtrlce: 
o 1, Résou1 elle·même les problèmes des 01. Soullanll'enlanl pour l'aider à blan cerner son problèma ou rlécnt la d!fllculle da l'enfant sans porter de 
entants (par exemple, elle essuie la Jugement 
ius renverS1l par l'enfant ou elle 02. Laisse aux enf!lr11S la temps nécessaire pour rèiléchlr aux solulkons qllileur conViennent 
indique à reniant le moyen de faire Cl 3 Suggére plusieurs pistas 00 Wullan aux enlents qui ne peuvont élaborer des solutions par eux.mèmes 
coll« la iête d'une figurine sur aon 04, Soulient les en/anl. dan. la découvelte de solullons adéquales an décnvanl;"s lions de eeuse à eflOJ
1 corps sans IUltaisoor le lemps 05. Acceple que les enlanls expéOmentcnt leurlS) propre(s) 60Iullon(s) 
1 d'explorer ses propras solutionS} 06. Respecte le dém9fche d'essaVerrour de l'enranl 
10 2, Ridiculise ou humilie l'enlant qui a. un 0 7, Dirige l'enfant à un autre entant qui a deJa roussi à surmonter une dlllicullo samblabla 
1",1	 problème 0 8., T18nt compta de la compréhonslon du monde qu'a l'onlool 
2 g Soullentl"a enlent. danala mise en œuvre de leurs solutions (rappelle. préVient, questionne, mime los 
solutlO!1s proposées, etc) 
.. ./9 _ , . ,_. __.	 _ 
~a:~:Uib~ûc1itd ~QiîjJ!Il~j1u::Jij\l~~~nt~~ta~f~!!!:OIl>!!!·~C~!2.!'!~ 
! A - lament. Il éviter: jîkSûâïéôiës DOur favoriser la COOllâration : 
i l'éducatrlce : l'&dUCairiCO : 
t0 1, Valorise 18 com-pétlhon o 1. Valorise l'entreicle entre les onfants 
antre las entants 02. Organiee d". jeux coopérallfs 
[J 2. Organise des jeux o 3. Valorisa la pll!1ageI 
compOOlifs 04. Incite les enfanls à uliliser des marqueurs de temps (&abEer, chronomèlro. cadran, ele.) pour é~er les discussions 
o 3. Compare les enlanl> enlIe quand daux anlants veulant utilisor la rnOOle objellour à lour
 
aux da facon humiliante
 05, Invite un oo1anl qlll a terminé d'un jeu à l'oflrlr à cellli qUII'ationd 
06, Invile deux ou plusieufs enlanls Il (ouer ou à ,aire des prOj~ls ensemble	 100 désobligeante 
07. Fournit du malénel qulsllmule les leux coopérai'" (du maléfl8llrop gros DU !",.,n'.lourd pour qu'un enfant puls.e leJ' 
déplaç.,r seul. du matériel qui nécessite la participai"" de plusieurs Inl tin un "arachuta. atc.) 
D 6. Soulienlun enlonl qui e de III difftcullé [\ s'Inlégrer au leu de. autres enfant< 




o 3, Concrè1es: qui sont dOSCflplive. plutôt qu'8bslra~os (» marche sur la palmo des piods " plufôt que " fal. atlonlion .u bruit -)
 
04, Posilives: décrivant 10 compol1ement atlendu plulôt qua colul Il proacrtre (- marche" plutOI quo" no cours pas ", " parto doucement" plulôt qlKl
 
"parla pas lori .)
 
05, Peu nombreuse. Il la fols (Irois ou moins)
 
o 6. Révélan! das atleolo>s réalistes en fonctiof. de rllgo el du développemen1 dos enfants
 
07, Oissocl8ntles consignes da participation, de .éourllé et de dlsclpline les unes des aulree
 
o 6. Consignes de groupe S'OOr'llssant il lous los enlant. Il la {oi. 




.. ." 'A'!'h;tfY~~""I=,="""",="-,,,",,~dll""i~Ul'!!~'~:':'7"",o,::"-..= 
L'éducatrice;	 : L'édu""lr"'" établll"'" conslgn"" nécessatl"è<l pour ".surer; 
a l,	 Impose aux enfants des conlt'dinl ... a 1. La sécurité des en/aills (par ""emplo. marcher plutôt QUo coonr, "0 pas grimper sur lOS
 
InaccepUlbles qui ne liennent 1""" COOlplO de moubloo, garde< la 1>"'10 lermée)
 
leurs !>esotns (silenœ prolongé, interdlt.110n de Cl 2. le b""èlro des ",,'ants (par exemple. gander un niveau de bruit flCCeplatJle)
 
bouger, Inlerdiclicf, de toucher ~ objels a 3. le respecl des enlants les uns envers les autres (par oxemple, avoir des gestes doux)
 l
altmyanls il la portéo des onlants) a 4. I.e respecl des enfants par les adun.s (par axemple. respect de leur Intéllnlé, de leurs Jeux 
Cl 2.	 N'intervient pas auprès d'un entanl qui n'applique O\J de leurs productions, etc.)
 
pas les consignes do séclJrité ou de discipline du 05. Le respect des !>esolns des adullcs par los enlanw (par exomple, besoin pour l'éducallice
 
groupa de parler avec un parent)
 




___._.._ ..	 "".'-".16."'- _ 
l'ti .i;Ü.~j'miîii' ... '. ': ' . ._~""'"m 
SlnIlégl8a pOlir a'allS\lrer de la bonne compréhen.lon des consignes : 
L'éducatrice :
 
al. Soutienll'at1anUon des entanls à qui elle émel ou rappelle des consignes
 
a 2. Énonce ou rappalle les consignes calmement
 
03. Reformule les consignes sous la larme aNinmalive
 
a 4, Démontre los consignes, agij comme modèle
 
Cl 5, Invite les onfants à répéter ou à refonmuler le. consignes
 
06.	 Utilise des plclagrammes pour rappeler certaines consignes dans le local 
07.	 QuostiOone, à roccaslon, les enfanls pour s'assure<' de leur compréhension des consignes 
08. Souligne les eflorts des enlanlS qui appliquent 1•• censignes de discipline et do séc"rité
 
a 9. Encourage Ill'S enlanls qui appliq"en\ les consignas de participation
 
Cl 10. Rassemble lousle. onlanls du groupe pour leur donner des con.ignos de groupe en rogard ée la sécurilé ou de le disciplino
 
a 11. Formule des ""nsignes à l'onsemble du groupe SQUg la lorme aNinmalive (c'est·à·dire qu'elle ne los 'ormule pa. sous forme de Question)
 
.,1'.:..' . 
L'éducatrice , L'éducalrlct> : 
01.	 Crie pour rappeler une o 1. Fail preuve d'lmpar1la!lI~ dans l'application dos consignes
 
consigne Cl 2. Fall preuve de constance dans l'application des con.ignes
 
02.	 Démontre de l'impalience D 3, Utilise un Ion de volx varié 01 approprlo pour rappeler los consigne,;
 
auprès d'un enfenl qui tarde è 04, U11116a une exprosslon non verbale cohérente avec leS co."slgnes qu'ello émel
 
appliquer uno consigne an a 5. FaJt preuve de cohérence avec les autres éducaltices qullnterviennent dans le groupe ou il n'y pas d'aulre
 
posant des gellkls éducatrice qullnteNienl dans le groupe au cours do l'obse,valion
 
lnacœplables ; brusquer un D 6. Parlajje la responsabililé de l'application des consignas aVeC les enfanlS selon leurs capacités
 
enl8n~ l'humilier, le punir Cl?, AOpèle celmemerlles consignes eu !>esoln
 
Cl 3,	 "..Isse un enlsnl ou le groupe 11 8. FeU preuve de persévérance dans i'application des consignes individUelles; eil" va jusqu'au boul pour
 
d'enfants se désorganis'Br obtenir un compOOement acceptable de la part d'un enfant
 
avanl d'Intervenir Cl 9. Fall' preuve de persévéranœ dans l'application OOS consignes de groupe; ello va Jusqu'au boul pour obtenir
 





Cl 2. Evlla de tourner le dos aux anlanls (S6 place dos au mur)
 
Cl 3. Bouge dans le local d'un endroit à l'aulre
 
11 4. Change da POSiUOIl, de posture ou de point do vtJe pour avoir le mêmo poinl do >1la qUilles enfents 
Cl 5. Balaie le local du regard régulièrement poor s'assurer d'avoir lino vue d'ensemh'" du groupe 1 
a 6. Est capable de voir et d'entendre les ""/anfa en tout lemps, à moins qu'un alltre l'dulie responsable no soii p!éSenl Olt ne la remplace 
07.	 Utilise des mlrolrs (de sécurité ou lllJ1re) , pour agrandir son champ da vision dans les recolns du local 
08.	 Aménago le local pour avoir une bonne vue d'onsemble du groupe d'enlanls ..... ..__.1Cl 9.	 Ra.qsemble "'" anlonl. pour présenler une 9C1lvllé 
1~·'-'·.J9"__ _.._......._•._ .._. .•.	 __.__._.._ ......_._
 
~~~~~!!;~:;;=~,8:~:::~2~~~\~~:nt'dé{::sea=~~~;,O~~~=_c.-:: .~~~ ....=­I~Jl2!lJtlMnJ!l_tiW!l!.,; ~1l')llQ!19.!MJ!l~âjl.lQQl.Q\IY.QiL; 
L'éduca1rlce :	 L'éducatrice: 
01.	 N'Intervient pas auprès d'un enfant qui a un 0 1. Rappelle ~Allmemon1l'"l comporieman1a aUendua
 
romponement dérangeant Cl 2. Exptin,e calmement ses !>esolna, .es limites ou S69 sentim&n1S laca i\ un comlX>l1&ment
 
a 2.	 Emplole la punilloo ou le chantage comme dêranl)eant de l'enlent
 
mode Cfe conl'ootatfon d'un enlant qui 11 3. AJuste ses artenlea par rappOO au comportement do l'enfanl da façon réaliste
 
n'applique pas I.es cons~ne9 0 4. Améne renlanl il prendr& consclen"" de son ecrnponement dérangeant
 
D 3, Rudoie ou violente un enlan! p<r<Jr arrêter un CJ 5. S'ossur.. que l'enlanl qui a un comportement dérangeantl'éeoule Quand elle intervient auprèS
 
geale Inacceptable de lui
 
., ,13 Cl 6. Intervient de laçon non-verbale pour ramener un enfant à l'ordre ou lo callnor (geste
 
d'apaIsement, arrêl 00 geste, etc.)
 
07. Fart proove de cooslanoo dans 80S Inlervenllons pour Ialre cesser un comportement dérangesn' 
a B, Fait preuve d'impartialité dans ses Interventions 'aca au comportement dérangeant d'un enfenl, 
".18 
148 
099, Ne s'applique pas al aucun enfant n!, man~.Q!!I{l!>.r1OOlentdérangeant au cours de l'ob.srvalion
 
A Comportements à éviter: B - COmoortements à promouvoir:
 
L'éducatrice :	 L'éducatrice: 
o 1. Implanle un système d'émulation o 1. Invile l'entant à répamr les torts causés 
1 gagnanl/perdant n 2, S'enlend avec l'enfant sur le comportomenl &''Ceptable Il edopler 
02.	 Parto de façon négative d'un enfant 03, Mat en place des mesures concrètes qui peuvent aider l'onlanl Il changer de comportement
 
qui a un comportement dérangeant (plctogremme rappelanl rentente, sablier pour délerminer le IlNTlPS d'utilisation d'un jouet ou d'Un leu,
 
à d'autres personnes réorganisation de l'aire de jeu, ajoui ou rwan de matériel. ale.)
 
. .12	 04, Agit comme modéle pour ot>!enir un comporlement atcepmble de la perl <J8 l'enlanl
 
Cl 0, Rappelle à renfanl les solU1ions choisies
 
n 6, Soulign« les réussites de l'enfant dans 88 démarche pour modifier le compoMmenl dérangeant
ln 7, Souligne tout eulre comportement pos~il d'un enlant qui a un comporlement dérangeant (Ioul comportemenl posnrt autre que 10 cOmporlemen: à modifier) j. B..	 Accepte que l'Mfanl mOO.loe soo componemOOI par étapas (lait pr.euve de tOlllr.MCOlace aux e!forts de 
l'oofant même s'JI o'applique pas les consignes à la lettre, ne talonne pas ,ndûment. elc.) 
09.	 Réévalue avec l'enfant l'efficacllé de la solution retenue el la mod,lie au oesoln 
·•. .~"'~ww_,,~_ •••	 ~_ "'~ "_~' ' ~_' • _ 
 
L'éducalrtce:	 L'éducatrice : 
01,	 Bloque la communication a 1, Saisilles messages non varbaux des onlonls
 
en Jugeant. humiliaol, CI 2, Saisit los messages verbaux des enfanls
 
ridiculisant ou rabaissant o 3. Se place à la hauteur des enfants
 
un enlant 04. Ulilise son expression non verbale pour d&montrer qu'elle écoute
 
o 2, Ignore les demandes a 6. Maintient un conlacl visuel avec l'enlant qui s'odresse 11 elle
 
d'aide direc1es ou
 CI 6, AQopte une aMude corporelle qui démonlre de J'ouvorture ot de 1. disponibilité (ouvra "'s oras, pencha la lête, 
Indirectes (pleurs, rclral!. bl'llll le long du COIllS, etc.) 
in'lC1Mté, etc.) d'un cnlant CI 7, UllIl•• '" rolorrnulalion pour vérllll,}r sa compréhension du messago ~mis pRr l',,nlant 
en détresso CI O. Utilisa la répétition pour vértlier $8 compréhension du message émis par l'enlant 
.. ./2	 n 9. Répond adéqualement 91JX sionaux. verba.ux ou non verbaux. dc.s aMants
 
CI 10. Pose peu de queslions et. 10 cas écMant, posa de. quesllons ouvertes en ôvnanllos " pourquoi.
 
CI 11, laisse à l'onfantle temps dont li a besoin pour oxprimer sa p"nsée
 
,	 0 12, Laisse l'onfanl guidor la conversation L .	 '-"11_2__.__. . _ 
L'êducalrtce:
 
CI 1. Laisse la parolA aux e"lanls chaqU<l Icls que c'est possible
 
10 2. Inc~e les enfanls aparler les uns avec les autres toul au long dela journée 
o 3.	 Engage la convarsatlon avec chacun des entanls du groupe 
04.	 P"rrMt aux enlnnls de déterminer les sujets de conversation 
o 5.	 laisse lès enfants guidef la conversation 
06. Raconte des histokes aux enfants en solhcitantleur participation
 
D 7, Accepto qua les onfants partenl entre !luX ou coum des octlvilé.
 
CI 0, Demanda eux enfants de respoeler la principe d'anornallœ dans UI1~ COMOf1lalion
 
o g, Assure il l'ontanl qui ""ut s'exprimer qU'il aura droit de parola
 
010, S'assuro qoo chaque "niant qUI veut .'oxprimer a la posoibilM do le laire
 
~d1.Q__..___.. _,~._._ __ _~ ~.._ _~._ __.__._.__.~._._ .._. . _ 
L'êdueatrice ,
 
01, Adople une expmsslon non veroale cohérente avec son message verbal
 
02, Décrit·co qu'aile compœnd de l'exprosslon non veroale des enfants
 
o 3, Amplifie sa propre "xpressioll non vsrhille
 
iJ 4. Propose des jeux d'oxpresaion dramaiiqu.e
 
05. Propo:,;c- dos j6vx d'imllaüon de 966108. de c0(i1porlefTT~lnI8Ou d'expressions
 
CI 6. Associe dM gesles Oil des mfmiqvee aux chensons ou aux co<npMt>S
 
o 7,	 flep(odu~ l'expression !aciale de l'eolSJlI qui communiqua avec elle 
o 8. Ajuste son comportement ou son o.xpro5~fon 00 fonction do la rônciion do l'onlant
 
09 Demande oux ontanls de dôcriro co qu'Hs comprennent do (cxpres!Jion non votbo!c dus autres m~Hlbro~ du groupe (adultes ou enfants)
 
010. Demando QUX enfants de dè-ctire ce qu'ils comprennent de l'expressioo 1)(1() ve.rt.>aJe dos i.\ufrcs à par1lr d~ photos ou d rnms, Cc videos. de 
tableaux, do de3sins, etc 




o 1. Associe un s}'lIlbole personnel à chacun des entlll1ts
 
02, S'assure quo les .Iltal1ls COI1!\eisser1lleur symbofe per$Ol'1nel
 
[) 3,	 Id8l1~fie le. =ters de mngemenl penonnet (jeS &Olants par klUl symbole personnel ou IIM photo et par leur nom écrit en t~1res
 
4, Idenlif", la malérlel, il td lois par des plctogrommeJl ou un symbole el P'" uno déSignation écrito en lertres
 
o 5. Incite 100 enfants à raCOl11er doo histoires, des oomptlnes, des chansons ou d ' rimes
 
OB. Inde les e.'lints a Inventer OOS histoires, des comptines ou des rimes
 
o 7.	 Inerte les Ill1lnn18 Il lIéCOCler des svmboloo divers (tettres, Images, piClogrammes, elc.) 1 
o fi, Scutlent!œl Gnfanls qui écrivent de dlve..e. laçons
 
09, Répond poslliVemenl aux enfants qui veu1811t dicter un. hlSloire ou un messaga
 
n 10, lovrte les e,Hant9 ft lui dictt1l' url mcssage, un ba~ oe vigrlolto 00 une histoire pour qu'elle l'écrfvo
 
1 [1 11, Enrichrt l'al1v~onl\èmè'nl av.", du molértellmprimé varié .t appropn"Lill....- __ ._. ... . ,_.. _ -~ 
.;~u~~:t;a un BOOcl d'&:::::::~es ~tes el opproprlœ -=_-'C'_-'_"-"'.-~-=-."0) -1 
L'éduca!rk:e , 
Cl 1.	 Parla en bébé (par o 2. Efl(lçhl~:e ~ocabul8JfG des enfants en leur exphquanlle sens des nOl,"CIJUX mol::: 
ex.mple, un kiki pour Cl 3. UhHse une syntaxe- slmplr. el correcte (ullllse la 28 per$Q('Ine du phu leI oour parler nu groupo 
un blSCuin :1 4. Uillis& un Ion de voix var1<l ,. 
12. Sacre	 D 5 UlilJsŒ un Ion. de \l0!,'( appfDprié aux be:f.orns 01 ilUX siluntions 
"./2	 ,06. Fart dasjeux de mot~ , 
n ï pan. d'alle-méme au " je - \ ~.~ Utilise généralemenlte prénom de l'enfant pour le désigner ~ 
'---------~"----
. ,,' !!!E!.~t:hi\ïfllnl.'diri1f1'iI""~~~ _' nls:' " " ,- lni""'"
 




[1 1 Ridiculisa las senUmants d" l'enlant 0 1, Invite l'enfanl à nommor ses boSOIf1S
 
[12.	 BanallS" ou nie les senllmenls exprimés 1t:l 2. Inv,ta l'enfanl 11 nommar!cs sGnllments qu'il éprouve 
par l'enfant [13, Utilise le reflel pour vérrtier sa compréhension du sentiment exprimé par l'enlant
 
..12 04. Acceple les besoins de l'enlan!
 
[15. Accepte les sentiments do l'onfant 
j 06. Reconnafll'imporhmce des bosolns ou des sentiments exprimés par l'enfa.nt 
10 7. Démontra son 6n1pilthi6 à l'onlent par rapport aux sen1iments qu'il exprime 
n 8. Soutiont l'enlant POUf l'amener 3 acœptcr les Dentimenls qu'il éprouve 
9.	 Soutionll'en1anl pour l'amener à oxprimo~ sos hesmns de lalaçon la plus ilutonome possible tout 
en lenant compla de ses capacllés 
"./9 
lïijjïi;;SJbf.a';lràii~illj15W;iiiîïîiii!AA'-Ilr!f1f&~.	 "f,."k' ,~'! ~'l", ';'JI':::;'::;:'',i", ";'ii'.,,~~,,h.?fiFj;7;,1T~",; 
'il - E1émenls Il P{Q!llOUYW 
L'éducatrlœ,	 L'éducatrice' 
!01.	 Décourage les internctions cntre les l' 0 1. TrOlNo plu~uew8 occaSIOflS ou pnJt6xtca pour que 'as eptanls s'adressent les uns aux autres, tout 1 
enlanls (olle demanoo aux enfants de au long de la journée 1 
garder .il9l1ce pour se concentrar Silr 02, SOlrtienltes amrtté.s entre las onlanls du groupe 1 
leur aCliv,1é. de ne pas regarder GP. qUA .Cl 3. Qemande aux enfanIs do t'cruraider au cours des dctlVltés do base 
l 
,1 
!es aulres lont, de ne pas J1arler à leur 4. Demande aux enfants do s'entraider au cour!). des activités Illd~ues 
voisin. atc.) 5, Demande aux enlan:s do partager leurs dl!COuvertes ou leurs expé<lences avec un autre ou las 
102.	 Impose des compagoOl\l1ages non autT&s ! 
désfrœ enlre los enlanto (forco doux 06, Intervient aup'ès des cn'~' ..' .",,""',~,"" 0" """". "" ~,-, ct 00'" "".""1
1 anfants à faire ,;quipe ensemble, mllma interactions 
i s'Ils ne 10 voulent pas, sépsro des amis, 07, Demande aux enlents de paner Un à la loisl"J2	 .:tc,) ........ ~,~ Demande aux. antonls d'écoulO! ce qu'un aulre cnlant oxp:_o__. , _
 
A~ement à éviter; !L::.Compor1JmJents à~ 
Dl.	 L'éducatrice exprime S<lS L'éducalrloe ,
 
besoins, ses limilas Ou 01. Exprime .es ottenles (par oxempla,' Jo voudrais que." -)
 
ses sentiments, en 02. Bcprime l108l1miles (par exemplo, .. Je ne veux pas que tu ",ottos les matns dans ma IIguro. -)
 
dramatisanl avec a'ces 03. Elcprimo $66 bosoirlS (pat example, • J'aurais besoin de calm. 00 malin '" -)
 
ou en culpabHlsanl UN 04. Exprime soo sentiments (pa~ exempie, .. Je suis Iri5te ce matin ......)
 
enlanl 1[15. Parle au ... je ,. ou formule des or messago-s je >j pour exprimer Sf)S besoins, ses attentf.ls ou ses limites 
.. ./1 06. Exp.ime calmement Son désacCûrd messago au - je " ou ses Iim~"9 
07, Exprime avec fermeté son désaccoi\l ou ses liml"'" 
08, Expliqua à renIant les ra/sons quljusliflenl ses bosolns, ses senUments, MS attentes ou ses lim,les (pat exempla, 
,parce que lai mal à la lêle.) 
09, No dévoil<l pas d'Information lrop inlima ou déplacée (In100111100n d'un niveau Irop Inlime cu qu; ne lient pas r.<:mplo 
'- ­ m 
de l'age des enfanta) 
.._._L ,,'"'J9!.­ --' 
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enYildm 
A - ComoorlernenlS Il é'J~el : !~...1J191Jll.!M!!ta1o.JlrlY.!!t.Qi.eL 
L'éducatrice: L'éducatrice : 
Cl 1,	 Utilise de1l quamlcalWs Cl 1. A <les C<lntacts ct>aleureux avp-<: las onlanrs
 
blessanls au oas ri? Acles gesl... doux
 
èliquenes paur oesigner 0 3. ACC<lr<le une atl.enlion positive à d18cun des onlants
 
les enfants r.J 4. Utilise des gestes d'apaisement lorsque néceu.mre 
o 5, Réagit C>1Jmemenl
 
Cl 2. Démontre une attltudo o 6, Démontre de l'enlmin at de la vivacilé
 
agressiva 07, Joue, s'amuse avec la8 anfanls
 
.. .:'2 o 8. Sourit ou rit avec les enlonts
 
Cl 9. Fail preu1l6 de complicit1\ avec lea SIllanls
 
o 10. Démontre sa disponibllilé aux enfMIs cie laçon Mn varoale el varbala 
Cl 11. Fait preuve do patienca lace aux demandes de répétition, aux hésfialions ou aux erreurs des onfMt. 
n 12, Répond aUl< questions des anlents da façon authentique el sincère 
r::l13, Fait preuve da créativité (pour lrouver cIes soluUons aux prablomp-s daS enlanta, s'jnaèrer dans rlmaginalre des 
enfants, etc,) 
L-.- -=.,"-'./1~3__• ._ 
ë-':co;;;-po-rtC-em-en-cts-'ll-nr--'Iv-"i1"'-éq"""la-r-:-------- ­
Tom autre membre du personnel: Tam8ulre membr" du personnel: 
Cll.	 Crie, sacra ou omploia un longage vulgaire o 1, A. des con1acts chaloureux avoc !es enfants 
02.	 A des gestes brusquas ou agressifs envers i:J 2. Accorde une attention poeillve aux enlant.s 
les enlants i::J 3. Seurll oU rit avec los enf.Bol9 
03.	 Emploie la pun~'on, la menace ou le 04, FaN prouva de complicihi nvoc le. énlams 
chanlagé commé mOde d.e conIronration 05. Joue, s'amuse aveC' los enlants 
avec las enlanls n 6. Enlre en communication swc los oofnnts on uldisant un Inngago approprié 
04, N'inlerviont pas euprbs d'un ênfaot <Iv; erra n 7. Propose une activité gtimulanlo Qli'/( enfants 
Ou IOfSQue le group. se dôsnrganfso CJ O. Pours.ui1 tactfVllè en cours BU moment de son arrivé& avec les entanle 
os. Met en daJ1ger la """t$ ou la sécur:té dos o g. Applique!<l6 consignos habiluolles du groupo 
e''lfanls a 10. Propose des respon.obitites aux enlants 
.. .15 o Il. Intorvient do façon dllmocralique pour régler un con/ln 
j0 12. Participe aux tâCi~es connexes pour soulenir l'éduC8triCé 
_________ ._ ,.J'.~ _ _. .__ , .. _. .._.. _ 
o ,.	 Échanges do propos inlormels il l'arrlVéo ou au départ do. onlants 
02. Rencontre indlviduolla slnlutalre avec les parents, au moins une lois par eMOO 
03, Renconlre individuelle avec Ill. paront. au OOsoln 
Cl 4, Réunion avec tous les paronls d'un groupe d'apparten= au moins une lois par année 
Cl 5. Communicatlon écrite avec les parents Venre, Journal de bord, pelils mols dans le casier, etC-) 
06.	 Participation do membres da la famille da l'enlant Il des sorti"s (cuelllelle de pommes, cabane Il sucre, etc.) ou à des nvénemems spéciaux au 
service de garde (fêle de Noël, fin d'année, ela,) 
Cl 7. Invllallon aux parools Il APporter du mall\riel. des obJeis de la maison. de la culture d'arigin. 
08.	 Participation de membras de la lamme de ranlant 11 <les activité. IhémaliQue. (métill(, animaux domestiquas, elc.) ou il des animations d'aClivilés 
(mUSique. expression plasliquo. dramatique, ele,) 
(') g. Communk:alion lélciphonlquo onlra l'éducatrice elles porenls 




IYPll, besoins physiologiques des ontants du groupe d'âge, passage d'une élape de développement à une aulra. clc.) 1 
Cl 2. Programme éducatif (aménagemont des Iioux, structurelion des activités, Intoractions de réducalrice avac les enlants, etc.) du service da garde ' 
03, Attentes des parents vis-à·vIS do l'lldUC>llrice 
n 4. A1tentes de l'llducatrica vls·à~vis des parenl. 
n 5. Inrormallons sur l'enlanl (Iompôromenl, habitUdes, ote.) 
n 6. In10rmation. sur 10 """dltian do renlanl (sanlé, lopas, sieste, elc.) 
n f. Développemenl des or.lanls on ganéroJ 
n S.	 Habiludos do la famille (habitudes nlimentIiires ou de soins. vf.Üours é<1uCGlivO$. rol-ation p3renl~onfllnt. re{:alion Qvec [a fratrio, elc.} 




o 10. Difficultés ou habllotés porticullèros d'Un cnlant




nt.	 FnI1 porter aux porents loutla poids de 
l'Intervention auprès do l'enlent (. Je demende 
aux parenls de régler le problème li la maison .) 
a 2.	 Feit porter aux parenls toute la responsabilité des 
di!llcultés 00 l'enfant lu C'aslla faula des 
parentsl .) ou nia leur compélence (. Avoc des 
parenls comme ça, y a rien il espérert u) 
03.	 AfOrme que les parenls ne veulentjameis 
collaborar (K Ce qui arrive à leur enfanl ne les 
intéresse pas .. OU .. Avec cux, ~1 ne dOf.,n" 
jaffié1is rien! ..) 
011.	 ERllndifféreflte à ce que teo parents ou l'enlar,t 
vivent (u Je m'en tousl u) 
.............._.__._.__..1 
L'éducatrice : 
o 1. Cerna las diHicuttés de l'enlant avec le perant 
02. Décrit i\UX parents IG comportement de l'enfent qui pose <les dillicullé<: 
03.	 Délermine les causas possibl6S des diWculhls do l'onlant ovac les palants ("ItJ~tion 
familiale, cooteX1e du service de garda. tempérament del'enlaol, ele.1 
04.	 f.labofe un plan d'intorvention en coIlaborallon avec les parants (cohésion dans las 
Inlervantkms, Interventions à la maison, au service de garde. etc.) 
05. Évalua ies résu~alS das solullons mises en place avec les parenls (relour sur los 
intervenllons ou le compot1ement de reniant, elc.) 
f) K A recours à des ressoufces (internes ou externes) 
Cl 7. Demande le (".()I)senlemeol des parents avant de faire appel à. des ressources externes 
f7 
--------- ------_ __ _.--_.. 
CI 1. Avantl'!ntégr~.t1on, "t\duCJl!rlce p~rmet la visite du Qrouoe d'enlanls et du local d'apparl~nanœ par le parenl 
CI 2. Avantl'lnI6maflon,l'é<!l.ICf.I\rice pennolia vlsilo d,j Qroupe d'anla.nls el du local d'appaJiananœ par I·enlant. 
(l 3, L'éducatrice organise une renconlre avec les parents en deho<s de la pré<:enca des enfants 
11 4. L'éduca~ice ramet dllll documents aux parents 
a 5. L'éducatrice SUQ~re aux parents de demeurer dans la locallOl's des prnmiors lours de /réQuanlalion 
0.6.	 L'éducalJiœ suggère aux parents de lais_l'enfant pour do courtes périodes 10'" dos premlel1l jours de fréquentation 
07. L'6<Jucatrice sUQQèrO aux patnnts do rosier dans le local lors dos premiers iours de IréQuonlal!on 
n 8. L'éducalrlce prépare l'mtégnation de "enfanl (en organisant soo espoc.e, en C.llolslssant Iln pictogramme, atc.) ou ol:e fail partlciper l'an/anl à ces 
lâches 
CI 9. L'éducalri<;<> Propose aux enfaJ11s des actjv~és exploraJoires (du matériel. de l'envlroonemenl. des roulines, etc.) lors des premiers fours de 
fréquentalion 
D10. t:éducatrice apprend quelques mots de la langue maternelle (autre Que le français ou :'QI1gl~ls) pour sécuriser l'enfanl donf la langue maternelle ost 
différente
 
cl fI. l:èducatrice s'Jggère eux paren~5 d'apporter au serviçe de garde un objet de tren,lIion appar1enant à l'enf~nt ou un objel appartenant aux parenl5
 
n 12 L'éducatrice suggère aux parents d'apporter au seplic.., de gerdeune ou des photos de sa lemilte
 
'-'-,'-"	 . _../"'·1"'2	 . 
----- -------_...... _._-_...•. _----­
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C.5 Échelles d'observation de la qualité éducative (version milieu familial) 
ÉCHELLE D'OBSERVATION DE LA QUALITÉ ÉDUCATIVE 
LE SERVICE DE GARDE EN MILIEU FAMILIAL 
Numéro d'idenlllicalion du service de garde observé 
Date, 
Numéro d'identification de la personne Qui observe 
Événements particuliers survenus au cours de la journée d'observai ion (relevés par l'observatrice ou exprimés par 
l'éducalrice) , . . _.__ _ 
HORAIRE DU SERVICE DE GARDE DE heures ____minutes à heures .minules 
PRÉSENCE D'UNE ASSISTANTE n OUI n NON 
HORAIRE DE L'ASSISTANTE 
(a.m.) De _ __h _ _ min à h __ min 
(p.m.) De h __.__01in à h ... _._.min 
CONTEXTE GLOBAL DE LA JOURNÉE D'OBSERVATION: 
Horairè de l'observatio·n :
 
(am.) De ._h ._ _ mln à _ h .._ mln
 
(p.m.) De _h __ mln à h min
 
CONDITIONS MÉTÉOROLOGrQUES DE LA JOURNÉE: 
A - Qui pormaHent des activités extérieures: 
o Ensoleillé CT De 20 à 29 oc 
CT Nuageux n De 10 à 19"C 
o Varlable o De Oa 9'C 
CT Neige il Ue -1 à 9 "-·C 
B - Qui limllent les activités extérieures possibles: 
o Averses 
o 30 oC et + 
o Oe-10à-19°C 
C - Qui ne permettent pas d'activités extérieures: 
Cl Pluie continue abondan!e ou verglas 
CT Orages 
CT Venls vlolen1'S 
CT -·20 oC el moins 
Nombre d'enfants dans le service de garde observé, _ 
Nombre do- personnes a1titrées au groupe observé : ... _ 
Âge de l'enfant le plus jeune présE>f\1 dans le service de garde observé: anis) mols 
Age de l'onfant le plus vieux présent dans la service de garda observé: ". an(s) _.~ mois0_ 
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1. StructuratIon des lieux 
:o:isr.rr"'T~S,;;:;:..:;;;,;;::,~ôs;;:..;a.'!I1~.!.t~IlJ'J.:()!'!e!~~~;;	 __~.s.ol'!~_~t_~1!..!!'t!,è.!.sde IOUS 
1 :.:--._. ••0' • ., .:':"':'~..._...........:... '~ __ _ _ -----..L--_•.----:.. • ., -1
 
Prô.onco do , :r:~:~~I~:~Driyj!çg!~L:	 ~---'I' 
n 1	 Armoite sur foufelles sans Ircio n 1. 
n 2.	 Barroaux des escaliers ou des rampes n 7.. 
intérieures non sécuri10ires {espace suffisant 
pour laIsser passer les onlanls ou leur tète. 1n 3. 
permellant à l'enfant de pHsser en de5s0us Ou "14. 
de los escalader, etc.) 
n 3.	 ChaÎso haute ou chaises hRutes ou siege ou n s. 
s~ges OC bébé dèpourvu$ dp. !ianglo do 
~.ér.uri16 06, 
04.	 Cordon ~1""lriQue non enroulé à la portén dos 
enfants n 7. 
05, Cordon do ridoau ou do SlOle à la porttio des 
enfants sans disposllll pour le rendro 0 O. 
sécuritaire Cl 9. 
06.	 Escali6i'" dangereux (ouverture sans proleclioo, 010. 
marches glissantes. elc.) '1 11. 
07. Meuble légor ou inslable que l'enfant poul raIre f112. 
bosculor Cl 13. 
00, ObJel coupant, toxiquo ou dangereux à la ;"l 14. 
portée de!) enfnnt5 il 15. 
i'19. Ptlse éleC1rique non protég6c f116. 
n 10. Sac de plASllque nia pOrlée des enfanl9 n 17. 
,011. Tiroir ou DrmOtrl) conlenanl du matériel n 1R. 
l dangereux sans lonllelure- de sécurité .. .f18 
CI 12.	 Le ,"100 réglomentalron'est pas respeclti pour
 
lIne période autre que j'accueil, les jeux'
 
exte-rieurs ou la fin de la journée
 




·,·~t~.. _. __. ~t _. . _ 
pïl,lf: !lM 1l~:ii:~:pJl.lilli<sLii$.'i1m~Ji'pi.~~lciljt2.~1i'~ïii~[~ffl~=--====- =-...:...==~ -===:--,;=_==_-=: 
'1(11.	 La diS\in1.1ion entre les lieu," publics, le::; lieux communs elles I~eu.x pnves esl clêlile pour 10us leS enlallls (plc:logrsmrne. f.:onsigne. poria lermée en 
permanence, elc.) 
02. la distinction 9fllr~ les lieux publics, les lieux communs elles lieux privés est clE'lIfe pour tous les pcl:TenlS (pictogramme, consigne, etc.)
 
n 3. L'accès aux lioux publics ou comrnuns se rail dirac\mnenl (sans passer pAr des lieux privéS)
 
04.	 l.os anlentes Quant à l'uiillsaltorl des lieux 501'1 clnires IMI pour les. entar.IS du servlce do gard~ Que pOlJf tous les membres t1e tél famille 
o 5.	 Les consignes conccmanllcfI r~ux privés sonl slables 
06. l'accès aux lieux prIvés ne lait pas l'objel do marchandage. de récompnnsc ou de pUlli\lon j)our les enlailis
 
07, Les consignes remtives à l'utilisation d'uno pièce C()Illmuno sonl oppfopri~es (respect des heaoins dt1s enlâf'lts, aUenles réalistes, 8bsence d'ob1elS
 
fragiles il la portéo des enlanf., ole.) 
...(7 
._---_..._._-­
~:.t.4 . l'améha' emenl-"'lï4wx ut "!~!bl III~ffiiè\ dlIYàCl~..~1 0l:,!te9.dell5l!~~t.de~eniani•.' 
A - Ameublement el 
équipement moblk!ll et 
pié~~fe~~n,~--_... 
\1 1. Armoife sur roulcllcs 
Cl 2. Armoire pofyvalenle 
03. Bacs do rongement 
n 4. Chalsos au1onomcG dos 
tables 
n 5. ChariOl do rangc:linf.Hlt 
n 6 Modulo pour imiter 
mobiln 
n J. Mod~Jre de pSydlO~ 
maldcilo mohflp. 
08.	 Panters do JounlS: Qui 
s'empflenl 
Cl 9. ParAvent, CIO;SOtl ou 
lableau au: piod 
o \0	 l'able rnobilB 
...no 
Chaises h;:HJte~ avec apPUle,pleds 
COllveflUle personnelle el (flM ranl]~S POut ~'Jitor 1<1 conlilt1ltnahOO (ta:JC pour cllaQue enlllnl. 1
 
dans la coucheHe. elc.}
 
Couverture personnelio pour ct"'oIt1ue en tAn!
 




Oêoorbouillclles en nombre suths;)nt POUf 10lJS I~S soins d'hYQicno (? <hilJ<Jrl)ouilleHos par
 
entant ou une par ulitisolion) ou 1Ililîs<'llion do d~b:;uboUlllcll~~prêhumidifiées
 
DébarboulUe"cs rangéos pour cVller ln cOfllamlnnrion ou utilisation do dl'barbouiJrettcs
 
nr.humidifiéo. 
Décorations s&curi!airo& pour lOG enfanls (absanco d'aréle ou cIe morceau coupan\, pOUvllnt 
êlre avalé ou 10'lo"e) 
061ccleur de fuméo ou gicleur" r él~ge où esl siluê le service de oarde 
Lavabo ou l"v"OOS prOnres 
Lisle dos numéros tl'urgenCfl Bilichèe prés du léléphone 
Main oouronla à la hauteuf des en fOntS dan~ les escaliers 
Mobilier Dyan! des surtaces lisses (~ans èchartle, clou ou vi~ poUVAnt caUsBr des blessures) 
Polios 00 chaise cu de table solklcs 
Plan d'évacu~lion .aUiChê 
P1.1ncherou plClnchRIS rJlOflre~ 
Poubelle Ou pouhof!os munies d'un GOUVf·~rclp, (eaul corbûit!c 0 papiCH) 
Prol~ge'cOlns pour arronthr les coins d'un m~ublo ou meublc~ aynnl dos COlm: arrondis 
Aoc1lataur ou radiMeurs reCOuv(lrl~ 
B - Espace pour réaU... de. 1C - Service do garde an'ônage pou.. 
aeUvlté. de g,oupe permettre des actlvllôs de sous­
_'I_grPIJP~s .. ­
(11. La cour oxté'loure pout ôtre j'l 1. 
utilisee pour réalisor dell 1 
!	 ActlVltO!) dl) orouPf.l . 
l' n 2.	 le mobilier peut être 1i'l 2. 
d-bptt;lc.é dans los pi-èC0S ("lU' 
EervÎCo dG gtltdo polIr j. 
réaliser ces oclivilés do 11113. 
groupa 
("'I~,	 Il Y a unQ· piè-cQ f;orlicllli(lIo. 
dans ln ml-l1S011 (:,alm do jAU, ln ,1 
garage, cIe,) où les cnfanlS! 
pewent lal(!) des <1r.lIvilCs in 5 
dB l)rOHpe 
i'1 tI. l..'aspac-e est omenagé dAns j 
le~ pièces du ser-lico de. 06.'1' 
garde pour réaliser tjC3 
octlvil6G do nrOUfJil S-Rns 
uvou il dopli\cor 10 mobllior 1 
.. 14 
Les plécns du servico de garde sont 
djviséos on l]lTe~ PHU! permellre 
plusieurs typas de lP.lJX en même' tornp5 
LC5 EllreG sonl dèlimiléo'5 p:.U ut>}' ((;'.poros 
j)IlYSIQue:-: (fnoulJlo. lfIPIS, cou~,(jin. 
module. r.le.) 
Lns nues de i~lIx pClJvp.nl ~lm <J9Hv1diC's 
ou rlxluitc!>" laeilamant pour lépondfe nux 
ho"o,"~ (J{J~ cnlar,H:; 
Les nifes do Jaux sf)f'\llndJorrH~nt 
'lcCc$stl)le~; 
Lns nitC5 00 jeux ne bloquanl pn!' le 
P;lSS"Q0 vers une SO(Ilr: (lu ~(~''VÎ(:o de 
Uorr.lr. 
Le mnlènel esl regftlupr. en coh(~renee 
(:ivec l'iJlre tle jeux (I~)s blocs dan$ raire 
de con!>lruçuon, le O)nlerl('! d';lrl~~ 
pl;)s!lque~; dans raTr(~ <farts plm;IIQuf:S. 
ele.) 
ln.,. Los aires do jaux sont pourvuos de 1 mobilir.r,.d'oquipeITlOnl cl de malérJaux
'Ion Ql.Janlllo SI;IIlSGnle 
,r111. Los aires do jou, sonl pOUlvurs du 
l fflobmerj d'éfluipemanl p.i de moté-!iml)(i slimulnnls 
.. ,18 
, . 
" 0- Espace pour se retlre.r 
'lI.	 Il Ya ')u mOUlS un elldrOIl pour 
pnfrnellre aux erlrAnls de se 
relire-r du groupe 
'J 2	 L'ulr<~ 00 tc~ ;..lires pour sa 
relirer servon\ uniquemonl ~ur 1 
Il) délenlp et j~mws t;omrne ho\) 1 
f1f." punll:on J 
1..'Hirp. DU los aire!; pOlir se . 
W1Jror ~onl conlorfaNcs 
Il C~~f f(H:li~ de VOIr ~1 l'Inlé,i..1lJr 
do~ endrOIts QUI sr.rver\l aux 
cnranl''; pour $e Totirar 
Il y f4 unI') 011 deS l';()(lSII)OeS, 
une ou <ks phOIOS ou un ou 
des IJtClDgmmmeS pour aSSurer 






[l,j11:.-lI.!-l!:~p.pl!'l~~e.p.a.!..~• service de_g)lrde ne reçoit aucun enfant de moins de 18 mols 
[) l, l'aménagement permel aux l1ollln.urs de s'appuyer sur du mobilier séeulilaire pour se lever
 
[J 2, Il Y8 un. ou de" barres fixées au mur pour permeilrè aux poupons de se lever
 
[J 3, Il Ya des chaises (1 la h~uleur des ",archeurs
 
[)~. Il y" au moins une peille lable disponible poor le", IrOlhneu," (repa., jeux, elc.)
 
05. Uno pièce du sorVice de garde peut i,tre dlvis60 flOUI pcrmottrc aux poupons do louer cn lolJle sécurité (clOlSO!l. dIVISIOn Iranspnrcnle ou petllGs 
1	 barrières, elc.) 
n 6. Les divisons PQuvent être déplacées facilêment ~eron les beSOinS des cnfonts 
Û r~ Une aira ou des aIres peuvent élfe dll/isees physjQlIenl~nl pour permenr9 aux noU('fi~~on~ (r~'r8 par terril on loutE'J sécurM~ 
r18. Une aire ou des aires penneHenl aux rampeurs de se dèpl8cer en loute sécurM~ 
Cl 9. Une airo Ou d'es aIres pennellant aux trolliflf~urs de rnardler et de courir hbremnnt 
[110. Le rnot>ilier oules déni'.tel1alions offrnnl des defis otJaplés aux diHérentes c.:apacl[é~ des entHllls (rc:lmpe:Jfs, 'luHulCUl5 ou marcheurs) 
o 11. to servit(} de garde disposo (f.ov moins une pou5selle 
,;J' 1 ·..__ _ _ _._ __ . __ __ _ _ _l
lid ,~~~b!i'.i.ië'i!f"~~ïtcnl d&iïj\f!ijyI'.ÇS:ci'''otivlléi:.:~ '. ,- .... __ .. 















O. Jeux symboliques 
D'arts plaSliques 
De l.'OJlstrucHon ou de blocs 
O. jeux de manlpulal;on ou de leux de lable 
De locture 
De jeux mŒeurs 
De musique (écoUle ou produclioo) 
De menulserle 
De jeux d'eau 
[) 10. De JeUx cie .able 
C] 11, De leux scientniques 
.. JII 
._--_._------- ­
n 1. Aire d'ans plastique:) près d'Ut) approvh;ionnemenl d'eau 
02. Aire de conslruction cl de joox symbolîquos li proximllé 
[) 3. Aire de jellX de sable près d'un approvlslonnemenl d'eau
 
Cl~. Aire de jeux d'cau près d'un app'O,isic"1I1emenl d'''~u
 
n 5. Alro da lecture près dl3 raire d'écoule de musIque
 
Cl 6. Aire de lecluro à l'écart des aires de cirt:ulallon
 
o 7. Aire de Ieclure loin des jeux symboliques
 
rl B. Atm de leclure loin des jeux da construction
 
fl9. Aire de leclure dans un lieu où l'enral11 peul sa retiror
 
[., . .19 J 
Of, La table ov le1) tables polIf Jouer sont il. la t1.1)ulS1Jr dos enfants 
02, lelable ou les lables JXlllf mang<>r "onl il la Moleur des enlanls 
o 3. Les thaises sont (1 la haUl"-ut des enlanls
 
·04. Il Ya des cou..c;sins, un lapis ou un pouf pour que les enfants s'rnSlaJl€nt pat l'erre con!ortablemp.DI
 
n 5. Les enfants onl un endroit perSOlmel pour rnell'r'e J~utS effets (couvertlire, objet de transltron. COIl(.:!)es. ale.)
 
n 6, Las réalis~tions el les explorations des enlanls 5001 a!lichées
 
o 7. La décora·lion roprond los thèmes adap(6s au niveau 00 développemont d~s enfanls (anImaux. personnages connus. vie Quolidiônne, etc.) 
00. La décora1ion reflètè la vie des enfants {phot0'3 des '6108, des a.ctivités dans le servico de garda. photos des parents, rte la (mlTln, ole.)
 
(] 9. Los eJemonls décoralHs sonl disposés pour que les enfanls puis>t,nllos voir aiSé",o!)! (à lour hauleur, elc.)
 
(] 10. La majori!é de. clément. décoraIffs sonl Prolégés pour ""nnoWo aUx' enlants d'y lo""her (plaSliliés, ole.)
 
.!JQ.. . .......__._.__. _
 
.UJl' ·.l·~~."(d.!!~~rVlcè·<loila~ilènl~J1!~~.P." Iris de'la",.Dnn. ~.ollsabI8'-"_·---,~--,---,-" ~'--'--I--:C---',:,.:_"-'"1 
Pré""ocede: 





(13. Oulil. de réléren"" SUt les servlc09 de gardo éducalifs OJ sur 10 dévoloppemenl des enla"ls 
10 4, Escabeau, marchepiod séculilai.re ou rion n'csl rongo "l}·dessVs do la hauleur des épaules de la pe<sonn" responsable 
OS, Table Il langer à la haUleur de 1ft ""rsonne responsable ou il n'y <J. pas de lable ~ "'nger 
a 6. InslaHaliof\ où la porsonne respon~nble peul 6crire confortllblomonl dans 19 sGrvico d~ garde à pro~imilé des enlonl~ (Itlble ou r..omplolr il so 
hauleur, "Ic.) 
1Cl 7. Marcheplcd pour quo les tronrncuffi pUlssanl accéder a la lablo il langer 
[J a Mobilier Ibureau, socréla"e, labla de 1"-1'311. ole) rasorvé dfl11s le SOrvlce de gordn pOlIr olineille' les lâches adm,n,slral,ves 
09, Objets lourds rangW au-dessous de la hauleur des épaules de la personne responsable 
G 10, T6léphono dISponible daos un lIeu dlserel ou 1t\lephooe sans III 1\-é....!lQ. .. ..	 _ 
--- ------
155 
Présence de : 
Cl 1. La majorilé du matériel est à If) vuo des enfants dans toutes les aires de jeux 
02. La majorUé du malériel est il la portée des cnlonls dans toutes les aire. do jeux 
a 3. Le malériol est classifié pour favoriser l'c jeu (par dimonslon du dëvcloppemcnl. b prol(imilè des aireS de Jeux. par habileté des enlanls. oIC.) 
Cl 4. la majorité du malô.rI()1 891 rQngo dans des bacg acces6îbles l1UIl. enfants 
f1 5. Les lieux de rangement sont organisés pour que les aMants puissont classillor. (der et aSSOCIElr 
06. Los lio\lX de rangement sonl idcnli(i~ par un moyen compreMnsllllo peur les enlanls (piclogramme. pholn. specimen d'oblet OIC.) 
07. Le rnatéricJ esl organisé P<KI! suggérar des Joux aux enfM18 (blocs empüôs ou plocô' en ccrclo. poupée Inslalléa dans une chais<> Molo, ole.) 
.. .fl 
01. Il Y 0 une rompe d'accès au service de garde permellanll'sccés aux Isuleuils roulanls, aux peusselles. aux béquilles. clc. 
02. Il y a des barres de SOulien dsns une ou des pièces du service de garde
 
C13. La lislc des allergies des anlants esl liflicMe dans la pièce ou les nnlants mangenl . . .
 
[14. Des mesures sont prisos pour protéger les onlaol& ay:tJ'l.1 des a1lergios (photos. aménagement (16S repas. eplpen accessible, etc.) 
Le sol de certaines aires de jeux plus bruyantes esl rccolNert de lapis amolJÎhles ou lA sol OSI recouvet1 d'un re ...êlerner"'1 amOllissant OS. 
06. Les pictogrammes sont contrastés (covlour.lexlure. elc.) 
07. Il y a DU moins une paire de ciseaux pour gaucher .. .
 
iJ B.
 Il V 0 un espfJoo réservé pour offrir dos soins personm~lis.és è. un erdan\ malade ou ayant beSQlIl de 5~)Ins pa~lc:~hf!rS . 
Il Y a de l'équipement. des jouets ou dos ustensiles transformés ou acho1és, pour répC'f't1 ra J:\Ul( besOins parllcullers de ~Ot1.W'\~ onfnnlS (chaIse 
munie d'un soulien pour le tête. cuillère avec gras manche pour favorisor la prlse. nssicne ou jeux avec venlausp. nnllœrapnnle, etc.) 
fJ 9. 
.~l'jL ._ _	 .- ­
l'aména .....!!!!~..!..des lieux favorise loutes les dimensions du dével"flP.!:rl!.ent ~s enfants 
. ,~_to llIl11itlèl Ml ad.p~.ux b~!~.!·d"'llnfllriti".,'._' .," .... '.' . ,.._~ . __ _ _ 7",.~,__~"-"--'-=""-.~~--------.
A - Matériel sécutltal,e • .uHI....nta lc.. Materiel en bon clal 0 - Matériel de différentes1B. _-.M. "lérlelan qU_anlit_é
.er..ovcnances . -- ­
!:Iéments non sécurllalras : EIi!ments" privilégier: iElomenls il privilégier: EI"'nenl' à privilégier: 
, 
o 1. Matériel avoc éclat qui peul blesser. 01. Gnnornbcesuftisanlpourlc 1.:1 1 Propre ri 1. Malérioldclabticaûon
 
couper, etc. nombra des enratlts du sC'tvfCe do I:J 2. Bon étal ~I ... res dont les cornrnercitlle
 
02.	 Malériel avec oe poilles piOce~ Qui se garde ' pages ne sont pas déchirées ., 2. Matériellail moi!;oo 
détachantel qui peuvent être avolée9 n 2. En plu~jeLHs oxemplaires pour ce ou colOrléAs. etc.) n 3. Objets de ID vie COUfMlo 
03.	 M'léricl de loifle 110 correspondanl Qui esl de ce~eins jOllels n 3. Allrayanl ~oux aux coulaurs de grandeur ,,!ello
 
pas aux normes d'clouffemênt (voir polyvalents ou populaires vives, grnpfllsmp. simple. (ustensiles de cuisine.
 
gabarit) 03. Matériel rangé dsns le aa!Vice do etc.) brosses. blgoud1s.lJIc.)
 
04,	 Maleriel détérioré Qui melles enlall," garde pour en permeUre la Cl.. Comp!el (il ne maJ1Que pas ,'4. Héplïq,Jos mlni'lurisé..s 
en danger (mmbou'rrago pouvanl elre rolAHan de p'èces aux cassfl·léf6$, (uste-nsfl~;lS de cuisine. 
avalé. elC.) n4. Ma.IAriA: rangé à l'eXlértelir du aU>i jeu>i d·~ncaslremonl. los aliments. outils. etc.) 
o S. Matériel contenant un prodUIt loxlqua servtce de garde pour en poup(>C'~ ont tous Ieu~ n 5. Malériel do
 
pouvanl élre avalé ou sucé permellre ta rO{alion (réseNe. membres. ole.) récupéraUon
 
ï) 6. Malériel dangeroux tJlilisé sana 9a(~gc. etc.} , 5 Jouets coolaminés retirés à .. .15
 
survelttance par les enfants (ciseaux. W 5. Maloriel apporte de la matsO(; par "occasIon lors des perIodes
 
cordas il danser. ele.) les enfanls de (ongomonl
 107. Oblet. jeu ou matériel déposé pouvanl .. ./s 'Ï 6. Rêslstent (labriQué à parltr 
tomber sur les enf,;]nts 1de malê:nnux réSistants. del 




A - Matériel ravorlaant B - Matériel favorisant C - Malé,lel favorlsanl
 
spécifiquement 1. dimension .péclflquemenll. spécifiquement la dimension spécltlquement la spéclflquemontls
."" '" ""'" -''''···'''''~''''''-'r - "'-••",'" i...",;;,1-.,,"" ,,~,;:;;<-
sychomolTtce dimension InlellllCtuelle aocl<>affeclive dimension lan.9".9!ère _ (:r!!!~t~_ __pié;ënce d-e-:------·· Présenêedê: --- - Présencede	 -1Présence de : Présence de : 
01.	 Bac à eau 01. Boile à surprise Inl Alfiche :lI ApporElil jln 1 Argile 
02. BRC ~ sable 02. Calendrier lm Album pMlo. eJ'cn regi9Ircmp.nl 02 Ci)laloguc~. rOVU05 1 
n3. BAlle. 03. Casse-tp.tes n3 ACCtlSSrtllB3 ,lOtit pOtJP~o ,2. APP9((,lil pour (3 CoUP., rubon ndhéslf [1 •. Ballons n 4. Gonlcn,Jnl~ <.Je IO. AC;l.:C5U()l.IC~ vour ~ l'l'«()v\~r ou ~qr{lreuso 
1	 1CJ 5. 8allon snulolr plas.lique emboiloble 1 dégu!s(\{ l:hapci1u;(. :13 C:.lSSOIlO$ Audio, cn' n t\ Craies 
06.	 Blocs (différontas laillAs) OS. Horloge sacs ~ IIl11ÎrI. clc n 4, Mf1cl,inp A écrÎr(\ ou ns Croyons 
n7.	 BoilA$ rio carton do 06. Jou de dominOS Ins Act.-or,1joirU!i rCprél\Orll~lJ'l cl::lvicr d'ordino(eur (16. ÉIt'tmp.n1s 'lalurols 
IAillos dill.,enles 07. Joux d'OnC3slr'Cmenl OOS milioux on vic .., 5. Imagier!:. (rcuillas. coquillagos. 
08.	 CamiOns. 08. Jeux de règlos ou de n6 Appa,eil pholO ('~el ou 06. Lellros en pl;\:,llque, ele.) 
09.	 Cerceaux sociélé répliqlle) 011 loulrlnA nu An C17. Ifl~lrumonl9. de 
o la. ClseallK Cl 9. Jeux de manlpula.tion 07. a,\IAnçairo inhirieufB carton musiquo 
o 11. Corde à danser (Monsieur Patale, Cl a. Couverture ou parachute 07. Livres do IOLllcs na. Malérlel ,ecyel. 
a 12. Coussin. lapiS ou pOUf malériel à lAcer, à 09. Déguisemenls i sortes 09. Morceaux de bois 
a 13. Groo véhicules pouvant QUacher) [110. Figurines (Animaux, 108. MafiO"ooltos n 10. ObjOIS sonar"" 1 
êlre enlourchés, poussés Cl la. JOli de mémoire porsonnngos, conard9. ln 9. Mabiles '111. Plile b modeler, argllo,
 
ou liro. o 11. LOf1oS. malé,'el de cie.) 010.0rdinaleur cie
 
Cl 14. Jouet. pour l'onu ou 10 construction 0\1. Miroit :. la hou\cur dos ln Il. rabloau '112. Papier (blanc. do
 1
sable (peIlErS, 9aoux, ale.) n 12. Matériel selonllfiquo enfanlG 1" 12. T61I>~hoI1~ Irri<!1 0" couleur, e;trlonno. 
015. Malértel il empiler n 13. Matériol il elasailler ou 012. MobiliOf pour Imlicl roplklue) elc.)
 
a 16. Malériel il enlller à sérier (m31"onooll•. "I.bll. ole.) ./1? ni:). P"plnr, carton pour
 
o 17. PotH.. aul05 o 14. MAlériel inlormaliQue a 13. Modéles rédUits (Io'mo. réallsnlions coUoctlves
 
11 10. Auban. rythmiques (cédérorn. InternaI, garage. ole.) n14. Pointuro
 
019. Savon à bun.s elc.) n14. MaQulll3ge	 015. Pincoaux. lampon 
11 20. Tapis pour roulor ou 1115. Objol il vidar el il 11 15. Objel. en pelucha ou ." encreur. rouloaux.
 
romper transvider (p.nlonnolr, lissu épongas. ele.
 
021. Tunnel las~o à mes.LHFJr, nIe.) n 16. Poupt\n. 1116. Tissu. Inlne. ouato.
 
.. .121 .. ./15 n 17. POlJssal\9 elc.
 
o 18. Vêlemenls do .. )16 
dégulsemenl 
...11~ J 
[:1.: .3 . ·.!'niat""el JlI!!!Y'e les .!®~.. l'entdfl-,,t~-r-~. ..~._ . _	 =-=q
iPré:sencc. de matériel è explorer en Ci! qui concerne I~s : 
1f] 1. Odeufs (pochOtlo. croyons Odomnl5. CIC.) 1 
,,, 2 feklures (oous~jn$, taprs do dlvofnes lcxlure:i. ulJjelS en pcfllr.h".lourIUlt::O. ~I(;.) 
'13 Coulours (popier ccl\ophano,liquide de couloUi en bouleille, ')fIsml~. t)!(:.) 1 
Cl 4.	 Sons (clochelleo. mobIles, hoche,". ole.) [
.,d4 ..._ ..	 _ 1 
Pré_do:	 Présence de : 
o 1. Balançoire Inœrieu", rJ 1. At/los en plasllquo
 
CI 2. Ballon do plage () 2. Balion mou
 
(13.	 8altes en "sau 03. BArre de ~CXjllE!fl 
n 4. OIocs en tissu n.. Blocs 
fJ 5. Boncs en carton n 5. Bols ot oontenanls en plasllque emboil31J(O 
() 6. Bouteilles de plaslique QVec liquide à l'Intérieur (') 6. CrdyOos 
a 7. Beignet en tissu pom appuyer le bébé n 7. D6guiscmetllS (chapeau, sac. Q(C.) 
OB.	 Flgurioo8 (l8. flgurj(;es 
09.	 Foulards n 9. Jouels à pOUSSCr 
o 10. HochelS en tissu	 n 10. Jouels à ,itcr 
011. Marionnotto DV poIgnp.1	 nit. ,Icuols à onfourcher 
(112. Mobile	 Cl 12. Mariool1Cltes 
o 13. Pou~s	 'J 13. MaquiU3ÇJO 
a 14. Répliques mlJllaiurisé85 ;, 14. Miroir 
(") lS. Sl~o do b6bé avec appuie· tête , IS. Mobilier poor fOlller 
016. POlllquo Ovec obiots ~ manipuler '116. MOdull~ en pp'nle 
Cl t 7. l tIPis do dlverse6 tcX1urcs o 17. Paniers poUl 1r81"!~portOt du matériel 
n 1B. T6Iôpho,,. ~ 10 Pille à Inode/flr 
.. lIB n 19. POil\'lI~(' 1~IClitlJ 
n 20. Petit boral 
n21. POt.opécs 
n 22.. RApliqlJfJS mlninturisees 
fJ 23. Tottlphooo 
a 24 Valises. botles fi lunch, Ale. 
n 25. Xy1cph~. polil piDno. etc. 




n 1. Casseltes de musique du monde ou chansons en plusieurs langues (allims que le français ou l'anglais)
 
n 2. Déguisements el accessoires de cullUres diverses
 
03.	 Accessoires do cultures divorsos (sacs. paniers. 01C~) 
04.	 Uvres représcntanl des réafilés familiales diverses 
o 5.	 UYTes représentant des réalités culturelles diverses 
o 6. Livres ocnls en langues ou en alphabels dillérenrs
 
n 7. Monnaie. limbms ou cartes (poslales, de NœQ provenant de pays dilférents
 
08.	 Pholo ou alliche reprcsonlanl posltlvemenr plusieurs ,éalilés lamiliales 
09. Photo ou affiche représcnlanl posillvement plusieurs réalilés cullurl?lles
 
(') tO. Poupées représenl('lllt des ongines e\hniques diverses
 
o 11. Poupées sexuées 
in 12. UsletlSlles do cuisine d'origines diverses 
L'1J _ _ __ _._ _.__ _._. _. _ 
2. La structuration et la variation des types d'activités
 
2,1_.. ~. 1anlf1!lallon d.~!!.ctlvlté~!!r...!!'..P-er80~_!~P..~.n~!!.~~ .._. __ _ __ __ __,
 
~:.!.:L..I,;!l.p'.~~n•."'·~~.ii~l:?!it Ijljill!è ildé9~'!f.!\!'!'!t!.!!.'!..''-Ç!!YJ!~911. ~.l>n gr"up'o (",,'rtivue) ..L -- ----~
1_
n	 Ir n'y n pas de plzm,ficotion n Ln planifîcalion ClSI mise par l'" L<l planilic;alion est tTll$O rmr , Lo pl<lfliflcation es! mlso pm OCfll par IH 
OU er,nt pm la personne ecnl Pi;U ln ~.a.lnwnn(· . pe.rsonne responsohlo pour unfl 
Lo planflicaliofl est cflecluéo rt~5pof1snhlo 1 responsable OOU r tin" ft'~I(ld'-' pènodé o·excédanl pns Unfl sernoino 1 
p"n unf) autm personne QlJr. lA ET n'cxcktant ~.a':i une sçfl)tuno ET i 
J]6rsonne lcsponsable Lü planlllcatiQfl mil rêdigee EJlf~ H~t ofliché~ pour le!; parems. le~ 1 
OU pOUt plus d'une sr.rnalTle à la ;lUlres. rnombres du flersonnel ou III 1 
La ptùnitir.....'ltion n'esl pas mise fais 1 dl(C'ctron ou elle csl r(lml$O .)UX ·1 
p3f éedl 1 pnrBl1ls, aLlX. autm~ rYHHnhros (je ln 
---l-__ dlfN:lion ~lJ à la dir~Jlon 
t 
Cl 1.	 Il n'Y a pos da plonllicatlon des acllYllés (pasSCl il lin aulre ilcm) 
Plonlilcallon des ..cIlvllé.
 
'12. UI planiflcation esl révisée 10US les lours ou toules les semaines
 
03.	 Oes changements sont appor1cs à !a planillent"'n pour lenir compta des ImproYlIs dans l'hOlOir. dus il l'organts.lion du seNice do garde (din.r en
 
~tard. assislante malade, r"",plaçante on rn!<ln!, nlo..)
 
o 4. 09.~ changomonts sont appo!t6s il iD pl,nnlllcnHoo pour lM!1 compta de5 Intérêts ponctuels des er,{onls
 
\) 5, Des ehangomonls sonl apporlos ù 13 planification pour tûr.ir complO d'év6nemef1ls imprévus
 
Cl 6 Dos chongotnanls sont apporlos il rH plrmilicalion ,>our tenir compta du lomps qU'If Wil
 
a 7. Oes changélYlonts $001 apporté$ lJ. 10 plonilicaHon pour tenÎr complC OC la prosrnt~C Ou de rUD!HtnCO de œr1fJ1ns en!anl$ ou du nomble <fonlants
 
absonts 
a 8. Dos C'ht'lJlgemenI5 sont appariés: () lu planilicnlKm pour tenir comp{('i di! réwt 110 s.>lnl~ ou ,je rhunl~ur <les ~nfar'l~ 
n 9. Da$ chMgûmonts sonl Apportés tJ 10 nl::milit.i'l!K)n pow tonlr compl(t Cf~ la I1fosonco d'une f>orSCll1ne de l'ex'éfll~\!r (SIA~I,air[!, observalnco, consclllèr~ 
pédagogique,. poreol. ele.) 
..19 
01, Il n'y a pas 00 plonificalkm des ~cliYltr.s (passe7- à un aulre IIOIn) 
RflSSOUfC08 humaines e·( matérIelles u11t1sées 
o 2. Programme éducalif des CPE
 
n 3, Revue, bulletin d'association profeSSionnelle
 
n 4. LiVTes per~onnE!9
 
o 5, Cenlre de documO/llallon dans le se(\'ICO do garde ou la crE 
06. l''lemel
 




o 9. Échanges avec les parents
 
a 10. DiScussions avec des collègues
 
o 11. Échanges avec la coordonnalrice pédagogique 




[J 2. Des thèmes
 
03.	 Des éYénernenls Imdi/lonnels (Noël, Halloween, Fêle des r.!ores, clo..) 
04. Des évènoments saisonniers (automne, cueillelle da pommes, ole.) ou le tomps qu'II fo"
 
n 5. La connaissance du dI'Noloppoment dos onlanls
 
n 6, les Inlèrets ou les béSoms dos enfanls
 
n " Les Inléréls allies passions de la p8,,;onne responsable
 
08. l.es forœs ou les habllelés des enfants
 
1n 9. La pogsago d'un onlonl d'un slado do développement h tin oui",
 
1.:)1~ ,Les dnmandas des ~fan~__ . _ 
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2.2 L'observation des enfants . .-_..._... .__- ..'''.,...,.,.._-.,-_.__. .-.._. ~_. .__. 
ti.1 Ll(l1loiinero8poflBBbJiie'9i:li!';lâ~.p..!!.\!ULb$er\tër.1!!ti ehfa.i:tl•....:. - •_.• __ ._.....:.L:.....:- ._._._: 
Comportement de la personne reapoMable pour organiser ses observations 
ln personne responseblo :	 . 
o 1. Utilise un moment de la jotlrnée où les enfanls sont plUS autonomes pour observer ces dermers . .
 
A?. Utilise un moment da le. jotlrnéa où les enlants sont plut; autonomes pour c?nSkJner ses obsmvDtlons sur ces dernlors
 
03.	 Ulilise un ou des moyens rnnômotechniques pour se raPlleler les falls observés dans le leu de l'acllon (bloc-noies il portée de la main. babillard.
 
feuilles épinglées au mur dans dlHérenls coins du local, pholographles. objets mis de cOlé idenllilc. il l'enlont. elo.)
 
o 4. Se place dons le local pour voir la majorité des enlanls
 
n 5. Se plaeè a la hauteur des enfonls pOUf avoir te môme pOInt d'obsCNalion qu'eux
 
n 6. Ulllise des ooli18 d'ob8ervalion m6thodiques
 
n 7. Nolo au fur et à mesuro. dans un ropport écril,le8 principales obsorvalions concernant lp.s acllvilhs de l'cnlanl
 
",/L.._...	 .._..-- ----.... 
~'Ïi~,iA f4!!'!!jtll'ii~i~.!"o .~Y.M!..~.'.~o'nnt ~RJl'9.~~_l!!l!.~~!!'.g~r:!!ÏL'1...n!\~'j!,?_r\"'p.!!!jK~!l19_(~~\!:~;':~!>L:.-~ , -:_':.~::~':':.l :-"' ID ::''l 
Elle noIe: .
 
Dl. Un événemenllnhab"uel qui survlenl
 
o 2.	 Des interactions enlre les e"fMls 
03. Une aClivllé r6allGée par l'enfant
 
n 4. Une habHotll nouvelle développéo par "enlant
 
("J S. Un inlérêl r.OUVP.3U OU nkurrenl de J'enlanl
 
r:J 6.	 la fréquence ou ia repélltion de gesles ou d'actlvilés par l'enlant 
07. les hésitalions de l'enfant lace Il des situations nouvelleS ou inhabituelles
 
IJ Il. Une dllliCullé P8~iculière renconlrée par I·enlanl
 
D 9. Des informalions SUI le9 aclivltés de base (manger, boife, dormil el éliminer)
 
010.	 Des intormations sur l'humour de l'enlan, 
..:.:.11:1-° _ 
o 1.	 Transmel les données do scs obsorvolions (lU)( parents 
02. Détermine une activJ1é il entreprendre avec un enlanl ou un groupe d'enlants
 
n 3. D61ermine une habilelé ou un Inlor,;1 il soulenir chel un entanl
 
r:J 4.	 Cible une Ou des Iranslonmations Il apporter Il l'eménagomonl 
o 5. Cholsil du malérie' Il ajouter ou à relirer
 
l'J 6. Détermine les rolations internersonneJles à soutenir
 
rJ 1. Transmet les donné~3 de ses obscrVnlion$ 9lJxprofessionnels conoorn6s
 
08.	 Discota des il'!€rfvanllons à effectuer auprès d'Un enfant ou d'un groupe t1'~nlflnts avec !'mHilstanlC olila con~eil1cre pMauo~:JI!lUe 
.c.:LfL	 __ _ _ __._ __. . .__ __.__ 
01, La séquence des êlémenls de la journée esl connoù des enfants ou elle leur e~l rappeloe frélluflmrneot pour qu'ils la confloissenl
 
02, La séquence des éléments de la journée esl ~lljcJ1ée pour les parents el pour lo~ autres membres du personnel
 
03. La séquence des élèmcnlS de ia journ"., osl allichée sous lorme de piclogrammes. de desSins ou <le pholOS pOUf les enlanls
 
n 4. La sèQucnce dr.s principaux éléments de ltl journée es1 flexIble: tes heures de débul el de lin des dirtérenles aclivJlês peuvont élm modifiées pour
 1 
répondre à Uil Msoin des enfanls J
n 5. l'OIganÎSahon du service de garde soulien, 1\J personne responsable Qui apportf! des changemeflls ':1 la longueur des octi'JIICS
 
rJ 6. Oes marqueurs de lemps 50""1 i.Ili1is.és ~Vec les cnft\.l1!s 90ur Qu'ils puissenl sc repcrcr dans la journée (9Ahlier. hotloue, calendrier. e;c.)
 




.,:.!!_----_._ ----_. _ _-_........ ..- ._ _ _.. --- - -_ - -- ._- .
 
Uillb;;;rTêür6iiëf~~-:'~ .--.'-~ 
Les Mures do collalions sonl déterminées en lenanl compto des l'ewos d·o'rivee et dA d~::';::on10J~fllé desü:"enl~ -.----.....-- . ..... ....k.! 
01. 
02. Les heuros de collation ne sont pas trop r<lpprochées ni Irop etoigw)es des heure!> de~ ((:pos ~
 
ra L'heure du dîner esl d61erminée en loncllon du rythme biologique (leS cnltmls
 
(1<\. La séQuenco oes aclivités allerne les momOl)lS oliles enffUlls peu\'ent t)OtlgG~ et les mOfTH~nts plus calmes
 
n 5, La &équencr. des activités démontre un ÉlQullibre entre le lemps alloué aux aCfiVllès Amorcée~ par rcnlnnl el celles qu'amorce la pcrsonr,e
 
.espO!\sable 
i.J 6. Le lemps alloué è chacune des périodes dola joumée permel 80)( enfants de bien les Vivre san!; ëlre bOlfscu!és ni subir des ê.lllenles qUI enlminent 1 
un compor1emenl déra.ngeanl chez les enlanls f 
07. Le lemps alloué aux jeux eXlérieurs vario selon les activités possibles er1 lonction du lernp!:i qu'il f;lfl [
 
û e. I.e temps alloué ou vislonnage d'émisslons de télé. de lilms ou de s,;quences vidéo eSlllexibie el adupté il la capacilé d'allenlion des·cnfar.ls 1
 
Cl 9. Il n'y a pas plus d'une période d'altoulle pour regarde, des émissions de lélé. des lilms ou des s~ql1e[lces vidéo au cours de iR JOlJlnée d·observalion
 
~.~.:..I§J.~~ ..__,_.~ .._"_._.,,_ _._.-_ _,, __..* _._-_ -_._._ *_.__._.- ....••-- _.".._ --.- --_._.... . _,__~_!
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2:'3:3 y ,'L8e;<,ll!èilc!l-diA'."~~<:!!!.~·lIèIWcOrri -!-~~rl!!\IM!ylll~~~L::,L_h,~.;'.: i:'(:Z.&,:L,"~/' ':;i: è·. 
n 99. ~ ~~''!~.R!!!!.~'U~~~-''-J'0upon dan.!!~9~~.2.~~rv.é.. 
Elémenls à privilégier dans la séquence des acllvllés de la lournée :
 
n 1. La personne responsable établit un: horaire d'activités de base individuel pour chacun des flOUr'lOns
 
a 2. La personne responsable applique l'horaIre des acUvitês de base Individuel nvec: souplesse POUf s'adapter au rythma de chacun des poupons
 
03. l'horaire das élctivités de base ;nd~JidlJel est alllché pour le~ parenls el pour les membres <..lu pNsonnel
 
n 4. L'heure des repas ou des bolres est dhlermlnée en londion du rythme biQ~~iqlJe do ctlacun (50S poupons.
 
n 5. Le~ heures dll début des sies"les el leur nombre sonl déferminée~ POUf lenir complC dos t)O~oins des pouponu en fonction de leur rythme individuel
 
n 6. le temp, alloué à la slesle varie d'un poupon à j'autre d'après los besojn~ habiluels des pOtIPQns
 
n 7. Le~ heures dos collallons sonl délerminéas An tenanl f.ompto- des hfHJreS rJ'a.rrivèe el f.1e dCparl de f~l majorité des pou~ons
 
.. n	 ._.. _ . 
o	 1. Activil6 proposée par la personne responsable et réali-séc por lous les 0 1. Temps quïl roÎI ne r-ermetlanl pas d'activités à l'exh,hieuf (voir
 
enfants de plus 00 18 mois à l'inlérlctJr conteJl.le d'observalion)
 
02.	 Aclivité proposée par la personne responsa.ble à un sous·groupe n 2. Activité prcposée par la personno responsable h l'cxtèriour 
d'enfanls à l'Intérieur n 3. Activllé prcposee por la personne responsable en ateliers en , 
03.	 Activité proposée par la personne responsablo en aleliers en rol3tion à rolellon (} 1'~J((efieur 1 
rlntérieur 0 4. Activilé prOjlOsôe par ia personne rllSponsable en alellers ou choix ~ , 
r.J 4. ActIvité proposée por la persOl)ne responsablo en ateliers au choix à l'extérieur ~ 
J'Intérieur O!:i. Jeux libres il l'extérieUr J
(') 5, Jeux libres à l'intérieur 06. A\ollero !lhres plonlllés par 109 enl""l. a 1exténeur 
Cl 6. Alellers Iibr"s plan,liés par les enfanls b l'intoriour 07. AcllV"'; do base (outro que l'oc.:ued ou le oép",l) a l'exteneur 
'CO1. Activité oe base (autre que l'accueil ou le départ) .. ani.mOe" .a.~ ...n. 
l',nlérleur 
"J7 .__.. , ...__...,....,.,....._...... _.... • _ 
2;~~.b B.,~IyJl~-d,.QCt!y...:.._.I!!.9p.l).ée. aux o!!J><i.!!!2.niiiilfe0.'!lp" ~J>iiaOln!.~~~~!.;!'.t~r!,
 
0_ 99. Ne s'applique pas s;ïl n'Y.8 9UCUr:!..~Y'pon dans 1~..9.~uEe observe
 
La petBOnne fflsponSRble : 
o 1.	 Propose de laçon slfmulanlo un ou des joucls p,m1iculiefs ndaptl'?s flUX poupons 
02.	 InslaJle les poupons qui ne marchenl pas d8ns un erlvironnemenl slimulanl 
o 3. Installo les poupons qui no marr.hent pas dans un environnement sé<;urilaire
 
n..,. ProlX'SB de façon slimulanto du ma.lériol adaptô IWX poupons
 
Cl 5. Inllic le poupon à I"uullsatloo de malGriol nOUVEH1U pour lUI
 
06. Organise des mIses en scène f!n regrcupa,"'I1 un ;';lssor(imenl de jeux el de Il1uels ;lIa perlée der, (YH.:pùns pour Ir.s slÎlnulPor
 
07, Apporte des changements:' l'amhnagement pour stimuler (~nOl/vellp.s ;:U';,i\JM~s c:he7 les poupons
 
(18, Propose une activité individuelle;) un poupon (pm oxomplQ, IOU de coucous, hIstoire, etc i
 
a 9. Propose U'IO activil6 aun solls·grollpo do poupons qui onl atteint le même s!élde d~ dévc:oprernenr
 
010.	 Propose une nclivilc de groupô si les poupons onl 12 mols Oi..! plUS ou il ,,'y a pa$ Ge poupons d~ plus de 12 m~s 
o 11,	 ProPOse des activités à l'exlp.rKlur 
.. ./11 
Éléments qui démontrent une valOllsallon de. Jeux libres ; 




02. Le lomps alloué all~ périooos de leu~ libr"" est sultlsanl pour pormettre aux onfanls d'élabOler un projet el <le développer lour JOu
 
03, Au cours des jeux libres, kJs enfnnls peuvent ulltis-er tornle matériel qui as! à lour portée
 




05. Toutes les aires d'aclivités son1 acceSSibles aux enlants
 
De. Les jouets. ~5 Jeux e1l'êquipomenl sonl en quantlto sullisanle poUf répondre aux beSOins nabi1uels des enI3!1~S au COutS de jeux libms
 
07.	 le nombre d'enfants pouvant se regroupp.r pour IOller ensembJ.e rI'est pas hmité a prion par lB personne re3pOIl:-;abl~ 
00.	 La personne responsable ajoule du nouveau m{ilôriol el de nouvelles expériences dO jeux libres pour repoocre <.iuX besoins el aux inlérèls
 
particuliers ou ponctuels des enlanls du 9rtlupe
 
"la J 
D 1.	 La personne responsable Impose une sC1iv~é à un n 1. L'enfant peut choiSIr ses compagnons de jeu pormi les en'anls de son groupe (sans 
enlanl contre son gré restriction <la la part de 1ft persorlOc responsable) 
o 2. La personne responsabh~ impose un ou des n 2. L'onfanl détermine luj,méme 10 déroulement oe l'acli'lité (élapes à suivre) ou il peut 
compagnons de jeu à un enlanl choisir parmi un éventail <le dorouremenfs pos~ibles 
W 3. La personne responsable refuse qu'un enranl joue avec 03. l'enlanl peUl utiliser le maléncl à d'autres fins Que celles pour lesquelles II esl 
un aulre enfant ou avec un groupe d'enfants normalement prévu 
.. J3 ,ca l'enfanl détermine lui-meme les buts qu'il veuf atteindre 
05, l'cnlanl délermlne lui·meme les règlo$ du jou ou les scenarios s'il y a lieu 
06, La nature des choix que les enla"ls dOIVent taire esl adéqu8le par rapport à leurs 
cnpacilés 
07.	 L'enfant doit choisir panni un nombre de posslbllifés qui lient compte des capacités 
el de l'expérlence des enfanls pour faire des choix 
,,_n__.	 _ 
_ ... ,._.... --l 
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;2l4~}9<iiJ(trebîi'$\lIe.~'p.!"ii'IOU;. "''''._'''''-''''''-'',=".,." '''?ff~!.',,' "'''"9Q.~ __Ne a..:~p'p''!.que pas si ~uëi:i;,p':~ûpo;; dans le.sr9upe observé ...• • -~---
A- 6 éviter; B - Chql. sjgnifjcaljls pOSSibl'lJ! ; 
o 1. La personne responsable 0 1. La personne responsable acceple le cboix d'acllvité du poupon 
Impose une adlvihl è un 02. Lo poupon peul jouar seul ou cho""r ses compagnons de jeu 
poupon contre sOO gré 0 3. La personne responsable encourage les interaclions posilives que les poupons amorcont avec elle ou enlre 
02.	 La personne responsable eu.x
 
impose un ou des (14. L'ensomble du maléfKlI à la vue est accessible au)!; poupons
 
compagnons de 'ou à un 05. Du malériel par1iculier est disponible $(JUS forme do mise en scène
 
poupon Û 6, Le poupon peu11airo des choix en poinlant du dOlgl ou en cJ1oisis~anl lui-même le matériel qull'Inléresse
 
03.	 La majorité du matOriel n'esl 07. Le poupon peul utiliser le malériel à d'aulres lins quo colles pour lesquelles il esl normalement prévu
 
pas à la portée des poupons 0 8. Lo poupon d,Harmine lui·même les buis qu'iI veul allo.ndr.
 
.. ./3	 n 9. Le poupon paul répé!ar Jo mêma ocllvilé le nombra do lois qu'il le dés"•
 
n 10. Le poupon esl place dans \In environnement Ol! Il peul se concentrer
 
a 11. Le poupen es! placé dans une position motrice Qu'il m;IÎtnse par lui-même
 
_,.:.11.._------ ­1 
"'.", ,.:L""""__" .....'...,""""'-""'-""'.,"'.""""'...."""'",","."""'I.ili'<ii-·' ..,,," l!J 99. Ne s'app-!!'q~~I' •.l'_~1~~~.!1lE.~.. PI.~~ ..~.~.18 mola~_a~I!'_9~'!Pa ob.~!y.é	 _ 
Les activités proposées; 
o ,.	 Tiannenl comple du stade de développemanl dos cnlonls du groupe 




03.	 Corraspondenl aUlC Intérêls des enlanls 
o 4.	 SUmulentla créativité dos onfents 
05.	 Font appel à rlmaginaire d&\l anlonls 
06.	 Favorisen1le développement dos capaei!és inlellecluelles des enfonls 
07.	 Inlègrenlles suggestions des anfanls 





, 'H:"b!l.'i.'-!?.!f!tt:..!:iiiP..~ ..!!!.MtJ!t..P.:tir.!!9iiiv,~~J1~!i!.nîJI~ ..~o,!JL~.~~l!J~~ ..drq!!p-".!..•.YQrfs~h!I:(lp. pr~i\1 . ---------1-'. I!~!gehm.:__ .6..=..C.êrSc!éfisliaue è. éviter; 1B - CaroctorlmJQ.ues d'UOf,LBcti\lilé ~ui IRVOfI2mppntfll'3~lt.AÇIi! ,"- . . -"- --_...._.__._,. _'H__ 
Cl 1.	 L'oCIMlé est flHmé$ : une geul~ d6mArcho n 1, ln mah\rÎol utIlisé e$1 vana 
A:lt élcooptO'G Ou Pécmol da 19 fl\us~lr ["2' Lo malAriolulih3é ')e Drôlo il des usngO!l mulllp1ûs i 
, ../1	 :13 l. (tcllvrt6 porm@t la m;,nll11ulallon dlrocto du nWlcnol por los enfnnl!l 1 
n'1 Vnctlvllf) penne! fi tous les enfanl6 t1~ 16U9~1r . 
Cl 5 L'actlvl16 est ouve rie 9110 permol aux enlanls do JOire des choo/. slgniilcallfs ot de 1<:1 rélll150r en \ 
détormlnAnt OUl( mêmes los buIs l\ 311elndro el los olapos ou ln dOrnarcho pour les allolndco 
Cl6 L'ACllV110 sllmulelo développemonl du langage des enfanls parce qu'ello los InClfe il 
l 
1 
communiquer avec les nulres el ~ commenter leurs expénonco9 
o T. L'actlvlté asl o<ganiséa de loçon il parmellro que l'ollan''on premièra do r6duealllco SOli 
dlspombfe pour te. onfonls plulôt que pour le malérlel 
_______ - "Il __	 _ _ 
2.~:5r;"CIC~-·· "Ile'· 1l1lI\üblli:qfij!l\11i .m;i!.+'lëI,)tt!!!l.'J!@min~",iIr~'liux llf'lliineÎÎ"':7':--'f"';::::.·. ,"f; .,"ifèSE ...;; ,,'" -<:::'"·'~;:i.n· 
Caractérlsllques d'une organisation e"'COIco ; 
o 1.	 Le matérial esl prepare à l'avance ou la matériel esl prépalé avec la participellon das enlanfs 
112.	 La préparation <lu matériel n'entraine pas de temps d'attenla pour les enlants 
03.	 SI nécessaire. le locat '151 aménagé à l'avance ou le local esl eménagé avec la partlcipalion des enlanls 
04.	 Le ma\ériel est prévu en quanlité suffisante pour lous les enlenls du groupa 
05.	 Los enfants peuvent se servir eux· mêmes du malériel elle ranger eux-mêmes 
06.	 Le déroulement de l'activité prévoil Ufl& uUlisaUon sécur~aire du matériel (par exemple. les ciseaux sont ulilisés sous surveillance pour las moins de 
3 ans) 
n 7. Le déroutemenl de l'activité prevo~ una ulillsallon hygiénique du malériel (por exemple. une lIûle po"r chacun des entanls) 
08.	 Pour des acli\lilés plus satissantes. l'équlpemenl ou le local est aménagé de façon à ,édUire le plus possible le nelloyaga subséquenf 
09.	 Pour des aclivités plus salissanta-s, los vêlements des enfanls sont protégés ou les enlanls onl des vêlemems prevus à cet1e iiI) 
o 10. L'aménagement oclrQie 0 tous les enfants sullisammenl d'espace pour ne pas se nuire 
.. ./10 
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o 1. Il n'y a pas de· période d'atellers libres ou au choix (passer à un autre Item) 
CaractérlstlqlJe$ de. périodes d'alene", IIbr... ou d'slelie.. su cholle : 
o 2, LeS enlanls détermlnem eux·mêmes leur projet ou ~s choisissent leur aleller
 
03, Les enlanls peuvenl modilier leur projel ou leur choix au cours de la période
 
04, Le nombre maximum d'enlanls par alelier ou par projet n'est pas déterminé à l'avance
 
o 5. Les enfanls peuvent choisir laurs compagnons de leu au cours de la période 
06. Les enfanls peuvent transporter le malériel d'un coin du local à l'sulre, à la seule condilion do le rapporler "prés ulilisation 
07. Le choix d'alellers permel aux enlants d'avoir accès à des aClivités oches al diversifiées ou les enfanls sonl en alellers libres 






on1 des conversations privées QuI nuisenl à enfanls 
leur disponibilité auprès des enlams n 2, La personne responsable el son asslslanle panagentles responsabilités équllablemenl enlre 
n 2.	 Le personne responsable el son asslslante elles 
édlangant de lïntormalion Qui ne respecte n 3 La personne responsablo el son asslslante communlquenl cntfe elles au sujet du déroulement 
pas les règles de conl!dennalllé ou d'élhique des aclivilés 
Cl J.	 La personne responsable et son as&islanle 0'" Les conversalions do la personne responsable ou dO son asslslanle respectenl les règles 
tonl mootra de relalions lendues ou d'éthique lace aux parenlS 
agressives	 05. Les conversalions de la porsonne (esponsrtble Oll cJP. SOI1 a'llilSlanle respectenl les règles 
04.	 La personno responsable ou son asslslan~e d'éthique laœ aux onlanls
 
émet des jugements désob[igeanls sur ies 06. Los conversalions de la personne responsable 0" de son asslslanle respoclenlles rogles
 
parents ou sur les enfants d'éthique lace aux autres membres du personnel du CPE (direction, conseillère pédagogique,
 
eIC.) 
07. La personne responsable el son assislante onl des inlerventions cohérontes nme avec l'aulre 
n 8. la personne responsable el son assislanle donnenl l'exemple de feintions inlerpersonnelles 
harmonieuses1"	 .. ;.~",/8 _ ___....... .._.. .._1i
 
3. L'interaction de la personne responsable avec les enfants 
~i;i!zrt.~~~;;~l~~~!lliJl!u'd~ ;4>" ii':';;:T1li':W:;;:~':;~f;;::-: x;:::;~ :;":"I:i,/'-=:'~,~ '~:'.:Y~~: 
1Stratégies il promouvoir pour respecter le leu des enfants: 
La pef'Sonne responsable: 
Cli. Respecte le thème de Jau élabli par les enlanls 
[) 2. Respecto le niveau de comploxilô du JOu élabll par les enranls 
03. Respecte l'obJel de jeu délerm[né par [es enlanls
 
Cl 4. Respecte les choix de matériel effectués par les enlan!s
 
{) 5. Respecte les choix des enlanls quanl a leur compagnen do jeu
 
Cl 6. N'enlre dans la jeu que si elle perçoil une invilalion ou une ouvor1ure de la par1 des enfants
 
n 7. Observe el écoule les enfanls avanl d'entrer dans leur jeu
 
n 8. Observe et ecoule les enlanls pendanlla panicipalion au jeu
 
09. Laisse les en'ants se CQnccnlrer sur leurs leux 
o 10. Acceple que les enlanls utilisenlle matériel et I"cquipemenl do IllÇQn non usuelle
 
Ott. Acœplo que les enlanls déplacenl du mobilier ou du malérie!
 
012. Se lient à l'écart du jeu lorsque sa présence n'esl pas n~cessairo ou que sa parliclpallon risquerait d'enlraver le JOU 
n	 13. Permet aux poupons d'explorer avec leur corps ellouS leurs sens ou il n'y a pas de poupons
 
./.t..3_...__._...__. ..._ ......._ ......_.__._---.....
 
la personne responsable: 
n 1.	 Met en œuvre les suggeslions des enlants pour faire évoluer le jeu 
n 2.	 Invile les enlanls à parler de ce qU'Ils lonl el des prOjels qu'ils imaginent 
03.	 Permel aux enlanls de prendre des risques calcuies, c'esl·à'dire qui ne mollen! pas cn cause leur sécurité ou leui santé 
04. InCIte les onfants à innover et à lester leurs idèes
 
iJ 5. Commente de façon précIse et concrèle les réUSSItes deS enfants
 
o 6. Décrll de façon precise et concrète les difficultés rencontrées par les enfanls
 
07, Si nécessaire, lan dos suggeslions pour pOUlsuivre le jeu, sans Insister pour Que les enlMls adoplenl celies·d
 
00.	 Imlie ce qoe lonl les enlanls pour s'inlégrer à leur ieu 
09. Jooele rôle qc'O les enfanls lui proposenl dans leurs jeux
 
n 10, Demande aux en'anls de décrire les If règles" des jeux qu'ils Inventenl
 
n Il, Suillos Indicos lournis par les onlanls sor le contenu du jeu ou la diraclion adonner au jeu
 
o 12, Fournl1le malériol nécossalre poor enrichir el soulenlr le Jeu, selon la direc1ion QUO le:> enfants lui donnenl 
.d!L . _ 
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La personne responsable, 
[] 1.	 Démonlre 90n plaisir d'élre avec los enfanls au cours des laux 
02. Fall preuve d'humour
 
n 3. Rec<)nnail ou souligne ia créatlvilé des enfanls dans leurs jeux
 
n 4. Fail appel il l'imaginaire des en/anIs
 
05.	 Accorde sufflsamment de temps achacuno des périodes de jeu pour Que 00 dernier puisse évoluer el se complexifjer 
o 6.	 Accorda une allenllon posillve il lous les ~Alfanls 
07.	 Accepte de conserver des é/émenls du jeu en place pour [es uliliser ou poursuivre le jeu à une periode ullérie\Jre 
08.	 Prend en noie des observaI/ons sur le leu des enlanls 
09. Fait allusion à des événements survenus au cours du jeu d811s les periodes ullnrlcures de la journée
 
C110. Offre un C()ntact physiQue chaleureux. réconfor1anl ou slimulBnl
 
.. ./10 
13:1.4!-,,:"""!b"i1!~.tt'\ll.bl,,:si>ullont .I~ enf"nls. <fi;PIû$i1e ï8:-mol. dàn!l. e proceSsus iiëPiiiïliïcallon.ïi'iil.iiéë&:ïÎbfÏis OUAe,ohi>fi
f.,,::.....: ..lI',!"'!!." {Y2Jl:.2-'-'.6.Jl--9.,!,,-I• .!lryct.u~lIgn des ~~eJ,lefa J!!!rel..'!.I!:~!!.Et:!"lxJ __ ~ _ ....._ ._' • 
1~~!tégf:: ;:~PB~~t~'~/~1ë~ :~r;~~-t~~~:t ~~~:::u~8d~·~J~,~~~~,~~·~,:·~~··,~bSC.~~ -_._. ­
o '.	 Il n'y a pas d'ateliers libre$ (Hl ~u C'.hOlx (passe! à un autre ilem) 
La personne responsab1e : 
r.J2,	 Organise des jeux ou des activités pour planifier ou choisir son aleli-er 
Cl 3.	 Organise le moment de planilicalion ou de choix d'f\leliers en f<Jfmanl des sous-groupes, dp.s liy[tde~ ou en r.trculonl POUl' Que les f!nfanls \~holsi~senl 1 
ou plan;fient individueliernenl 
04.	 Umite le lomps d'onente des enfanls lOfS des moments de planifIcation ou de chah< d'alellers 




00.	 Permet aux. enl'ants de planifier ou de choisir de façon verbale ou non verbale (en pointa"1 du doigl, en all~nt chOlchcr un objet. en se dirigeant vers 
un coin ou un alcllcr)
 
D 7. Acceple quo certains enfants élaboront une planiticallOf1 simple cl d'autres. une planilîcalloo plus détailfée
 
08. In...il8 les enfants li planllior ou à choiSÎr dans des lioux Qui ravorl~enl les COnl3ctS 
n 9, S'assura quo les eolanls peuvenl voir 10 malériol di.spooibla pendant ou avont qu'ils planifient ou qu'Ils choi6issent 
n 10. Soulicnlles onfanls dans lour pt.anilical!oo ou dans leur choix en lew posanl dos quostions ouverlùs, en décrlvar.lles choÎx possibleg. en rclonnulanl 
1 les Idées des anfanls. ele. 
n 11. Prenctle lemps nécessaire pour QUO chaque enfant puisse préciser son choix ou son projet d'nIeller 
tl12. Grée un cUmal délendu au cours de la périodo d'alel:.r ou de planincAiion d'aleliers 
n 13, Respecte le rythme et les hésilations des enfants (pÇl.r exemple, offre à l"1 enfant de passor Bon luur, prend 1<' lùmps nécessa.lre pour Qu'un enlanl 
cl::mfl6 son projet. posa des qu-esUQrlS sur un atl}lier, elc.) 
d!.3 __._".~"_.. ._"_ __.",, ,, ..__ _._." ,,_ _...... _ .__ ..! 
r~'~~~~~~:~.!':.~~~·i~~~f~·re~;;ia!ii;jJ![~!'ve cl'; tl.~"'x"'lb"'I,,1 =--~--~--. .-r--~i<.,-.·'-=":":' '-;~:2"Jl", 
!La personne re.ponsable : 
01. Acceple quo los enfnnlS choÎslsst:!nt lours compagnotls ou leurs voiSinS de jeu 
02.. Inlègro les suggestions dos enlanto; pour apporte' une vananle à une acllvilO Qu'el!~ propose 
n 3. Se déplaca d'un enfant à l'au1fe pour soutenu chnclln d<lns son acUvil6 1in 4. Modilie renvÎrQnnemenl pour répondre aux besoins des enlants au cours d\.Kle aCli\'jlê 
,D 5. Üfgan1se une nouvelle aClivité Iffipté~ue à la suite d'une dcmaool) des e:,fants
1n 6. Accepte qu'un enfant elltrt~prenne une 6ulre aClivllé que le rffS19 du \]roup6 
'\:J 7. Prolonge une aclivi1é torsqu'elle dé~e des siQ11es d'intérèl' chez les enfa.nls [] a.	 Soullenl un enlanl à féeart Qui décide d'inlégrer lu groupe au cours d'une acll",lé 
I:J 9, Met lin b une activité lor5'qu'elle décèle des slgnes de désinléiêt Ou d'ennui cholles cnfan15
 
".,)_9_ _.. .. _ _.. .. _ .. . _
 
.3' ; ~1I}~~=o@JYl[~I~Jlitiçliii~;i'~~tiJ!'.!Ç!:!:tJ!iii.i!!1ï:!i!ii!.!1ï~~J~.(lrJE~~ij:i~è,!~!lë.:!!fi~1Th!!firi ,.,' <~ 
La peroonne reaponsable : 
o 1. D6crrt las réalisations des enfanls
 
[J 2. D6crH m ha.bilelés particulières qui sonl utilL~ée5 par les enfanls
 
[) 3. Aomel en quas1ion ou décrille procédé ou la processus utilisé pal les enfanls
 
o li. Homel on QUQsllon ou décrit res rolaHons inlorpersonneUQs qui se dé-routef'l\ ~lU cours de l'a.clion
 
(J S, Mel en relief les relations de coopération enlre 166 enl-anls
 
06.	 Respecte les enfants qui sonl concenlrés sur leurs lâc/)es 
o 7.	 Respecte 10 rythme et les hésitations des enfants Qui décrivenl ce Qu'lIs lonl 
108.	 Écoule allanlivemenlles en'anls Qui recontenl œ qu'ils lonl 
r19 Souligne les efforts. les réussiles, les diffocullés renwnlTées sans porler de jugement 
010 Réinvl}stit des éléments de jeu dans d'autres siluaUons (personnages du Jeu précédenl, malé(ICI QuI semb~e intéressar p~rtiC'dlièremen' les enranls, 
ele) 
.(1.Q _. __ •• _ __._-_.__..__ __ _.__._-- -- -----­l
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[fi, ' t:M.~r@~~~Bmi~!ir~~~iifj)éliô!ij"~,l~j~iio.iiiiii~f~u;iiïïr~bïo .ù, j••- .cuviL~- ,6oîli6ëSpo, 1....nfp~l. 
Ln personne respom~able : 
Cl 1.	 Utilise des moyens pour meUro en valeur les réalisations tics enlanls (oxposiHon, dèmonslralion devant le groupa, 113tn ...o~\i~fjr.monl dflnS d'autres
 
OClivit6s, prise de phoIO~. etc.)
 
02. Choisil un endroil calme el conlor1able pour réaliser une actIvité de rèfloxioo ou un relour
 
n 3. Regroupe ceJ1ains enfants pour qu'Ils rcaUsent une ilciivit6 ete réllcxion ensemble. sans. le snulîen direcl de l'adulto
 
rJ 4. UIBise des jeux et des nctivltôs slimulanles pour amenor les enlafl\S à prend.re conscience de leurs réahsalion-s
 
o 5,	 Umile le temps d'attente des colants au cours de celle période 
o 6, Cléa un climat détendu 
Cl 7. Respec1a 10 ry1hme el los hésitalklns des enlanls en ne les bous<:ulanl pas, en leur ofhanll(\ possibilitê de pusser leu( Jour, etc, 
n &_ Anuno la péri<lde do n\t1oxion ou le ",Iou' pour ponnellra aux onlonls d'éprouvo, un sOfllirncl1I do salisfaction ou de Iicrt6 1 ~li Mellin ilia période de rl!t1mdon ou AU 'clou' dès qu'elle sDnl des signes d'Impationce chez los enlants J 
3• .a :"1!.p.~.9.r:iL~J:!l.!p.I'1~.pJotliitl!!Y!.l'.!!liiliLœi>Ji..~tt~t2.".Î!~ill~~_PJjY.!!g~~jCrri!.~!'1!l~_~.li..I.2.0~!_~_· __ '._....:...~_ ..., ,_,:~ __ ...._ 
n 1. La personne responsable organise un lemps de rangelllont à ln lin do ch~que période dû leu
 
n 2. La pars()j'me respoll3able demande aux enlems do ranger l10n3 Aliendre ie lin de la periooû dé je\J. SI les jouels elles ieux encomhrent le plnncher
 
du local et Qu'ifs con31ilucnl un ri3que <fncddenl
 
03. La personne responsable olleC1UO les lâches de nelloyage au lut el à mesure qu'elles sont flécessarres
 
il 4. La personne responsable Invlle les enfants è parlicjpe~ au nelloyago l-orsqu'ils sonl rospoN::~t>les (j'un dégâl
 
a 5, À ln demanda des enfants. la personne responsnble llccopte de lelJ( cor1lier des taches oe nclloyago Ou de mngcment <lUI lui sont généralement
 
réservoos et ~lIe lait preuve de lolél3nco par mppor1 av~ fésullats otllenus 
06. La peH'Onne responsable bouge le mobilier pour agrandll l'espace de jeu solon Ip.~ hosojn~ dns on'a:lIs
 
a.,. la personne responsable bouge le mobilier pour réduire l'MPOce dQ le-u des enlants QUI en or,t 00$0111
 
08.	 LH personne rcsponsahle lownll aux enlants 10 mOle riel d(lnt 11$ onl beSOIn pour poursUIvre 101H )C'u (0Xcmp!l:llmS supph,:mcntoirt)$ pour des enlanls
 
qui SA joîgnenr à une aclivité. mCllénel de nalure dirlémolo jX')ur s\ÎnlUrOr nie.}
 
n 9. la porsonne responsable InslaUe dos enlanls dDn~ un autre endroll dl..! locallorSQu'lls I1HH1Q:Jcnl (j'espace vllal O\l lorsque des jp.ux calmes sont
 
dérangés par des jeux bruYDnls
 
n	 10. La personne responsRble indiQué par deS signaux visuels flllO l'accès à certH.1I1eS airflf. df~ Jp.u c~1 pnrnli~ 0\1 Inler(1d (plClogrmnmr.. dëplacomp.nt
 
d'<Jrmolrc, d'clagère Ou de cloison, cic,)
 
....·J10_._ -- •._._- _._._..__ . 
3.2 L'jnt~_-::enlion d~~Ç.,r.~~_ ~. .	 ,,__, . ._•. , ~. 
~~~~~:~:~:'u~~~~:~1~~;~;f.~;;;~~r~~~~~~~~==~!~~~··c._~:~~:2· ::"=~-' ~:';:'~""io~"_I!:\; 
La personne reoponsable : 




[12. Consulte les enfants sur fes questions concernanl tageslion du groupe (consignos, horaire, dèbut ct fin das activités. ale.)
 
a 3, Consulte les enlanls SU' les questions conC<lrnant l'organisallon du groupe (aménagement. ajoul de malÔriel. décorai ion, etc.)
 
o 4,	 Royon posilivemenlles suggestions des ~nfants 
o 5,	 Appijque les décisions colleclives dans la mesure où la santé, la sécurité elle respeel dA.' "uires ~onl garanlis 
06. Appnque promplement dES décisiorl8 personnelles sans consuller les enfants lorsque la srtnlé. le bien·êlre ou le respocl des aUlres sonl menaces 
07, Associe les onfants il la mise en œuvre des décisions COllectl\1€S
'lo B. Réévalue avec les enfanls les effets des docisions collecl;ves 1­
~~~XPli~~.~:~~ ..:~.~~:~s qui .j~shtient ses d~~.~iOnS lorsque celles-ci diffèrent de l'avis émis par les. p.rtfanls 
__J 
o t.	 Mel Hn li une période de jeu en observant la baisse de l'IOIérêt des poupons 
02.	 Blectue dos cnangemont$ à l'aménagemenl (Hl prévIsion des exploraHoos qui inléressenl los poupons 
03. Effeclue dos modifications a. l'horaire en loncijon (lu passage du poupon d'une étape (je (hîvelOflpernenl â. une outre
 
n 4. Réagit promplemonllorsque la sanlé. le bien-êtro ou la sècurilé du poupon sonl menac~'
 
(J 5. Avertit re poupon d(."$ gesles qll'eile s'apprête à poser pour respecter SM lnlégliiè (l'a'Nr1il avanl de le prendre. lui exphque QU·CrlP. va l'habîlier. alc.)
 
o 6.	 Avertit les poupcos dos Aclivllils qui s'en vlctment 
CI 7. Accepta de reporter 10 10\:r d'un poupon pour permeltro à ce denter de poursuivre une act:vl{(~ cu pnur n~spector son fythmo (reporter son tour (lour
 
10 changemenl de couche, 'efarder l'heure du bibe,on, elc )
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::"Ïi'~ï!!#lIOnÎleCi~!~h..~!!!!'.~~~~::t~"t1~Lll!~!üX'i·~illS. ..I:~-:'_'__' ":'-:'.~:.:.' /;;,.L~ :,.""T:'"!-'--::?"';-:;..:..,.~.' '" 
o 1.	 Les enfants n'ont pas de 0 1. Les enfants ont régulièrement des responsabilités à assumer dans le groupe'1' 
responsabmtés è assumer 02. Les responsabtlilés confiées aux enfants sonl adaplées à leurs capacifes
 
dans le groupe li n 3. Les responsabilités allribuees ~ux enfents conrrihueol adé",p.lopper leur senlimenl de Iiené
 
n 2.	 l'attribution de re:::ponsabililés n <1. Les responsabili!és 9011.1 portngêc-5 démocraliQucfl10nt c';lnlrp' les enlanls. selon un ~yslème qui est connu de
 
aux enlant6 sert do louS
 
récomponse ou de punition n 5. I.e syslsmo d'nllrlbullon des r05ponsabililés pcrmclllnc rolarion pétlodlque des resp<>OsalJililes confiées Ô
 
03.	 La personne responsoblc châcun des enfants
 
oblige un enfant à assumer une 0 G. La personne responsable tient COmplp. des capacll<~~ des enfanls pour èvulucr 109 lachas qui leur sonl
 
lâche conlre son gré conliées
 
.,./3	 07, Si nécessaire. la personne responsable souOenlles enlants dans la réalisation des tâches qui leur sonl 
conliées 
Da. La personne responsable accepte avec calme qu'un enfant fasse un dégât en réalisanl une lDt:he 
Cl 9. La personne responsable lélicile. rOlYlorcle, encouroge un enfant Qui ré<:llise une Ll'Icho 
o la. La personne responsable accepfe que l'enfant réalise à son rythma la tache qui lui est confiée 
011,	 Les poupons peuvent choisir sans contraintos les rosponsabllil6s qu'ils voulenl assumer ou il n'y 0 pas de 
poupol1S dans le groupe observé 
."L1!.__ . 
.3.2:~ __~.rsonne,rellQOllllllbt.ajj.OIi&ioaenI8."!J1~~.!!86iIif~-di!Eiiiiiii. InïëO'i$Onno~iïi;le. 8Ou1téi\ïtt"ri. ce priiëessu.s __
 
n 99'-loIe~:..pptl..~es si aucun collllll au coure ~~L._~lo~...~.~ser~atlon .
 
~..:.~ç.Ql!tQQ!.Wments à éviter . ~m\Ml!!=!ù.m:i.yll~!1jç!.1?Q!!.~.. ~.~~J.~~r.Jg~_!m!~~lt~UJ.~II.).~. ,1~t.r.~,S9J,\.!1~D..~j.o ~~Q!:!.!.l.!!.~ ..im.ç!p.9~§Qt1J.!~!~ ..;
 
la personno responsable: La personne responsable: ~ 
111.	 roit preuve de lavoriUsm. 0 1. Démonlre rapidement oux enfanls qu'el!e est allonlive Cl dlSpol\iblc pour régler 10 stluailon
 
envers un entant ou un groupe 0 2. ÉtalJlit un contact apaisant avec les enlants on cause dans le conllil el elle les réconforte au besoin
 
d'enlant9 au détrlment d'un û 3, Agit comme médiatrice entre deux ou plusieurl) enlonts en conflit, si son Blée est ulile
 
oulre a 4. S'assure que IïntéorÎlé ph~iQue des et~!anlll en cause n'esl p~!j menocée
 
li 2.	 Favorise cel1aJn5 entanls sur la [) 5. Uttl.ise une formo do médiallon adaptée il ra~e des anfanls. à leur habile te il resOl.ldro des confllts cl a 1<1
 
base de préiug~~ (sexi-slo!i, comploxlto. du conflil ­
racistes. religiGux, cIe.) n 6, VRlllo b 00 quo les beSOins lndlviduols des plus flJlbfe~ el ln!'; b~~{)ins coHecWs soient resroclès
 
n	 3. Impose dC'S PUntt/ons pour !, nn 87. S·nssllrP. que chacun dû!> cnlants en Cau5p. peu! oxpnmP'f ."ion nOtnl (1(' IJU0 Cl &e~; scn!lllHwlS
 
résoudre un c.onllil Prend louilc lemps nec:esS<llre poUl nrrtvf:!r a \Jn~ sohltioll ~alrsl;'i~;.:lnrC' jXHJf loU~,
 




Donne" aux enfants la possibllllé de CllOl5ir f'l1,lC·mÔnlt'o.; !.) \~O!LJI!(J'\ qUI I~ur (:onlJl~ntI~~~. S'assurp, que fa solu!lon chOJsie c.orl'mm! ;'\ ct'I,Il;\Jrl (Jes '~rll("'l:l f~n ÇDll~r.J
r1 '? Adopte l1f.lli alliludüs ete calml"', de fennolr;, 01 d'lrnparliHJI\!'
 iÎ ,:). Décril le cornpürlcmcnl allentlu des Cf1I:.UlI~
 nH. Agil comme modèle pour raire comprendre le comvo(fcment ;lllendu des e.nlanls
 Soutlont les enfants dans la mise en œuvre des soluhons Irouv6cs .._.. ~)!~. 
La peraonM responsable: La porsonne respons3ble : 
n 1.	 Résout elle·même les problèmes o 1. Saulienll'enfant pOUl l'aider Il bien cemer son problème ou elle décl\lla drllicullé do l'enfanl sans porter 
des enlarrts (elle essuie le jus de jugoment 
renversé par rantanl, elfe indique 02. Laisse aux enfants le lemps nécessaire pour rénéchir aIJl< solutions qulle.ur conviennenl 
Il l'el\lantle moyen do laire coller 03. SUggàffi plusIeurs pis les de solution aux enl:,mls QUl ne pouvent élaborer des sotulions par eux-mêmes 
ta tête d'une figurine sur son <'(lrp. 04. Soutient les enfanls dans la dècouver1e do sQlulions (,déquales en décrivanlles liens de cause il effet 
sans lui lal~er le tempa d'explorer o 5. Accepte que les enfants expén'll1onlenlleurs propres solullons 
569 propres soluUons, etc,) o 6. Aespecte la démarche d'essal!e(reur de l'enfant 
02.	 Ridiculise ou humilie l'enfant qui a 07. Dirige l'entalll vers un a,ulre enrant qui a déià rAussi et StJfJ1\onler une difficulté semblable 
un problème Cl 8. Tienl compla de la compœhon5ion du monda qlJ'~ l'cnfô1n1
 
.. 12 r.J 9. Soutlenlles enfonls dans ta mise on œuvre dl1 leurs solutions (rapp-~lIc, prAvifmt, flle.)
 
___.._.."._ ..... '"-'"IQ...... ...._......_ 
.u:s~p"P~~r~ji[~bk'L~J.ï.itH!I~IPJ.QPlli>3iidé~~i>."ï-~]Jiili~!iP.!!L~[ciii!iïi!!1~·.<i.'ili.~A.9j>.R"~18·~i~···. ':=':''':'4 
.Q!!!:~~s~~p.Pl!g .....p~~ .~II.~[~p! n~\"P~P!."...d·.nf.n~c:le pl.~s d.~ ..! 8 mots _ --1 
t\.=...Elém.~.t~lfll....: A- FI lRt.l.Millj~tlill!.!!L 1 
la per9onn~ responsable: Ut per3o'lnfJ re.e:ponsable :	 , 
a l,	 Volori~e ln compétition entre les il 1, ValOrise: I"entraldo enlre les enlnnls 
enfanls n2. Organlso dGS J"uY. coop$ratifs
 
Cl 2. O(gonise des jeux cemp$lil~S. 03. Valorise le partage
 
CI 3. Compare les onfanls Ofllre eux de 04. Incito les enfants à ulÎliser dos marqueurs delemps (sablier. chronomètre cadran, etc,) pour ovîlcr les
 
façon humi~anto ou oosobligeanto discuS9fonS Quand deux er)fanlS veulen! ullhsèr le rnêr7'le objet chncun leur tOur
 
... ~ ~~ Invite un enfM! Qui fi terminé d'un jeu a ,offnr t'J celui qur l'ullelld
 
,:16. Invite deux ou plusiours enlnnls à Jouer Ou tllalre des projets ensemble
 
7.	 Follrnil du müloriel qui stimule le::; JOUi( cOOpérûlirs (dll matéf;eJ Irop gros ou Irop lourd pour Qu'un cnfant 
puIsse le doplacer seul, du matcHlc1 qui nécessite la pan,dpat!on de plusieurs leI un pnrachute, e1C.1 




~ 'Il r'O ,r;s~'1!"bl.JorriIlIID<!tiCOl\lllgnos aj)t_ au.g!!l!!P-~·enllMIs :_--..::'-''-''.:., .:.'-'.. _ 1.. •._1_._'-'-'-'"'-"'-'--'--'-"e=.-B l 
Caraclérlsllques des consigne. , 
n 1.	 CouMes 
02. Claires
 
n 3. Concrètes: de~criptives plUIÔI tlU'l::lbslfaites (.. marche sur la pointe ries pieds .. plutôt flue" I;)is <'lllp.ntion au O(Ult .. )
 
04.	 Positives: décrivant le comportemeflt oaondu p:ulOt que celui à Pfoscrire (u marcl'le .. plulôl Que .. ne cours pas ... parlfJ doueemenl .. rlul61 quo 1h 
" parle pas lori .. ) 
05. Peu nombreuses à la fois (Irols ou mOins)
 
n 8. RéVélant des atlenles réa.lisles en loncHon de l'âge et du dévok)ppemoni nes enlanls
 
07. Dis!mciant les con~ignûs de parlÎclpalion, de socuril6 el dÛ' dIscipline les unes des 3ulrcs 
D n. Consignes do groupe s'adle9si'ml il lous les enfants à la fols 
09. Consignes ifldividllollcs s'adrossant à un antanl a Ifi fois 
..19__.__ 
-;--_.-;-q~~:-~n~~Iè;;paîi~~l!i:elf~~i[d~!}:l'~ ~'r~Sv i_~:~~!!~-t!:··*iJj,ri}~.ëi'iiihl !1iScÏP.lïn" dan&lé9!Oyp.L--::- --=-:.-:-
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La personne re:sponuable' Le personne responsnblc etobllt lea consigne, nécessaires pour assurer 
!1'	 Impose aux enrants des conlratnles :11 La Soculllé des onlants (morcher plul61 que counr, no pas qrHuper sur lnt! rnüubles, garder la porte 
fnaçcaplB.t>les qui ne tiennont pas \ lermée, elc.) 
compte de leurs OOSoin$ ou de leurs n 2. le bien·êtro dp.s (mInots (garder un nfvûnu dA oruil accaptablo. etc.) 1 
capacités (slJence prolooo6 pour tenir (] 3. le respect des enfants lp.s uns envElrs les alllre~ (I}VOIr des ~s(es doux, ele.) 
cOfnple du sommail du conJolnl, (] d. Le respecl dflS p.nfa.nls par les adultes (respoct do leur Inti:grH6, (je> If)UfS joux. Ou de leurs 
interdiction de matcher avec des p/oducHons. otc.) 
souliers pour 10nir cornplO des vo~lns. 05. Le tespect dos beso\ns des nduMes par les (Jn'~.nls (besoin POUf la personne H:)sponsablt} de patlc( 
cie.) ovec un parenl. etc,) 
Cl 2.	 N'interv'",nl pas auprès d'Un entanl Q.ul n 6. l.e respecl du mal.ériel el de l'environnemenl <,"cycloge. ra'poci des livres. cfC.) 
n'applique pas los consignes de Sécurité .. J6 
OU dG discipline du groupe 
..12	 
--_.._ _-------­
La pers<>nne responsable; 
o 1. Soulient l'o1lonllon des enlanls il qui GOe omet ou rappelie des consignes. 
CJ 2. f.no~ ou .Tappolla los Gonsigoos ~lm9menl. 
03. Ralolmule les consignas SO\I5 la forme a!llnmalive.
 
Cl 4., Démontre les consignes, B.git comme mod~Je
 
05.	 Invila les enlarrls qlti pallenl il repél.' "'" à 'ef",mu1ar les conS'9nes 
06. Ulilisa des pictogramme. pour rappeler çartrones consignes (jans le locol
 
Cl 7. Queslloone. é.I·Q(:casiQn. las enfants pour S'asSl"BI da leur c()tl1p,éhnncion OHS CI)O~igncs.
 
Cl 8. Souligne les elfo"s des enfonlS qui oppHqlJanl les consignes de disciplina 01 <Jo S"OU,ilé,
 
n 9. Encourage les e"rants qui appliquent les consignes de panicipalion.
 
a 10. Rassemble lous les enlanls du groupe pOUf leur donner des consignes OC groupe pour leur donner des consignes en ragarej dp. la sécvrilo ou de la
 
discipline (ne pas lenlr comple des enfanls do moins de 18 mois).
 
a 11. Formule des consignes À l'ensemble du ~lroupe so-us la I()(me aflirrnallvo (C·CSI-D·dkn fllfo~lû nO l(JS formlilo pa~ SOtiS lorme de (lUHstions)
 
d..!.I'--______________ _ ~.._~__ 
La personne responsable: LA personne re9ponsable : 
o 1,	 Crie pour rappeler une consigne. 01. Fait preuve d'impartIalité dans r8Pplication des consignes, y compris auprès de ses propfes enfants Qui 
a 2.	 Démontre de l'Impstience auprès freQuenten1 fe service do gorc1e 
d'un entanl Qui tarde à appliquer 02. Fait preuve de constance dans "opplicallon des consignes. y compris auprès de sos prop,es enfants qui 
une consigne en posant des IréQuenlenlle servico de gordo 
gestes Inacceptables (brusquer un a 3. Utilise un Ion de voix varié et approprié pour (appeler les consignes 
enfanl. l'humilier, le punir, ele.) 04, UtIIlse une expression non verbafe cohérenle avec les consignes Qu'elle émel 
(\3.	 Laisse un enlanl ou le groupe 05. Fait preuve de cohérence avec l'asslslanlo qui k'ltervienl dans le groype ou il n'y ra pas d'assistante
 
d'enfanrs se dé60rganiser avant (J 6. Partage ta responsabililé de l'appllcalion des consignes ave<: les enfanls selon leurs capacilés
 
d'Inlervonlr (17. Répéle r.almemant les consignes au besoin
 
.. J3 no. Fait preuvo de persévérance dans l'application des consignes individuelles; elle va jusqu'au bout pour
 
ol>tenir un componemontacœplable de la part d'un enlant
 
a 9. FaU preuve de persévéronoo dan! l'application des r,:oosignes de g(OUPO; elle va jusqu'au bout pour
 
obtenir un comportement acceptable de la part de la majorité des enfants du groupe
 
....__ ,jJ.	 .. _._ .. .__._ _. _ 




Cl 1. !je place le plus souvent pour voir le plus grand nomble d·enrants possiblo
 
02. Evile de toumer le dos aux enfants (so place dos au mur) 
n 3. Bouge dans la plèœ d'un ondroil à raul", ou bougo d'un. pièœ à "autre 
n 4. Chango de posrlion. de posture Ou de point de vue pO'JT avoit le mèrno pain! de vue que les enfanls 
05. Balalo la piace du rcO~ud régul~rerncnl POUf s'sssuror d'a..mir une vue (l'ensembfe du groupe 
rJ 6. Est capablo de voir ou d'entendre les onlenis en loul l<lmps. il moins qu'un autre adulle u'~&pOn5able flO soil prùsent Ou ne ln remplace 
n 7. Ulilise dos mlroi,. (da s~curilil ou aulre) rlour ogrondlr son champ do visloll 
i18. Aménage les pip.ce1i du sorvlco da oorde pour (t'Joir uno bonne vue d'cnsemblo du groupe d'~ntonls 
n 9. U111i5~ un 00 das monltoum de 90n pour OOI0fldre les onlont$; dans une aulro pièce 
n 10. Rassomble los onlonl5 pour présonter unu aclivilb (ne pas IonIf compte des enlants de moins de lB moi~) 
,.,..110_._, __. ..	 _. ... 
.~~-:11üi]1ii..E.@.r!ii~!'n!!.!!!!JDJ~Î!!._<lèïa o.!"_~è\~p.rl!!;\iP.!f!:d~~!il!~is~l_n·H~.~...Pl!.i1irn.è~!!!~r~!lJÎ~!~......::.-....:-=:....==-
Ojj1. Ne a'aI'P11~_E'.aA~u..'1.ulI enrant.1l(! monlle!!" de ~mp(lr1em.nld.rang~nl.ucours del'ob••rvallon_ _ _ 
~or1omonls 11 évl!or~ 
La personne rêsp<JnsabJe . 
a 1 N'tfllorvieol pas auprès d un Antant 
qui a un comporlomenl d6fllngoanl!iJ 2 Emplolo ta PUOltton ou I~ cl1anlago 
1 comma mode de confrontation d'un 
: anlonl qui n'appliqua pns lot. 
oonsignes 
03.	 Rudoift ou violante \JIl DnlHnl1101Jr
 
arrô!or un gasto inaccaplHblD
 
.. J3 
La personne rosponsable : 
nt. ImPlanle un syslème d'ôlYlulolion 
gagnant/perdant 
02.	 Parle de façon nogallve d'un enfanl 
qui 0 un rornportemelll démngoant 
à d'aulres polsonnes 
. ./2 
'--	 .
P...::..ÇQID.Jl.QMmonts 11 PJQ!!!.QYYQIL 
La personne re9ponsable :
 
(1 1 RaPfX!IJe calm~mp.nlles GOmpor1omonls nllendlJc;
 




():J Ajusta sos UlIon(es de façon rcallsle. p:lr r;tpporl à un ~nl.tnl QUI •• un compOf1ernonl df!r~nfl6anl 
rJ 4 Amonnl'onfo.nl è prendra conSCI(!nce do son COO1portcmont <1P.:r:mg.,anl 
il~. $'ass(/ro que l'cnlanl QUI a un com~r1p.rncnl dér"llgOHnl rC>-I:Olf[~ Qut.1OeJ t:'!le int(,u'Iient auprcs de lUI 
(16 Inlarvionl de luço~ noo verb<=llc pour ramnnl}r un enlilrll ft l"OIdm Olt 111 calmer (geste cJ'apUl5Nnenl. main 
sur l'~pouta, '~gros Y~LlX ", ch:.,
 
n7. Fait prflUVp. do constance dans sos Inlervc::ntions pour lairo cessor un comporrornelll d(H'.lngeanl
 
08 Fait pmlJ\ff} d'jmparlialil(\ dans ses InlQfVentlons '~co ~u componemet1t dérangoanl des enlants
 
.-,,[8 
La porsonne re&pOn93bl~ :
 
CJ 1. InvÎ1c l'enlanl à roparer lAS torts causés
 
02.	 S'enlend avec l'enfanl sur le cOlYlportemenl acceptal)I." odopler 
o	 3. r'l'1et en place des mesures concrètes quI peuvonl al(1r~r l'enfnnt à changer do compor1emenl 
(pictogram1ne rappelant renlenta, sablier pour déterminor 10 lemps d'utilisallon d'un jouel ou d'un jou. 
roorganisaUon de raire de Jeu, ajout ou retrDit do mulufioi. ale.) 
04.	 Agil comme modble pour oblenrr un compor1emcnt acceptable de 10 pari de l'enlanl 
o 5. l'loppollo à l'enfanlles solutions choisies
 
n 6. Souligne le!' réussites de l'enrant dans sa c.!~marchp. pour modilicr le comportemen: démtlgœnt
 
.:1 7. SOUHgIH~ [out ():ulre GOrnporlcrnenl pooilll <fUî1lmlanl qui a un comportement dérongo"ot (lout
 
compOr1omenl posi1ll aulro qu.o le cornportemenl amodifier) 
:l 8, Accepfe que l'onlont modifie son comporlcOlcrll p:u ôlOIWS (Iall preuve do lol~rance laGo <lUX efforts de 
l'cnfanl même s'il n'npptiquo (las les consiçllles Ala leltro. no I3lonne oos Indümenl. ecc,) 
o 9.	 fh~év&lue avec l'enfanl l'elhcacillt ôela snlulion rcl('H111e::t la modifie au onsoin 
.,,/f!______ 
3,3 La communication elles relations Inler ersonnelies 
.~@J!etiôrini'!!!p'o.!ll'Ulèl!.t/l OcO...~e~d.~'enlftn18.' li"·......:.. ; __ ...:-====~-==.====-~::.:::::':":'"-= '::~=L 
A - ComQOrtemoo.tL~ 
LA personne res-ponsable : 
Cl 1.	 Bloque la communicfltion en 
jugeant. humUianl. 
ridiculisanl ou rabatS5anl un 
enfant 
il 2,	 Ignore l6-s demandes d'ald') 
dire<..1.es ou Indirocl8S 




n 1. S<:nsit les mcssDges non V(.Hl)au)( des cnbnl$
 
î12. 5msl! I~ rness3gos verb<:.iux des enléJni'O
 
1;' 3. Se place à la hauteur des enf.anlSln 11, UtiliSA son expression non verhale pou~ demon,cer Illlelle écovte 
(15.	 Mainllonl un coniaci visuol avoc l'enfant qui s'"drc5!'~ â ('Ile 
n	 6. Adople une altitude corporello Qui démontre de I"ou"lfmure ~I <te lA: r11~nOftlbl1l16 
bras le lonu du Ç(Xp$, etc.) 
(ouvre le'>: br ;1~. penchl" l;i lête. 
~c.) d'un enlanl on délresso n 7. Utilise la rcfOfmulaflon pour v6riHlH sa cornpr6ht:lO<,;lon du messagD omis par l'antanl 
.../2 Cl O. Uliltso III ropélilion pour Vélilior sa tôû(/lpr611en~.ion du moss8ge amis p(ir refll~mt 
09. Répond adéqual~meqt aux slgn.aux 'fflrbaux OH non \.-'GrhilUX d~s Qnlanl!i 
n 10. Pose peu de quesllons eLle cas échè~n[. poso des qU2lihons. ouvr.r1es (')n ovÎtonl (es"" pourqUOI .. 
n 11 LaIsse à rcnfant 10 Icmps dont Il a beSOIn pour exprnner ~w pcn~"êe 
r.J 12 Laisse l'enlant guider la conversalton 
_ JtL._____ __ __ __.___ _ _ _ ,l
167 
La personne respon-sable: 
o L Am6nage un eil(;frort calme et confortable dan& le locnl pOlir lire des livres et C{)tlversel' 
o 2, Décril ce qu'elle fail aux i?'n'.mls 
03. Pose des questions ouvertes aux enfanls 
04. Incite les enfants à décrire des objets 
;'J 5. Incfle les enr~nts il dècnre does projets, des cvénf)monls ou des ey.pp.(iencc~ rArsonn~nc!s
 
f"J 6. Raconle des hisloires
 
07. Récita des oomplines ou des poèmes avec les enfants 
1ClB. IncHe les onlants à raconter et à [nvent!?'T des histoires, des comptines ou des rimes 
iJ 9. Susc'" des jeux de mols 
1 
10. Propose des leux coopérall!s
 
a 11. Dirige les enfanlS ~s uns vers les autros pour qu'IlS S'enlra!denl
 
012. Fan appel à l',maginaire des enfants 
o 13. Cnanle avec les enfanls 
.. J1.L__ 
._-----_._--- ._---_._-_... _- .. ­
3.3 '.B". u. ~mP9!!811~!LO!!J!enIJ!Jîlli!!!p~du1l!!!li!.ii;'ilo_ip.~ïij>,'1!i~-~ _~......:.~ : ..L':_~ 
Q.9.9.,._~~...!'~~9.."!.P-!.s olle g~!:'1!! ne c~~.!.".!!!!.e~.!..2!.e~P.2_~_L_.. ... __.... _ 
Stratégies pour sllmule< le développement du I.ngage des poup<l"" ; 
la peraonne reslJOnsable :
 
n 1. Décril ce qu'elle fall a<n< puupons
 
n 2. Répète 'es son. que les poupons lont
 
a 3. Décrit ce Que l-os poupons font. voienl ou obeArvenl
 
04, Décrille. émotions qu'elle perçoit cnelle poupon
 
o 5. oecril avec des mot6 co que 10 poupon 9-Cmbk3 lhre avec soo COfpS
 
i"l 6. Nomme les objels pour lesquels "'5 poupons manifoslol1t de l'inlérot
 
o 7. Ulilise des mots rigolos
 
a O. Mel l'accent s.ur des mols des
 
Cl 9. Allio le goste 9 la JXlrole
 
o 10. Rolentit :;on débit, c'ast~à~dire Qu'elle '(lit des pauses enlre les mOls
 
Cl II. Utili~e ln rcpélilion (r6pOte les mêmes Mots plus d'une 10:5)
 
r] 12. Aménage un endroit CRime 01 confortubl~ dans le local pour lire des hlStQlf/1'S
 
., 13. Raconte des hisloircs
 
Cl 111. Réci1e des comptines ou des poémes aux poupons
 
1n 15.	 Chanle en Pfésence des pouponsLill'_:	 _ 
--~.. 
La personne responsable: 
01.	 Laisse la parole aux enlanls chR~ue fois ~ue c'est possible
 
Inerte les emants à parlor les uns avec los Qulres loul au long do la Journée
g;: Ëngage la conversation avec chacun dos onlanls du groupe 
04.	 Permel aux enfants de délerminêf les sufels de conversation j05. Laisse les enfanls guider la conversation 
D6. Rncenle des histoires aux onfunls en wllicllanl leur pnrllcipalion 
07. Accepte que les onlants parlent entro eux au cours dos nclivllés
 
Da, Demando aux enfants de respoeler 10 principe (j'aliernonCtl dans uno convorsalion
 
09. Assure à 1'0nJani qui veul s'exprimer qu'il aura droll de porole
 
a 10. S'assure que chaque on!anl qui veul s'exprimer a la posSlbilllè de le laire
 jJ..0 _ 
3,!....:..!!:._~_Pit:!.. __~Bèj1~ftvirl.~!e _11 M!ori:yi:r~1ij;a~_;,q4ifOiii - -----~=,--'---'-----___1 
o 99-'-.N.!l_~:elP.!lg'!." P"~ _~I"'.grollP~_ ne c9mp!.en!!..'tuc'!.':'p'0~p'on
 
Sirotég(es pour favorlser l'~xprosslon verbale dos poupons:
 
1 La pcrs<mne responsable:
 
n ,. OomGndo (sans instsler) aux poupons do nommor 1i?'5 pers.onnol) 0" les ObjOIS connus
 
Cl 2. Parle avec chacun des poupons
 
n 3. Laisse aux poupon9 le temps nécessaire pour qU'lis réagIssent ft sos propos
 
Cl 4. Invite les poupons à cru''''te, ou à Iredonner
 
n 5. Répond (lUX qucslio03 des poupons tnôme lorsqu'ellas ~ont f(~p6Iée9 pluSlOllffi IO\~1
 
n 6. Demande au poupon de pnrllciper avec 011(" pat des gcsles ou des l'ions lorsqu'ello r.hll"!C nu râdh~ li'o~ CON'lplir'li)$
 





La pe'lIOnne ,espo,,""blo : 
o 1. Adop«o une Qxpt'9!fSlon non verbalo cohérent!) avec 80n message vorbaJ
 
(J 2, DécrI! ce Qu'otte comprend de l'exprcsstoJ"l nan 'Ierbale des onfOrth;
 
o 3. A",pl~19 S3 propre oxpression non verbal. 
04. Demando aux onlonls qui ne parlent pas do poinlor du doigl pour désignor CO quïls dé6irenl ou il n'y t:I pas rJ'er,l<1nls QUI ne parlent PflS dQns !'€t 
o,oupe
 
n s, Proposa dos jeux do mime ou des jfWx d'cxpra-s~ion dramollquo
 
Cl 6. Proposo dos Jeux d'imlmtion de 9~sle, de comportomenl ~I d'expression
 
01. AssociA dQS 96s1oa ou d03 rnimklues aux chnn:lons ou colflplines 
00. Roproduit l'expression faciole dtt j'onlanlqui cornrnuniquo aV(~ elle 
09. Aju51e son r.omporloment ou son eXprCS!iI()n en lonclicm do IR réac.tlOn de rCl~IAnl
 
n lO. ()omnndf) ~ux onlnnls de plus de 18 mOtS de décrire ce <lu'Us compœn!1cnl du rnXptl~ssmrl flon v(J(h:~I(' dfl~ ~ul((~s m(~ml:m~s rJu grnupf'! Pdultos ou
 
onfants) ou Il n'y a pas d'onlanls do plus tiC 10 !lloig dans 10 ÇJl"oupO
 
n t 1. Demf)odo aux enfants d(~ plus <18 18 mOlS (Je docrire ce Qu'ilG compmnnenl de r€'xprosslon non vortl~llo (1/.1~ ,HJlrr~ :t pan.!l dR nhrJlOs o~; do Idrns, do
 
vidÂos, de lableaux, {je dessins. etc. ou il n'y a Pél~ d'anfar'lls (le plus oe 18 mois dans 10 ÇJfoupe
 






n 1. Associe un symbole personnel à chacun des onfanls
 
02. S'assure qUA los anlanls connalssenll.ur symbolA persannal 
03. IdentiHe les casiers de rangement pefsonnel dos enfants p.af (eur symbole por$Qnnol ou leur pholo el par leur nom benl on lellres 
04. IdonllHo le malérlol à la fOLs par des pi<.:logmmmos ou un symbole el par une désignat10ll écrlle on lelltOS
 
n 5. lncilo les enfnnls Î) f800ntor dos hiRloires. dos complinos. des challsor.s ou des ,Imes
 
o 6. Incile los enfants à invp.ntor des histoiros. des comptines ou ries rimes 
07. Incita les enfanls Il décoder dos symboles divers (loUres, Imoges, plclogrornrnes, ele.) 
o a Sou1)cnt los enfants qui éCfivont do diversQs laçons 
09. Ropond positlvemenl aux onlanls qui \/QuJen! dicter une hIstoIre 01.1 UI1 massa,go
 
n tO. IO\/ito les cnranls à lui diclor un mossage, un bas do \/ionotlo ou une hIstoire pour qu'elle l'~cri\/e
 
1n 1L Enrichill'nnvironnemenl nvp.c du rnaMriel imprimé vnrl6 et opproprié
L·.I11 . _ 
La personne rc,pon88ble :
 
n 1. DécooD cllicucemenlla-s messager. fournis pm les pleurs rI{l'S poupons
 
n 2. Décode ofBetlcomonlles mos.s:ages fournis pm les expressions faciales des pour>OO13
 
i'l3. Dëcodo elficncemenllas messages fournis par les gestes des poupons
 
n 4. Décode ElfHcacemenllas rnessage:; fournis par les e.tllludcS des poupons
 
i'l S. Oecode ellicacemeolles messages SOI'lOrC's des POUPOOg (QnJ.olli!U~ ~ons' d.'Je1s, etc)
 
1'16. Oécoda ellkaçcmenlles messageG verb;lul( des poupons (syllabo-s. mols. cIe 't
 
n 7. Agil r.n f:lnl quïnterprott> pour tranf:::meltrc Il) moss:lg<" d'un poupon ,~un ::luIre}
 
n 8. Vérifio sa compn'!honslon ctilS mo!;~a9M p.n ulilisnnllo ffll!OI. la relonnu!al!On. In rRpelrllon ou le Ql;osllonr1emen!

18 .. _ 
I~ .. o· ......,,..""noo.....,;:;;,"".,...'''"'"'L......"" _ ~.. 1 
~.=_ç!l1l!.~~.:vn..tl!QSl.l)Jl~	 ~Qr!.J!!l\!QU!Jl.!L'Mllagg i1I'2r'IP.!&; 
~ié--~ La personne rosponsable :
 
La personne resj>Onslble: 0 1 Démonlre un souci d'employer des lermes lu.tes .t approp"o,
 
o 1. Parle en bébé (par e~emple, un kiki	 02. Enrlçr,,: le vocabulaire des enlanls en leur expllquanllc sens des nouveaux mols 
pour un biSCUIt) 0 3 Utilise une synl.(lXp. simple el correr.:e. (ullhsc 1...1 2(> per~onl"l(l rllJ plunel pour parler au groupe. etc)
 
n 2. Sacre n 4. Utilise un Ion de volx varié
 JI 
, . .12	 CI 5. Utilise un ton de voix approprié OUl( besoins 
n 6. Fail des jeux do mols 
" 7. Parte d'elle-mêmo au .. jo ... 1 
n 6. Utilise généralement le prénom de l'enfant pour le dcsJgIlOl 
\19. Ulilisc des phrases cour1es pour s'adresser aux enfanls qUI tie p~'Hler'l pas oncore OLJ Qui commentent ij 1 
parle-f
 
.... --' .. J9 _
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La personne ruponsable :	 La personne responsable: 
o 1.	 Rldlculise lcos senlimcnts de l'enlant n 1. Invite l'enfnnl tJ.- nommar SQS besoins 
02.	 Banalise ou nie !.es senlimenlS Cl 2. Invite l'enfant à nommer los senHments qu'il éprouve
 
exprimés par l'entanl 03. Utilise le (eUel POUf vérifier sa compréhensIon du sentHncnl Hxplllné par l'Clllanl
 
.. ..12	 n d Accepte les besoins de renIant 
il 5. Acceple les senllmenlS de l'enfanl 
[] 6. Rcconnail l'importance des besoins ou dOS sentiments exprimés par fenlanl 
Ù 7. O~monlre son emllalhÎ{\ à rantanl par rappon aux senliments Qu'il exprime 
n B. Soollenl rCnlMf pwr l'amener 2: accopler les scnlimnnls Qu'il éprouve 
rI 9, Soulienll'en'anl pour l'amener à exprimer ses bc-solns de rt'! f~çon la. plus aulonome pû5sible por ropport 
<i sos capaciles 
.........._ _ __ __	 
j,.3J ._ .. . __.._ _ ..
 
[:i.[g... ·li per.clnne r."po~.!!.~e·f"'or je e.lnl~o_ns .rm~8U"!.ent}7l"" enfants. .. ~---==1 
1~~~ 1§.:;J;J?l!'MllU prQ!]lQ\lYQ!! , 1 
La personne responsable: IlB personne responsable'	 1 
n 1.	 Décourage les Interactions cntre les onlûllls. n 1 Trouve plUSIeurs occasIOns Ou PIÂIP.-xles pôur que les enlanls s'adrAs~enlles uns aux 3lJ!reS,
 
(eUe demande aux enlants de garder silence loul au long de la JOUI née
 
povr sc coocel\her sur lour aetivÎlc. de ne ii'12. Soutielliles amiliés enlre les ell'Orlts <1u çjluu,>e
 
pas regarder ce quo Inr. nulr~s font. de no ;O:J Demanoe aux onf.m!!; dp. s'entraider au cours des Q(;tivM!s de bus~
 
pas parler à leur voisin, ele.) l' D 4. Deman<.fe au:'( p,nranl~ de ~'enlrafdpl av cours des or;livllés ludlqueti
 
1'12.	 Impose des compagnonnages non déoslres . i15. Demande (1UX f){)!cmls l-lfl pan8!:jer It-Jurs dlkou.... eI1es. OH leurs ('xpé(lenCt)$ avoc Ull aUlro Ou les
 
entre les enlanls (elle forcn dOUlC cnl~nls à i autre~
 
faire éQulno ensemble, mêma s'ils ne le JIO 6. Intervienr aupr~s des enfanls pOli' Qu'ils dJmmllenl 10 nrurllorsQu'il es! elCcesslf el Qu'il nU11 à
 
veulent pas, elle sép..1Je des ~mi9. cie.) î-eurs InteraClions
 
../2 Cl l, Oemande aux ~nlants de p.arler un â ln fOlS
 




1ï:s:iO;::(e_·r.fôr\fW~libTifï-ir·;ïw'bfsiâ.. T~"ilj;r;jjé.,Siis·atténtos &\ êéa 8&iÏlÏÏ,;;;n1ll . .',. =t~~oo~r;;;;ô\àéyjl~ ···-lB~c~~;;mër;ilr~r;Vi~Q;eT···L._._------_._---.--	 "':1......2'-!.-"._-'-~-'--~'-'--=-""-~~' 
Ut per90noe respoo$abh, : 1La pe.rsonne responsable: 
01.	 Exprime ses OOsoi",. ses \0 l, Exprlme ses allenles (p~J exemplo." Je voudrais quo ... ,,)
 
limiles ou sos sentimonts. 02. Exprime sos limlles (par e-xemple. " Jo ne veux pas ClUO lu mo"e~ tes mains danG ma fiÇ1we ....)
 
en dramatlsant avec excès n 3. Exprime ses bosolns (par exernplo." J'allfai& ooson"! de cahnu cc matin ... li)
 
ou on culpa.blUsi:lfll un CI 4, Exprima sos sontimenL-; (par exmnple... Jo fiuis lri5to C() malin., ... )
 
enranl n 5. Parle uu " je I~ ou en formulanl des li mes"lJages Je 1> pour cxprlmor ~(l..s besoins, 50S 311QnlQs OU sos limite~
 
.. ./1	 o 6. Exprime calmement son dôsaccord ou sas IlmUes 
o 7,	 Exprime avec fermoté soo dësaccord ou ses IImiles 
08.	 E.x.pliquo à l'enlnntlos raisons qul juslifient ses besoins, ses scnlimenls, sos attentes Oll ses limfies (onr exemple. 
.. .. .parce quo l'ai malo la 1<\le .,) 
r) Il Ne dévoile pas dïnlormalion Irop inlime ou dèplncéc (infornHltlon d'un niveau trop intime Ou qui no lionl pas 
compte de l'âge des enfanls) 
... ._.... ---'_.._.19__ 
r~~~:~}:,~~=~lli'e.pOllAbr.,~~/lire	 ••';lid~~d~ q~~~b,ijUiooplribllen .au,~éveloppemont .~~_~I.~ons InterpeB"onnill 
'~I.àllviler: ~oodemenlJi..aP.iiY'l~g!e!..;. 
La personne r~sponsable :	 la personne responsable: 
n 1.	 Uliflsc des Quolificalils o 1. A des contQCIS chalt:uraux avec los enlal\ls
 
blessants OU dos o 2, A des g05tOS dom;
 
éliquelles pour désigner 03. Accorde uno tlllention posllive a chacun des t~fl!nnls
 
les enfants 04. Utilise des gestes d'opaisomonl lorsque necoss31ro
 
(12,	 Démonlre une altitude 05, R&agn CDlmcment
 
agressive 06. Oé"moolfc de l'cnlrain el do 10 vl ....OCllé
 
.. .12	 07. Joue. s'amu~e avoc les enfanls
 
n 8. Souril ou 'il avec les el'\IOJnls
 
n 9. F="ait preuve de comp~iclt6 avoc I~s enfants
 
010.	 D6monlre sa dÎSponiblllté aux onfants de façol: non verIJalo BI vorhllle 
011.	 Foil pr-cuvo de p!lltcnce foce au,: demandos do répélitlon, i]UX hésitRtlon!" ou aux erreurs des cnfonls . 
012. Répond aux QlIeslions des nnlonls do fnçol1 authenllque Bt sincère Il 
(') 13, Fatt preuve de cré~livité (pour trouver des solution$. aux problèmes des enlanlS, s';nséler dans l'imaginaire do.s 




M.12 Tautnulre reoJm!:..'!1' résencecÏ",,-!,rÏiâiïi8:' Il!l.ÜH!!!!S.!~iiii.iie~Onlril!..''8eu e"ma..!JI~rmanlëoix --=--==._:::.;:. _l"'" 
Cl _~~: ..... ~.e~ s~eP1Jq.~~!!.!!..Bucune aut~.p'~.~~nne n'fe~~..~EŒ:!!L~~ce.des ~_.ntants dans le servlce~.9.~~9.arde 
A - Comportements à éIJJ2!...: ~CQlnpof1erf!~n prl~1.l; 'l' 
Toute aulre personne:	 Toule au1re personne; 
nI.	 Cne. sacre ou emploie 1)/1 lJngagll vulgaire A des r.-cn!~<:I$ ch~l!fhlrelJx a'ler. If!s ~r.huw.;li~~02.	 A dos gesles bn)SQues ou agresElfs envers ltlS Accordf.' ljOe ~illp.nlion DO$ll1v~ ;lUX e1'lllllllS enlanls :J 3. Sou"l Oll rit 9vp.c les onlilhls 03	 Impose aux enlams unê contralnle dtllérente dos ;,4. Faîl prQuvr! do complicIte av(,c II)~ ot'fa.nls . 
r/>glas hablluelles du sorvlce de garde ns. Joue. s'amuse avec le... enfants j 
Emplo~ la pun,UOf"l, t.a menace ou le chanlago ,,6. Propose une acllvilo SlllOulwlle i}UX enfants 1 
(',omme mode de confrOfllalion avec les enlents ',7. Ëntre on communication avec Ico;; onl.:mls en uliils3nt un 1i:.II1gago ëlpprOprio 
05 Mot en danger La l'nnlé ou l'Intégrllé des colanis ') 8. ParticIpe ê ]'accuGll dos enfanls dans le groupe à leur arrivée 
.. 15 n 9. Participe aux tachas connexes pour ~oulenlr la personno res-ponsablcr 1 
···_~ M""M"W....__"H.... ••• • • .··_··=/9 
4. L'interaction de I~U~.~~!ll)e r~~onsable avec les E.'lrents . ._0 
",.f ~·.;~~lij!fJ~j)!r~,:i~~~~~~~~~~~v.~,~~~~~t.~~~~~~l·~~e~.·)~fafi1.'I~::~s~~r~~'~~'~::~;~~l·~!:~~~~~~~~tl 
o 1. ÊcI1anges de prapos Inlormels à l'Dlfivée ou au depart des onfants r
 
i12. Rencontro tndi·,iduollo statulaire avec les parenl3. au mo;ns une lOiS par annee 1
 
03.	 Rencontre :ndividueUt:t avec les parents au besoin 
04.	 Réunion 3V()(: lous les parenls du service de garde au mo~s une lois par année 
o 5.	 Co~munlcalion écrito a".c les parenls (lenre.Journal do bord,peUl mOl dans le casier. CIC.) 
06.	 PartiCipation de membres do la famille de 1enlWll à des &OrtIes (cuelllolle de pommes. cabane è sucre, elc.) ou b des àvénernenls SpeClnUX au
 
serviee de gardo (I<lle do Noël. lin d'année, elc.)
 
07.	 lnvilallon aux parenls à apporter du ma:té-rJel, des objets de la maÎ'Son. de i<1 culture d'ouÇJlno 
08.	 Participation do membres de la lamille de l'enfant fil des aclivités IhématiQues (millier. ;lnlmaJ dornesuquc, alG.) ou à des animations d'ac!ivit63
 
(musique, oxpressoo plastlque, dramahque. elc.)
 
09. Communicallon téléphonique entre la personne respon:=;able el les f)arenrs
 
n 10. Visile de ln p0r300ne rosponsable dans la famille de l'ellfant
 
.. Jl0 
[~)'" j::es !.-t!J~f!~(féëhi~~ùveiï~·~p!!rënt!.~PJ!tHi~~eF)ïTii~qüiÏllMI~ntrevu.IlL-----==::====_... :.- --1 
10 1. FoncHoonemcnt 01 orient()tion do ID per~onno responsable ct du groupo des enlDnls (pr09rl,lmm~[IOn des acllVllcG, onent<llion de:; octivltr:s, horolrc 1 
\ d'ul"le joumée Iype, besoins phY5iologlque-s des enfants, passage d'une élApO de dèvelopparnenl ;" uno autre, ale.)la 2, Programme éducatif (aménagement des Ueux, SlrUc(uralion des aCllvilés, interactions de la personne responsable avec les enl::lnls, ole.) du sorviœ 
i dega~ .1°3. Allenlos des parenls vis·à-vis <le la personne respansabie " 
1n 4. Menles de la persanne responsable vis·a·vis <les parenlS . 
1n 5 Informalion sur l'enlant (tampéramenl. habitudes. cIe.) 1 
1n 6 lnformollon sur la condItion do l'onlan! (santé. repas, SiostO. elc) ~ 
'07 Oèvcloppemcnl dos enfants en gônéral :1 
il 6	 Hoblludes de la famille (habltudéS ahmenl811e$ Ou de soIns:, valeU(s ÔdUCAliv05 rcl(ll1oo p(\ront Olll~lnt lola!ion avec la fmlN) elc)109 Réalités famnlales (sltuatlon de la lamille, évrlnemenls parltCtJhets (.<lmme la nalSS<'nco <l'un nouvel 1enlant, 10 dlvolT'.e des parenls ou la mM duo. 
prache, elc ) 
1•Cl 10, Oillicullos ou habllolés partlr.ultr.ros (j'un enfnnl 
LJ10 __ 
La personne responsable: Ln personne responsable: 
rJ 1.	 Fait porter aux parents de l'onfanllout le o t. Cerne les dillicultés de l'entanl allec les p:t.renls 
poids de rlnlervenlioo auprès de IUt 1" Je 02 Oécri1. aux parents le comportornonl do l'çmlanl qui rose des difficultés 
demande aux parenl. do régler le problème iJ n 3. Oélermine les causes possIbles des dilliculles de l'enfant avoc les parents (Si!lJ7ilion familiale, 
la maison ..) contexle du service de garde. tempéramenl <le l'enfant elc.) 
a 2.	 Fait pol1er aux patents do l'enlan1 toute la n 4, Élabore un pk1n d'ÎnlefVenlion en colfabor;:t,IÎOII avec les pflrents (cooéslon dans tes 
responsabllilé de ses dillicullés ( .. C'eslla lftterventions,lntcrvontions:t la maisoo, ~u service dp. qarrtp.. elc) 
laule des parents! ,,) ou nie leur comPétence :1 s. Evalue les résullals des solullons mises en place .wec los pi:mmts (retour sur les irltervcnlions 
1" Avec des parenls comme ça. y a ri on à , ou le comportemenl de l'enlant, elc.) 
espérerl .) 106. Collabore ovec IC8 parents 0-\ des res~ources (internes Ou exlernes) 
03.	 Allirme Que les parents en géneral ne veulonl : n 7. Demande la consen.temonl des pi:1rents 31/0nt de fAim Appel à des ressources externes 
jamais collaborer (. Ce qui arri"o è leur ...fI 
eMant ne log intérosgr. pas" ou " Avec les 
parents, ça donna jamaIs rien l') 
n 4. Est indifférente à ce Que los parents ou 
l'enlanl vivent ou rejelle sa responsabilt1.Ù 
(.. Je m'en fous! .. OU .. C'esl pas à mol à 
règler les problèmes de tous les enlants .. ) 
.../4 
---_._._.__._-_._.- ..... _...._----- ­
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n 1. Avanl r;nlé~raliOll. la persOI1ne resnonsoble or98nloo la vislle du serviea de oarde Dar le oarent
 
n 2. Avanll'intéQralion.1a personne resoonsa~6 or~onlse 18 vîshe du service de !larde par l'enfant
 
o 3. La porsonne resoonsabla rencontre les parents en dehors de la présence des enlants
 
n 4. La personne resoonsnblo SUQ~è(c au parent de demeufor dans le s~rvicA de ODrde lors Nes prellliers Jours de: fréQuenlaliorl
 
05. I.a personne responsable suggère aux parents de laisser l'enfanl pour de courteS périodas lors des premiers lou(s de IrI}Cluen'~lron 
n 6. La porsenne resP<>Osablo SUQQère {lUl( parenls de reslor Dtu~ lonQlomps dans le S8rVlCO rie Qorde lOrs. (Jes premiers lOurs de IréQuenlétlion 
n 7. Ln personne re~ponsable prepare l'inléqralion de l'enlant (p;n organisiml son espace en choisis~H'H'1 un plc!oqramrne. en lUI propOsémt unI) lâche) 
ou ello fait pat1lclper l'enlanl é\ ces tâchas 
C1 8 La personne responsable propose HU~ enfanls des aCllvilés eltplOrOlolres (du matériel. dfl 1'en'lironncJn(!'nt, dos roultnes. cIe.) lors dC$ p(emior~ 
jours de fré-Quenlalfon 
n 9. La. personne responsable apprend Quelques mols de ta langue matemolle (autre Que le Imnçnis ou l'anglais) pO'Jr 5ëc:url~er l"onl(lnl donl 10 longue 
"lDlerf'lolle est différenlQ 
o '.0., La porsonne responsable 5uggère aux parenl6 d'apporter au 9orvico de gmdo un objer de tr<lnsilion appm1cnont b l'onlan1 ou un objcl appartenant 
aux pomnl3
 
n 11. La persOl1no rosponsnble suggèro nux parcnls d'appor1er au service de garde une ou dC5 photos do sa I(]mllie
 






C.6 Profil sociodémographique de la famille 
Projet de recherche:
 
Jeune enfant et ses milieux de vie (JEMVIE)
 






Code: Age de l'enfant:
 
1- Présence d'un conjoint à la maison? oou 1 onon
 
2- Présence de frère (s) et ou de sœur (s)? ooui onon Si oui, combien?
 
3- Nombre de personnes vivant dans la maison (incluant l'enfant) :Enfants:_ Adultes:
 
1	 Ip.ome 0 b e es.?4	-Que est votre p us haut d' l' tenu peu Importe 1 d orname d"etud 
Mère: Conjoint: 
Eludes primaires 1 Etudes primaires 1 
Diplôme d'études secondaires (DES) 2 Diplôme d'études secondaires (DES) 2 
Attestation d'études collégiales (AEC) 3 Attestation d'études collégiales (AEC) 3 
Certificat d'études collégiales (CEC) 4 Certificat d'études collégiales (CEC) 4 
Diplôme d'études collégiales (DEC) 5 Diplôme d'études collégiales (DEC) 5 
Diplôme d'études universitaires (certificat) 6 Diplôme d'études universitaires (certificat) 6 
Diplôme d'études universitaires (baccalauréat)7 Diplôme d'études universitaires (baccalauréat)7 
Diplôme d'études universitaires (maîtrise) 8 Diplôme d'études universitaires (maîtrise) 8 
Diplôme d'études universitaires (doctorat, post- Diplôme d'études universitaires (doctorat, post­
doctorat) 9 doctorat) 9 
Autres, Précisez: 10 Autres, Précisez: 10 
5- Revenu brut familial:
a. de $ 0,00 à 15999 e. de 30 000 à 39 999 i. de 70 000 à 79 999 
b. de $ 16000 à 19999 f. de 40 000 à 49 999 j. de 80 000 à 89 999 
c. de 20 000 à 23 999 g. de 50 000 à 59 999 k. 90 000 et plus 
d. de 24 000 à 29999 h. de 60 000 à 69 999 
6- Âge de la mère à la naissance de l'enfant :__
 
7- Âge du père ou du conjoint au moment de la naissance de l'enfant : _
 
8- Langue parlée à la maison:
 
9- Langue maternelle de l'enfant:
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C. 7 Santé de l'enfant à la naissance 
Projet de recherche:
 
Jeune enfant et ses milieux de vie (JEMVIE)
 
ÉTAT DE SANTE DE L'ENFANT A LA NAISSANCE 
_D-=-a_t_e_: I_Er~v-a-lu"--a---'-t---ri-ce"--"--: _ 
Code: Age de l'enfant:I 
l-Date de naissance: 
Jour/Mois/Année 
2-Sexe: Filles (1)__ Garçon (2) __ 
3-Âge gestationnel : (sem.) 
4-Rang de l'enfant dans la famille :Premier _ Second_ Troisième _ Quatrième_ 
5-Problèmes médicaux pendant la grossesse: Oui :_ Non: 
Si oui, Lesquels ? _ 
6-Complications à la naissance: Oui :_ Non: 
Si oui, lesquels ? _ 
7-Apgar à la naissance (5 min.) : _ 
8-Poids à la naissance: (Grammes) CENT:__ 
9-Péri. Crânien naiss. : (CM) CENT:__ 
10- Taille naiss. : (CM) CENT:__ 
------
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C.8 Expérience de garde de l'enfant 
Projet de recherche:
 
Jeune enfant et ses milieux de vie (JEMVIE)
 
Expérience de garde 
1 Votre enfant se fait-il garder? OOui ONon 
2 Si oui, quel type de service de garde utilisez-vous principalement? (une seule réponse) 
J. 0 CPE de type installation 
2.0 CPE de type milieu familial 
3. 0 Halte-garderie 
4. 0 Garde au domicile par une gardienne 
5. 0 Garde par un proche (grand-mère, etc) 
3	 Au court de la dernière année, en moyenne, votre enfant s'est fait garder combien 
d'heures par semaine dans le type de service de garde mentionné à la question 2 ? 
1. 0 moins de 15 heures /semaine 
2. 0 plus de 15 heures mais moins de 30 heures / semaine 
3.0 plus de 30 heures mais moins de 45 heures / semaine 
4. 0 plus de 45 heures / semaine 
4	 Au cours de la dernière année, en moyenne, à quelle heure votre enfant est-il arrivé au 
service de garde le matin? 
5	 Au cours de la dernière année, en moyenne, à quelle heure votre enfant a-t'il quitté le 
service de garde en fin de journée? 
6	 Au cours de la dernière année, avez-vous connu des variations importantes dans la 
moyenne d'heures de fréquentation par semaine? OOui ONon 
7 Si oui, indiquez nous l'occasion, la durée du changement et le nombre d'heures par 
semaine que votre enfant a fréquenté le service de garde durant le changement. 
Occasion(s) Durée(s) Heures/semaine 
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APPENDICE D 
TABLEAUX PRÉSENTANT DES STATISTIQUES DESCRIPTIVES 
D.1	 Statistiques descriptives des données non transformées de l'échelle 
comportementale par groupe et visite 
D.2 Statistiques descriptives des données du tempérament par groupe et visite 
DJ Distribution des facteurs de risque (0, 1,2 et plus) par groupe et visite 
DA Statistiques descriptives de la qualité de l'environnement de garde par groupe 
176 
D.1 Statistiques descriptives des données non transformées de 
l'échelle comportementale par groupe et visite 
177 
D.2 Statistiques descriptives des données du tempérament par groupe et visite 
Installation Milieu familial Maison 
N X ET N X ET N X ET 
Visite 1 49 2,93 0.68 37 3,03 0,75 68 2,96 0,76 
Visite 2 49 3,21 0.66 36 3,32 0,77 64 3,14 0,76 
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DA Statistiques descriptives de la qualité de l'environnement de garde par groupe 
QUALITE GLOBALE 18 MOIS 








0,35 4 (4,70) 
